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V. 1 



Cette publication contient dés parties de deux chroniques, 
dont Tune a été écrite à Gordoue dans le X« siècle, l'autre 
à Maroc dans le XIII^^ Elles traitent toutes les deux de This- 
toire du nord de l'Afrique et de celle de l'Espagne; mais le 
second volume, celui où il est question de l'Espagne, est 
sans contredit le plus intéressant des deux , celui qui contient 
les renseignements les plus importants.' C'est donc de ce vo- 
lume-la que j'aurai surtout à m'occuper dans cette introduc- 
tion. L'ouvrage du X« siècle , dont j'ai publié une partie (et 
cette partie est tout ce qui nous en reste sur l'histoire de 
l'Espagne et de l'Afrique) ^ est d'aiUeurs une des chroniques 
arabes-espagnoles les plus anciennes^ et cette circonstance nous 
conduit naturellement à examiner où en était l'historiographie 
arabe-espagnole au X^ siècle. Je me flatte de pouvoir offrir 
sur les anciens historiens quelques renseignements nouveaux ; 
cependant mon intention n'est nullement de donner une liste 
complète de ces historiens, ni des notices biographiques éten-^ 
dues; je tâcherai au contraire , de tracer la marche de l'histo- 
riographie et de déterminer le caractère général des principaux 
ouvrages de cette époque* ' Cela fait, j'entrerai dans une dis- 
cussion sur la chronique du X« siècle , dont j'ai réussi à dé- 
couvrir l'auteur et le titre. Ensuite je traiterai des historiens 
espagnols du Xl^ siècle qui ont écrit sur l'histoire des Ornai- 
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!yiûte.4'$£sp9gne. Je n'aurai pas à m'occuper des historiens qui 
ont traité les autres époques de la domination arabe dans la 
Péninsule , parce que je n'ai publié de la chronique du XfII« siè- 
cle que ce qui s'en trouve dans le man. de Leyde, où le récit 
s'arrête au milieu du règne du khalife Omaiyade Hischàm II. 
Après quelques remarques générales sur les historiens posté- 
rieurs , je terminerai mon travail par quelques observations sur 
cette chronique du XIII« siècle, qui, à tout prendre, est l'his- 
toire la plus détaillée des Omaiyades d'Espagne qui nous reste. 



I. 



L'histoire de presque tous les pays européens au moyen âge, 
nous présente la lutte d'une nation dominante et d'une nation 
vaincue; mais nulle part cette lutte n'est aussi compliquée qu'en 
Espagne. Là les vaincus se composaient de deux nations , de 
€elto-romains et de Goths , et quoique ces deux peuples , dont 
l'un avait fondé sa monarchie à main armée et dominait l'au- 
tre, tendissent à s'unir et à n'en former qu'un seul, leur fu* 
sion était encore si loin d'être accomplie, que les historiens 
modernes (et je crois qu'ils ne se trompent pas) considèrent Wi« 
tiza comme le roi des Goths et son adversaire, Roderic, com- 
me cdui des Gelto-romains. Le parti gothique finit par livrer 
TEspagne aux musulmans; mais ceux-ci, qui n'éUtfent ral« 
liés que par la même religion « se composaient de deux races 
étrangères l'une à l'autre , de Berbères et d'Arabes du Yémen. 
Les premiers étaient les conquérants véritables delà Péninsule, 
mais les derniers voulaient pour eux seuls tous les avantages 
de la conquête. La lutte entre ces deux peuples devint donc 
inévitaUe, et elle se compliqua bicQ davantage par l'arrivée 
des Arabes syriens , issus de Maâdd , qui étaient commandés 
par Baldj. Ce fut une seconde invasion , et les premiers occu- 
pants eurent à soutenir contre les nouveaux venus une guerre 
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à outrance. Un rejeton des Omaiyades tâcha de fonder un 
empire en Espagne. Après avoir essayé en Tain de s'assurer 
l'appui des Maâddites, Âbdorrahmin se jeta entre les Inras des 
Yéménites. Il réussit dans son projet: il fonda un trône; 
mais ce tr6ne était sans racines dans le pays , car il n'y avait 
que très-peu d'intérêts généraux , très*peu de sentiments pu* 
Mies; il n'y avait pas de peuple, de société véritables, et les 
chefs des différentes tribus, accoutumés à l'indépendance person** 
nelle , à l'anarchie du désert , habitués à déployer isolément 
leurs fiicultés, disputèrent avec acharnement le pouvoir à Ab- 
dorrahmin 1er et à ses successeurs. A la guerre civile se 
joignit la révolte formidable des numallads, des renégats, 
dont les uns avaient abjuré la foi chrétienne dans le dessein 
de se délivrer des tributs qui pesaient sur eux , de s'incorporer à 
la civilisation des vainqueurs et de participer à leurs privilèges , 
tandis que d'autres avaient embrassé le mahométisme alors 
qu'un parti fanatique parmi leurs cordigiounaires avait aspiré 
au martyre , et avait provoqué les musulmans à prendre des me« 
sures sévères contre les chrétiens. Mais la foi des renégats 
était suspecte; les musulmans les regardaient avec défiance, 
de même qu'au XVb sièèle les Espagnols avaient constamment 
des soupçons sur la foi des nouveaux chrétiens; dans la société 
musulmane il n'y avait point de place pour eux , et quand ils 
eurent pris les armes , ils furent secondés par ceux de leur nation 
qui étaient restés fidèles à la religion de leurs pères* Dans le 
cas où ce parti, ou plutAt cette race , remporterait la victoire» 
c'en était fait de la domination arabe. Aussi les Arabes se 
défendirent-ils en désespérés; mais ils combattaient pour leur 
propre compta , non pour celui de l'émir de Gordoue, et chaque 
victoire qu'ils remportaient sur les Mov^allads, ne tendait qu'à 
leur faire mépriser eneore davantage l'autorité de cet émir , 
à leur faire contester et enlever ses droits. Avant les Moviral" 
lads , leurs frères dans les montagnes du nord , consternés d'a- 
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bord par les proj^rës rapides, des musulmans , mais mal domptés 
par eux, s'étaient déjà remis de leur stupeur » avaient secoué 
le joug, et reculant chaque jour les limites de leurs conquê- 
tes, ils avaient fondé. un royaume, et livraient aux ennemis 
de leur religion , aux envahisseurs de leur patrie, une guerre 
d'extéhnination, qui ne devait cesser que lorsque le dernier Hav- 
re auvait repassé le détroit de Cribraltar. Repousses, hais, exé- 
crés par tout le moiide , les impuissants successeurs d'Abdor^ 
rahmàn pouvaient facilement compter le nombre de leucs amb,. 
mais celui de leurs ennemis ne pouvait se dire; car tous, Ara- 
bes du Yémen et Arabes Maâddites, Berbires, Gelto^romains, 
Goths, Lécnmais, Basques et Catalans, tous ces peiq>les qui 
vivaient dans une guerre permanente , avaient cependant m» 
seul sentiment en commun ; un seul cri les ralliait momenta-i 
nément : haine étemelle au monarque de Cordoue ! 

Cette histoire dramatique , palpitante d'intérêt et présentant 
des contrastes si bizarres , produits de rivalités nationales , du 
contact violent de deux religions, de la civilisation rmnaine avec 
la civilisation arabe et avec une barbarie graduée à l'infini ; pro^ 
duits de la lutte des institutions primitives des Arabes et des Ber«< 
bères, de leurs coutumes nomades, contre les résultats naturels 
de leur situation nouvelle de propriétaires ; cette histoire, dis-je, 
devait tenter, à ce qu'il semble, les écrivains de ces temps-là. 
L'orgueil de la nation devait se complaire à voir retracés les 
combats des premiers^ conquérants; la fierté des nobles devait 
se trouver flattée par le récit des exploits de leurs ancêtres, 
des 'conquêtes qu'ils avaient remportées sur des chefs de tribus 
ennemies ou sur l'émir de Cordoue. Pourtant l'histoire ne fut 
écrite que rarement pendant les deux premiers siècles de la 
domination arabe en Espagne. Plusieurs raisons concoururent 
à ce résultat. Les Arabes se fiaient à leur mémoire , prodi- 
gieuse à la vérité, car aucun autre peuple n'a réussi à retenir 
un aussi grand nombre de faits, de dates, de noms propres et 
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et loDf^ueB gé&éalogies. Les traditions de famille , de tribu , se^ 
transmettaieiit de père en fils ; elles subirent sans doute quel- 
ques altérations > mais celles-ci furent en général plus légères 
que VoÊk ne s*y attendrait Le besoin de posséder une histoire 
écrite ne se faisait donc presque pas sentir; Thistoire était 
dans tontes les bouches; on était accoutumé à Teatendre ra* 
conter dans les chftteaux , aux bivacs , sur les places des villes» 
A la cour» dès qu'il y en eut une dans TEspagne arabe, il 
était de bon ton de réciter des poèmes, de raconter des histoi- 
res *, et il y a toute raison de croire que , dans certaines éco«^ 
les , surtout i Gordoue , l'histoire d'Espagne était enseignée au 
moyen de traditions orales; l'ouvrage d'Ibno-'l-Koutiyafa , dont 
BOUS parleront plus tard , ne permet pas d'en douter, Lbs narra*- 
tMTs étaient sûrs de trouver des gens prêts i les écouter; mais 
inné époque où les cranaissances n'étaient pas encore, i beau^^^ 
eonpprès, aussi répandues parmi les Arsdies qu'elles le furent 
depuis, 0« la ^part des guerriers, oft même des chefs renom* 
nsés tels que le eélèbre aç^amtt ibn-Hitim , ne savaient pas 
Ike, les écrivains n^étaient pas sûrs de trouver des lecteurs. Le 
présent intéressait d'ailleurs les hommes à un tel degré qu'ils 
n'avaient pas assez de loisir pour songer sérieusement au passé. 
Jtemain les occnpait poi, hier encore moins. Les écrivains 
de profession étaient rares, et pour la plupart c'étaient des 
théologiens, qui composaient de ces livres qui conviennent i 
l'enfance de la civilisation, i un temps où la foi est encore 
neuve, et partant, vive, forte et avide de la nourriture qu'on lui 
offire; de ces livres qui, comme l'a dit Gibbon avec autant de 
malice que de vérité, sont les plus importants pour ceux qui 
croient , et les moins importants pour ceux qui ne croient pas. 
S'occuper de livres qui n'avaient point de rapport avec la théo- 
logie, était considéré comme un péché par les savants. Au 



1) Voyez Ibno**l-Abbar , dans mes IfoUces, p. 37, 125. 

I. B— M. h 



Digitized by 



Googl( 



10 JntrodueiiùH. 

X® siècle encore , un écriyaia illustre et qui n'était pas plus 
dévot qu'un autre , Ibn-Haukal de Bag^dàd , demande pardon à 
Dieu de son goût profane pour les livres géographiques, qui, 
dit-il , Tout détourné d'études plus convenables , d'études mieux 
en harmonie avec les devoirs de la religion. Un théologien 
avait à demander une faveur à al-Hanzor, alors au comble de 
sa puissance. Il fut très-bien reçu par le premier ministre ; 
mais il ne put s'empêcher de lui r^rocher son goût pour les 
sciences profanes et les honneurs mondains, avec une fran- 
chise qui frisait l'impertinence. >Quel homme que votre pèrel" 
lui dit^il; »je l'ai connu beaucoup, et j'ai toujours admiré sa 
4évotion, sa piété, son assiduité i l'étude de la théologie. £n* 
semble nous assistions aux cours des mêmes professeurs; — 
ahl c'était mon meilleur amil Nous profitions l'un de l'autre; 
nous comparions les textes de nos livres; . « . il ne s'occupait 
pas de futilités, lui; ... mais vous ne lui ressemblez guère; 
corps et âme vous vous êtes donné au monde; ikhi^ avez étudié 
des choses fuHles, et maintenant vous connaissex bien l'histai* 
re . . » Malheureux I vous êtes dans la voie de perdition , et 
votre aveuglement me bit pitié I" K. . . 

Mais quoique la connaissance de l'histoire reposftt surtout 
sur la tradition orale , on irait cependant trop loin , je crois, 
en supposant que les savants , sous les premiers princes Qmai* 
yades de l'Espagne , n'écrivirent absolument rien sur l'histoire 
de leur patrie. Je suis porté à croire au contraire , que quel* 
ques fragments de leurs ouvrages se trouvent dans le manuscrit 
de Paris n. 706 , à la suite de l'histoire d'Ibno-'l-Koutiyah , 
manuscrit dont je possède une copie. Ce livre singulier porte 
l'inscription suivante: jSô^ ^jJoû^t Jj:xs\ ^ m^4^^u^L3>1 



1) lbo<H*l-Abbar, p. 151. 
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0& voit que ces paroles expriment le sujet du livre» mais qpi'ib 
n'en indiquent pas le titre véritable» J'ai cru un instant que 
ce titre était ^tj^l vl^'» lî^i*® dont al-Hakkari (man* de 
Ckitha, fol. 52 r.), dans la partie de son ouvrage qui traite delà 
conquête de TEspagne, a donné des extraits, qui se retrouvent 
presque textuellement dans le manuscrit de Paris ; niais je 
suis revenu de cette opinion lorsque j*ai vu qu*Ibno-*l-Khatib» 
dans son article sur aç-Çamil ibn-Hàtim < , cite un passage du 
Khazàyifii qui ne se trouve pas dans le manuscrit en ques* 
tion. L'ouvrage contient un long et curieux récit de la con* 
qoéte, des premières guerres civiles et du règiie d'Abdorrah* 
màn 1er, et le compilateur ne s'arrête qu'au régne d'Abdorrah-^ 
màn III ; mais ce qu'il donne à partir de Hischàm 1er , n'est pas 
une histoire proprement dite ; il se borne à raconter quelques 
anecdotes sur les émirs» à copier des lettres et des morceaux 
de poésie. B doit avoir vécu après Tannée 3B0, époque de la 
mort d'Abdorrahmàn III» car il dit que le règne de ce prince 
dura cinquante années. Je crois devoir aller plus loin et sup<> 
poser qu'A vécut» non pas au temps d'al-Hacam II ou d*al- 
Hanzor» mais au XI» siècle; car à l'endroit où il parle de 
rintention où était le khalife Omar ibn-Abdo-'l-aziz de faire 
abandonner l'Espagne par les musulmans» notre auteur s*écrie: 

o' ^' j^^ L^' (^>-^^ o^ J^ ur^ ^^^ o^^ *^^ ^^^ 
iJLtt f^i^^jA' Impossible qu'un écrivain» témoin des glorieuses 

conquêtes d'al-Hacam II et d'al-Manzor» ait écrit une telle 
phrase, qui ne sied que dans la bouche de celui qui voit 



1) Mannscrit de TEseuriaL — Par rentremise obligeante de mon 
eïeelleni ami Don Serafia Ëstevanez Calderon, j*ai pu faire copier sur le 
man. GG. 26 , 27 et 28 de la Bibliothèque nationale à Madrid , plusieurs 
articles d*Ibno^'l-Khatib qui manquent dans Tabrëgé de Paris. Ce man. dd 
la BibL nation, a été copié sur celui de Tfiscurial par Elias Seidiac i ud 
des compagnons de Casiri. 

B — M. b* 
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l^^gne ftrabe prête à tomber att poavôif des Infidèles; mais 
un auteur du XI^ siècle avait toute raison de s'eliprimer 
ainsi , alors que les armes victorieuses d'Alphonse VI mettaieni 
les petits états musulmans à deux doigts de leur perte. Haii 
Il y a dans ce livre un autre passage , qui ne peut avoir été 
écrit qu'au X« siècle. On y trouve: Mohammed ibn-lValid (coih 
temporain de Témir Omaiyade Mohammed) nous a raconté, 
iijtJ^l Ce Mohammed ihn-Walid était un célèbre traditlonnaire, 
auquel al-Homaidi (man. d'Oxford , fd. 41 r.) a consacré un 
article, et qui mourut Tan 309. Bien plus: Tauteurdit qu'il 
a entendu racMter les circonstances de la fuite d'AbdcMah* 
mén l» par un contemporain de ce prince, c'est-à-dire pif 
ith personnage du VIII« siècle , et que cet homme tenait ce 
récit d'Abdorrahmén 1er lui-même; jl^^ t"<^^ a* crV^"^ 

Pour expliquer ces deux citations étraB§pes, on se voit torcé 
d'admettre que, dès les dernières années du VIiI« siède, cer- 
taines parties de l'histoire arabe-espagnole furent écrites par 
les savants, et que le manuscrit de Paris est une compila- 
tion , faite par quelque personne du XI« siècle , qui s'est borné 
à copier servilement les documents anciens ; c'est donc vérita- 
blement un recueil d'histoires , X-r^#,jg\^ ^W^t* Une circon- 
stance digne d'être remarquée et sur laquelle nous aurons à 
revenir, c'est que toutes les traditions qui se trouvent dans 
le manuscrit, ont de chauds partisans des Omaiyades pour 
auteurs. 

Au IXe siècle l'histoire d'Espagne fut traitée par Abdo-'l- 
melic ibn-Habib as-Solami, célèbre théologien, qui fit un voya- 
ge en Orient, où il assista aux cours de Milik ibn-Anas. 
De retour dans sa patrie, il contribua puissamment à faire 
dominer en Espagne la secte de ce docteur, composa environ 
mille ouvrages, et acquit une si grande réputation que, quand 
le célèbre Sahnoun apprit sa mort , arrivée dans le mois de 
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Ramadhân de l'année 238 (8K3) , il s'écria : »I1 est mort le 
plus grand savant de l'Espagne, ou plutôt du monde !"< 

Parmi les nombreux ouvrages de ce théologien > il y en a un que 
nous possédons encore. Il se trouve à la Bibliothèque d'Oxford; 
et il porte le titre d'Histoire (g^^Lj). Il roule sur l'histoire 
biblique , sur celle de Mahomet et des prraiiers khalifes , sur 
celle de l'Espagne , et sur plusieurs sujets théologiques K Mal- 
heureusement Dm-Habib ne donne sur l'histoire de sa patrie que 
des renseignements très-courts et peu intéressants; peut-être l'a* 
t-il traitée avec plus de développements dans qnelqu'autre de ses 
ouvrages; du moins d'autres auteurs donnent, sur son autorité, 
des récits qui ne se trouvent pas dans le manuscrit d'Oxford. 

Une circonstance digne d'être remarquée et qui prouve que 
déjà au IX« siècle les traditions relatives à la conquête de 
TEspagne , et aux gouverneurs qui y commandaient avant l'ar- 
rivée d'Abdorrahmàn I«, n'étaient acceptées qu'avec méfiance, 
c'est qu'Ibn-Qlbib, là où il traite cette période, ne cite pas 
des Espagnols, mais qu'il invoqué le témoignage d'un Oriental 
de sa connaissance, d'un disciple d'al^Wikidi K Quand on voit 
qu'un Espagnol du IX® siècle n^ose se fier, pour ce qui con- 
cerne les premiers temps de la domination arabe en Espagne, 
aux traditions de ses compatriotes, on ne s'étonne plus des CQn« 
tradictions nombreuses et frappantes que l'on trouve chez les 
historiens postérieurs. La mémoire de quelques faits saillants 
s'était bien conservée au moyen de la tradition orale; maison 
avait plus ou moins oublié les dates, la série des gouverneurs, 
enfin tout ce qui était sec et aride. 



1) Voyes sur cet écrivain les articles d*al-KifU et d*as-So]ronti daos lenn 
Dictionnaires biographiques des grammairiens ; Ibn-Khacan , al^Maimak % 
al-Makkari, man. de Gotha^ fol. 158 v., 159 r et v. ; Casiri , cité par 
M. de Gayangos, I, p. 343. 

2) Voyez le Catalogue de Nicoll, p. 118 et juiv., n^ 127. 

3) Le passage en question aélé traduitpar M. d« Giiyangos, II, p. 405, 



Digitized by 



Googl( 



H IntrodvcUwi. 

Une chronique en vers du mètre ar-r&yez , commençant à la 
conquête et allant jusqu'à la fin du règne d'Abdorrahmàn II» fut 
composée par le wézir Tammàm , qui descendait de Tammàm 
ibn-Alcamah, ce maulà des Omaiyades» qui avait épousé chau- 
dement la cause d'Âbdorrahmin W, dès que ce prince eut 
formé des desseins sur l'Espagne. Notre Tammàm, Tauteur de 
Vardjmzah, avait rempli l'emploi de v^ézir sous trois sultans » 
Mohammed» al-Hondhir et AbdoUàh; il mourut sous le règne 
de ce dernier, Tan 285 (896) » dans une très-haute vieillesse^ 
car il comptait 96 années lunaires i. Puisque son ouvrage se 
termine à la fin du règne d'Abdorrahmàn II » il est probable 
qu'il l'a composé vers l'année 258 , époque de la mort de ce, 
prince. Tammàm comptait alors 44 ans. Je ne me rappelle 
pas d'avoir vu cités des vers de cette chronique rimée. Au rap- 
port d'Ibno-'l-Koutiyah , on y trouvait l'histoire de Sara, petite- 
fille de Witiza. 

Le X<^ siècle vit paraître un nombre assez considérable de 
dictionnaires biographiques , espèce de compositions fort goûtée 
des Arabes, et où certains renseignements historiques trouvaient 
focilement leur place. Ainsi un dictionnaire biographique des. 
kàiibs espagnols fut composé par Mohammed ibn-Mousà ibn- 
Hàschim ibn-Yezid, de Cordoue^. C'était un esclave afl!ranchi 
du khalife al-Mondhir , et il appartenait sans doute à une fa- 
mille celto-romaine , car on ne le nommait pas autrement qu'Au- 
gustin'. Les Gelto-romains, convertis à l'islamisme, recevaient 
toujours un nom arabe (c'était de rigueur) et peut-être une 
généalogie par dessus le marché ; mais assez souvent les Arabes 



1) Voyez Ibno-'l-Abbâr , p. 77, 78. 

2) Foir la lettre d'Ibn-Hazm {ajmd al-Hakkari, foL 385 v.) ; al-Ho* 
maidif man. , fol. 38 r. ; al^Kifli; as-Soyouti ; al-Makkari , Va Bfre. 

3) Dans le man. d*aUHomaidi on troufe ^aX^^I» avec ces deai 
foyellea. 
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tontimiàîeiit à les appeler par leur nom chrétien. Ainsi cer- 
tain littérateur portait les noms , pour ainsi dire officiels , de 
Mohammed ibn-Maimoun , mais on rappelait toujours par son 
nom chrétien, Harcus^ Augustin fit un voyage en Orient, 
où il assista aux cours de plusieurs professeurs, et de retour 
dans sa patrie, il acquit une grande réputation par ses con- 
naissances littéraires et historiques K II mourut dans le mois 
de Redjeb 507 (919) K L'ouvrage d'Augustin sur les kitibs 
espagnols est malheureusement perdu, ainsi qu'un autre sur 
le même sujet, composé par Sakan (^^y^) ibn-Said«. Nous 
regrettons aussi la perte d'un Dictionnaire biographique des 
théologiens et des jurisconsultes, composé par Ahmed ibn- 
M<Aammed ibn-Abdo-'l-barr, celui qui fut accusé d'avoir con- 
spiré avec Abdollàh , le fils d'Abddrrahmàn III , et qui se sui- 
cida dans sa prison, l'an 3S8 (950) <^; mais nous possédons 
«ncore l'histoire des kidhis de Gordoue par Mohammed ibn- 
Hàrith al-Khoschani *. Cet ouvrage va jusqu'à l'année 358 
(969) , et fl se trouve à la Bibliothèque d'Oxford , dans le même 
Tdume que l'ouvrage d'Ibn-Habib dont nous avons parié. Les 
Tenseignements que l'on y trouve sur l'histoire politique, ne 
sont pas nombreux; mais dans ce mèmeX^ siècle, on traita 
celle-ci en détail dans des ouvrages séparés. 



1) Voyex al-Homaidi , foL 40 r. (le man. doone l« tojelles : j^!i)^ 
jd-Kifli et as^^yoati 

2) jj^\^ v^^' f^ i^ lày^tXA JS , disent al-Kifti et as-SoyouU'. 

3) Chez al-Eifti on lit très-distinctement ^j^ ; le man. d'as-Soyout£ 
porte «j fff*^y 

4) Lettre dlbn-Hazm {loeo laud.) et al-Homaidi , fol. 99 ▼• Sakan ibn- 
Ibràhim chez Ibno-*l-Abbar , p. 62. 

5) Voyez Ibnc-'l-Abbar , p. 106 , et ad-Dhabbi , apud Casiri , H , 
p. 135. 

6) Fuir al-Homaidi , fol. 23 r. , copié par ad-Dhabbi (aj^W Casiri , 
II, p 133). 
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L'arifitocratie musulmane et les Cello-romains da sud avaient 
dû se courber devant le khalife de Gordoue. Abdorrahmin III 
avait profité de Taetivité infatigable de son grand-père Abdol- 
lih ; de jour en jour plus puissant , il pouvait tourner ses armes 
victorieuses contre les chrétiens du nord; au dedans le calme 
et la paix renaissaient , et Ton cultiva les lettres avec ardeur* 
Cette tranquillité qui succéda aux orages d'une longue guerre 
civile > devait avoir une influence heureuse sur les lettres en 
général , et sur les études historiques en particulier. De nom* 
breux écrivains se mirent en effet à l'oeuvre et recueillirent les 
traditions; mais par des circonstances fort déplorables, ces écri- 
vains envisageaient Thistoire d'Espagne sous un seul point de 
vue; tous^ ou presque tous, appartenaient i un seul parti, à 
une seule coterie, à une seule famille. Tous, ou presque tous, 
étaient des ffuiu/ô^ , des elimUs, des OmaiyadeSt 

Remontant a une haute antiquité et ratifiée par lePrq>hète, 
rinstitution du patronage et de la clientèle eut la plus grande 
influence sur le sort des empires arabes ; influence dont on n'a 
pas peut*ètre tenu assez compte jusqu'à présent. En Espagne , 
par exemple , les Omaiyades ne se sont soutenus sur le trône 
que par leurs maulds, et ceux«ci ont rempli, presque à Tex- 
clusion de toute autre personne, les emplois et les dignités dont 
les sultans de Gordoue avaient la nomination ; aussi on voyait 
souvent des personnes reniant leur origine, même illustre, se 
prétendre maulàs des Omaiyades , et forger à cet effet une gé- 
néalogie, dans le but de pouvoir aspirer aux dignités de la 
cour «. 

Cette institution du patronage et de la clientèle implique 
un esprit de famille noble et touchant; mais pour se convaincre 
qu'elle était une suite nécessaire des circonstances où se trou- 
vaient les tribus nomades , il suffit de se demander quel aurait 



1 ) Voyes ce que je dis plus loin sar Ibn-Hazm , et Ibno-*l-Abbar , p. 251. 
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été le sort de Tesclave afifiranchi , dans le cas que le patronage 
et la cfientèle n'eussent pas existé. Cet alfiranchi se serait 
trouvé dans une position aussi exceptionnelle que dangereuse ; 
seul et isolé sur la terre » il n'aurait appartenu à aucune tri- 
bu; personne n'étant tenu à prendre sa défense » il serait re-> 
tombé dans resclavage dès qu'un homme phis fort ou plus 
habile que lui , aurait réussi à s'emparer de sa personne. Dans 
le désert j où il n'y avait point de pouvoir central» M les 
tribus étaient indépendantes les unes des antres, Taflfran- 
chissement eût été pour l'esclave le pure des dons» à moins 
que celui qui lui donnait la liberté , ne lui eût accordé en 
même temps sa protection et celle de ses contribules. L'an- 
cien maître devient donc le protecteur» le patron» de l'escla- 
ve affranchi; le lien qui s'établit entre eux» s'appelle walà, 
et le patron » de même que le client , porte le nom de tnatUà. 
n va sans dire que le client suit son patron à la guerre» car 
l'institution du patronage et de la clientèle est martiale et civile 
à la fois. Si le client a blessé quelqu'un ou s'il a commis un 
meurtre involontaire » et s'il ne peut payer aux héritiers de sa 
victime la réparation pécuniahre » la diyah » son patron la paye 
pour lui. En revanche » quand le patron est condamné à une 
amende» les clients» conjointement avec les parents du patron^ 
se cotisent pour y subvenir. Si le client vient à mourir 
sans héritier légitime » le patron hérite de lui. Les droits et 
les devoirs du patron envers le client» passent à ses héritiers» 
et réciproquement le client transmet à ses héritiers ses droits 
et ses devoirs envers son patron* Quand une fois une famille 
est sons le patronage d'une autre famille » elle y reste à perpé- 
tuité. Bref» le wali établit une parenté de convention » et tout 
se résume dans ces paroles du Prophète : )U^^ )L4^s\J i"iji\ 
sjamjJI Aewalà établit un lien semblable à celui de la parenté»" 
et : v:^lâ ww^ i^l >le walà est une parenté continuelle." < 

1) Tous les codes musulmans parlent du waiâ et des obligations qui eo 

I. B — M. c 
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Plasieurs de ces clients des Omaiyades écrivirent rhistoirc 
d'Espagne ; payés par un prince , ils lui dédiaient leurs chro« 
niques. Ecrivant donc sous les yeux du monarque, ils étaient 
assujettis à la censure la plus rigide ; ils devaient peser toutes 
leurs paroles, afin qu'aucune phrase n'échappât à leur plume 
qui pût déplaire au souverain, jaloux de son autorité et de la 
gloire.de; sa femille. Il leur était permis tout aU plus d'enre- 
gistreir des révoltes, mais il leur était interdit de montrer 
quelque sympathie pour les chefs arabes et berbères, pour 
cette aristocratie turbulente, mais admirable par son énergie, 
sa fierté, son amoUr de Tindépendance ; il leur était interdit d'ex- 
citer quelque compassion pour la race vaincue , pour les malheu- 
reux Gelto-romains , et pour leur brave chef, Ibn-Hafçoun, cet 
homme de génie qui , pendant toute sa vie , brava les armes 
des sultans. Il leur était défendu de mettre au jour les terri- 
bles secrets que cdaient les cachots de Gordoue. Et supposé 
m£me que ces client&^hroniqueurs ne fussent pas décidés 
par la crainte à voiler la vérité , alors ils étaient dominés 
par un autre, sentiment, plus noble à coup sûr, mais éga- 
lement nuisible à la vérité historique, par l'esprit de fa- 
mille. Dans une société organisée comme l'était celle des 
Arabes , il était presque impossible d'écrire une histoire impar- 
tiale. L'homme n'y avait pas une existence à part ; n'était 
pas un individu isolé , un tout ; il formait partie d'un tout , et 
ce tout était sa famille, sa tribu. Dans tout ce qui touchait à 
sa famille , il ne sentait , ne pensait pas autrement que la gé- 
néralité de ses parents, et en comparaison de cet esprit de 



résultent ; j*ai suivi de préférence le Commentaire d*Abou-*l-Hasan ar- 
Çagir sur le recueil màlekite auquel on aecorde le plus d*authentîcité , la 
Modawwanah (t. lY , man. 1313 , fol. 81 ▼. et suiv.). Voyez aussi M. de 
Slane, dans Flntroduction au deuxième volume de sa traduction d*Ibtt- 
Khallicân. 
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clan s qai est une réalité et qui pénètre tout , ce que nous appe- 
lons patriotisme est un sentiment vague, une idée abstraite. 
Aussi longtemps que les Arabes conservèrent le principe propre et 
vital de leur nationalité, chacun de leurs chroniqueurs écrivit 
rhistoire au point de vue de sa tribu et pour glorifier ses con- 
tribules. Cet esprit de famille n'était pas moins vivace chez les 
clients que chez les contribules purs , car eux-mêmes se con- 
sidéraient comme membres de la famUle du patron , et ils fu- 
rent jugés tds. Mus par Tesprit de famille , les clients des 
Omaiyades n'écrivirent pas l'histoire de la nation, mais celle 
de la famille royale. Ce qui les intéresse , ce n'est pas l'his- 
teire du peuple, l'état de la société, le mouvement de la vie pu- 
idique , la guerre des factions , la lutte des tribus , des races 
eonemies/les agitations et les développements du pouvoir et de 
la liberté « mais c'est l'histoire toute personnelle des princes. 
Leurs ouvrages sont des chroniques de cour, des registres de 
famille , où l'on trouve enumérés , avec un soin minutieux et 
puéril, les employés, les femmes, les enfants, les occupations 
journalières des rois. Hommes de lettres, ces chroniqueurs 
enregistrent en [outre le décès des théologiens, des littéra- 
teurs , et donnent souvent des renseignements utiles pour l'his- 
toire littéraire; mais ils passent à côté de certains événements 
.politiques de la plus haute importance, et dans leurs écrits 
l'histoire proprement dite est travestie et mutilée ; on n'y saisit 
le caractère général de l'époque qu'à travers une sorte de 
brouillard. Ces chroniqueurs ne semblent pas s'apercevoir 
que les émirs de Gordoue n'avaient obtenu de la juxtaposition 
d'éléments hétérogènes, qu^une domination mal assurée, une 
cohésion factice, une unité passagère ; qu'à la longue ces émirs 
ne réussiraient pas à retenir sous une sujétion forcée plusieurs 
peuples étrangers l'un à l'autre. Au lieu de retracer nette- 
ment la position isolée où ces émirs se trouvaient, leurs anna- 
listes, par une prévention opiniâtre , nous les montrent comme 

B— M. c* 
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les chefs d'un grand empire, idée tout-à-fait contraire à la 
vérité des choses. Quand on lit les pages mal écrites, passion- 
nées et fanatiques, mais saisissantes, de Saint-Euloge, ou plutôt 
encore les poèmes politiques, composés par les nobles, tels que 
ceux du chevaleresque Ibn-Djoudi, ces poèmes pleins de vie, 
de couleur locale , d'individualité , qui frappent par la prëdsion 
du trait , la fermeté des contours , on se croit transporté dans 
une société différente en tout point de celle dont parlent les 
chroniqueurs , squelettes pétrifiés dès qu'il ne s'agit pas d'en* 
censer les Omaiyades. 

L'histoire fut-elle présentée cependant à cette époque sous un 
autre jourf Les nobles, les mowallads, trouvèrent-ils des histo- 
riens qui écrivirent à leur point de vue, non à celui des khalifes F 
Nous n'oserions nous prononcer ni pour l'affirmative ni pour 
la négative. Nous savons bien qu^il y eut une histoire d'Ibn- 
Hafçoun; une histoire d'un autre chef des renégats » d'Âbder* 
rahm&n ibn-Merwàn, surnommé le Galicien, qui était maître 
de Badajoz et de Mérida; une histoire des Benou-Kasi, autre- 
ment dit Benou-Lope, que les Espagnols nommeraient lesLo- 
pez, chefs du même parti dans la province qui plus tard s'ap- 
pela l'Âragon ; mais nous ignorons si ces histoires furent écri- 
tes par des hommes qui appartenaient au parti et à la race de 
ces célèbres chefs , ou bien par des partisans des Omaiyades. 
Nous savons de même qu'il y eut une histoire des Todjibides, 
chefs du parti arabe-yéménide dans l'Aragon, qui supplantè- 
rent les Lopez, leurs rivaux; de ces chefs puissants que les 
khalifes redoutaient, et qui finirent par fonder un royaume 
dans le nord à l'époque de la chute du khalifat; qu'il y eut 
une histoire des Benou-at-Tawil, autres chefis de l'Aragon; nous 
savons aussi qu'il y avait des livres sur les seigneurs des châ- 
teaux (^LaJI v'^^^^O 6t sur les six djonds, les six armées 
ou divisions syriennes établies en Espagne ; mais nous ignorons 
dans quel esprit ces ouvrages étaient composés ; tout ce que nous 
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en savons se réduit aux titres ^ , et ils semblent s'être perdus 
de bonne heure. Parmi ces livres perdus il faut encore compter 
une histoire de la province de Raiyah (Malaga) en plusieurs 
volumes, composée par Ishàk ibn-Salamah ibn-Ishàk al-Laithi; 
ouvrage intéressant sans doute, car le pays de Malaga avait 
été le théâtre des exploits dlbn-Hafçoun , et Tauteur avait 
traité à la fois Thistoire politique et l'histoire littéraire, car 
Ibn-Hazm dit qu'Ishâc avait parlé des châteaux de Malags^ , des 
guerres que cette ville eut à soutenir, et aussi des juriscon- 
sultes et des poètes qui y avaient habité. Mais tous les histo- 
riens sur lesquels nous posséd<ms des renseignements précis , 
étaient des partisans de la maison d'Omaiyah, des chroniqueurs 
de la cour. 

A leur tète se place Kàsim ibn-Âçbag^, célèbre par ses 
propres ouvrages et par le disciple qu'il forma. Kàsim écrivit 
un livre très-étendu , très-profond et très-beau , au dire dlbn- 
Hazm , sur les généalogies, et un autre sur les brillantes 
quotités des Omaiyades. Ibn-Hazm vante aussi la bonne foi 
de cet historien, qui acquit une grande réputation, car à ses 
connaissances historiques il joignait des connaissances gram- 
maticales, littéraires et théologiques très-étendues. Né dans 
le dernier mois de rjEumée 247 (861) , il avait d'aboitl étudié 
en Espagne sous al-Khoschani et sous d'autres professeurs; puis 
il était allé se perfectionner en Orient, et à Bagd&d il avait 



1) Ces titres se irouTent dans la leUre d'Iba-Hazm, auteur de la 
première moitié du onzième siède. Voyez al-Malkari , man. de Gotha , fol. 
385 r. et ?. , et la trad. de M. de Gayangos , I , p. 186. Les derniers mots 
de ee passage n'ayant pas été rendus eiactement par M. de Gayangos , j'ajou- 
terai le texte. Après avoir parlé des ouvrages de Eâsim ibn-Âçbag, Ibn- 

Hazm dit: sX^\ SS:>>i\^ J.sljuJt CïL^Uot ^ iUôj^ wwL^ L^^ 

2) f^oir Ibn-Hazm apud al-Makkari , foi. 385 ?. , et Tarticle d'as-So- 
jouti, fol. 160 r. du manuscrit de M. Lee. 
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assisté aux leçons de Thalab, d'al-Mobarrad , dlbn-Kotaibah et 
à celles d'autres docteurs célèbres. De retour à Gordoue, il 
commença à y donner des cours » qui eurent un tel succès que 
des étudiants de toutes les parties de l'Espagne s'y rendirent 
en foule ; riches et pauvres se pressaient dans son auditoire. 
Son cerveau se troubla vers la fin de sa vie, et il mourut dans 
un âge très-avancé, l'an 340 (9S2). Sans vouloir rien rabattre 
des éloges que les auteurs arabes ont prodigués à Kàsim ; sans 
vouloir contester sa bonne foi, vantée par Ibn-Hazm, je me 
permettrai cependant de remarquer que le célèbre professeur 
qui donna le titre de Traité des brillantes qualités des Onuiiya- 
des à son histoires des émirs de Gordoùe (car tel était le sujet 
du livre >) , ne se trouvait nullement dans une position indé- 
pendante. Ce fut à Gordoue, sous les yeux des princes, qu'il 
enseigna et qu'il écrivit ; il était d'ailleurs maulà des Omaiya- 
des, car son quatrième aïeul était un esclave affranchi d'al- 
Walid 1er , un des khalifes Omaiyades de l'Orient. 

Un disciple de Kàsim a éclipsé la gloire de son maître, du 
moins pour ce qui concerne l'histoire; c'est le célèbre ar-Rizi 
(Ahmed ibn-Mohammed ibn-Housâ) , celui que les Arabes d'Es- 
pagne nomment r historien, aUlarikhi, c'est-à-dire, l'historien 
par excellence. Sa famille était d'origine arabe , de la tribu de 
Kin&nah , mais elle était établie à Rai eu Perse , d'où elle tire 
son nom relatif de Ràzi (originaire de Rai). Mohammed , le père 
de notre historien, était un marchand de Rai, que des affaires 
de commerce appelèrent en Espagne. Homme très-iustruit , il 
gagna la faveur du sultan , et s'établit à Cordoue , où il mou- 
rut sous le règne d'al-Mondhir ». Son fils, Abou-Beer Ahmed, 
était né en Dhou-'l-Hiddjah 274 (888) >. Il étudia sous Kàsim 



1) Voyez M. de Gayangos, I, p. 463, note 122. 

2) Voyez al-Makkari, man. de Gotha, fol. 369 r et ?. 

3) As-Soyouli, fol. 71 v. 
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ilm-Açbag, rhistorien dont uous venons déparier. Ayant amas- 
se de grandes connaissances, ar-Ràzi écrivit quatre livres : !<> une 
grande histoire des rois de l'Espagne; 2^^ un ouvrage , intitu- 
lé ^JjuxJS\ , sur les généalogies des Espagnols célèbres, en cinq 
gros volumes; au dire d'Dm^Hazm, c'est un des ouvrages les 
.pins étendus et les plus beaux qui aient été écrits sur cette 
matière, et il résulte de plusieurs citations, notamment de 
celles qui se trouvent chez Ibno-'UAbbâr, qu'il contenait des 
notices détaillées sur les différentes familles nobles^ établies 
en Espagne; 5^ une description de Cordoue, composée sur le 
plan de la description de Bagdad par Ibn-abi-Tâhir; ouvrage où 
ar-Ràzi a décrit, entre autres choses, les rues de la capitale 
et les palais des grands; i^ une description de l'Espagne; li- 
vre ou ar-Ràzi a décrit, avec les plus grands détails, les 
routes, les ports de mer, les villes, les établissements for- 
més par les six armées, les productions du sol, les richesses 
minérales , l'industrie , le commerce etc. K Ar-R&zi mourut le 
12 Redjeb de Tannée 344 (955) , sous le règne d'Abdorrahmàn 
IIf>. Son fils Isa écrivit à son tour une histoire d'Espagne. 
L'ouvrage du fils n'était pas une continuation de celui du 
père , car il est certain par une foule de citations qui se trou- 
vent chez des auteurs plus modernes, que l'histoire d'Isa trai- 
tait aussi des premiers temps de la domination arabe en Espagne. 
Isa écrivit aussi une histoire des hàdjibs espagnols; Ibno-1- 
Abbâr cite ce livre'. 

Gasiri a cru reconnaître un fragment de l'histoire d'Ahmed 
ar-Ràzi dans le morceau qui se trouve à la fin du manuscrit 
que possède l'Escurial du HoUato 's-siyarà par Ibno-'I- Abbâr ; 



1 ) Sur les trois premiers ouvrages voyez Ibn-Hazm , copié par al-Ho- 
maidi, sur le quatrième, Ibno-*l-Abbar apudàt Gayangos, I, 314. 

2) Al-KiHi et as-Soyouli. 

3) Dans mes Jfotices , p. 74. 
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il Ta publié et traduit en partie (Il , p. 319— 32S) , et plusieurs 
savants ont cité ce morceau comme étant d'ar-Ràzi. Casiri 
n'a fondé son opinion sur aucune autre preuve que sur le nom 
d'AAmeei, auteur auquel ce fragment est attribué , ou qui du moins 
s'y trouve cité. J'ai sous les yeux le fragment en question, 
qui se trouvé à la fin de la copie du man. d'Ibno-'l-Abbàr que. 
possède la société asiatique , et je puis déclarer que l'opinion 
de Casiri est tout-à-fait fausse; car précisément à l'endroit où 
finit l'extrait donné par Casiri , on trouve cité : Ahmed ibn* 
abi-'l-Faiyàdh , — auteur qui écrivit dans le XI« siècle , plus 
de cent ans après la mort d'ar-Ràzi. Il se pourrait donc que 
le morceau en question fût un fragment de l'histoire qu'écrivit 
Ahmed ibn-abi-'i-Faiyâdh; mais peut-être est-ce un fragment 
d'un ouvrage encore plus moderne, dans lequel Ibn-abi-'l- 
Faiy&dh se trouve cité. En tous cas, le fragment n'est pas 
d'Ahmed ar-Ràzi , et nous ne possédons de ses ouvrages et de 
ceux de son fils, que les passages qui se trouvent dans des li« 
vres arabes plus modernes. Un seul ouvrage d'Ahmed s'est 
conservé dans une traduction espagnole ; c'est sa description de 
l'Espagne. Elle forme la première partie de l'ouvrage dont Je 
titre est: Cranica del Moro Rosis. Cette Cronica, qui avait été 
citée par plusieurs savants espagnols , était restée inédite ; mais 
M. de Gayangos vient de la publier en forme d'appendice à un 
Mémoire , où il tàcbe de prouver l'authenticité de cet ouvrage , 
que quelques personnes avaient traité d'apocryphe >. La tra* 
duction espagnole de la description de l'Espagne, c'est-à-dire, 
la première partie de la Cronica, a été faite, on ignore par 
qui, sur ^ne traduction portugaise. Cette dernière, aujourd'hui 
perdue, a été écrite par un clerc, 6il Ferez, sur Tordre du 



1) Memoria sobre la auitniieidad de la Cronica dencminada del,JU^oro 
Rosis ^ Madrid, 1850. Cette dissertation entrera dans le Ville Tolume 
des Memorias de T Académie. 
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roi Don Denys (1279— 1325), et avec le secours de plusieurs 
maures , surtout d'un certain maître Mohammed j car Gil Ferez 
lui-même ne parait pas avoir entendu l'arabe. Une traduction 
faite de cette manière, par deux personnes, dont l'une ne 
comprenait pas l'arabe tandis que l'autre ne savait qu'impar- 
faitement le portugais , ne promet pas d'être très-fidèle. Ajou-> 
tez à cela que le traducteur castillan de la traduction portu** 
gaise a probablement altéré, à son tour, l'ouvrage en quel* 
qpies endroits , et que cette traduction espagnole ne nous a été 
conservée que dansdes manuscrits qui tous fourmillent de fautes 
très-graves. Cette traduction est donc fort mauvaise; quelque- 
fois elle est inintelligible, soit par la faute des traducteurs, 
soit par celle des copistes des manuscrits; souvent elle est in* 
terpolée. L'ouvrage ne répond pas d'ailleurs à la haute idée 
que l'on en avait conçue d'après les témoignages des auteurs 
arabes , et l'on ne peut se défendre de la crainte que quelques 
passages aient été supprimés par les traducteurs. La deuxiè- 
me partie de cette Gronica , qui contient l'histoire ancienne de 
l'Espagne, depuis l'arrivée d'Ëspan, filsdeJaphet, jusqu'à" 
Roderic , n'est pas d'ar-Rizi , mais de Gil Ferez. Enfin la troi- 
sième partie, qui traite la période arabe, depuis la conquête 
jusqu'à al-Hacam II , ne me parait pas non plus d'ar-Ràzi , car 
les passages que des auteurs plus modernes, Ibn-Adhàrî entre 
autres, citent comme étant de lui, ne s'y retrouvent pas; 
peut-être est-ce la traduction d'un abrégé d'ar-Ràzi* Quoi 
qu'il en soit, c'est un ouvrage d'une importance très-minime, 
une esquisse rapide, un manuel historique où manquent les 
détails, et comme il devait y en avoir plusieurs auXIII^ siècle ; 
mais ce n'est nullement l'histoire circonstanciée d'ar-Ràzi. 

La perte des ouvrages historiques des deux Ràzis est sans 
doute fort regrettable. Ils renfermaient à coup sûr une foule 
de détails utiles et curieux , de renseignements qui seraient 
neufs pour nous. Cependant les fragments qui nous en ont 

I. B— M, d 
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été conservés , suffisent pour nous convaincre que ces deux his- 
toriens cordouanSy qui jouissaient delà faveur des khalifes, et 
dont rainé avait eu un mauld des Omaiyades pour précepteur, 
ont considéré l'histoire d'Espagne sous le même point de vue 
que les autres chroniqueurs de cour. Appartenant en outre à 
une famille établie en Perse et accoutumée au despotisme orien-» 
tal, ils devaient mal comprendre l'histoire d'un pays où l'an^ 
cien esprit de liberté, qui formait le fond du caractère tant des 
Arabes que des Berbères , s'était conservé avec beaucoup plus 
de pureté et de vigueur qu'en Orient. En Orient les senti*» 
ments servOes des vaincus s'étaient communiqués aux vain* 
queurs ; là le droit divin était devenu un article de foi depuis 
les Abbàsides, qui devaient le trône aux Persans; là c'était 
un insigne honneur que d'être au service du monarque. En 
Espagne au contraire , la doctrine, du droit divin fut qualifiée 
d'absurde ; pour les nobles du temps d'Ahmed ar*Ràz{ , et 
même pour quelques clients des Omaiyades, servir le monarque 
était sp<myme d'esclavage. Solaimàn , noble berbère de la fe«> 
mille de Wànsous et maulà des Omaiyades, était wézir auprès 
d'AbdoUàh. Ge prince s'avisa un jour de faire de l'esprit sur 
la longue barbe de son wézir. Piqué au vif, Solaimàn lui 
dit: «Prince, on n'ambitionne un poste tel que celui quej'oc* 
cupe, que dans Tespoir de pouvoir repousser une injure. Il 
parait au contraire qu'un tel poste appelle l'outrage; — re- 
prenez-le donc! Je puis me passer de vous; mes propres pa** 
lais me suffisent et vous ne pouvez me les ôter.'^ Gela dit , il 
quitta le monarque sans même le saluer. AbdoUàh , quoique fà^ 
ché d'abord , ne pouvait se passer longtemps des talents de 
Solaimàn; il désirait ardenmient une réconciliation, pourvu 
qu'il n'eût pas l'air de faire le premier pas. Un autre wézir, 
Ibn-Gànim , se chargea donc d'apaiser le fier Solaimàn et de 
le ramener à la cour. H se rendit au palais de Solaimàn et 
demanda à lui parler. Le cérémonial exigeait qu'un wézir. 
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sans faire attendre son collègue, allât à sa rencontre; mais So- 
laimin fit faire antii^hamBre à Ibn-Gànim , et quand à la fin 
celui-ci eut été admis, Solaimin ne bougea pas dp sa place. 
•Que signifie cet orgueil?'' s^écria Ibn-Gànim; »je vous ai 
connu wézir du sultan et au comble de sa faveur ; alors vous 
allie? à ma rencontre pour me céder la place d'honneur, et 
maintenant vous me traitez bien autrement!" » C'est vrai/' 
répondit Solaimàn; «alors j'étais esclave comme vous; mainte* 
nant je suis libre." > 

Un autre écrivain de ces temps est Ibn-Âbd-rabbihi , flat- 
teur de cour de la plus basse espèce. Né le 11 Ramadh&n de 
l'année 246 (fin de 860), Âbou-Omar Ahmed ibn-Mohammed 
ibA-Abd-rabbîbi avait pour quatrième aïeul un esclave afiran^ 
chi de Hischiml®^, le second émirOmaiyade de l'Espagne. 
Stant donc cli^ de la famille royale, il encensa successive* 
ment quatre émirs, Mohammed, al-Mondhir, ÂbdoUàh et 
Abdorrahmàn III , dans des poèmecr d'une flatterie grossière 
çt dégoûtante. Âl-Homaidi en avait vu mviron vingt volumes*. 
|1 mourut à l'âge de 81 imnées lunaires , ou de 79 années so* 
Jaire^, le dimanche, 18 Djomàdà I 328 (1 Mars 940). » 

Dans le deuxième chapitre du quinzième livre de son grand 
ouvrage intitulé al^Ikd , Ibn-Abd-rabbihi a donné l'histoire des 
Omaiyades d'Espagne; son travail s'arrête à Tannée S22 (934) , 
et il y a ajouté un poème assez long sur les campâmes an- 
nuelles d'Abdcnrahmàn III ^ » Quoique concis, ce morceau est, 
à mon opinion, inappréciable," dit H. de Gayangos. A en 
juger par les extraits donnés par ce savant, et par divers 
passages que j'ai trouvés chez les écrivains arabes, cet éloge 
me parait exagéré, et je serais plutôt de l'avis de M. le baron 



1) Voyex Ibno-'l-Abbar, p, 87, 67, 68. 

2) Yojez al*Homaidi, fol. 43, Ibn-Khallicân et as.Sojouti, fol. 68 r. 

3) Yojez M. de Gayaogos, I, 339; II, 393. 

B— M. d* 
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de Slane, où il dit ^r «Dans une partie du livre, l'auteur s^é- 
carte de son plan pour donner un chapitre sur les Omeyides 
d'Espagne, et comme il était lui-même natif de ce pays, je 
croyais y trouver quelques renseignements nouveaux sur cette 
dynastie. Mais mon espoir fut déçu ; j'y vis une esquisse bien 
maigre d'une histoire que nous connaissions déjà beaucoup 
mieux par d'autres sources." Il est inutile d'exposer dans 
quel esprit ee vil sycophante a écrit; son chapitre sur les Omai- 
yades d'Espagne ne me parait mériter quelque attention que 
parce que c'est la plus ancienne chronique de cour qui nous 
ait été conservée.^ 

Un autre historien du X« siècle est Ibno-'l-Koutiyah , le fiU 
de la Gothe, qui mourut à Gordoue, Tan 367 (977)« Sa tris- 
aïeule était Sara , petite-fille de Witiza » l'avant-demier roi 
goth. Witiza avait laissé troi» fils, qui regardaient Roderic 
comme un usurpateur. Ils le trahirent dans la bataille du 
Guadalete, et pour prix de leur trahison, les Arabes leur lais- 
sèrent le domaine particulier de leur père, qui se. composait 
de trois mille hameaux ou métairies. L'aîné de ces princes, 
auquel Ibno-'l-Koutiyah donne le nom d'Almondo , laissa une 
fille, nommée Sara, et deux fils. Leur oncle, Ardebast, s'em- 
para de leur héritage ; mais Sara quitta Séville , où elle de- 
meurait, et accompagnée de ses deux jeunes frères, elle se 
rendit en Orient , où elle porta ses plaintes devant le khalife 



1) Rapport adressé à M. le ministre de r instruction jmblifue^^. 3* 

2) Des parties de Yfkdy ouvrage important pour ce qui concerne les 
guerres que se lirrèrent les tribus arabes avant rislamisme , se irouveot 
dans la bibliothèque Bodiéyenne (Un, 344, 350, 400, 743, 782, Nie, 
103 , 3^.) , dans celle de Vienne (voyez M. Flûgel , dans les ^ener 
Jahrhûcher ^ 97 ^j^nz^'BLy p. 19, et comparez sur cet eiemplaire , Acer- 
bi, dans la BiUioteca Itaîiana (1831) , t. 61 , p. 296 et suiv.) , dans 
celle de M. Bland à Londres, à TEscurial (1705), et dans la bibliothè- 
que de Gid-Hammouda à Constantine. 
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Hischàm. Ce prince lui fit justice , et sur son ordre , Abou-1- 
Khattir, le gouverneur de l'Espagne , fit restituer par Arde- 
liast aux enfants d'Aknondo les mille métairies qui leur ap- 
partenaient ; mais avant que Sara quitt&t le khalife , celui-ci 
lui avait fait épouser un affranchi du khalife Omar II, nom* 
mé Isa ibn-Mozàhim. De ce mariage naquirent deux fils , dont 
l'aîné, Ibrahim, fut le bisaïeul de notre historiens 

Ibno-*l-Koutiyah était donc, par son trisaïeul, maulà des 
Qmaiyades, Né à Gordoue, étudia àSévitte, résidence 'de 
sa famille, et dans sa ville natale; son goût le porta surtout 
aux études philologiques , et un juge compétent le déclara le 
plus grand philologue espagnol de son siècle; mais il avait 
aussi étudié Thistoire d» sa patrie^ et au dire d'Ibn-Khallicân, 
il avait la coutume de dicter de mémoire à ses disciples des 
récits historiques. Son histoire d'Espagne , qui se trouve dans 
le manuscrit de Paris n^ 706 (manuscrit dont je possède une 
cqiie), est une de ces dictées, publiée par un des disciples 
d'Ibno-'l-Koutiyah, car ce livre ccmimence ainsi: »Abou-Becr 
Mohammed ibn-Omar ibn-Abdo-'l-aziz" — ce sont les noms 
d'Ibno-'l-Koutiyah — >nous a raconté ce qui suit" Cet ouvra- 
ge parait être le plus considérable de ceux qu'Ibno-'l'Koutiyah 
a dictés à ses élèves , car on y retrouve presque tous les passa- 
ges que des historiens plus modernes attribuent à Ibno-'l-Kou- 
tiyah; quelquefois cependant ils citent une autre dictée >• Le 



1) Foir Ibno-*l-Kontijah lai-mâme, et Ibn-Afif , autear du commen* 
cernent da Xle siècle (que AL de Slane , dans une note snr sa tradoction 
anglaise dlbn-Khallicàn (III, p. 84, note 12) a confondu avec le célè- 
bre Ahmed ar-Bâzi), apud Ibn-Ehallicin , Fasc. VU, p. ol « 1* deFé- 
dition de AL Wiistenfeld , où Ton trouvera quelques fautes à corriger, dont 
|es unes doivent être attribuées aux copistes , d'autres k Ibn-Khallican. 

2) Le passage, par exemple, que cite Ibn^Haijàn, a/^tM? Ibno-*l-Ab- 
bâr , p. 40, ne se trouve pas dans le man. de Paris. On y trouve ceux 
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livre 9 qui commence par la conquête et qui s'arrête au règne 
d'Abdorrahmin UI , renferme des détails du plus haut intérêt. 
Il repose presque entièrement sur la tradition orale , non pas 
cependant sur des traditions de famille, comme on s'y aUen- 
drait. On voit bien que l'auteur s'occupe avec une certaine pré* 
dilection de la lamille de Witiza , mais même où il en parie , 
il ne s'appuie pas sur les récits de sa lamille , mais sur ceus; 
de ses précepteurs» sur le livre d'Abdo-'l-melik ibn-Habib et 
sur le poème du wézir Tammàm ibn-Alcamah. Au commen* 
cernent de sa dictée , Ibtto-'tKoutîyah atteste qu'il doit son 
récit à ses précepteurs, dont les quatre principaux furent: Mo- 
hammed ibn-Omar ibn-Lobàbah (-h 314} , Mohammed ibn-Said 
ibn-Mohammed al-Moràdi, Mohammed îbn-Abdo-'l-melic ibn-Ai- 
man (+ 330) et Mohammed ibn-Zakariyi ibno-'t-Tandjiyah de 
Séville , et il ajoute qu'a leur tour ces personnages avaient en- 
tendu raconter ces histoires à leurs précepteurs* D'après ce té- 
moignage je serais porté à croire que , dans certaines écoles 
de Gordoue , l'histoire était une branche de l'euseigneiiient. 

Au reste , quelque grand que soit le mérite de la précieuse 
dictée d'Ibno-'l-Koutiyah , Fauteur ne montre nulle part de 
la sympathie pour les chrétiens vaincus; il ne parle pas m des*- 
eendant des rois goths , mais en moulé des Omaiyades. Ce- 
pendant son ouvrage, empreint d'un caractère poétique et 
naif, se distingue par une physionomie réeUe et vivante, qui 
ne se retrouve que très-rarement chez les autres moulas. 

Grand ami des lettres, possédant une bibliothèque immense, 
le khalife al-Hacam II encouragea de tout son pouvoir les sa- 
vants de son époque. Ce fut à lui qu'ai- Warràk dédia son 
grand ouvrage sur la géographie d'Afrique; mais nous n'avons 
pas à nous occuper de cet auteur célèbre, parce que tous les ouvra- 



que citent Ibno-'I-Âbbâr aux pages 50 , 53 , Ibno-'l-Khatib dans son arti- 
cle sur Omar ibn-Hafçoun (man. de FEscnnal) etc. 
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ges historiques qu'il composa se rapportent à l'histoire d'Afri* 
que , non à celle de l'Espagne. Cette dernière fut traitée par 
Ahmed ibn-Faradj de Jaên» qui composa une histoire des révolu 
tés de l'Espagne. Cet ouvrage était sans doute écrit au point 
de vue du khalife, car Ibn-Faradj fut protégé par al-Hacam, 
auquel il dédia un autre de ses ouvrages , une anthologie poé- 
tique. Il finit par tomber en disgrâce, on ignore pour quel 
motif; al-Hacam le fit jeter dans une prison, d'où il ne sortît 
jamais î. 

Nous devrons nous occuper maintient d'une autre chronique, 
écrite également sous le règne d'al-Hacam II, et dont j'ai pu- 
blié les parties sur l'Espagne et l'Afrique qui nous en ont été 
conservées. 

11. 

Le manuscrit de Gotha n\ 261 , qui a été achevé de copier Pan 
617 , et qui contient l'histoire de l'Espagne, des khalifes Abbisides 
et de l'Afrique, depuis Tannée 290 de l'Hégire jusqu'à l'année 
320, ne porte ni titre ni nom d'auteur; car les premières feuilles 
y manquent, et le titre, ajouté par une main plus moderne, où 
on lit: «second volume de l'Histoire d'al*Masoudî," ne mérite 
point la confiance que lui ont accordée Silvestre de Sacy et 
M. Kosegarten. M. Nicholson a déjà fait remarquer que l'auteur 
était Espagnol, et à mon tour, j'ai dit, dans mes Notices sur 
quelques manuscrits arabes, qu'il composa son ouvrage sous le 
règne d'al-Hacam II; mais me fondant sur un passage du Bayàn, 
j'ai igouté que le manuscrit était une partie inNadhmo'l'dfomân 
par Ibno-'l-Kattàn. Cette dernière opinion est erronée; heureu« 
sèment pour moi , je me suis aperçu que je m'étais trompé 
avant que personne m'en eût averti, et déjà en 1848, j'ai 
dit, sur la couverture de la 3» livraison des Ouvrages arabes. 



I) Vojez mes Script, JrahJoci de ^hhad.^ I, p. 198. 
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que, dans le passage du Bayàn où Ibno-i-Kattin se trouve cité^ 
celui-ci n'a fait que copier un auteur plus ancien, à savoir 
Arib. Je traiterai maintenant ces deux questions: 1^ dans quel 
pays et à quelle époque Tauteur a-t-il écrit f £<> comment s'ap* 
pelait-il? 

A la première de ces questions je répondrai comme j'y ré- 
pondis il y a quatre ans: l'auteur écrivit en Espagne, sous le 
règne d'al-Hacam II, c'est-à-dire entre les années 350 et 366 
de l'Hégire, 961 et 976 de notre ère; mais j'appuyerai main- 
tenant mon opinion sur des preuves plus nombreuses. 

Que l'auteur était Espagnol, c'est ce qui me parait incon- 
testable. M. Nicholson < a déjà feit remarquer que l'on doit de 
toute nécessité adopter cette opinion pour expliquer l'ordre 
de la chronique. Racontant les événements de chaque année, 
l'auteur parle d'abord de ce qui arriva en Espagne^ ensuite il 
raconte l'histoire du khalifat de Bagdad, et enfin celle de l'Afri- 
que. Cet arrangement singulier, dit M. Nicholson avec toute 
raison, ne s'explique que quand on considère l'Espagne comme 
la patrie du chroniqueur. Dans le cas qu'il eût écrit en Asie, 
il aurait commencé par l'histoire la plus importante, celle du 
khalifat de Bagdad, auquel obéissait l'Arabie, le berceau de la 
race arabe et de la religion de Mahomet; s'il eût été Africain, 
il n'aurait pas commencé par l'histoire d'Espagne, mais par 
celle de sa patrie , ou bien par celle du khalifat. A cet argu- 
ment du savant anglais on pourrait en ajouter plusieurs autres , 
mais puisque le livre lui-même donne à entendre, presque à 
chaque page, que l'auteur était Espagnol, je me bornerai à 
une seule citation. Sous l'année 316, l'auteur rapporte qu'Ab- 
dorrahmàn III prit le titre d'Emir des Croyants, les khalifes 
Omaiyades de l'Espagne n'ayant porté jusque-là que le titre 



1) j4n j^ccount of tke EstahlishmetU oj ihe FaUmile D^nasty in 
Jfricuy p. 39-41. 
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d'émir ou d'imim; »il prit ce titre/' dit le chroniiiQeur/ «parce 
qu'il en était digne, parce qoe ce titre lui revenait de plein 
drmt, et que d'autres qui le portaient également, ne le por> 
talent qu'à tort et pour l'avoir usurpé. Abdorrahmàn fut le 
plus pieux de tous les émirs des Croyants , de tous ceux qui 
conduisent leurs sujets sur la voie du salut, de tous les justes 
qui marchent dans la crainte de Dieu; il surpassa les hommes 
les plus distingués de l'Orient et de l'Occident \ il surpassa tous 
ceux qui maintiennent les lois divines et qui marchent dans la 
voie de la vérité et du salut." Ce passage dit clairement que 
le chroniqueur regardait le prince arabe de l'Espagne comme 
le véritable , le seul émir des Croyants. Pour les Orientaux il 
était un usurpateur; pour notre écrivain il était le véritable 
chef temporel et spirituel, pape et empereur à la fois. Il n'y 
avait qu'un siyet du prince d'Espagne qui put parler de la 
sorte. • 

Mais l'auteur n'écrivit qu'après la mort d' Abdorrahmàn III , 
car là ou il parle de ce prince, il se sert des formules ^j 
»j^ jJLit et &UI aL4j>^i« formules qui ne sont en usage qu'en 
parlant de personnes déjà mortes. Au contraire, là où l'auteur 
parle d'al-Hacam II, le fils d' Abdorrahmàn III, ses phrases 
prouvent péremptoirement que ce fut sous le règne de ce 
prince qu'il écrivit. En effet, sous l'année 302 il rapporte la 
naissance d'al-Hacam II. «Dans cette année," dit-il, » naquit 
rémir des Croyants, al-Hacam al-Mostancir billàh; que Dieu lui 
accorde une longue viel^ Plus loin il dit: » l'émir des Croyants, 
al-Hacam al-Mostancir billàh, que Dieu lui soit en aidel^ En 



1) Tom. II , p. VJ^ , afant-dernière ligne ; p. (a) , L 4; p. IaI, I. H, 15, 
16; p. IaP, 1. 17 et ligne dernière ; p. ur» 1.3, 14, 18 et 19; p. ^^f ^ 
L13, 16, 18, 19; p. U, 1. 3, 4 etc. 

2) TojD. II , p. tvf » ligne antépéauUième. 

3) II, p. tw, ligne 10. 

I. B — M. e 
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sept autres endroits, il dit en parlant d'al^Hacui : que Dieu lui 
soit en aide , et : que Dieu lui accorde une longue vie I > Enin 
le chroniqueur dit qu^Abdorrahmàn III partit de Ck>rddue pour 
aller attaquer Tolède, et il ajoute: » il se fit accompagner par 
le prince héréditaire, al-Hacam al-Hostancir bill&h, Ternir des 
Croyants.^* ^ Quand on fait attention aux autres passages que 
nous ayons signalés , ces dernières paroles signifient éyidem- 
ment : celui qui règne en ce moment , celui qui , à l'époque 
où j'écris , porte le titre d'émir des Croyants. Mais nous pou- 
vons préciser encore da?antage l'époque de la composition de 
la chronique: il est certain que l'auteur écrivit quelque temps 
après l'année 3S7 , par conséquent entre l'année 3K7 et 366 
époque de la mort d'al-Hacam. C'est ce qui résuite d'une ci* 
tation qui se trouve dans l'histoire de POrient , sous l'année 
319, où l'auteur s^exprime en ces termes: »Âbou-Mohammed 
AbdoUàh ibn- Ahmed al-Fergàni dit, dan^ l'ouvrage où il a conti- 
nué l'Histoire de Mohammed ibn-Djarir at-Tabari, et auquel 
il a donné le titre de SupplémetU, JuJuiP." D'autres auteurs * 
donnent A ce livre d'al-Fergàni le titre A^aç-Cilah , ce qui re- 
vient au même, car ce terme signifie aussi Supplément. Nous 
ne savons pas précisément à quelle année s'arrêtait cet ou- 



1) II, p. IaI, L 4 etL 10; p. Uf , I. 4; ti., L 8; p. tir, I. 5; 
p. Illi L 11 ; p. M*, aTant-derjiière ligne. 

2) II, p. m, 1.7. 

3) ^jJJ wUr j^ is^^/^^ 'J^-*^' c^ *^' «^^^ Oujs^ ^\ J'3 

sur cette signification du Terbe J^i une note (72) dans mes Script • 
Arah. loci de Albad* , II , p. 166. 

4) Abdo-*l-wahid, Histoire des Almokades, p. ^fT de mon édition ; Hâdji- 
Ehalifah, II, p. 136, 137. Ces deux antenrs donnent an père A\U 
Fergini le nom de Mohammed , et non d* Ahmed , comme on lit dans k 
man. de Gotha. 
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vrage historique , qui parait perdu ; mais Ibn-Khallicàn atteste 
qu'al-Fergini fixe la mort de K&four al-lkliscliidi à Tannée 
3S7 1 ; il embrassait donc les événements de cette année 357. 
Mous arriverons plus tard a une date encore plus précise 
pour ce qui concerne leman.de Gotha: nous verrons que cette 
chronique a été écrite entre Tannée 565 et 566. 

Cette première question résolue , nous passerons à la secon- 
de , et nous tâ^oherons de prouver que Tauteur de la chroni- 
que s'appelait: Arib ibn-Sad al-k&tib, de Gordoue. 

Ce qui est hors de doute « c'est qu'Ihn-Adhàri, Tauteur du 
Baydno H-mogrib, s'est non-seulement servi de l'ouvrage dont la 
Bibliothèque de Gotlia possède une partie , mais que souvent il 
Ta copié textuellement. La plupart du temps il Ta fait sans 
en nommer Tauteur , sans avouer qu'il copiait ou abrégeait un 
ouvrage plus ancien; quelquefois cependant il nomme Arib, 
et les passages d'Arib qu'il cite , se retrouvent textuellement 
dans le man. de Gotha. On en trouvera un exemple dans le 
premier volume de cette édition, p. Y.a, avant-dernière ligne, 
jusqu'à la page M, L 2 (il faut rayer le crochet, p. M, 1. 2, 
après le mot ^)^^f QV ^^ ^*Y trouve que par une faute 
d'impression). Les trois Qignes, à partir du mot LLy jusqu'au 
mot ' ■ t ^ ^ qu'Ibn-Adh&ri cite comme se trouvant dans 
Touvrage d'Arib , se trouvent en effet dans le man. de Gotha. 
Ailleurs, Ibn-Adhàri raconte qu'Abdorrahmàn , le fils du célèbre 
rebelle Omar ibn-Hafçoun , se rendit aux généraux d'Abdorrah- 
màn III et qu'il vint habiter Gordoue; puis il ajoute (II, 
p. ut^, L 2) : Arib assure que plus tard cet Abdorrahmàn se fit 
copiste. Ce renseign^nent se trouve en effet dans le man. de 
Gotha. 

D'après Ibn-Badroun (p. rit*) , Arib atteste que le prince de 



1) Ibn-KhalUcào , I, p. 1«o édii. de Slane. 

B— M. 
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Sidjilmésah, Hidràr ibno-'I-Yasa , prit le titre d'al-Montacir. 
Ce prince prit en effet ce titre , mais quand Ibn-Badroun ajoute 
(sans doute sur l'autorité du même Ârib) qu'une tribu beii)è- 
re, les Benou-Khàlid, trahit ce prince et le livra à Abou-Ab- 
doU&h le Scbiite, il confond Midrâr ibno-U-Yasa avec le petit- 
fils de ce dernier, al-Yasa ibn-Maimoun ibn-Midràr ibno-'l-Ya- 
sa , qui porta aussi le titre d'al-Montacir i. Mais il est certain 
qu'BiD-Badroun a voulu parler du petit-fils , et le renseigne- 
ment qu'il donne se retrouve dans le manuscrit de Gotba (I , 
p- tôT» L 17de mon édition; événements de Tannée 297); bien 
plus, on y trouve les mêmes mots (j-^^-^Jt ^ fy^ »^ ^Ouc 
jJl3- ^^âaj Q^yu). Il est vrai que, dans le man.de Gotba, on 
ne lit pas que le prince en question portait le titre d'al-Hon- 
tacir; mais cette circonstance s'explique aisément. Dans le 
fragment de Gotha, l'histoire d'Afrique ne commence qu'à 
Tannée 290, et al-Yasa avait commencé à régner dès Tannée 270 
^n-Adhàri, I, p. îôI, 1. 8 — 10). C'est sans doute sous cette 
année 270, dans la partie de son ouvrage qui est perdue aujour- 
d'hui, qu'Arib a dit que ce prince p^it le titre d'al-Montacir. 

Ibn-Adhàri (I, p.\%) raconte que i lorsque Ziy&dato-'llih, le 
dernier des Agiabites , prit la fuite , une de ses esclaves lui 
chanta quelques vers pour l'engager à Temmener avec lui. 
D'après at-Tabari, ajoute-t-il, Ziyàdato-'llih fit ôter une charge 
d'argent à un de ses chameaux, et au lieu de ce trésor, il 
«nmena l'esclave avec lui ; mais d'après Arib , Ziyâdato-'llàh , 
bien qu'il fondit en larmes, n'emmena pas l'esclave, parce 
que , dans les malheureuses circonstances où il se trouvait , il 
ne pouvait s'occuper d'elle. Ce renseignement se trouve en 



1) Il parait qa« la faute doit étra attribuée à Ibo-Badroan luî-méme, 
non aux copistes de son ouvrage , car on la trouve dans tous les manus- 
crits dont je me suis servi pour mon édition , et que j*ai consultés de 
nouveau. 
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effet dans le man. de Gotha (voyez I, p. Iff , 1. 11). 

Nous devons entrer maintenant dans quelques détails sur 
cet Arib qui écrivit sous le règne d'al-Hacam II , et sur son 
ouvrage historique. 

D*après Ibn-Badroun (p. m; comparez mes notes sur cet 
auteur, p. 75, 76) ^ et Ibn-Adhàri (I , p. 1, 1. 10, 11), Arib 
composa un abrégé {y^xJ^u») de la grande chronique d^at* 
Tabari. Mais bien qu'Ârib lui-même ait donné à sa chroni- 
que le titre de o^j^t^it ^Lj yox^^s comme nous le verrons 
plus tard , il ne faut pas croire que soâ ouvrage soit un sim- 
ple abrégé. Remarquons d'abord que le récit d'Ârib est quel- 
quefois en opposition avec celui d'at-Tabari, comme nous ve- 
nons de voir. Remarquons encore que THistoire d'at-Tabari 
s'arrête à l'année 309 , et qu'Arib raconte des événements d'une 
date plus récente. Ainsi Ibn-Adh&ri atteste formellement qu'Arib 
raconte la conquête de Geuta, événement qui n'eut lieu que dans 
raBnée319 (voyez plus haut p. SS, 1. 17 — ^23). Ensuite je dois 
répéter ici ce que j'ai déjà dit aQleurs >: «11 résulte du Ba- 
yduo U-mogrib que le travail d*Arib» loin de n'être qu'un mai- 
gre abrégé, contient une foule de faits dont at-Tabari lui- 
même ne parle pas. H parait qu'Arib s'est attaché surtout à 
compléter les parties beaucoup trop concises de l'histoire d'at- 
Tabari, qui ont rapport à l'histoire d'Espagne et du Nord de 
l'Afrique." Je puis citer , à l'appui de cette thèse , des té- 



1) Dans eettd note j ai déjà exprimé le soupçon que le mot ^^Jujt 
qui se trou?e dans deux manuscrits d'Ibn-Badronn , est altéré. Nous ne 
connaissons aucun ouvrage d*at-Tabarf qui porte ce titre, et je crois mainte- 
nant que ^^^OuJI est tout simplement une altération de ^^aÙJI. Je lis donc : 
^-Jait jAûjjJ^ * ''^^^ y et cette leçon se trouTc y diaprés une commu- 
nication de M. Defrémerj, dans quatre man. de la BibL nationale (1478 , 
1487 ancien fonds, 1499, 1501 Supplément). 

2) Notes sur Ibn-Badroun , p. 76. 
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moignages explicites et respectables. C'est à Tobligeance de 
M. Alphonse Rousseau, premier interprète de la légation et du 
consulat général de France à Tunis j que je suis rede?aMe du 
témoignage de l'ancien chroniqueur africain Ibn-Schebàt > qui 
écrivit dans le XI^ siècle de notre ère K Avant de le rappor- 
ter y je crois utile de reproduire les renseignements importants 
et entièrement neufs > que M. Rousseau a bien voulu me com- 
muniquer dans une lettre du 16 juillet 1850. »Je vais rap- 
porter ici/' m'écrit-il, »un court extrait relatif à s^.^. Je 
le tire d'un manuscrit arabe qui m'appartient, et que je con- 
sidère non-seulement comme très-important au point de vue 
historique, mais encore comme fort rare et inconnu ou pres- 
que inconnu en Europe. Cet ouvrage a pour titre: ^y^ 
^j^\ KtfM.^ ^^m\\ aU». Son auteur se nomme ila^\ ^Ult 

^jyyà\ iSf^^ o^ \s^ y I^^ connu lOQs le surnom de' ^t 

' ^1^. C'est un commentaire , extrémanent étendu et pleiii 

d'intérêt historique, sur une hOlmaS, composée à h buange 

dtt Prophète par un nommé: iJUI oue Ju;5\4 ^t ^U^t «ufiàit 

^^\ ^^\^\ ^ ^ ^^,^, L,/j ^\ fUi\ XJUiî ^\; 

laquelle sjluoS a pour titre ^Ju.;5^t ^£^\ ^ c5^t Jnéé»/^ 
J'ai traduit et |e compte publier la portion de l'ouvrage de 
Eben Schebath, qui a trait à l'Afrique et à l'Espagne, et à 
la conquête qui en fut faite par les Arabes. Cette partie 
forme deux titres; le premier, dyi\ JooâJt, est relatif au Ma- 
ghereb ou Afrique; le deuxième, ^UJI Ju»âÂJf, est relatif à 
^Espagne." 



1 ) » Ebeo-Sehebath , «xcelleBl chroniquenr de Y Afrique , ^nëralement pea 
conna , et dont aow avons traduit rouTrage, et que nous nous proposons 
de publier prochainement aTec le texte arabe. — Eben-Schebath écrivait 
dans le Ve siècle de l'hégire." (M. Rousseau, dans U Jçunml aiiaiifue 
IVe série, t. XIII, p. 306.) 



Digitized by 



Googk 



lutroehicHon. 39 

•C'est à la page 4 du iyi\ J^aaI et en parlant des premières 
conquêtes des Arabes en Afrique et des sources historiques 
auxquelles Eben Scltebath a puisé, que le chroniqueur 8*ex* 

prime ainsi : ^3 Lo J.^^ J^ M sU ^t w5Jô ^ ôj^\ LSI3 

U- *^ ^ JvXj. U. w^^ v^ Mw- fs^ i^Lp- Oj-*^' 
yaJtiu ^y jSj ^ *jt jjLftli «5U3 sjôys lJ?3 «5Uô J^ «^3t 

jJJI vXxB ^^t *u5 jSj^ k2>L^ XL^j^ X3^ gJ3 j£==Hi ^? ULe iJL'l 

•Xa^ c5^ t^-'^ CJ!b***3 £?** *^ «^^>5 AÀft «Ut ^^j qUac 

Voici ce qui résulte de ce passage : Arib a donné à son livre 
le titre à' Abrégé de Vhistoire ffat-Tabari, ^^^f g^^Lï^^^ûXiu; 
mais loin de se borner à abréger cette grande histoire , il a 
ajouté à son travail des renseignements sur l'histoire de VOc- 
ddent (c'est-à-dire, de l'Espagne et du nord de l'Afrique), qui 
ne se trouvaient pas dans l'ouvrage d'at-Tabari. D'après Ibn- 
Schebàt, qui avait sous les yeux le livre d'Arib, cet écrivain 
a averti ses lecteurs de cette circonstance dans sa préface. Ce 
passage d'Ibn-Schebàt nous fournit d'aiUeurs le nom du père 
dPArib, qui s'appelait Sad; nous apprenons encore qu'Arib a 
rempli l'emploi de kàtib, de secrétaire auprès d'un prince. 
Du reste le man. d'Ibn-Scheb&t porte .^^t, , avec le gain ; mais 
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M. Rousseau m'écrit que plus loin» là où Ibn-Scbebàt a com- 
menté son propre commentaire , Q épelle lettre pour lettre le 
nom d'Arib et en fixe la prononciation en ces termes : v^j^^ 

Le témoignage d'Ihn-Schebât est confirmé pleinement par 
Ibn-Said > dans ses additions i Tépitre d'Ibn-Hazm ; mais dans 
les manuscrits d'al-Hakkari y auteur qui nous a conservé ce tra- 
vail important d'Ibn-Said, le nomJuuM ^ v^^.c: est corrompu 
dans sXjMm ^ vsijê, et cette fausse leçon se trouve aussi 
dans la traduction de M. de Gayangos ([, p. 194). Trompé 
par quelques manuscrits d'Ibn-Badroun » j'ai aussi imprimé 
une fois, dans mon édition de cet auteur , wu^ au lieu de 
v^AJjC, faute que j'ai corrigée plus tard dans mes notes. Nous 
lirons donc Juum ^ s^^ chez Ibn-Saîd » dont voici les paro- 
les (man. de Gotha, fol. 387 r.): iJ ^^M Jlju*m ^^ v-aj^^ 

^jjjû^î^ ^Ai;^' f^;l^' N^' » ■ Arib ibn-Sad al-Kortobi (de Gordoue) 
a écrit un livre intitulé Abrégé de V histoire (Tat-Tabarl; il a 
eu le bonheur de voir ce livre fort goûté du public, et il a 
ajouté à son abrégé Thistoire d'Ifrikiyah et de l'Espagne." 
Ce passage nous fait connaître la patrie d'Arib : il était de 
Cordoue. Remarquons maintenant trois choses: l^ d^ajurès 
Ibn-Said, Arib ibn-Sad était de Gordoue; 2o d'après Ibn-Sche- 
bât, il était secrétaire d'un prince; 5^ l'auteur du manuscrit 
de Gotha, c'est-à-dire Arib, écrivit sous le règne d'al-HacamII. 
Rapprochant ces témoignages les mis des autres, nous arri- 
vons à ce résultat: Arib ibn-Sad, de Gordoue, était un des 
secrétaires d'al-Hacam II. Il y a une autre circonstance qui 
donne à cette opinion un haut degré de probabilité , pour ne 
pas dire qu'elle l'élève à la certitude. 



1) Ces dernières paroles signifient: c*est un nom propre bien coaniu 
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Notre Arib ibn-Sad tt*était pas sealement historien ; d'ordinaire 
un Arabe avait plusieurs cordes à son arc. Arib a aussi écrit un 
traité sur la génération, la grossesse, l'accouchement et le trai- 
tement des accouchées et des nouveau»nés. Cet ouvrage est divi- 
sé en quinze chapitres et il porte le titre de ^ty^l otL> U^ 
ùjiyéii^ u^l-t^^ jfsi^y n ^^ trouve dans la bibliothèque de 
rEscurial , où il porte le n« 828 (2) , et Gasiri en a donné une 
description détaillée dans son Catalogue (I, p. 273). Au lieu de 
w^^, l'auteur y est appelé v^..£ , faute qui parait de rigueur, 
et au lieu de Juum ^, on y lit o^uum ^, de même que dans 
les manuscrits d'al-Hakkari ^ Casiri a estropié encore davan- 
tage le nom d'Arib, car il l'appelle Garibai. On sait qu'au 
XVU« siècle il y a eu un historien espagnol de ce nom. Après 
avoir donné le titre de l'ouvrage, Gasiri dit: »Hujus auctor 
Garibai ben Said [lisez Arib ben Sad] ; quem Gordubensem 
esse atque anno Egirae 3S3 inclaruisse, ex eo intelligas quod 
ipse in Prologo Alhakemum Almosthanserum Billa , nonum ex 
Omiaditarum stirpe, Hispaniae ea tempestate regem, laudet; 
seque id opus illius jussu aggressum esse profiteatur." Ensuite 
Gasiri cite un passage du sixième chapitre, où on lit: iXS^ 

ÎUsStX* ^^L^ j^Jjit àî^iîvVj) i^ ^^ ^^1 «i-^^-j O^^. OkMf^ 

iûJb^). Voilà donc notre hypothèse rendue bien plus proba- 
ble encore. Arib ibn-Sad de Cordoue, le secrétaire , qui écrivit 
un traité d'obstétrique, sur l'ordre que lui avait donné al-Hacam 
II, peut fort bien avoir été un des secrétaires de ce prince. 
Casiri dit quelque part (I , p. 324 , col. 1) qu'Arib était se- 
crétaire du père d'al-Hacam II, Abdorrahmàn III. J'ignore 
où il a trouvé ce renseignement ; mais il est possible qu'Arib 



I) Ces deux fautas se trourent aussi dans THistoire des médecins ara* 
bes , par M. WâsteofeU , qui a saivi Casiri. Toyez le n. 106. 

I. B — M. / 
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ait été secrétaire d'abord d'Abdorrahmàn III » ensuite d'al«Ha« 
cam IL' 

Notre Arib ibii«Sad a encore écrit un autre ouvrage, dont s'est 
servi Ibno-1-Avnvàm de SéviUe, dans son Traiié d^agrictUture , qui 
contient aussi un traité de médecine vétérinaire. Dans sa pré- 
face (tom. I, p. 9 édit. Banqueri) , Ibno-'l-Awwàm nomme par- 
mi les livres qu'il a consultés, celui d'Arib ibn-Sad^. H s'agit 
ici bien certainement de notre historien, car en deux autres 
endroits (II, p. 490, 492), Ibno-'l-Awwàm l'appelle: Arib ibn- 
Sad> de Gordoue, lekàtib (^^^/Jt v^tâaJt Juui* ^ v^j»)* 
A en juger par les passages cités par Ibno-'l-Awwim , cet ouvrage 
d'Arib était un traité de l'art vétérinaire. 

J'espère que les personnes non prévenues admettront les rai- 
Boas sur lesquelles je me fonde pour attribuer le manuscrit 
de Gotha à Arib ibn*Sad , secrétaire d'al-Hacam II. Avant que 
j'eusse eu l'occasion de les exposer, mon opinion a été attaquée 
par un savant allemand distingué. Rendant compte, dans les 
Annales littéraires de Heidelberg (année 1849, p. 217 — ^228), 
de la troisième livraison des Ouvrages arabes (texte du premier 
volume du Bayàn) , H. Weil a présenté des observations sur 
un petit nombre de' passages du texte arabe, observations que 
j'examinerai dans les notes sur* le premier volume ; mais il a 
tâché surtout de prouver que l'auteur du manuscrit de Gotha 
n'a pas écrit sous le règne d'al-Hacam II, et que ce n'est pas 
Arib. Puisque H. Weil, à l'époque où il écrivit son article» 
n'avait pas lu, même rapidement, la partie de l'ouvrage qui 



1) Dans réditioD de Banqaari on lit w^«ê, avec le gain\ la même 
bâta se troave dans le nun. de Lejde 346 , qui contient les Tingt-qna- 
tre premiers ehapitres d*Ibno-*l-Awwam et une partie da vingt-einqaième. 

2) La iante w^^c • au lien de v.^^ i se troufe partout dans Tédition 
de Banqaerî , qui écrit deux fois Juum , et une seule fois (II , 492) 
lXajum • faute que nous avons déjà remarquée dans les man. d*al-lHtakkari. 
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se rapporte à l'Espagne , et qu'il ne savait rien sur Arib que 
ce qu'il avait appris d'une de mes notes sur Ibn-Badroun - 
note qu'il n'a pas lue d'ailleurs avec assez d'attention — , j'ai 
cru, dans le temps, pouvoir me dispenser de lui répondre; d'au- 
tant plus que j'ai trop bonne opinion de son jugement pour pou- 
voir admettre qu'il considère ses raisons comme valables, et que 
je ne puis me défendre de la crainte que des motifs étrangers 
à la question, l'aient porté i me contredire. 

Avant de passer à l'examen de la chronique d'Arib, ouvrage 
qui se trouve aussi cité par Ibno-'l«Kbatfb de Grenade , auteur 
du XIV« siècle, là où il parle de l'année 280 ^, je préciserai 
encore^ davantage l'époque où elle a été composée. Nous avons 
vu plus haut , qu'elle doit avoir été écrite entre les années 357 
et 366; mais nous savons par le témoignage d'Ibuo>>'KAbb^, 
dans sa Tekmilah , qu'Arib parle , dans ses Annales , de Mo^ 
hammed ibn*¥ousof al-Warràk , et qu'il fixe la mort de ce cé- 
lèbre historien à l'année 363 \ La chronique d'Arib embras- 
sait donc encore les événements de l'année 363 r sous cette an- 
née l'auteur aura rapporté sans doute la mort d'al-Warr&k et 
donné quehiues renseignements sur sa vie. (Dans le man. de 
Gotha, il rapporte la naissance d'aUWarràk sous l'année 292; 
voyez t I, p. rf de mon édition.) Arib a donc dû écrire ses 
annales entre les années 363 et 366. 

Le haut intérêt du fragment d'Arib que j'ai publié, ne sera 
mis en doute par personne , surtout si l'on fait attention à la 
partie qui concerne l'Espagne. Mais quoique l'ouvrage nous 
fasse connaître une foule de faits ignorés, on ne doit pourtant 
s'en servir qu'avec prudence. Probablement Arib était maulà 
des Omaiyades, de même que la grande majorité des autres 



1) jdpttd Castrî , II , p. 254 dans la note. 

2) Toyes les Extraits du Tekmilah chea Casiri, II, p. 127, col. K 
Casiri écrit , selon sa coutume , Garibai ben Saîd. 

B-M. /• 
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chroniqueurs ; ce qui me porte à le croire , c'est que les au- 
teurs qui parlent de lui, ne donnent pas le nom de sa tribu, 
et que d'ailleurs les Omaiyades prenaient presque toujours leurs 
secrétaires parmi leurs clients. Aussi le secrétaire d'al*Hacam II 
ne se permet nulle part d'énoncer une opinion contraine à celle 
de son maître. On s'en aperçoit même dans son histoire 
d'Afrique. M. Nicholson (p. 44) a déjà fait observer que, par 
une exception fort rare, notre chroniqueur parle avec le plus 
grand calme des Fàtimides hérétiques; mais cette circonstance 
n'a rien d'étrange, quand on se rappelle que ces princes furent 
reconnus officiellement par al-Hacam II K Mais c'est surtout 
la partie qui concerne l'Espagne qui présente tous les caractè* 
res d'une chronique de cour. Il ne faut donc pas s'attendre à 
des jugements impartiaux , quand Arib parle de la fiunille ré- 
gnante, mais à des réticences calculées; l'auteur jette prudem- 
ment un voile sur les forfaits des Omaiyades ; pour lui les ty- 
rans et les meurtriers sont des modèles de Tertu, prarvu 
qu'ils aient été membres de la dynastie. Nous citerons un 
exemple frappant de ce que nous avançons; nous examine- 
rons le caractère d'Abdollàh, le bisaïeul d'al-Hacam II, et nous 
verrons quel jugement Arib porte sur ce prince* Cet examen 
nous montrera en même temps le degré de confiance que mé- 
rite la généralité des maulàs qui écrivirent l'histoire d'Espagne. 
AbdoUàh succéda à son frère al-Mondhir, le samedi, IS 
Çafar 275 (29 Juin 888). Par quel droHf Non par droit de 
naissance , car al-Hondhir avait cinq ou six fils ^ , dont l'ainé 



1) Yoyei Ibn-Adhari, I, p. tôv. 

2) Ib&«Adhàri (IF, p.in) lai donne eioq fib. in-Nowairi (man. 2 A, 

p, 465) dit: »il laissa (v.^ftl^) six [et non pas huii^ comme dit H. de 

Gayangos, II, p. 461 , note 2] enfants m&les ; d'autres, cependant disent 

"(iV/^^) V^'^^ ^^ 1'^^^ P^^"^ ^® postérité.** Cette dernière assertion qui , 

d*après M. de Gayangos {ioeo laud,)^ se trott?e aussi chei un auteur eon- 
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aurait dû lui succéder. Ces fils n'étaient pas tous morts à 
cette époque; au contraire, l'un d'entre eux, Mohammed, ne 
mourut que dans l'année 316 K Abdollàh fut donc évidemment 
un usurpateur; il s'empara du trône au préjudice de l'ainé de 
ses neveux. Mais voyons ce que les historiens arabes racontent 
au sujet de la mort d'al-Mondhir. 

D'aidés Ibn-Adhàri (Q, p. m), qui ne suit pas ici Arib, 
mais un rhéteur quia écrit en prose rimée, al-Mondhir tomba 
malade pendant qu'il assiégeait ]bn*Ha£sioun dans sa forteresse 
deBobaschter; il fit venir son frère ÂbdoUâh, afin que celui-oi 
dirigeât le siège pendant sa maladie; mais AbdoIlAh a peine ar- 
rivé, al-Mondhir rendit le dernier soupir. Le rhéteur qu'Ibn- 
Kàhiri a copié, ajoute qu'Abdollàh ne put réussir à continuer 
le siège, l'armée se dispersant aussitdt; que le camp fut pillé 
par Ibn-Hafçoun ; que le corps d'al-Mondhir fut placé sur un cha- 
meau et conduit à Cordone, où on l'enterra, et que les soldats 
ne regrettèrent nullement ce prince, parce qu'il les avait forcés 
d'assiéger Bobaschter, entreprise qui leur répugnait 

Client des Omaiyades, Ibno-'l-Koutiyah n'ose pas dire la vé- 
rité toute entière, mais son récit la fait deviner. Al-Mondhir, 
dh-il, assiégeait Bobaschter, mais il avait déjà formé le dessein 
de lever le siège et de retourner à Gordone; bien plus, il avait 
désigné à ses employés cordouans le jour de son retour, et leur 
avait ordonné de crucifier ce jour-là la famille de Hàschim ibn- 
Ahdo-'l-aziz, de ce noble maulà des Omaiyades qui avait été le 
ministre favori de Mohammed, le père d'al-Mondhir, et qui 
était tombé victime de la haine implacable que lui portait ce 
dernier. Tout à coup, continue Ibno-'l-Koutiyàh , al-Mondhir 
mourut d'une mort inattendue; son frère Abdollàh , qui se trou- 



temporain, Ibn-Abd-rabbihi , est toat-a-fait fausse, ainsi que le prouTenI 
ks passages d'Aiib et d'Ibno-U-Abbar que je cite dans la note siÛTante. 
1) Ibno-'l-Abbàr {Jfotices, p. 110); Arib, II, p.rir. 
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vait au siège de Bobaschter, fut reconnu aussitôt par les mau^ 
là$ et les soldats » et il se hâta de rendre la liberté à la famille 
de Hàschim. Nous savons par le témoignage du même auteur et 
par celui d'autres écrivains, que les membres de cette famille 
rentrèrent en faveur et remplirent de nouveau les plus hautes 
dignités. Ensuite Ibno-'l-Koutiyah ajoute: »0n dit que Mai- 
sour, le page d'al-Mondhir , appliqua sur le bras de son maître , 
qui avait été saigné , une bande empoisonnée, et l'on ajoute 
qu'il le fit parce que, ayant fait quelque cbose qui avait 
déplu à al-Mondhir, celui-ci avait menacé de le punir dès qu'il 
serait de retour a Gordoue." Et l'auteur ne donne nullement 
à entendre que Maisour fut puni de son forfait par Abdollàh« . . . 
Ce récit décousu ne fait-il pas soupçonner qu'al-Mondhir tomba 
victime, non de la crainte d'un esclave obscur, mais d'un 
complot , tramé par les partisans de la famille de H&schim et 
par AbdoUàh , qui se servirent de Maisour pour se débarrasser 
de celui qu'ils haïssaient ou qu'ils craignaient ? 

Ce soupçon se convertit en certitude, quand on c<msuHe les 
historiens du V® siècle de l'Hégire. Clients des Omaiyades , de 
même que les historiens leurs devanciers , et gardant un sou- 
venir afiectueux de cette famille, ils étaient cependant libres 
de dire la vérité , car les Omaiyades n'étaient plus sur le trô- 
ne. Eh bien I ces historiens accusent hautement AbdoUàh du 
meurtre de son frère. Partisan zélé des Omaiyades , Ibn-Hazm ^ 
raconte ce qui suit: >Quoiqu'al-Mondhir eût souvent témoigné 
beaucoup d'égards et d'affection pour AbdoUàh, celui-ci cher- 
cha à se débarrasser de son frère. Il s'entendit donc avec le 
chirurgien d'al-Hondhir, et l'engagea à empoisonner la lancette 
destinée à le saigner; ceci arriva lorsqu'al-Mondhir assiégeait 
Ibn-Hafçoun." Et la même accusation est répétée par Ibn-Haiyàn K 



1) Copié par Ibn-Adhari, II, p. Ht- 

2) jfyud de Gajangos, II , p. 461. 
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Iba^Hasm et Ibn-Haiyàn disent aussi , dans les passages que 
nous avons cités, qu'AbdoUàh mit à mort ses deux fils, Mo* 

hammed et Hotarrif (U^^U 4^^ ô^)- Nous examinerons 
cette histoire j trës-obscure jusqu'à présent, comme Ton peut 
s'en assurer en lisant ce que M. de Gayangos a dit sur ce su- 
jet». 

Hotarrif, fils d'AbdoUâh, était jaloux de la faveur que son 
père accordait à Mohammed, son firère aine , l'héritier pré- 
somptif du trône. Les deux firères étaient ouvertement enne- 
mis , et Motarrif cherchait à noircir Mohammed auprès de leur 
père. Un jour Mohammed rencontre un cavalier qui apparte- 
nait à la suite de son frère , et avec lequel il semble s'être 
querellé déjà auparavant. Il fond sur lui à l'improviste, et le 
cavalier tombe roide mort. Craignant d'être puni par son père 
à cause de ce meurtre, Mohammed se décide à fuir; mais 
auparavant il enfonce , avec l'aide de ses partisans , les portes 
de la prison , et délivre tous ceux qui y étaient enfermés. La 
plupart étaient , selon toute apparence, des renégats (mowallads) 
et des chrétiens. Accompagné de ces ennemis de son père, 
il se rend à Bobaschter , auprès du chef des Mowallads. L'hé- 
ritier présomptif du trône faisait donc cause commune avec 
l'ennemi mortel de son père, avec cet homme redoutable qui, 
dès qu'il aurait eu réduit l'émir à l'impuissance , n'aurait pas 
tardé à jeter le masque de l'islamisme , qu'il ne portait que 
pour réunir sous ses drapeaux tous les mécontents arabes et 
berbères , à professer ouvertement le christianisme , et à fon* 
der un nouvel empire chrétien dans l'Andalousie. 

Le péril était imminent; aussi l'émir fit-il tout son possi- 
ble pour détacher son fils du parti des renégats. Il lui promit 
un pardon plein et entier s'il retournait à Gordoue. Moham- 
med accepta. Mais quand il fut de retour dans la capitale. 



1) II, p. 460, 461. 
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Hotarrif continua ses menées contre lui, Taccusant a tort 
ou à raison , de n'ayoir pas cessé d'entretenir des inteUigen* 
ces avec Ibn-Hafçoun ^ Bientôt Mohammed tomba victime de 
la haine de son frère. Un rhéteur , copié par Ibn-Adhâri» 
raconte ce qui suit: AbdoUàh voulut examiner si les accusa- 
tions de Hotarrif étaient fondées; il emprisonna donc Moham" 
med et prit des informations à son égard; mais le trouvant 
non coupable, il lui rendit aussitôt la liberté. Alors Hotar- 
rif vint trouver son frère, le frappa et le tua. Abdollàh eut 
d'abord Tintention de mettre à mort le fratricide; cependant son 
entourage réussit à lui faire abandonner ce dessein ; >mais 
d'autres disent qu*il le tua (ou le fit mettre à mort) en expia- 
tion du meurtre de son frère; Dieu seul sait ce qui en est'' 
(Nous reviendrons sur ce dernier point) Ibn-Kbaldoun raconte 
la chose de cette manière: Hohammed était encore emprisonné 
dans une des chambres du palais , lorsque son père partit de 
Gordoue pour commander une expédition guerrière , après avoir 
confié la garde du palais à Hotarrif. Ce dernier tua son frère 
Hohammed, dans la chambre où, celui-ci était enfermé, sans m 
avoir reçu V ordre de son père (luat ^J^ y^Jàj Uba^). Abdollàh 
apprit avec une profonde douleur la mort de Hohammed ; il 
fit porter le fils de ce dernier, Abdorrahmàn, qui ne comptait 
pas encore un mois, au pakis, et le fit élever avec ses propres 
enfants. 

D'après Tune et l'autre de ces traditions, Hohammed tomba 
victime de la haine de Hotarrif; Abdollàh n'avait pas commandé 
sa mort et il en fut profondément attristé. Cependant , à en 
croire un maulÀ des Omaiyades, Ibno-'l-Koutiyah (fol. 43 v.) , 
Abdollàh adressa plus tard ces paroles à Hotarrif: »Je vous ai 
permis de tuer votre frère Hohammed , parce qu'il était un 



1) Voyez Ibn-Adhârif II, p. tof (récit eo prose rimée; comparei les 
notes) et Ibn-Khaidoun. 
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rebelle^ un révolté ; mais par Dieu ! si vous ôtez la vie à Ibn* 
Omaiyah [nous aurons à parler tout à l'heure de ce général] , 
je prendrai la vôtre en expiation/' La même tradition se 
trouve chez un auteur de l'Orient, an-Nov^airi >. AbdoUàh 
croyait donc Mohammed coupable de haute trsdiison, et par- 
donna facilement à Motarrif de l'avoir débarrassé d'un fils qui 
conspirait avec ses ennemis. Les maulds du Xl^ siècle, Ibn- 
Hazm et Ibn-Haiyàn , vont plus loin qu'Ibno-'I-Koutiyah ; ils di- 
sent qu'Abddlàh tua son fils Mohammed , ou que du moins Tor- 
dre de sa mort avait été donné par AbdoUih. Ces clients au- 
raient-ils accusé un membre de la famille de leurs patrons du 
meurtre de son fils, si Abdollàh avait été innocent? Je ne 
puis l'admettre; je ne puis crmre^ dw^ les circonstances^ don- 
nées» i une accusation irréfléchie et sans fondement. Abdollàh 
avait ordonné la mort de son fils Mohammed ; au X» siècle , 
les maulàs n'osèrent pas le dire, mais ils le dirent dans le 
siècle suivant. Une question bien plus difficile i décider, c'est 
de savoir si le jeune prince était , pour la seconde fois ^ coupa- 
ble de trahison. ^ 

Ibno-'l-Abbâr donne la date du meurtre de Mohammed; il 
nomme le jeudi, 11 SchawwAl 277; mais il y a une erreur 
dans cette date, car le 11 Schawwàl ne tombe pas un jeudi, 
mais un mardi. Il faut lire: jeudi, 13 Schavirwàl 277 (4Fé^ 
vrier 891) , et cette date se trouve confirmée par Ibn-Adhâri 



1) Ce passage d'an-Nowairi a déjà été cité par M. de Gayangos (II , 
p. 460) , mau d*après le man. de Lejde , dans lequel il est inintelligible, 
parce qae le copiste y a santé onze mot^. D'après une communication 
dé H. Defrémery, ce passage se lit ainsi dans le man. de Paris., n.645: 

^\ s^JoA ^ jùyot ^\ j\\:> fà 8^ di^idLXd fkJjLX-S ^t u^Li. 
Dans le man. de Leyde les mots ^çltu jusqu'à \JJLia ^ manqneat 

I. B — M. g 
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(II, p. hr, I. 1—3), quand il dit qu'Abdorrahmàn III était né 
vingt et un jours avant le meurtre de son père ^ le jeudi, 22 Ra- 
madhin 277 (14 Janvier 891). D'après Ibno-'l-Abbàr, Moham- 
med comptait vingt-sept ans à Tépoque de sa mort. 

Nous examinerons maintenant quel fut le sort de Motarrif; 
mais avant de pouvoir le faire , nous devrons entrer dans quel- 
ques détails sur Tbistoire de Séville sous le règne d*Ab- 
doUàb. 

A cette époque deux familles y primaient toutes les autres. 
L'une était celle des Benou-Kbaldoun ; elle appartenait à la tribu 
arabOi^yéménide de Hadhramaut, et avait pour chefs les deux 
frères Koraib et Kbàlid. L'autre était celle des Benou-HaddjAdj. 
Par leur aïeule elle^se rattachait à Witiza, ravant*demier roi 
goth; car Sara, petite-fiUe deWitiza, qui, comme nous avons 
eu Toccasion de le dire plus haut , avait épousé d'abord Isa 
ibn-Mozàhim, maulà des Omaiyades, contracta, après la mort 
de son premier mari , un second mariage avec Omair ibn-Said, 
de la tribu yéménide de Lakhm« • Dans la suite , les descen- 
dants de Sara et d'Omair formaient à Séville quatre familles 
nobles , parmi lesquelles celle des Benou-HaddjAdj fut la plus 
considérable; ce fut i Sara qu'elles étaient redevables de leurs 
propriétés territoriales fort étendues, car on trouve remarqué 
qu'Omair avait eu de ses autres femmes, plusieurs autres en- 
fants, mais que ceux-ci ne purent nullement rivaliser à Séville 
avec les descendants de Sara^ A l'époque dont nous parlons, 
le chef de la puissante maison des Benou-Haddjàdj se nommait 
AbdoUih, 

Dans un temps où les chefs arabes étaient dominés par deux 
sentiments, parle désir de se soustraire à l'autorité de l'émir de 
Gordoue, et par la haine qu'ils portaient aux renégats, les 
Khaldoun et les^ Haddjàdj ne pouvaient demeurer longtemps 



1) Vùjn Ibno-*l-Koutiyah , raaD. , fol. 3 r. 
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spectateurs tranquilles de la lutte qui s'était engagée dans toute 
la Péninsule. Pendant quelque temps ces deux familles puis* 
santés agirent de concert; ce fut Koraib ibn-Khaldoun qui^ 
secondé par les Haddjàdj » leva l'étendard de la révolte , dans 
l'année 276; ce qu'il voulait , c'était l'indépendance pour lui- 
même, et puis, l'asservissement des renégats par les Arabes 
du Yémen. Pour fortifier sa cause, il contracta une alliance 
avec les Berbères-Berànis, et aussitôt les renégats de Sévilleet 
des environs s'allièrent contre lui avec les Arabes Maâddites 
et les Berbères-Botr , ennemis jurés des Berbères-Berànis. Un 
gouverneur, envoyé par l'émir Abdollâh, ne réussit que mo- 
mentanément à aqpaiser la guerre civile; il ne tarda pas à être 
trahi par Koraib, qui, après avoir fait semblant de seconder 
la cause de l'émir de Gordoue , fit savoir secrètement aux Ber* 
bères de Mérida et de Médellin, que l'armée, envoyée par 
le sultan , n'était pas nombreuse , et que , s'ils attaquaient le 
gouverneur, il l'abandonnerait pendant la bataUle. Les Berbè* 
res vinrent, le combat eut lieu, et par la trahison de Koraib, 
les royalistes furent complètement défaits. Chargés d'un riche 
butin , les Berbères retournèrent à leurs demeures ^ 

AbdoUàh ne pouvait laisser Séville entre les mains des Khal- 
doun; il y envoya donc son propre fils Mohammed , le prince 
héréditaire, et Omaiyah, de la famille d'Abdo-'l-gàfir ibn-abi« 
Abdah. Ce dernier était un client des Omaiyades. Un de ses 
ancêtres, esclave de Herv^àn I«r, avait combattu vaillamment 
dans la célèbre bataille de Merdj-Ràhit , et pour le récompen-* 
ser de son dévouement , le khalife lui avait accordé la liberté. 
Un autre de ses aieux , Abou- Abdah , celui qui donna son nom 
i cette famille, avait été élevé en Orient avec Abdorrahmàn 1er ^ 
et arrivé en Espagne longtemps avant celui-ci, il avait été un 
des membres les plus éminents du parti qui désirait le voir 



1) Ibo-HaijdD, apud dû Gayangos , II, p. 448, 449. 
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monter sur le trône ; plus tard , Âbdorrahmin l^ le nomma 
au gouvernement de Séville^ Abdollâb, quand il envoya Omai- 
yah à Séville pour y gouverner conjointement avec son fils, 
croyait donc sans doute pouvoir se fier à un de ses clients , 
dont la famille avait joui, depuis des siècles, de la laveur de 
la maison royale. Mais il s'était trompé: à cette époque de 
bouleversement universel, la famille royale se trouva trabie 
même par quelques-uns de ses clients. Brisant des liens 
séculaires, Omaiy ah | voulut se rendre indépendant à Sëville, 
et pour y réussir, il employa un moyen assez étrange. Il 
trama un complot contre le prince Mohammed, et encoiira- 
gea secrètement les Khaldoun et les Haddjâdj à se révolter 
contre Mohammed et contre lui-même. Il se retira alors avec 
le jeune prince dans le château , et les insurgés y ayant mis le 
siège , Mohammed demanda et obtint la permission d'aller join- 
dre son père. Il partit de Séville dans le mois de Djomàdà II 
276 ». 

Omaiyah s'empara aussitôt du gouvernement suprême. Ab- 
dollàh ibn-Haddjàdj le gênait; — il le fit assassiner. Ibra- 
him, le frère d'AbdoUàh, devint alors le chef des Haddjâdj. 
Pour affermir son autorité et s'assurer la fidélité des deux fa- 
milles, Omaiyah retint leurs enfants près de sa personne; et, 
quelque temps après, quand les Khaldoun et les Haddjâdj vi- 
rent qu'ils ne recueillaient aucun avantage de l'éloignement du 
prince héréditaire, et que l'usurpation d'Omaiyah les eut pous- 
sés à la révolte , celui-ci menaça de faire périr ses otages ; 



1) Voyez IbDo-'l-Ahbàr, p. 132, 133. 

2) Aatobiographie de rhistorieo Ibn-Khaldoan , traduite par M. de 
Slane (Journal asiat., IVe série, t III, p. 11), où la date (280) est 
inexacte ; comparez le même autear dans soo article intitulé Rebelles dt 
Séville (man., t. IV, fol. Ut.), Ibn-Haiyân (p. 450) et Ibn-Adhâii 
(II, irô). 
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aussitôt ils déposèrent les armes. Dans la suite , ils obtinrent 
la remise de leurs eniants, en lui promettant par serment de 
rester fidèles à sa cause. Bientôt, cependant, ils se révoltè- 
rent de nouveau et attaquèrent Omaiyah avec tant d'acharne- 
ment , qu'il prit la résolution de périr les armes à la main. Hais 
lie voulant pas que ses trésors et son harem tombassent aux 
mains de ses ennemis , il fit mourir ses femmes , couper les 
jarrets à ses chevaux et brûler tout ce qu'il possédait de pré- 
cieux ; puis il sortit de son palais » se précipita sur ses enne- 
niis, et combattit sans reculer jusqu'à ce qu'il succombât. 
Sa tête fut abandonnée aux insultes de la populace, et les ré- 
voltés écrivirent à l'émir de Gordoue , qu'ils avaient tué leur 
gouverneur parce qu'il avait cessé de reconnaître l'autorité du 
souverain. Sentant la nécessité de les ménager, Abdollàh agréa 
leurs excuses et leur donna pour gouverneur son oncle Hi- 
sch&m , fils d*Abdorrahmàn II ; mais, excités par Koraib ibn- 
Khaldoun, ils emprisonnèrent leur nouveau commandant et 
tuèrent son fils. Alors Koraib s'empara de l'autorité <. 

Telle était la situation de Séville , lorsque , dans le mois de 
Rebi n de l'année 282, l'émir Abdollàh envoya contre elle une 
armée parmi laquelle se trouvait son fils Motarrif, et qui était 
sous les ordres du wézir Abdo-'l-melik. Ce général appartenait 
à une famille dont le fondateur était un esclave affiranchi de 
Hoàvriyah , fils de Merviràn 1er ^ ie khalife omaiyade d'Orient. 
Son bisaïeul, Omaiyah, qui, le premier de sa famille, se 
fixa en Espagne, avait été secrétaire d'Abdorrahmàn 1er; son 
grand-père, Mohammed, avait rempli. le même emploi auprès 
du fils ou du petit-fils d'Abdorrahmàn; enfin son père, Ab- 
dollàh, avait été v^ézir et secrétaire d'Abdorrahmàn II et de 
Mohammed 1er 2. issu d'une famille qui était dévouée aux 



1) Autobiographie d^Ibn-Khaldoun , p. il , 12; le même, dans son cha- 
pitre sur les Rebelles de Sé?ille. 

2) Ibno-'l-Abbar , p. 94. 
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intérêts des Omaiyades, Abdo-'l-meiik avait déjà été wézir et 

premier secrétaire sous Mohammed I«r et sous al-Hondhir ; c^é^ 

tait lui qui avait poussé ce dernier prince à faire mettre à 

mort le wézir Hàschim ibn-Abdo-'l-aziz. Quand Abdolléh fut 

monté sur le trône , il accorda à AMo-'l-melic toute sa con« 

fiance ; non content de lui laisser le wézirat , il le nomme en- 

core généralissime de ses armées. »Vous êtes Thomme qu'il 

me faut/* lui avait-il dit, » personne, excepté -vous , ne peut 

me délivrer d'Ibn-Hafi^un/' > Mais Motarrif, loin de partager 

les sentiments de son père à Tégard d'Abdo-'l-melic» lui por* 

lait une haine implacable. Il nourrissait» dit-on^, le dessein 

de détrôner son père > et le favori avait constamment déjoué 

ce projet A en croire Ibno-'l-Khatib * (qui parait suivre un 

historien du XI« siècle, Ibno-'l-Faiyidh, qu'il cite un peu plus 

loin) , HiD-Omaiyah avait persuadé à AbdoUàh de ne pas faire 

prêter serment à Motarrif , devenu Tainé des fils du prince 

après la mort de Mohammed, comme à Théritier présomptif 

du trône: pour cette raison Motarrif le haïssait mortellement. 

Vainement Motarrif avait tâché, à différentes reprises, défaire 

tomber Ibn-Omaiyah en disgrâce; toutes ses accusations avaient 

échoué contre l'affection inébranlable qu'AbdolIàh portait a son 

favori ; mais connaissant le caractère de son fils , et craignant 

qu'il ne se portât à des mesures violentes, Abdollàh avait averti 

IfaB-Omaiyah du danger qui le menaçait. «Gardez vous," lui 

avait-il dit, »de vous trouver avec mon fils dans la même 

tente , et faites en sorte qu'il ne vous voie qu'à cheval ;" et 

il avait dit à Motarrif: »Je vous ai permis de tuer votre frère 

Mdiammed , parce qu'il était un rebdle , un révolté ; mais par 

Dieul si vous ôtez la vie à Ibn-Omaiyah, je prendrai la vôtre 



1) Ibno-n-Abbar, p. 95 ; Ibno-U-Koutiyah , foL 43 n 

2) Iboo-*l-Koutif ah , foL 43 t.; an-Nowairi. 

3) Manuscrit de rEscurial, article sur Motarrif. 
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en expiation/* Les craintes d'ÂbdoUàh ne furent que trop 
fondées. Lui et Ibn-Omaiyali assiégeaient Séviile, lorsqu'il 
envoya un message à Ibn-Khaldoun et Ibn«Haddjàdj. »Vous 
vous rappelez/' leur fit-il dire, «qu'Ibn-Omaiyah^ lorsqu'U était 
gouverneur de votre ville, vous baissait, et vous n'ignorez pas 
qu'à présent encore c'est lui qui pousse l'émir à vous nuire. 
Eh bien , je vous délivrerai de lui ; vous soumettrez-vous à moi 
à cette condition ?" L'offre fut acceptée par les nobles de Se* 
ville, qui, bientôt après, reçurent la tète d'Ibn-Omaiyah, as- 
sassiné dans sa tente par Hotarrif. Ils se soumirent au prin- 
ce, qui leur donna l'ordre de l'accompagner dans son expédi- 
tion contre Solaimàn ibn-Mohammedî6fi-ilMo-'/-me/»A;, seigneur 
de Médina Sidonia et de Xeres, qui, comme presque tous les 
autres nobles de ce temps , refusait de reconnaître l'autorité 
d'Âbdollàh ^ Dès que Motarrif aurait soumis Ibn-Abdo-'l-me- 
lik , dit Ibno-'l-Koutiyah, il avait l'intention d'exécuter son grand 
projet, de détrôner son père. 

Profondément attristé du meurtre d'Ibn-Omaiyah et redou- 
tant les desseins ultérieurs de son fils , AbdoUàh défendit aux 
nobles sévillans et au seigneur de Médina Sidonia de lui obéir; 
ils le refusèrent en effet. Frustré dans ses espérances , Motar- 
rif écrivit à son père et le {Hria de lui pardonner. Abdollih 
lui accorda sa demande, — et néanmoins il le fit mettre à 
mort peu de temps après. 

A en croire Ibno-'l-Khatib , ce fut un prince de la maison 
royale , nommé Moiwiyah ibn-Hischàm, qui porta Abdollàh à faire 
périr son fils. Motarrif, dit-il, se trouvait un jour dans le pa** 
lais'de ce Moàwiyah , lorsque le discours tomba sur les enfants,^ 
siqet qui devait déplaire à Motarrif qui avait espéré en vain 
de goûter les joies de la paternité. Pour piquer encore davan-% 
tage Motarrif qu'il haïssait, Moàwiyah appela un de ses fik.^ 



1) Voycr sur lui Ibn-Adhâri, II, p. If I . 
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Ce jeune homme portait une boucle de cheveux sur chaque 
côté du front. D'ordinaire il n*y avait que les fils du prince 
régnant qui portassent la chevelure arrangée de cette manière. 
Dès que Motarrif eut vu le jeune homme , il s'écria : » Com- 
ment donc, Moàwiyah^ le prenez-vous pour un fils de kha- 
liref" et aussitôt il lui coupa une de ses boucles avec son épée. 
Exaspéré par cette action, Moàwiyah, dit Ibno«'l-Khatib , 
poussa Abdollàh au meurtre de son fils. 

C'est le verre d'eau de la reine Anne. L'histoire peut être 
vraie ; Moâwiyah peut avoir été l'ennemi de Motarrif et avoir 
contribué à sa perte; mais la haine de cet ennemi n'explique 
pas , à elle seule , la conduite d' Abdollàh. Ibno-'l-Koutiyah 
donne un récit moins invraisemblable, que nous allons repro- 
duire. 

Quand Motarrif fut de retour à Cordoue, les savants, les théo- 
logiens, de la capitale, parmi lesquels se trouvait Ibn-Lobibah, 
un des principaux précepteurs de l'historien Ibno-'l-Koutiyah , 
vinrent le voir pour le complimenter sur son retour et sur le 
pardon que son père lui avait accordé ; mais quand ils l'eurent 
quitté, Motarrif dit à son secrétaire: »Sous peu, je vous ferai 
manger de la chair de ces chameaux; ce sera, ma foi, uneoUa 
podrida incomparable, et jamais vous n'en avez goûté la pa- 
reille!" Le secrétaire dénonça ces paroles à un des théolo- 
giens, et ceux-ci décidèrent aussitôt que Motarrif, l'impie, 
avait. mérité la mort. Ils allèrent trouver le chambellan, et 
par son entremise ils firent dire à Abdollàh : >Nous allons 
quitter notre patrie, car Motarrif attente à nos jours; d'aiUeurs 
il veut nous forcer à rompre le serment que nous vous avons 
prêté, et à lui jurer fidélité comme à notre souverain. Si vous 
prenez notre défense, bien , nous resterons ici ; sinon , nous par- 
tirons sans délai ; nos connaissances nous garantissent que nous 
trouverons partout un bon accueil." Abdollàh donna alors ses 
ordres au général de la cavalerie et au préfet de la ville. Us 
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trouvèrent Molarrif résolu à vendre chèrement sa vie. Pendant 
deux jours il se défendit dans son palais ; le troisième , il tomba 
au pouvoir des ministres de son père. Le général de la cavalerie 
occupa son palais, et le préfet de la ville l'emmena au palais 
deswézirs; mais dès que le prisonnier y fut arrivé, lecbambe^ 
lan d'AbdoUàh parut. «Pourquoi/' dit-il au préfet, «pourquoi 
Tavez-vous amené ici? Reconduisez-le dans son palais, coupez- 
lui la tête et enterrez-le T' Cet ordre fut exécuté sur-le-champ i. 

Tel est le récit d'Ibno-'l-Koutiyah, dont le fond peut être 
véritable , mais dont les détails soulèvent des difficultés , et qui 
me parait écrit dans Tintention palpable de justifier ÂbdoUàh » 
et partant, de noircir Motarrif, dont la trahison ne me semble 
nullement prouvée. Que Motarrif fût coupable du meurtre d'Ibn- 
Qmaiyah, c'est ce qu'attestent tous les historiens; mais qu'à 
cet effet il se fût entendu avec les nobles séviUans, c'est ce 
qu'ils ne disent pas. En elle-même, cette circonstance est 
étrange. Est-ce qu'Ibn-Omaiyah s'était attiré à un tel point 
la haine des Sévillans pendant qu'il était gouverneur de leur 
ville — et remarquons en passant, qu'à ma connaissance, au- 
cun historien , pas même Ibno-'l-Abbàr dans sa vie d'Ibn-Omai- 
yah , ne dit qu'il avait rempli ce poste , et qu'Ibno-'l-Koutiyah 
semble avoir confondu cet Ibn-Omaiyah avec Omaiyah ibn-abi* 
Abdah, qui, déjà mort, était d'ailleurs d'une famille différen- 
te, — que les nobles, pourvu qu'il mourût, n'hésitassent 
pas à perdre leur indépendance, à se soumettre à l'émir 
de Gordouef Et puis, cette obéissance immédiate aux or- 



1) D*après Ibno-'i-Faijàdh , cité par Iboo-'i-Khatib , Âbdollah consulta 
ses wézirs sur le sort de sou fils. Les uns furent d^avis de lui laisser la vie , 
mais d*autres dirent à Abdollah : » Si tous ne le tuez pas , il tous tuera.*' 
Abdollah ordonna alors de reconduire son fils vers le palais qu*il avait ha« 
bité , de le tuer, et de Tenterrer sous le myrte, sous lequel il avait h 
coutume de boire du vin. 

I. B — M. h 
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drcs d'ÂbdoUàhy était-elle dans leur caractère f Qu'est-ce qui 
la motive P Tout cela est fort peu vraisemblable ; aussi aucun 
autre auteur n'en parle, et c'est surtout Ibn-Haiyàn qui donne 
un récit qui , je crois , est en opposition avec celui d'Ibno-'l- 
Koutiyah. D'après Ibn-Haiyân > et Ibno-'l-Âbbàr * , qui ne sa- 
vent rien d'un message envoyé par Hotarrif aux Sévillans^Ibn- 
Omaiyah fut assassiné, non pendant le siège de Séville, mais 
pendant la marche , à deux lieues de Séville , sur les bords du 
Guadaira. Ibn-Haiyân ajoute que Hotarrif nomma aussitôt un 
autre général , à savoir Ahmed, le fils de Hàschim ; et si Motarrif 
avait un complice, ce devait être cet Ahmed, le fils du wézir 
qu'al-Mondhir avait fait mettre à mort à l'instigation d'Ibn- 
Omaiyah, et qui, en trempant dans le complot tramé contre 
ce dernier , croyait sans doute venger la mort de son père. Au 
rapport d'Ibno-'l-Khatib*, Hotarrif, se rappelant le serment de 
son père, et craignant son courroux, fit dresser et signer par 
des témoins un acte judiciaire, dans lequel Ibn-Omaiyah fut 
accusé de plusieurs crimes. Il envoya cet acte à son père , lui 
écrivit pour excuser et justifier sa conduite , et mit sa vie à 
la disposition de son père dans le cas que celui-ci crût devoir 
le punir. Abdollàh lui pardonna, ajoute Ibno-'l-Khatib. Du 
reste , d'après Ibn-Haiyàn et Ibn-Adhâri «, l'expédition de Ho- 
tarrif fut couronnée d'un plein succès. A son approche , les Sé« 
villans entrèrent en pourparlers avec lui, et il leur accorda 
la paix , à condition qu'ils payassent le tribut annuel , et qu'ils 
lui livrassent comme otages deux de leurs chefs, à savoir 
Khdlid, le frère de Koraib ibn-Khaldoun, et Ibrahim îbn-Had- 
djâdj. Accompagné de ces deux otages, Hotarrif conduisit son 
armée contre Ibn-Abdo-'l-melik. Xeres et Nebrixa se rendi- 



1 ) jipud de Gajaogos , II , p. 454 ; comparef p. 450. 

2) P. 95. 

3) Manuscrit de TEscurial , article sur Motarrif. 

4) II, p. Ifv, ïfA. 
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refit, et Molarrif accorda l'amnistie aux habitants de Sidonia. 
Ils promirent de payer le tribut annuel , et Ibn-Abdo-*l-melik 
lui-même se porta comme otage. 

Cependant le tribut de Séville n'arrivait pas, et Motarrif se 
mit de nouveau en marche. Il arriva près de Sévîlle à la fin 
deDjomàdàlL Loin de se soumettre, et sans s'inquiéter du 
sort de leurs otages, les Sévillans lui livrèrent bataille. Ils 
furent mis en déroute et poursuivis jusqu'aux murs. Cependant 
Motarrif ne put s'emparer de Séville; il s'en vengea en passant 
le Guadalquivir et en ravageant tout le pays sévillau sur la droite 
de ce fleuve. Rendant les otages responsables de la trahison de 
leurs concitoyens , il les fit charger de fers ^ Puis il retourna 
à Cordoue, et plus tard, quand le tribut de Séville et celui 
de Médina Sidonia fut arrivé, les otages de ces deux villes fu- 
rent remis en liberté. 

On le voit , il n'y a rien dans ce récit qui fasse soupçonner 
que Motarrif ait trahi son père, qu'il ait nourri le dessein de 
le détrôner; son seul crime est le meurtre d'Ibn-Omaiyah. 
Qu'ÂbdoUàh ait eu des soupçons sur la loyauté de son fils; 
qu'il ait été exaspéré encore contre lui par le meurtre d'Ibn- 
Omaiyah, et par les remontrances des théologiens, que Motarrif 
avait oficttsés par des propos imprudents, — je ne le nie pas; 
mais ce qui me parait également certain , c'est qu'ÂbdoUàh n'a- 
vait point de preuves contre son fils , et qu'il le fit tuer sur un 
simple soupçon. Cette action dénaturée devait être présentée 
sous un jour favorable ; — le maulà de X^^ siècle a tenté de le 
faire; — ceux qui vivaient au XI^, Ibn-Hazm et Ibn-Haiyàn, 
comptent le meurtre de Motarrif parmi les crimes d'Âbdollàh. . . 

A l'époque de sa mort, arrivée le dimanche, 10 Ramadhàn 
de cette année 282 (2 Novembre 89B} , Motarrif ne comptait que 



1) D*après la traduction anglaise d'Ibo-Haijân (II, p. 454), Motarrif 
aurait fait étrangler lee otages. C'est une grate méprise du traducteur. 

B— M. A« 
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vitagt"Sept ans ; triste rapprochement avec Tâge qu'avait son 
frère quand il l'assassinat 

Deux frères d'AbdoUàh eurent le même sort que ses deux 
fils aines. Il est à remarquer qu*Ibno-'l-Koutiyah ne dit abso- 
lument rien sur leur histoire ; nous ne la connaissons que par 
d'autres sources. 

. AbdoUàh confia les emplois qu'avait remplis Ibn-Omaiyah , au 
fils de ce dernier , nommé Merwàn. Le nouveau favori excita 
bientôt par son orgueil la haine des courtisans. Ils l'accusè- 
rent auprès d'Abdollàh d'avoir formé un complot , dans le but 
de placer sur le trône Hischàm, frère d'ÂbdoUàh, qui avait 
été gouverneur de Jaén et qui était alors général de l'aUe 
droite de l'armée. L'émir fit examiner cette accusation par 
le kidhi, et dans la crainte d'être accusé à son tour de trahi- 
son par la faction puissante qui voulait la chute de Merwàn, 
le kàdhi déclara les accusés coupables de haute trahison. En 
vertu de cet arrêt » Abdollàh fit exécuter son propre frère Hi« 
schàm; Merwàn et les autres accusés partagèrent son sort^, et 
parmi eux se trouvait aussi un autre prince de la maison royale , 
Ahmed ibn-^Hischàm» petit-fils d'Abdorrahmàn II. CSette exécu- 
tion eut lieu le samedi y 21 Schabàn 284 ^. 

L'histoire d'un autre frère d'Abdc^àh^al-Kàsim» est obscure. 
Ibno-'l-Abbàr se contente de dire que c'était un homme ambi» 
tieuxy mais sans y ajouter qu'il se révolta » il dit seulement 
qu' Abdollàh le fit emprisonner et qu'il mourut de poison ^ 
D'après un rhéteur, copié par Ibn-Adhàrt*, al-Kàsim fut ac- 
cusé auprès de son frère Abdollàh, de vouloir lui ôter le trône 



1) Ibno-'l-Abbàr, Ibno-'I-Khatib , Ibn^Khaldoun. 

2) Ibn-Khaldoan , Ibn-Haijàa (Gajangos II , p. 455) , Ibno**l«Abbâr, 
90, 95. 

3) IbDO-*l-Abbâr, p. 69. 

4) II, p. tcô. 
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et d'attenter à sa vie. ÂbdoUàh le fit jeter en prison, et quand 
al-Kàsim se fut plaint d'insomnies, la sultane-mère lui envoya 
une boisson soporifique ; c'était une dose suffisante pour trois 
jours ; aussi die lui fit dire de n'en prendre chaque jour que 
le tiers; mais al-Kàsim but le tout en un seul jour ; c'est ce qui 
causa sa mort. Ce récit insipide trahit assez son origine. C'est 
l'apdic^e présentée par AbdoUih , lorsque son frère fut mort 
subitement et qu'on sut qu'il était mort empoisonné. 

Récapitulons: Âbdollàh, usurpateur du trône, empoisonna 
ses deux frères al-Mondhir et al-Kàsim; il fit exécuter son frère 
Hischàm, qui était innocent du crime dont on l'accusait, sut 
le jugement d'un kàdhi qui ne le condamna que parce qu'il 
craignait pour sa propre vie; il fit exécuter ses deux fils, Mo- 
hammed et Motarrif , sur de simples soupçons , sans avoir con- 
tre eux des preuves convaincantes, sans qu'un jugement eAt 
été rendu; bien [dus , dans une enquête préalable Mohammed 
avait été acquitté par ses juges. Agité sans relâche par les 
remords de sa conscience , prenant ombrage de tous ceux qui 
reatouraient, l'usurpateur s'imaginait sans cesse qu'à leur tour 
ses frères, ses fils, conspiraient contre sa vie et son trône, 
et étoufbnt la voix de la nature , il les sacrifia l'un après l'au* 
tre à son aveugle défiance. 

Maintenant, pour en revenir à Arib, ce qui nous frappe 
d'abord, c*est qu'Ibn-Adhàri , qui passe entièrement sous si* 
lence l'exécution de Hischàm, suit en racontant les autres tris- 
tes événements dont nous avons parlé, non pas Arib, son guide 
ordinaire , mais un rhéteur , qui tâche bien de jeter un voile 
sur ces détails, qui même les dénature, comme l'a fait un 
contemporain d'Arib, Ibno-'l-Koutiyah, mais qui, tout parti-» 
safa zélé des Omaiyades qu'il se montre , n'a pas osé les sup- 
primer tout-à-fait. Je suis porté à croire qu'Arib est allé plus 
loin; qu'il a bien dit: en telle année mourut un tel, mais qu'il 
n'a précisé aucune circonstance. Ceci , cependant , n'est qu'une 
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supposition , car les événements dont il s*agit ont qu lieu avant 
291 , année où commence Thistoire d'Espagne dans le man. de 
Gotha; mais ce qui est certain» c'est qu'Arib (II « p. )<>v, Ioa), 
dans le jugement qu'il porte sur Abdollàh , a gardé le plus 
profond silence sur tout ce qui ne faisait point honneur à ce 
prince. Affectant une grande simplicité d'esprit, n'osant pas ou 
ne voulant pas dire sa pensée, il fait le niais, se laisse duper 
parles apparences. Cet Abdollàh, qui observait scrupuleusement 
les dehors de la religion, sans en saisir l'esprit; qui, témoin 
l'histoire de Motarrif , était sur un bon pied avec la congréga- 
tion de son temps , dont il savait se servir au besoin ; qui , mi- 
santhrope et farouche , détestait la gaieté et se plaisait à pro- 
noncer des sentences de mort ; ce sombre hypocrite est pour 
Arib un prince juste et sévère, un modèle de dévotion, de 
piété, un ange de vertu. Le secrétaire d'al-Hacam II fait un 
éloge diffus et pompeux de celui qui assassina trois de ses frères 
et deux de ses fils I Un rhéteur , dont les paroles ont été co» 
piées par Ibn-Adhiri < , a fait preuve de plus d'équité et de 
franchise. » Abdollàh /' dit-il, »occupe un rang distingué par- 
mi les khalifes omaiyades qui régnèrent en Espagne , et qui 
se signalèrent le plus par leurs vertus , leur amour du bien , 
leurs connaissances et leur foi inébranlable. Mais vivant dans 
un temps de malheur et de troubles continuels, environné de 
périls , exigeant en vain le payement des impôts , il devint hy- 
pocrite en prenant les dehors de la piété ; il sembla avare et on 
lui en fit un reproche; mais au fond il ne le fut pas. Le 
lustre qu'aurait pu jeter sa religion , fut obscurci par son hu- 
meur sanguinaire, occasionnée par des révoltes incessantes, 
dans lesquelles trempèrent même deux de ses fils , dont il tua 
l'ainé sur un simpl^ soupçon." 
C'est moins cependant par certains traits et certaines réticen- 
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ces que Ton reconnaît l'ouvrage d'Arib pour une chronique de 
cour ; c'est plutôt par l'impression que produit Tensemble du 
récit « où Ton retrouve cette indifférence pour l'histoire du peu* 
pie, cette attention portée exclusivement sur l'histoire de la 
dynastie, que j'ai déjà signalées comme étant le caractère de 
ces sortes d'ouvrages. Cependant , la chronique d'Arib ne man- 
que pas d*oiIrir des matériaux précieux pour l'histoire du peu- 
pie, pourvu que Ton s'en serve avec circonspection. Souvent, 
de même que dans les autres livres de ce genre, l'histoire 
y ressemble à une fresque sur laquelle a passé la main du 
badigeonneur. Il faut détacher l'enduit avec beaucoup de 
soins et de précautions ; mais quand on y a réussi , on trouve 
plusieurs figures intactes. Le secrétaire d'al-Hacam II pouvait 
consulter d'ailleurs une foule de pièces importantes , de docu- 
ments conservés dans les archives , qui n'étaient nullement à la 
portée de tout le monde. C'est parce que je ne crains pas que 
les personnes habituées aux travaux historiques, méconnaissent 
l'utilité de ma publication, qu'au lieu de vanter outre mesure 
les mérites de l'auteur que je publie — faute trop commune 
chez les éditeurs — , j'ai mieux aimé signaler son côté faible. 
Les mérites de son récit sont incontestables, et il est superflu 
que je m'y arrête. 



111. 



Après la mort d'al-Hacam II , l'historiographie resta encore 
quelque temps entre les mains des chroniqueurs de cour. Al- 
Hançor régnait, le terrible premier ministre; de sa main de fer 
il maintenait les nobles dans l'obéissance, et chaque année 
fut signalée par des victoires sur les chrétiens du nord. Les 
chroniqueurs cordouans rivalisèrent avec les poètes pour célé- 
brer sa gloire. Ainsi Hosain ibn-Acim (|*^U) écrivit un ou- 
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vrage sur l'histoire d'al-Mançor , sous le titre de Kj^U3t ^iuit ' , 
et Abou-Mohammed (ou Abou-'l- Walid , car il portait un double 
prénom) Abdorrahmàn ibn-Mohammed ibn-Mamar, surnommé le 
Lexicographe, qui mourut sur une des iles Baléares, Fan 4S3 
(1032) y écrivit une histoire très-étendue du règne d'al-Man* 
çor». 

Au XI^ siècle commença une ère nouvelle pour Thistoriogra- 
phie espagnole. Ce fut son âge d'or: les Ibn-Hazm et les Ibn* 
Haiyàn surpassèrent tous leurs devanciers et ne trouvèrent 
point de rivaux dans les historiens postérieurs. Hommes de ta- 
lent, sincères amis du vrai, ils furent favorisés merveilleusement 
par les circonstances, par Tétat politique du pays. La dynas- 
tie des Omaiyades était tombée , leur empire morcelé , et quel- 
ques villes essayaient du gouvernement républicain. Cordoue 
fut de ce nombre , et quoiqu'elle ne fût plus la capitale d'un 
grand état, cette ville, où presque tous les ouvrages histori- 
ques avaient été composés jusqu'alors, était restée la métropole 
des lettres. La tradition orale y était encore vivace, et avec son 
aide , les écrivains cordouans du XI» siècle purent rectifier les 
récits partiaux et incomplets de leurs serviles prédécesseurs. 
Pour la plupart , eux aussi étaient maulàs des Omaiyades ; mais 
sous la république ils avaient toute liberté de dire ce qu'ils 
savaient et ce qu'ils pensaient, et s'ils avaient encore à vaincre 
leur esprit de famille , s'ils ne disaient pas tout , ils n'étaient 
pourtant plus influencés par la crainte et s'exprimaient avec 
infiniment plus de franchise que leurs devanciers. Aussi méri- 
tent-ils bien plus de confiance quand il s'agit des actions et du 
caractère des princes omaiyades ; et tandis que leur position 
rendait pour eux la calomnie impossible, ils nous montrent 



1) Lettre dlbn-Hazm apud al-Makkari , foL 385 ?.; al-Homaidi^ 
fol. 82 T. 

2) Artide d^al-KiAi. 
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plasieurs de ces princes sous un jour bien moins favorable* 
Voyant d'ailleurs les choses de plus haut et de plus loin , la 
nouvelle école fut à même de redresser les vues étroites et bor- 
nées des étrangers , tels que les deux Rizis ^ et des clients des 
Omaiyades, qui tous avaient présenté l'histoire sous le point 
de vue monarchique. Vivant à une époque où l'ancienne so* 
ciété était bouleversée de fond en comble ; où le principe aristo- 
cratique j» toujours en lutte avec le principe monarchique, avait 
fini par triompher; où les nationalités hétérogènes s'étaient 
enfin séparées, les écrivains du ISl^ siècle se virent portés i 
la réflexion; ils comprirent le véritable sens des troubles qui 
n'avaient jamais cessé d'ensanglanter l'Espagne, et ne se bor- 
nant plus à écrire l'histoire d'une seule famille , ils élargirent 
leur cadre et y firent entrer l'histoire de toutes les puissantes 
maisons qui avaient fini par renverser le khalifat de Gordouet 
ce mirage trompeur, qui était tombé, comme tomba l'empire 
de Charlemagne et celui de Napoléon, faute de racines dans 
le pays. 

A la tête de la nouvelle école se place Ibn-Hazm. Il était 
d'une famille celto^romaine ou gothique, établie sur le terri- 
toire de Niebla , et son grand*përe embrassa l'islamisme le pre- 
mier de sa famille. Son père avait été un des wézirs d'al-Man- 
çor et il avait conservé son emploi sous al-Modhaffar, le fils 
d'al-Mançor; mais honteux de son origine , voulant en effacer 
la trace et s'incorporer à la civilisation arabe, il se prétendit 
issu d'une famille persane , établie à Istakhr ; un de ses ancê- 
tres , ajouta-t-il , était un esclave affranchi de Yezid , le frère 
du premier khalife omaiyade en Orient , de Moàwiyah. Grâce 
à cette fausse généalogie, les Benou-Hazm devinrent clients 
des Omaiyades. Notre Ibn-Hazm lui-même avait été wézir 
d'Abdorrahmàn V. Ainsi tout concourait à attacher Ibn-Hazm 
aux Omaiyades, et par cette circonstance il se rattache à 
l'ancienne école des chroniqueurs de cour ; mais témoin de la 

I. B — M. i 
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chute de la dynastie, son esprit sagace ne tarda pas à en re* 
connaître les causes , et ce fut lui qui imprima aux études his- 
toriques une direction nouvelle. Il n'en resta pas moins par- 
tisan des Omaiyades , mais sans se laisser aveugler sur leurs 
fautes. Son attachement pour eux, noble, désintéressé et né 
il'une conviction patriotique» est d'ailleurs d'une tout autre 
nature que celui des chroniqueurs faméliques d'Abdorrahmàn III 
et d'al-Hacam IL Ibn-Hazm voyait avec une profonde douleur 
l'Espagne divisée » morcelée, et par là impuissante à résister 
aux chrétiens du nord ; il la voulait unie et forte comme elle 
l'était sous le gouvernement d'Abdorrahmàn III , d'al-Manzor ; 
ces temps-là étaient pour lui des époques de grandeur et de 
gloire, et ne pouvant se plier au nouvel état des choses, il 
rêvait le retour du passé. Mais quoique dévoué au principe uni- 
taire , il ne voulait l'unité qu'avec un Omaiyade sur le trône , 
et ce légitimiste du XI^ siècle aimait mieux voir l'Espagne 
morcelée en petits états, que réunie sous le sceptre d'un seul 
prince, si ce prince n'était pas de la famille d'Omaiyah. Lors- 
qu'Ibn-Abbàd de Séville aspira à réunir l'Espagne sous son 
sceptre, et que, pour rallier les légitimistes à sa cause, il 
prétendit que Hischâm II , loin d'être mort , se trouvait à Sé- 
ville , honoré comme souverain , Ibn-Hazm protesta hautement 
contre cette assertion mensongère , et jura solennellement que 
le personnage, mis en avant par Ibn-Ahhàd, n'était pas Hi- 
schâm II. Certes , si un homme aussi respecté qu'Ibn-Hazm 
avait reconnu cet imposteur, il aurait entraîné par son exem- 
ple beaucoup de légitimistes à en faire de même; ce parti se 
serait relevé par son alliance avec Ibn-Abbàd ; il serait rentré 
dans ses emplois; mais Ibn-Hazm était un homme trop intègre 
pour se prêter à une fraude , cette fraude dût-elle profiter im- 
mensément à lui-même et à son parti. 

Je ne puis m'occuper ici qu'en passant d'Ibn-Hazm considéré 
comme homme politique et comme écrivain ; car les livres 
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qu'il composa , et qui , pour la plupart , ne se rapportent pas à 
Tbistoire , furent tellement nombreux ^qu'ils formèrent lacbarge 
d'un cbameau. Ce que j'ai encore à dire sur lui trouvera sa 
place ailleurs; ici il suffira de rappeler qu'Ibn-Hazm écrivit 
une bistoire des Omaiyades sous le titre de Nokiato H-araus, 
et un ouvrage généalogique, intitulé Djamharaio H-ansàb, qui^ 
à en juger par plusieurs fragments qui se trouvent surtout cbez 
Ibno-'l-Âbbàr , contenait des renseignements historiques impor- 
tants. De ces deux ouvrages nous ne possédons que des extraits, 
précieux, qui en font regretter vivement la perte. Ibn-Hazm forma 
d'ailleursquelques disciples, paotni lesquels se distingue al-Homaidi. 
La famille d'al-Homaidi appartenait à la tribu arabe-yémé- 
nite d'Azd, et habitait la RoçàfiA, un des faubourgs de Gor- 
doue; mais lui-même vint au monde à Algéziras', quelque 
temps avant Tannée 420 (1029). Dès sa plus tendre enfance , 
il donna des preuves d'un esprit précoce; parvenu à un âge 
plus avancé, il assista aux cours de théologie et de droit de 
plusieurs professeurs, mais il s'attacha surtout à Ibn-Hazm ,. 
de sorte qu'on le nommât le çàhib d'Ibn-Hazm, c'est-à-dire, 
son disciple par excdlence. P»* ses opinions schismatiques , 
et peut-être aussi par la supériorité de son talent, ce dernier 
s'était attiré la haine des fakihs , des théologiens et des juris- 
consultes; ils l'avaient désigné au peuple et aux princes comme 
un homme dangereux; à les en croire, on ne pouvait assister à 
ses leçons sans mettre son salut en danger , et ils avaient en- 
gagé presque tous les princes à bannir cet hérétique de leurs 
états. Ibn-Hazm avait trouvé un asyle à Niébla. Dans cet en- 
droit, où sa famille avait professé naguère le christianisme, le 
schismatique musulman continua à écrire, et à donner des le- 



1) C'est ce qae dit formellement al-Hakkari ; Ibn-Khallican , qui dit 
A>^^juo S -ij^ J^l ^ ^3 » semble donner à entendre qu'aI*Homaidi 
naquit à Majorque. 

B^M. I* 
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çons à quelques étudiants obscurs; car ceux qui par leui' nais- 
sance tenaient un certain rang dans la société, n'osaient allar 
entendre le maître que les théologiens de l'Espagne poursui- 
vaient de leur haine jalouse. Al-Homaidi fut de ceux qui eu- 
rent le courage de se rendre auprès d'Ibn-Hazm. D adopta les 
opinions tliéologiques de son maître, mais plus prudent que 
lui , il ne les professa qu'en secret. Ces opinions n'étaient pas 
dangereuses cependant Ibn-Hazm soutenait le système des 
Dhàhirides, et Ton considère assez généralement cette secte 
comme une des six sectes orthodoxes. Loin d'être hostile à 
riidamisme, loin de soumettre ses dogmes à l'intelligence hu- 
maine , le système Dhàhiride était peut-être plus en harmonie avec 
le caractère d'une religion révélée, que celui que défendairat 
les ennemis d'Ibn-Hazm. Les Dhàhirides s'attachaient stricte- 
ment aux paroles du Coran , aux traditions du Prophète, et 
aux opinions admises par la généralité des premiers musul* 
mans, des compagnons de Mahomet; mais ils niaient — et 
c'est par cette circonstance qu'ils se distinguaient de leurs ad- 
versaires — ils niaient que certaines questions du droit canon 
(et les musulmans n'en ont point d'autre) peuvent se décider 
par analogie ^ Les Dhàhirides s'opposaient donc à la seule ma« 
nière qui pût tendre i développer ce droit descendu du ciel , ce 
droit immuable et pétrifié. Les opinions des Dhàhirides n'é« 
taient donc nullement libérales; elles étaient rétrogrades, et il 
n'est pas étonnant que le célèbre légitimiste du XI» siècle ait 
adopté les idées d'une secte qui appelait la décision par analo« 
gie , c'est-à-dire l'intervention de l'intelligence humaine dans les 
questions du droit canon , une invention du diable K 

Al-Homaidi n'étudia pas seulement le droit canon sous tbn* 
Hazm, mais encore l'histoire. Après avoir séjourné pendant quel- 



1) F'oir as-Schahrastani , p. 160 édit. Cnreton. 

2) As-Schahrastàni. 
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que t^nps dans File de Majorque, d'où lui est venu le surnom d'aï- 
Mayôrqui, il quitta l'Espagne, l'an 448 (10S6)S assista aux 
cours des professeurs les plus célèbres de l' Afrique, de la Syrie 
et de riràk, fit le pèlerinage de la Mecque, séjourna quelque 
temps d'abord à Bagd&d et ensuite à Wàsit, et à la fin il se 
fixa dans la première de ces villes. Là il ouvrit des cours et 
composa des ouvrages nombreux. Nous n'avons à nous occuper 
ici que de ses ouvrages historiques , dans lesquels il a cité sou* 
vent son maître, Ibn-Hazm, mais dont malheureusement nous 
ne possédons plus qu'im seul. 

Nous passerons rapidement sur une histoire générale des mu- 
sulmans, qu'al-Homaidi publia sous le titre de ^:i^^\ ^J^^ 
car tout ce que nous en savons se réduit à ce titre , et je ne 
me rappelle pas d'avoir vu cité cet ouvrage par un auteur 
plus moderne. Nous ne possédons pas non plus des rensei* 
gnements précis sur un autre livre d'al-Homaidi, intitulé 
jS^La^-H ^L^^^ Je n'oserais décider si c'était une histoire 
d^Espagne, ou bien une histoire d'al-Mançor et de sa famille. 
CSe qui est certain, c'est que l'histoire d'al-Mançor y était trai- 
tée en détail. Dans son Djadhwah (man. d'Oxford, fol. 34 r.), 
al-Homaidi cite lui-même son xs^LaJI ^i^iK En parlant d'al- 

Ihnçor, il dit: ^J!^jm i^t^v>L »aMsl L^ ojl5\^ »^ &] v^^ôl^d^ 
Ui «u u-iAicM ^ e^xissî qLês» is^^'^ "^"^ <y ^J^i jy^^^ 

3Cii>LaII ^\Xi\ v^^ yj ^ «^-^^* Âbdo-'l-¥ràhid (p. U de 
mon édition), auteur qui écrivit l'an 1224 de notre ère, et 
an-Nowairi (man. 2 &, p. 471) citent aussi cet ouvrage en 
parlant d'al-Mançor. 



I) Al-Homaidi lui-même donne ceUe date \ Toyez le man. d'Oxford , 
foL59r. 
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Un troisième ouvrage historique d'al-Homaidî , qui se trouve 
à la bibliothèque d'Oxford ^ et qui porte le titre de H^â.^ 
^^«^waaaJI, est un Dictionnaire biographique des savants espa- 
gnols, précédé d'un aperçu de Thistoire d'Espagne. Al-Homaidi 
atteste lui-même qu'il écrivit ce livre de mémoire , à la prière 
de quelques-uns de ses amis à Bagdad. On ne s'aperçoit que 
trop de icette circonstance quand on consulte l'ouvrage. Ecri- 
vaut à une fort grande distance de l'Espagne , al-Homaidi n'a- 
vait à sa disposition qu'un très-petit nombre de livres sur 
l'histoire politique et littéraire de la Péninsule , et sa mémoi- 
re , quelque fidèle qu'elle fût, ne put suppléer à ce manque de 
matériaux. Il en est résulté que le Dictionnaire biographique 
d'al-Homaidi est un ouvrage sec et maigre. On y trouve une 
foule d'articles sur des traditionnaires obscurs; car tradition- 
naire lui-même , l'auteur s'intéressait naturellement aux per- 
sonnages qui, comme lui, avaient étudié les traditions; mais 
souvent on y cherche en vain des articles sur des savants très- 
distingués. Ainsi on n'y trouve point d'article sur Arib ibn- 
Sad, qui pourtant était historien et médecin à la fois. On n'y 
trouve point d'article non plus sur le célèbre historien Isa ar- 
Ràzj. C'est que ces écrivains ne se trouvent pas mentionnés 
dans la célèbre lettre d'Ibn-Hazm sur les productions littérai- 
res des Arabes d'Espagne, lettre qui nous a été conservée par 
al-Hakkari, et qu'en général al-Homaidi ne donne, sur l'his- 
toire littéraire de l'Espagne, que ce qu'il a trouvé dans cet écrit 
de son maître. Quelquefois il ne connaît pas même le sujet 
qu'il traite. Dans son article sur Ahmed ar-Rizi, par exemple^, 
il cite d'abord Ibn-Hazm, qui dit qu'ar-Rizi composa une histoire 
d'Espagne et une description deCordoue; puis il ajoute: »Ibn- 



1) C'est le man. Hunt 464. Pendant mon séjour à Oxford, j'ai copié 
une partie de ce volume et j'ai pris des extraits du resle. 

2) Man. d*Oxford , fol. 45 r. 
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Hazm dit aussi ; Ahmed ibn-Hohammed ibn-Mousi composa un 
livre , en cinq gros volumes » sur les généalogies des principaux 
Andalons ; c'est un livres très-beau et très-étendu. Voilà |ce 
que dit Abou*Mohammed (Ibn-Hazm) ; mais il ne dit pas positi- 
vement si cet Ahmed est le même que celui dont il a parlé 
précédemment , ou bien si c'est un autre ; car il a donné ces 
deux notices en deux endroits différents. Quant àmoi, je crois 
que c'est le même; mais Dieu seul sait ce qui en est." Il est 
très-certain qu'aucun historien espagnol « ar-Ràzi excepté, n'a 
porté les noms d'Ahmed ibn-Mohammed ibn-Mousà; et l'hési* 
tation d'al-Homaidi , là oà il s'agit d'un homme aussi célèbre 
que l'était ar-Ràzi, est plus qu'étrange. Evidemment il n'était 
pas très-versé dans l'histoire littéraire de sa patrie. Ecrivant 
d'ailleurs de mémoire, il ignore les dates précises et se contente 
très-souvent d'un à peu près ; et cet à peu près est quelquefois 
fort éloigné de la date véritable. Il ignorait, par exemple, la 
date de la mort d'al-Khoschni, qui, comme nous l'avons vu 
plus haut y a écrit entre autres choses une histoire des kàdhis 
de Gordoue. 11 se contente de dire (man. , fol. 23 r.) , qu'al« 
Khoschni vivait encore vers l'année 330. On serait donc porté 
à croire que ce fut à peu près à cette époque qu'arriva la 
mort d'al-Khoschni; cependant il est certain que cet auteur 
mourut beaucoup plus tard, car son histoire des kàdhis de 
Cordoue va jusqu'à l'année 5K8. 

J'ai cru devoir porter un jugement sévère sur le Dictionnaire 
biographique d'al-Homaidi. On y trouve bien quelques détails 
utiles , mais en général , on avait le droit d'attendre un livre 
meilleur d'un disciple d'Ibn-Hazm , d'un homme de la réputation 
d'al-Homaidi. 

La partie la plus intéressante de l'introduction d'al-Homaidi, 
celle qui se rapporte aux derniers temps du khalifat de Gordoue, 
a été traduite par M. de Gayangos. J'en ai publié le texte 
arabe dans mon édition d'Abdo-'I-wàhid , car dans cette partie 
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de son oavrage , cet auteur s'est borné à copier al-Homaidi. Le 
récit en question est fort court, et quelquefois on regrette que 
Fauteur ne se soit pas rappelé les dates précises, ou qu'il n'ait 
pas jugé à propos de les donner. On pourrait signaler quel» 
ques autr^ défauts dans ce récit; mais à tout prendre, il ne 
manque pas d'intérêt, surtout parce qu'il ne nous reste que 
fort peu de renseignements circonstanciés sur cette époque. L'au* 
teur raconte d'ailleurs des événements arrivés de son temps ; 
rien ne l'attachait aux Qmaiyades, et même rien ne l'attachait 
plus à l'Espagne , car il n'y retourna jamais et il ne regrettait 
pas sa patrie , témoin ces vers de sa composition : 

Je me soîb aoooatomé àvÎTie loin de ma patrie; ce qui semble amer à 
mes amis me panait plein de doveeor, et ainsi qu'un antre est toormaaté 
par des peines d'amoor, mm je sols toormenté du désir d'être toajoors en 
Tejage» Je ne pois pins compter mes amis qui se troaTent partout; je ne 
puis plus compter tous les endroits où j'ai dressé ma tente. Quand j'aurai 
parcouru toute la terre depuis l'endroit où le soleil se couche jusqu'à celui 
où il se lève, je ne manquerai pas de trouver à la fin un tombeau. 

On a donc le droit de présumer chez lui une certaine impar* 
tialité. Du reste al*Homaidi s'y montre comme il était, hon- 
nête homme et rien de plus, car son esprit ne s'élève pas au* 
dessus du vulgaire. Nous nous sommes occupés de lui déjà 
trop longtemps peut-être , et il est temps de passer a un his- 
torien quia bien plus de droit à notre attention. C'est d'Ibn- 
Haiyàn qu'il s'agit. 

Ainsi que la plupart des historiens, Abou-Merwin Haiyin 
ibn-Khalaf était client des Omaiyades, car son quatrième aïeul, 
Haiyân , était un esclave affranchi d'Abdorrahmàn l^ >. Il 
était né à Gordoue l'an 377 (987) , et après avoir étudié la 
grammaire, les traditions et les belles-lettres, il se voua à 
Pexercice de ses fonctions, car il était çàhiho 's-schortah ou 



1) Voyez mes Scripi. Jrab. locî de Jbàad. , I, p. 217, 218. 
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préfet de police S et à Tétude de rhistoire. Son histoire 
d'Espagne, intitulée al-Mokiabis, paraît avoir été le premier 
ouvrage qu'il composai Ce livre formait dix volumes, dont il 
nous reste un seul , qui se trouve à Oxford, et qui contient le 
règne d'Abdollàh. Plusieurs fragments en ont été copiés en 
outre par des auteurs arabes plus modernes. Par l'abondance 
et par l'exactitude, cette histoire est peut-^étre supérieure à 
toutes celles qui avaient paru précédemment. 

Cependant, quelque grands que soient les mérites du Moh- 
tahis , cet ouvrage est encore une chronique , mieux faite sans 
doute que les autres , mais sans être une histoire proprement 
dite, et du Moktabis au Hatin, ouvrage où Ibn-Haiyàn a écrit 
rhistoire de son propre temps , il y a un progrès immense. Le 
Matin est une histoire véritable. L'auteur y montre un esprit 
développé, étendu, libre, une rare intelligence politique des 
événements. Son style est serré et mâle , et je dirais presque 
qu'il est empreint de l'esprit européen. Demander d'Ibn-Haiyin 
une stricte impartialité , là où il raconte l'histoire d'une époque 
où les Arabes étaient foulés aux pieds par les Berbères , ce serait 
demander l'impossible. Aussi l'historien embrasse-t-il chaude* 
jnent les intérêts de sa race, et c'est aussi avec une douleur 
profonde qu'il raconte les progrès menaçants des chrétiens du 



«wB 



1) il-^Makkari, man. de Gotha , foL 128 r.t ^^/i y^\ ^i^^' ^=^ 

j^^ v:;JLiXâ«t *!y>jJt j-joJS ^\^ qS 'ihJ*^\ s-»J>Lo ^,La-> ^t 

^\ îû^L# \Si\ iûu^!. Voycï sur les fonctions du qéhibo 's-^schortah , 
al^Hakkari, dans la Chrestomathie de M.Fre7tag, p. tft^« trad.de M. de 
Gajangos, I, p. 104, et les Prolégomènes d*Ibn-Khaldoun. 

2) n est très^certain du moins qu'il fut composé avant le Matin , car 
Ibn-Haim, qui écrivit sa lettre lorsqu*Ibn-Haijàn était encore dans la 
TÎgnenr de Tàge , comme il le dit lui-même , ne connaît que le Moktabis. 
Le Matin embrasse d'ailleurs des événements contemporains de la vieillesse 
dlbn-Haiyàn. 

I, B — M. k 
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nord. L'Arabe eqmgnol» animé de f amour de sa raœ ^ de 
sa patrie^ perce partout; mais jce sentminirt est si naiturri et 
si iK^e , qve , loin de le rqprodker i lim-&iyàii » nous «n »- 
gretterions an eontraire l'absence. 

Le Matin était ua ouvrage colossal: il se osoposMt de soi* 
xuite volumes. Une eepie d'un tel livre coûtait fort «her, ^ 
pnAaHemeot eUes ont toujours été rares ; <en Europe nous ne 
possédons pas même un seul volume de cet ouvrs^ ileweu- 
«ement des fragments fort étendus nous eu ont été conservés 
par des écrivains postérieurs , surt«iut par nn-Bassim et pu* 
Ibno-'l-Kfaatib. Les natations que l'on trouve cbee m tiemier 
auteur, qui écrivit au XiV« siècle, sent teUenient nembreu* 
ses, que je me tiens persuadé qu'il ne les a pas, empruntées 
à des auteurs plus ancims (comme cela arrive fipéquemment 
dms les écrits arabes) , mais qu'û possédait le MaUn , 4u moins 
en partie. Puisque l'ouvrage existait encore au XIV« siècle , 
il serait possible que quelques volumes , emportés par les Art^ 
bes quand ils quittèrent l'Espagne, fassent encore enfouis 
dans quelque bftliothèque 4e l'Afrique. Quant au MokiMs, 
je crois qu'on le retrouv»^ encore plus facilement; car at- 
Hakkari l'avait encore au XVII« siède. Ses citations du Mû- 
iin me paraissent toutes de la seconde main , rasûs non edies 
du Moklabis. Ce dernier livre parait avoir été copié fort sou* 
vent, même par des savants distingués; ainsi l'exemplaire qu'a- 
vait lu Ibno-'l-Abbàr , avait été écrit par le kédhi Abou-'l-Kà- 
simibn-Hobaisch, célèbre historien lui-même >. Par un heureux 
hasard, Seetzen a bien acheté à Damas, au commencement 
de ce siècle, un volume de la chronique d'Arib, ouvrage très- 
étendu aussi , mais beaucoup moins célèbre que les ouvrages 
d'Ibn-Haiy&n et qu'al-Makkari n'était pas à même de con- 



1) Tojei mes Jfotioes^ p. 251, et sur Ibn-HoJMÛeh (4* 584) mon C». 
lalogae des maD. orientaux de la Bibliothèqoe de Leyde, t II, p. 158. 
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sttker t à ce qu'il semble ^ car U ne le cite jamais. Si Ton 
parrenait à retrcHiTer quelques vdumes du Matin ou du Mok" 
tM$ , nos connaissances dans riiistoîre d'Espagne y gagneraient 
immensément. Je ngnale donc ces deux ouvrages dlbn^Hai^ 
yin i Tattention de nos savants orientdistes ^ établi» en Afrique. 
Peut^re leur sera-tpit ans» possible de retrouver son bistotre 
deft&kihs de C<»âou6, qui se trouve dtée par Ibno-'l*Kbatib« 
n résidie dHm passage d'Ibno*'l-Abbàr * » que c'est un rema* 
niement d« l'ouvragi» qu'Ibo^Afif » auteur du commencement du 
JJÊP siècle, avait écrit sur le même sujet. Mais un quatrième 
owrage d'Ibu-Haiyin serait bien ptua important pour nous^ 

c'est une histoire d'al-Hançorqui porte le titre de ili^UJtyUJr^ 
et qui se trouve citée par Âbdo-'l-wàbid ^ , par Ibno-'l- Abbàr » 
et par al-Makkari K 

Quelques autres ouvrages remarquables furent encore corn* 
posés au XI» siècle. Nous citerons , par exemple , le Tabyin , 
histoire des kbalifes omaiyades de l'Espagne par le célèbre 
Abou-t-Walid ibn-Zaidoun » qui la composa sur le modèle de 
l'histoire des khalifes de l'Orient, intitulée at-Tayin (^jxfjai\), 
par al-Masoudi < , ^ VIbar (.ajJI) par Ibn-abî-'l-Faiyàdh , sur- 
nonmié Ibno-1-6iscbà, ou Ibno-I-Gasschi *. Ces deux ouvrages 



1) IToHeêê, p.lO& 

2) Pago rt de moa édition. 

3) IFotieu^ p. 119, 251. 

4) Han. de Gotba, M. 87 ?.: ^ o^"*^ O^^ 0>*^*^') ^J^=^ 
jLs^tAJt 2J«jJb \joyû<s^\ j^Ur» et un pea plus loin: (^yaJ^)»!^ 

5) LeUra d*Iba-Said apui al-Makkari , foL 387 r. 

^t vl^ » ^'^ Ibn-Said (loco iaud.) ; cet autenr est appelé paiement 
Ibn^ (etoon/^aM-7-)/*aty^A par Abdo-*I-wabid , par Ibo-abi-Zer et 
par Ibno-*I-Khatib. 

B— M. *• 



Digitized by 



Googl( 



76 Introduction. 

sont aujourd'hui perdus, mais le dernier se trouve cité. sou* 
vent, et il résulte de ces différentes citations, qu'il contenait 
rhistoire des Omaiyades ^ et celle du Xh siècle K II semble 
avoir renfermé des détails fort curieux , et il serait possible , 
ainsi que j'ai déjà eu l'occasion de le dire , que le fragment 
qui a été publié en partie par Casiri, parce qu'il le croyait 
d'Ahmed ar-Râzi, appartint à cet ouvrage d'Ibn-abi-'l-Faiyâdh. 
Une autre histoire de l'Espagne fut écrite par Mohammed ibn* 
Isa , de la famille arabe^yéménide des Benou-Hozain, qui avait 
régné à Silves jusqu'à ce que le père de Mohammed eût dû 
£0 soumettre à al-Motacin\ ibn-Abbàd de Séville. Mohammed 
vivait depuis ce temps à la cour des Âbbàdides , et à en juger 
par plusieurs citations qui se trouvent surtout chez Ibno*'l-Ab- 
bàr, son ouvrage doit avoir été fort intéressant. Il existait 
encore à la fin du XVIIe siècle, car il se trouve cité dans la re- 
lation de l'ambassadeur marocain qui visita l'Espagne sous le 
règne de Charles II '. 

Les écrivains postérieurs ne possédaient pas d'autres matériaux 
pour l'histoire des Omaiyades , que leurs devanciers, et puisque 
leurs écrits-j»** distinguent rarement par des aperçus neufs et 
s; 

1) Voj. .4 Bayân, II, ri, ^t* et 1^1^; Ibno-'l-Abbâr dans mes 
Jfotice»^ p *12, 162 (ee passage prouve qu*Ibii-abit*l-Faiyàdh vivait au 
Xle siècle; , 252 ; Ibno-M-Khatib , man. de M. de Gayangos , fol. 122 ?*« , 
et dans son article sur Omar ibn-Hafcoun , man. de TËscnriaL 

2) Voyez Ibno-*l-Athir dans mes Script. Arab. ioci de Abhad. , II , 
p. 34. Abdo-*l-wâhid (p. fv«) dit que cet ouvrage était une histoire de 
Cordoue , et le même auteur nous apprend (p. >fdt) qulbn^Faiyàdh écri- 
vit un ouvrage sur les Routes et les Royaumes. Je crois que c'est ce dernier 
qui se trouve cité dans le Kartàs à la p. ôi , mais Tauteur de ce livre 
cite aussi Vlhar à la p. vt^» 1* 6, où on doit lire ^^aa5! avecle man.C. , 
an lieu de yfSl\ , comme M. Tornberg Ta déjà remarqué (p. 385). 

3) Voyez ce passage dans le Mémoire de H. de Gayangos sur la traduc* 
tion d*ar-Ràzi , p. 13 i note 3. 
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ingénieux , nous pourrions nous en passer dans le casque tous 
les ouvrages anciens nous eussent été conservés. Malheureuse- 
ment il n'en est pas ainsi ; plusieurs d'entre eux sont perdus, 
et c'est dans les auteurs du XII<» siècle et des siècles suivants , 
jusqu'au XVU^ , qu'il faut en chercher des fragments. Sous ce 
rapport 9 ces auteurs nous dédommagent, jusqu'à un certain 
point, de la perte des ouvrages anciens. Je n'entreprendrai pas 
d'énumérer toutes ces compilations, faites avec plus on moins de 
goût et de critique, et parmi lesquelles un ouvrage d'Ibno-'i- 
Abbàr, ses biographies desr princes et des nobles qui se dis« 
tinguèrent par leurs talents poétiques, tient un des premiers 
rangs. Cet écrivain exact avait à sa disposition des documents 
de la plus haute importance ; il se distingue par une critique 
saine et solide, et en outre — chose rare chez les compilateurs 
ses contemporains — , par un sentiment vif du caractère des 
anciens Arabes, de leur manière de voir et de sentir. J'ai 
publié la partie de son ouvrage qui se rapporte à l'histoire 
d'Espagne, dans mes Notices sur quelques manuscrits arabes, 

Dy a une seule de ces compilations sur laquelle nous devons 
entrer dans quelques détails; c'est l'ouvrage «rue je publie, 
conjointement avec une partie de la Ghroniqi» > d'Ârib. 

jy Si idv 

1 .^ 

' Le manuscrit de Leyde n. 67 est un de ceux qui ont été 
achetés par Golius dans le royaume de Maroc , .où il séjourna 
depuis l'année 1622 jusqu'à l'année 1624. Ce manuscrit con- 
tient 160 feuillets grand in-quarto^ d'une écriture africaine as- 
sez lisible , mais maintenant très-pàle ; elle me parait du XVI« 
siècle. Le commencement et la fin y manquent , et les pre- 
mières feuilles en sont à demi moisies ; quelques autres ont 
également souffert de l'humidité. Le titre se trouve à la fin 

du premier volume, où on lit: v;*^^ o*^' a^ '^^^^ Ir^' H* 
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&U <>i«^i3 ^Jt^\ jLs>\ ^ , et Tauteur lui-même nous ap^ 
prend (I, p. rb de in<m édition) qu'il écrivit à la fin du VII« 
sièele de THégire, c'est-à^ire, à la fin du XIII® siècle de notre 
ire (l'année arabe 699 répond à Tannée chrétienne 1299). 
Nulle part, cependant, le livre ne donne le nom de son auteur. 
Al-'Makkari qui a'est servi quelquefois , mais rarement , du Ba- 
yiif» , l'attribue à »nn historien duMagreb** qu'il ne nomme pas 
(voyez t. II, p. r«1 de mon édition). Dans un manuscrit de la 
bibltothëquedeRaddiffe à Oxford, je l'ai trouvé attribué à Ibn- 
Said. Ce manuscrit (H. 4—24 collection Fraser) contient un 
ouvrage historique qui commence par l'histoire du Hahdi , et 
dont le titre, ajouté par une main plus moderne, est: tJ^ 
g^^UIt ^ ^éJ^\ v'j;^. A la première page de ce livre on 
trouve ces paroles: jj^^ ^\ ujyuit qI^I J^ vX^iu- ^\ ^yCs*^ 

cette citation erronée. Nous connaissons bien un ouvrage in» 
titulé vjAJt ,^ ^ vyi^it , cmnposé par Abdo-'Kmelic ibo* 
Said en guise de supplément au Moshib d'al-Hidjéri , continué 
parles trois fils d'Abdo-'l-melic, Ahmed, Mohammed et Housà, 
et publié par son petit-fils , Ali ; mais ce Mogrib ne ressemble 
en rien à notre aUBayàno %vnogrib. D'ailleurs toutes les pro- 
ductions littéraires des célèbres Benou-Said nous sont parfaite- 
ment connues , et jiea ne noi» porte à penser qu'un des mera« 
bres de cette famille ait composé une chronique du genre de 
edle qui nous occupe. Nous ne nous arrêterons doncTpas plus 
longtemps à ce passage, on le Bayàn n'est sans doute attribué 
à Ibn-Said que par erreur. 

|btto-'l-Khatîb, dans son Dictionnaire biographique, ascmvent 
cité le Bayâno H-mogrih, et il donne à l'auteur de ce livre le nom 
de Ibn-Adhàri al-Marrékoschi (de Maroc). Or il est certain que 
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le livre donl Ibno-'KKiialib s'est servi, est le même que celui 
que j'ai publié; car dans son article sur al*HacamIw^ Ibno-'K 
Khaftib (man. de M. de Gayangos, foL 122 v.) s'exprime «n ces 
termes; UL^ ^^/£» iJt ^1 scJLbj iu§ ^£>Jlâ^ k3)^^ C^f 33 

Kmià ^^U jmIX^ igîLâS J^xLm^ qI/^ ^^ÂJtlt f^hs> sXJt Jt^^im^ 

jûûiol^ svXl^ ^ bUii» et ces paroles se trouvent textuelle- 
ment dans le livre que j'ai publié (11^ p. M , L 4*^6) ; seule* 
mest au lieu de «xJt l>y0^ UL5^^ , notre manuscrit offre la 
Tariante \jSS\ J»^ ^/JUJI gl:^ > paroles qui -donnent le même 
sens. 

B m'a été impossible de trouver des renseignements sur cet 
Ibn-Adhàri; je ne puis même expliquer le nom que lui don- 
ne Ibno-i-Kbatîb » car nulle part ailleurs je n'ai rencontré 
le mot ^yv3ui employé comme un nom propre, et je ne sais 
si c'était le nom du père de notre auteur , ou bien son nom de 
famîRe, ou bien un sobriquet. Tout ce que nous savons du reste 
sur son compte, c'est qu'il a écrit aussi une histoire d'Orient, 
qu^tl mentionne dans son Bayàn (I, p. v. et ITv). 

Ne pouvant donc donner des détails sur Ibn-Adhàri, je dois 
me borner à publier les autres passages de notre auteur que 
cite Ibno-'l-Khatib , et qui se trouvent tous dans la partie du 
Bayàn que l'on n'a pas encore retrouvée. 

Dans l'article sur Habous, prince de Grenade (foL 121 v.): 

*;>l«JU> ojL;sûLi *-^^Ls ^ {Uses ^J^às^ ^\y ^j\Ô^ JLï 

JUL^ 8^t ^j(-& k>3^ ^jm£aU ^ (jMyiS> f^t^^j^ f^i^^ ç^ 
XJb/ ^« «J[5Î; vJt;aaJt J^ «u ^ ^3 XÂXàJI ^ t.SXP 



1) Au lien de ^y&JUJ! i i« crois devoir lire ^^ïjujt; comprit 
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^KJL^L^,y {lisez v^;^.^t(X^^ vi^^wet^ 

Dans l*article sur Bàdis et dans celui qui traite de Bolokkîn^ 
Ibno-^i-Khatib parle des deux juifs, Samuel ba-Lévi et Josepb^ 
qui furent wézirâ à Grenade sous Habous et sous Bàdis. Le 
savant M. Munk a donné dernièrement sur ces deux juifs des 
détails très-curieux , empruntés au Sépher ha-Kabbalà , d'Abra- 
ham ben-David , auteur de la première moitié du XII® siècle , à 
d'autres écrivains juifs , et aux auteurs arabes , Ibn-Khàcàn > 
Ibn-Khaldoun et al-Makkari i. Cet article est écrit avec le plus 
grand soin » avec une connaissance profonde du sujet , et le 
passage d'Abraham dont on y trouve la traduction, me parait 
de la plus haute importance. Hais quoique M. Munk ait épuisé 
tous les documents qui se trouvaient à sa portée, il n'a pas 
eu à sa disposition les renseignements arabes les plus circon* 
stanciés et les plus curieux , ceux qui se trouvent chez Ibno-'l^ 
Khatib. Cet auteur les a puisés en partie dans la grande histoire 
d'Ibn-Haiyàn , contemporain de Samuel et de Joseph ; il a co- 
pié aussi, à cette occasion, trois passages d'Ibn-Adhàri dont 
deux sont assez étendus. Je crois ne pas devoir me borner à 
les publier; je donnerai plutôt tout ce que dit Ibno-'l-Khatib 
sur les deux v^ézirs juifs et j'y ajouterai quelques remarques. 
J'espère que l'on me pardonnera cette digression, si c'en est 
une. Le sujet est intéressant , et l'histoire de Grenade au XI^ 
siècle est bien singulière. Les Arabes avaient dû se soumettre 
à leurs ennemis implacables , aux Berbères , et le joug des vain- 
queurs pesait rudement sur les vaincus. Bàdis , le roi de la 
nation conquérante, était un tyran cruel, sanguinaire et a* 
donné au vin. A leur tour les juifs régnèrent. Ils durent leur 



les passages que j*ai cites dans mes Script Aroh. loci de Ahhad. , I « 
p. 166 , note 547. 

1) Jimrnal asiatique de septembre 1850 (IVe série, t« XVI , p. 201 
et suiy.). 
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ascendant, non aux armes « non au droit du plus fort, mais 
aux talents d'un homme d'une rare capacité , du juif Samuel 
ha-Lévi. Samuel fut le sauveur de la population arabe, alors 
que le roi berbère ne songeait à rien moins qu'à détruire com^ 
plétement les Arabes de son royaume , race qu'il baissait au^ 
tant qu'Q la craignait. Samuel sut se maintenir dans son poste 
périlleux; son fils Joseph tenta de l'imiter, mais sans y réussir; 
il tomba victime de la haine et du fanatisme des Berbères , et les 
Arabes, oubliant qu'un jour ils avaient été sauvés par Samuel > 
assistèrent tranquiUement au supplice de son fils ; bien plus : 
d'accord en ceci avec les Berbères, ils voulaient la mort de Joseph; 
Mais les juifs de Grenade n'oublièrent jamais qu'un jour ils 
avaient été les maîtres. Trois siècles après la mort d$ Jo* 
seph , ils montraient encore avec orgueil le tombeau des deux 
wézirs juifs , qui avaient rendu leur race riche et puissante » 
et jamais le temps où Arabes , Berbères et chrétiens trem* 
blaient devant le puissant premier ministre juif, ne s'effaça de 
leur souvenir4 

Avant de donner le texte d'Ibno-'l-Khatib , que j'accompa'^ 
gnerai d'une traduction, quelques observations me paraissent 
nécessaires» 

Induit en erreur par Ibn-Khaldoun, M. Muuk (p. 217) a cru 
que c'était Joseph qui portait le nom d'Ismàil parmi les musul-- 
mans. C'était au contraire à Samuel qu'ils donnaient ce nom, 
et ils laissaient à Joseph son nom véritable; ils l'appelaient 
Yousof, forme arabe du nom hébreu Joseph. Ibn-Khaldoun 
confond (et c'est ce que H. Hunk a très-bien vu) Samuel et 
son fils Joseph en une seule personne. 

Une autre observation porte sur les dates qui se trouvent 
chez Abraham ben-David. Dans l'extrait traduit par M. Munk, 
on trouve cinq dates, dont trois ont été déclarées fausses par 
le traducteur. Il en reste donc deux que M. Hunk a cru de- 
voir admettre. D'après l'une, Samuel fut installé comme na", 

1. B — M. / 
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ghid (chef ou prince de tous les juifs du royaume de Grenade) 
Tan 1027 de notre ère; ce renseignement est confirmé par la 
chronique hébraïque de Saadia ben-Danàn* D'après l'autre ^^ Sa* 
muel mourut Tan lOSS, Cette date est en opposition avec 
celle que donne Ibn-Haiyàn» qui dit que l^muel ou Ismàil 
mourut dans la deuxième dizaine de Moharram de Tannée 4S9 
de THégire, c'est-à-dire entre le deuxième et le onzième dé- 
cembre 1066. Je crois devoir adopter cette dernière » et rejeter 
celle que donne l'historien juif; d'abord parce que dans les 
manuscrits hébreux , les dates sont indiquées par des lettres 
qui tiennent lieu de chiffres , et que pour cette raison les fou- 
tes s'y glissent bien {dus facilement que dans les manuscrits 
arabes, où les dates sont exprimées tout au long; ensuite parce 
que nous avons déjà vu que, cbex l'auteur hébreu , on rencontre 
trois fausses dates sur cinq; que ce soit la faute djs l'auteur ou 
celle de ses copistes, toujours est-il qu'on doit se méfier des 
dates qu'on trouve dans son livre. Enfin l'autorité d'Ibn-Hai- 
yàn est beaucoup plus grande que celle d'Abraham; car ce 
dernier n'écrivit que dans la première moitié du XII* siècle, 
tandis qu'Ibn-Haiyàn, qui mourut dans l'année 1076, est con- 
temporain des événements qu'il raconte. D'ailleur^, d'après 
Ibn-Âdhàri, copié par Ibno-'l-Khatifo, Samuel vivait encore l'an 
4116 de l'Hégire, 1064 de notre ère. Le vrézirat de Joseph ne 
dura donc que vingt et quelques jours; car son père était, déjà 
mort le onzième décembre 1066, et Joseph lui-naéme fut tué 
le 30 décembre (M. Munk , p. 210). D'après ce calcul, c'est de 
Samuel que parle Ibn-Kb&c&n dans son article sur al-Uotamid, 
et c'est à Samuel que se rapportent les vers de Mohammed ibno- 
'1-Farri , cités par M. Munk. 

Par une troisième observation je t&cherài de lever une difficulté 
qui a embarrassé M. Munk, mais qui n'est qu'apparente. D'après 
Abraham , Bolokkin était le frère de Bidîs. M. Munk fait observer 
que, d'après la plupart des historiens arabes, Bolokkin était le 
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fiU de Bâdis. Le fait est que Bàdis avait un frère et un fils , qui 
tous les deux s'appelaient Bolokkm. Que son fils aine, Théritier 
du trône, portait ce nom, c'est ce qui est hors de doute par les 
extraits que nous oflrirons , entre autres par celui de Thistorien 
contemporain Ibn-Haiyàn. Mais d'après ce même auteur con- 
temporain, Bàdis avait aussi un frère du nom de Bolokkin * car 
Q dit dans un passage cité par Ibno.'l-Khatib « , que, dans 
Tannée 4SI, Bàdis conçut l'intention de mettre à mort Abou-'l- 
Fotonh , célèbre homme de lettres qui avait trempé dans une 
conspiration; que Bdokkin, le frère de Bàdis, demanda grâce 
pour Abou-'l-Fotouh et le déclara innocent ; que Bàdis attendit 
alors quelques jours, mais qu'à l'inçu de son frère Bolokkin et 
se trouvant dans un état d'ivresse, il fit venir Abou-'l-Potouh 
dans son palais et le tua de ses propres mains. 

Voici maintenant un passage d'Ibn-Adhàri, qu'Ibno-'l-Khatib 
a copié dans son article sur Bolokkin , le fils de Bàdis (foL 
107 V.): 

^ UûéuA J^^ aJ,-aX^. ^ él^t ^^ ïJ^\j> ^^yJiL nJklji 
ft^ çj^ aui^» ^i ^ ^- *iî *iU ^0^] (Je Us ^t) 
^;i\ ^ Ia^, kA^ ^ô *lJ! !^/â3 iL^l jîvXà jJL^ ^ 

«^ j^ îuJI Jj>ai «5UL>^ ^o^a^ ^j^ vJ.^A>l ^^ ^ »yj 
^ JUJI vy*ic> ^ blyi^ UUb JL^Jj iJ (K^ejar j^) ^vX» 



l) Fol 115 r, du man. de M. de Gayangos, article sur Abou- •1-Folouh 
Thàbil ibn*llohainiaed al-Djordjaiii. 

B—M. /• 
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«uU jOJb fM (lises t^\ pt^) ^t f,\J^ y*j»>L; ^^ y.l£aJ{ 

(J> **i^ t^' J*^' î^ *-ÎH L5* ««*^ t*^ V*^ Lf^' *i^ 
^j4^ Nî;'>> Uia-*J5 iwl^^' o' ^'^^'^ e5^ÎH*5' ;;«^ w*im-JI (J^ 

Jj3 swXajj^ KjLuu^t^ qammn>^ v;>jm KJum lOfU^ v;>Jl^3 «JLft l^jib 

•Cause de la mort de Bolokkin. L'auteur du Bayàno H-mogrib 

• et d'autres écrivains racontent ce qui suit: Bàdis laissa au juif 

• Ismàil ibn-Nagdélah S 1^ po^te de wézir-kàtib que celui-ci 
•avait rempli sous le père de Bàdis; il lui laissa aussi tous ses 
•autres emplois, et lui témoigna plus d'honneur qu'à aucun au* 
•tre dignitaire. 

•Bolokkin, le fils de Bàdis, qui avait à son service quelques 
•musulmans , était un sujet de haine pour le juif.| Lorsque 
•celui-ci eut appris que Bolokkin s'était plaint à son père de 
•cette haine que lui portait Ismàil, et que ses plaintes avaient 
•fait une très-grande impression sur Bàdis ^, il eut recours à 
•un stratagème. Certain jour, dit-on, il entra dans le palais 
•de Bolokkin et baisa la terre devant lui. »Que signifie ceci?'' 
•lui demanda le jeune prince. Le juif lui répondit: •Votre 
•esclave vous demande de vouloir bien lui rendre visite dans sa 
•maison avec ceux de vos esclaves et de vos serviteurs que 



1) Ici et dans la suite, le man. porte eonstammeiit KJIJUu avec | 
après le dal. Ce nom est aussi écrit nSltlJI J dans la chronique de Saadla 
ben-Oanàn (Toyez M. Munk , p. 203 , note 2). Nagdélah (ear c'est ainsi 
qtt*on doit prononcer, à la manière des Arabes d'Espagne, et non 
Nagdàlab) n'est qu'une légère altération de Nagdilah comme on lit dans 
d'autres man. hébreux et chez Ibn-Khaldoun. 

2) Voyez sur ce sens du verbe ^^ âIj , une note de Sil?estre de 
Sacy, FahU9 de Bidpai^ p. 86 (note sur la page 100, ligne 6 du texte), 
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nvous voudrez lui amener/' Quelque temps après ^ Bolokkin 
•vint donc lui rendre visite» et le juif lui présenta des mets 
»et du vin, ainsi qu'à ses serviteurs ; mais U mit du poison dans 
•la coupe du fils de Bàdis. Bolokkin (se sentant empoisonné) 
•tâcha en vain de vomir; on le porta à son palais où il ex- 
•pira ce jour même. Bàdis fut informé de la mort violente 
•de son fils; mais en ignorait la cause, et le juif lui per* 
•suada que Bolokkin avait été empoisonné par ses serviteurs 
•et par quelques-unes des jeunes filles de son harem. Bàdis 
•fit donc mettre à mort les jeunes filles du harem de son fils, 
•quelques-unes de ses femmes et quelques-uns des cousins de 
•Bolokkin; les autres, craignant le même sort, prirent la 
•fuite. La mort de Bolokkin arriva dans Tannée 486 (1064 
•de notre ère), et plus tard le juif lut tué. Tan 80." (Cette 
dernière date est tout-à-fait inadmissible, et Ismàil (Samuel) 
ne mourut pas de mort violente.) 

Abraham ben-David ne parle pas de cet empoisonnement; 
mais H. Hunk (p. 208 , note 2) a confondu mal à propos le 
récit d'Ibno-'l-Khatib, ou plutôt d'Ibn-Adhàri, qu'il ne connais- 
sait d'ailleurs qui par le peu qu'en a dit M. de Gayangos > , 
avec un autre récit qui se trouve chez Abraham. Ce derni^ 
dit en parlant de l'autre Bolokkin, de celui qui était le frère At 
Bàdis; •Ensuite, Bolokkin étant tombé malade, le roi [Bàdis] 
•parla au médecin pour qu'il négligeât la guérison du prince; 
•le médecin ayant fait ainsi, Bolokkin mourut." Ce rensei- 
gnement n'a rien de conmiun avec le récit d'Ibn-Adhàri ; c'est une 
tout autre histoire. Remarquons encore , à l'appui de la date 
de la mort de Samuel que nous avons donnée plus haut,qu'lbn- 
Adhàri dit formellement que ce fut Isméil (Samuel) qui empoi- 



1) II, p. 502, note 14: »D*aprèâ Ibno-'l-Khatib , BaUdn moarut 
»par Tefiet du poison qui lui aTait été «dmiobtrë par un joif qui était 
9 wéxir de son père.** 
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sonna Bolpkkin , le fils de Bàdîs, et que cela eut lieu Pan 4tf6 
(et non 454 comme dit H. Munk , trompé en ceci par M. de 6a- 
yangos), 1064 de notre ère. D'après Abraham ben-David, Sa- 
muel serait mort Tan lOSK. 

Les autres renseignements sur Samuel et sur son fils Joseph, 
se trouvent dans l'article qu'Ibno-1-Khatib a consacré à Bidis 
(foLlOSr. — 109v.): 

L« c5>ajl BAS; ^1 ^^\jyi is^^ o^y^ i5^W *^5càii .^^^l 

J^^ ^' tS^=^ "^^ Cr^' LT^* (^^ ^y^J^) ^J^J3 *^5 

^tts. Jj^) îOft iJ j^ ï (/W. ^1) ^vXJt (fcw 41;:.) ayj^ 
jLjyl^ \jal^,^ ft^O^ UaSpj p^ t y aj g OUwo Iju4> «ûyîo^ J^! 



1) Le Hun. jtant «o cinietorcs africaim, \jAti\ et ^^t s*y écrivent 
presque de la mime manière. 

2) Dans le man. tv>y est ajouté ponr indiquer que ce mot est altéré. 

3) On doit lire KÀjLfUI ou AAÀL^MesTerbe8j;:^L>. etLÀ:>- se per- 
mutent 

4) Ici le copiste a aussi ajouté \JiSs* U parait ne pas aroir compris 
ce mot y qui n'est nullement altéré. 
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f^LX:>\ ^ f^\ W^3 ^U ^\ ji^ S^^U g^^ BwXiU*:3 

o^ ^jA Kiu^l fLjt (/W6J5 v^^) VjS^t jw*L?U! ^X,<\„>^ 
glaSj "îi ^^ÂJJ joJj^ jjix* a vV^U-'J c^^rt*5'» VJI5 ji^> ' MhJ> 
^ ^lûajv ûL^) U^um «^..mm^ l<;c^g^y>o.>> LJL^guû^wo t^ L«t 

jJU^ A^i *i|; LLtf>3 i*^Ô ^^ »Lf3 *^ «iitj:j jj ^ ^^l m^ 

iài^\j\ ^\ cUU) u5;Ip iJ Jli) K^^l (>a^u^ (&m «Li^l) gl:;^t 
J^J ^ (i*^**^ xfci^^l ,^JLa jOJù- ({î#es o^) a^yU jbiUl 

fc 8 * 

jt^^jM ^ «3y^l ^1 ,3j rt » hj |»9|^ «i<3Uttt .bfl»»'^ wJuydo» 

*»^ <» .» "St (Utez aJUI^) iJUt ^t^t Ui f,^ta>y» ^ ^t/ffic«.^t» 
,;-* ,^1 vjuLiua ^\ LAJ, ,»«-^t .Làk> ftfyli, ^^ 



1) J*ai omis ces trois mots dans ma tradaction , car je soupçonne 
qii*îl manque quelque chose ayant ^* Du reste , l'ensemble du récit n'y 
a rien perdu. 

2) Le man. porte J^aUmI sJu**^ L*un de ces deux mots est tans 
doute deatiné à corriger rautre, et de la suite du ricit il rérolte qu'il 
s*«git d'Ismail et non de Tousof. 

3) Le copiste a ajouté IcX^d. 

4) Yojes plus bas la note sur la traduction de ce passif 

5) Cette correction se trou? e confirmée par les mots qu'on lit plus bas: 
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tjjjât) (Usez ,»4;uU) ,»^U ^ yu :ll tA» |J, Aju^t ^^ 

^3 wUJ »jjaJ ^^l>» jXJJ ^^ i>*?vj{5 ]*JîUI u.^L. ^ji\ 

»y^ C>«J< "^ "ji)* f^^» •/- .y** L5* ^"^^ r^5 •'*'** (^ 
OLS owiîjp^l tj.U« t^ j^! cri' ô^ Jls> «4 fcijS Lo yCiU 
^3 «^yô yuJ "i viAMXi] ^^ u^iâ«> 2jh«^ t^ouLs» sj^yù«.t 
0>5j fPiX4;3 M^l ,^JU ç^t jj»^ aJU> ^^ «5yi v>3> ÎOuJ 
jLfiU t ^^Ut i^oU) ^jUi Ji ^t u5J «JJt (^es j^l) £«:>( 
(/tm ^t^) (^1; M^ A*;Aj U9y«»i (ftW i.$^J^««*) OCam L^ i«^^ 

^L^t, ^^,^\ *uU£d ^ ,^5^1 « ^j\0^ ^\ jS »^^ j^l 
*J'/«# O*' (^»*^ V:i») 'r^^ 'Hh' v-oLT ^;^.0b ^yaau! y;«<J* 



1) Ces deux mots sont éfidemmeni altérés. Je Us : J^l^\ ^d^% i ^^ 
bien que cette eorreclioii paisse paraître hasardée au premier abord, j'ose 
la eroire tris-sûre; comparez, par exemple, dans le Koran (44, ts. 56) : 

^^A^L^Ot v'^ f^^^ * 9*^ '^^ ^^* frénrvt des peinei de Vtv^ér ! 
oa ^j^^jS^S \^\ô^ a^J 4^li^ » comme on lit aiUeors (52 , ts. 18). 

2) i$îc, avec le doL 

3) Ce mot est évidemment altéré. Je propose de lire ainsi: qL^^ 

^ tlâlii il portait canstammeni du secoure à ceux fui étaient de ea 

religion» Ce sens de la 2e forme da Tcrbe j^ù manque dans les dic- 
tionnaires , mais Ibn-Zaidonn l'emploie de la même manière (ajMMT Weijers , 
p. 50, 1.12; comparez la note (318) de Téditear, p. 179). On pourrait 
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jCiL^^ (&>e;a^ I 2aU>^) ftâU^ clâaJ^ U^i^ ljb>^ UU JL^^t 
li^tjL^ âûLo^ KiyLo^ iJd3* ^ Li3^^ &m^âJ l^sdA^ lyC«3 kLpj^ 
s^^Oâ» J^:^ ^ &JL^ l^«>^iL^ ^ibUJÛMt^ s^jLjkJ {lisez H^Ju.) 

wO^J ^U>^ &JLJ3 oJ^! v;;JtUûli tJ^t ^IL^ juaI" \J^ lui ^ài^ 
iJJ u X ^ ^rg OCH f^yjûà ^ «uJt ^l^^l t-^ LfvWW ^^A^l^ ^3 <^^ 

Ja-jiM^t ^^ ft £,&,; it U^ ydb 'if^ (/î^aJBT JL»^\ vOu^ u lijUai 
iCutoyi JJt^^il p^ ^ g.A?^-^l «5JjJ j4^ fiU^! v^Sd 

(K16J1? ft v..&3juJlf) vJijcUib {Usez LfJb^CuU) Lf L^aaJU ^mASi;) 

^I^ ^XU KfiU> ^^t (»Aû 3 MlâsJ ^ vLa^ La^W <^^ 



aussi lir« tyoA^ à la 4e forma (ce qni daooe le même sens) , car yoit 

signifie aussi aider; fojezmes Stript Arohn loti de AUad*^ II, p. 191. 
Dès qa*on adopte cette correction , Ibn-Adluri dit la même chose qu'A- 
braham ben-David (Toyes Tarticle de M. Munk» p. 209)« Les pardes 
soifantes confirment d'ailleors ma correction. 

1) A Tappui de cette coojectare, je citerai an autre passage d^Ibn- 
Haiyân (man. de Gotha , foL 3 ?.) , où cet auteur emploie aussi le mot X^LoO. 

2) On lit ailleurs chez Ibno-*l-Khaiib (fol. 55 ?.) : 'Sh^\ ^7\ ^^ 

3) Dans ma traduction j'ai omis ces quatre mots éTidenmient altérés^ 

I. B— M. » 
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iJiiX^L» xJUji^I^ ^jfj*^.^^ kjmJ jLmm rj^vj ^L/Ut ^^^1 ^yA 

9y^âlJCi^ Qjjij:o\J>' f^\j^\ * «u&jû i^^. i (/e lu s}*^^^) 

ttjJy Jw4J> .Xi ^^L^ {lisez ^^^) ,j^S1Ua «^Êajjj ^^J^ 
^^aJaJi iuJt j|«.>5 v"JX!! m3ULo ^^^ ^ *.»** J> ^^Lj 15*^' v-^-»t^!* 
KiU^t KeUuoi Mlct^ âû^^tJU^ J^^^Lu ÎU>U J.^ ^ xL^^it^ 
{lis. Juo^jJsU) AA^iXJEU ^t mU)^ ifjSjS»^ ôyi {Us. &^^) &^^^ 

(lisez fX^) vX^4^ idlXJ g^yuit {je lis ^j^U ^) iu^ ^^^ 
tt^wS^i tiip ^ J^U^t uJUL^ UU «jja^ (/i>eja( Ou^t^) Ou:!yUI 

^^ ocâ-li o^yi Su As>ji\ »v*4^ ^^l/j i;l3J{ ^j^ "îJ^ i4^>^» 

^^.j^^ iuJL a aJ v:;ôL^ v^I JUIa lOljJU cotjd JUc^l ^ 

KÀ^\ ^ QAfil^ /ii ^^ »/i5 jJLa» U ^^^ vi5Uô JU4 ^3 ^t 
^ ^,/,.y=irJI luut OU» M ^4^1 (?) iuJ^3 {Usez iÛmu) lu>*É*Â a 



1) Le man. ajoute ici vi5JL^* C'est peat*-être une répétition da i,2J^ 
qui précède. 

2) Le mao« porte LgJ^jCMO* Je D*ai pa déeoafrir la ?éritable leçon. 

3) Ce mot étant altéré, i*ai dû omettre cette phrase dans ma tra* 
dttction. 
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ajLciAaaJj Lfit (3>^' JudoUjo (/»>ejr ^^^d>*^) Ry*^ a^Lâ^â ^^^ c^L& 

t^y jC:>^Juid ^^ (/ifei 1^^) àL^y ^1 ^^1 lâ^ ^3 autyt 
,^âa3*13 &aJL*î yi^vXà lU\jô\ ^ ^^\ jt^ ^^ {lisez ]ys>\/) 
(lisez vjiXM) iJaSS ji^jx}\ f^j^ ik^>^ 0^3 ^1.*^ «i/ui^ ^ î^4jy 

^ ^ }^ m/ m ♦ ^^ 3 £^^*^* '^JuMf k^Ô^ f^3^ VtfA »*g>î^ iC^Jt^ft aUJU &d«^, 

i^^t CP;^ {lisez Bp[i) «^ ^^ 8^^t vW r'^t i^^oufi it^ 

^ «jIXoj P^l XAàL> {Usez ^\Oii) ^tOu/ ^L?\fl»- 8iX:s=0J JLa 
ijûsuà LUj1 Léit^ ô^yu y^Si\^ vJ^i^ vJ/it^ (Kmjt jii^JI) i^jJt 
luJL^^Î i^lytit^ *b^^l fiU! ^y «/J ^ ÇÂ4J ï ^^ wya «^L>t 

•Voici une preuve de la tyrannie et de la cruauté > de Bà« 
•dis. — Dans l'endroit où Ibn-Haiyàn raconte fort au long^ la 
•trahison pratiquée contre Abou-Naçr ibn-abi-Nour, de la tribu 
• (b^bëre) de Yaforan *, le prince qui régnait* à Ronda; où il 

1) C*est ainsi qu*on doit traduire la mot éy^ ; ▼ojez le Vocabulaire 
de Pierre d'Alcala , au mot erueidatL 
2} Voyez mon Glossaire sur Ibn-Âdhiri au mot w^^ 

3) C'est aiusi que prononce as-Soyouti dans son Zobho V-bialw Dans 
le man. d'Abdo-*l-wàhid (p. fi de mon édition) on trouve Yafran. 

4) Voyez sur le verbe ^JCit ma note dans les Script, jirah. loei de 
Jbbad. , I , p. 263. 

B— M. !«♦ 
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•raconte aussi la mort de ce personnage, et où il dit queRonda 
«tomba au pouvoir d'Ibn-Abbàd, il dit ce qui suit: 

»Le fakih Abou-Becr ^Uju^M m'a dit qu*il tient le récit 
» suivant d'un marchand de ses amis, qu'il juge digne de foi: 
» Je me trouvais (dit le marchand) à Grenade, la capitale de Bà- 
»dis ibn-Habous, le tyran, à Tépoque où arriva àjAbou-Naçr^ 
>Ie seigneur de Tâcoronna, ce que vous savez. Bàdis, le prince 
»de Grenade, fut extrêmement agité quand il eut appris cet 
» événement. Son amour pour sa race, après avoir dormi long- 
•temps, se réveilla avec force. Il déchira ses habits et poussa 
»en public des gémissements; il s'abstint de rendre visite aux fem- 
»mes de son harem, dont ordinairement il ne pouvait se passer, 
•et il traita ses sujets avec une dureté extrême. L'âme troublée 
•de crainte, il soupçonna que ses sujets arabes 9 à l'exemple 
•des sujets d'Abou-Naçr, conspiraient contre lui." 

Avant de continuer cette traduction , nous devons examiner 
quel est l'événement dont il est question ici. 

Le père d'Abou-Naçr était un général berbère, nommé Abou- 
Nour ibu-abi-Korrah. Il s'était rendu maître de Ronda dans l'année 
405 , et il possédait aussi la forteresse de Tâcoronna , située dans 
le voisinage de cette ville. L'an 450, dit Ibn-Khaldoun ^ , al- 
Motadhid ibn-Abbâd invita le prince de Ronda a un festin, et 
lorsque celui-ci fut arrivé â Séville, il lui montra une lettre, où 
la favorite d'Abou-Nour se plaignait d'avoir été déshonorée par le 
fils aîné de son maître. Ivre de fureur et de jalousie , Abou-Nour 
vole aussitôt à Ronda , et sans s'enquérir de la vérité du fait , 
n'écoutant que sa colère, il tue son fils. Mais bientôt la vérité se 
fit jour : la lettre était supposée, et le jeune prince était innocent. 



I ) J*igDore comment ce nom relatif doit se prononcer ; je n'oserais 
même affirmer qu'il se trouve écrit correctement dans le man usent 

2) Voyex le texte dans mes Script, Jtrab. ioci de AUad, 9 II , p. 209 , 
210, 214. 
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Pea de temps après» le malheureux père mourut de douleur. 

Vn autre de ses fils lui succéda ; il se nommait Abou-Naçr. 
»I1 régna jusqu'à Tannée 457/' dit Ibn-Khaldoun ; »à cette 
•époque un des officiers de son année le trahit, et il prit la 
•fuite; mais il tomba du haut de la muraille et mourut. En- 
»suite al-Motadhid prit possession de Ronda , car le traître lui 
•livra cette ville*' ^ 

Ces sèches paroles ne donnent qu'une idée bien imparfaite de 
l'événement en question. 11 résulte du texte d'Ibn-Haiyân, que 
Ronda ne tomba pas au pouvoir d'al-Motadhid par l'effet de la 
trahison d'un, seul homme. Au contraire , tous les sujets arabes 
d'Abou-Naçr» impatients du joug des étrangers, conspirèrent con- 
tre leur souverain berbère. Ils se livrèrent à al-Hotadhid, homme 
cruel et sanguinaire, mais Arabe après tout, et chef du parti 
national. Au reste, ce ne sont là que de simples épisodes de 
la lutte, si longue et si acharnée, des Arabes et des Berbères, 
que j'aurai l'occasion de raconter ailleurs. Ici nous devons 
encore remarquer que , dans son chapitre sur Abou-Nour , Ibn- 
Khaldoun fixe la mort d'Abou-Naçr à l'année 457 , et que, 
dans celui qui traite des Benou-Abbàd , il la fixe à l'année 459. 
Cette dernière date ne peut être admise ; car Samuel était déjà 
mort avant le 20^ jour du premier mois de cette année 459; 
on sait d'ailleurs que cette confusion de ^ et de ^^ est 
extrêmement fréquente. Je crois donc que 457 (1065) est la 
date véritable; s'il en est ainsi, nous avons ici une nouvelle 



I) Ibn-Khaldoun rapporte ausn une antre tradition , d*après laquelle 
Abon-Nonr se tronvait parmi les émirs qu*al«-Motadliid fit périr dans un 
bain, Tan 445; et la conspiration eontre Abou-Naçr et la mort de ce 
dernier arrivèrent dans cette même année 445« Je snppose qu*un his- 
torien plus ancien a dit par erreur qu*Abon-l!fonr se trouva parmi les 
émirs qn'al-Motadhid fit périr dans le bain , et je crois devoir rejeter ce 
récit. On ne s^explique pas d*aillenrs d*ott serait venu Tautre récit , assez 
circonstancié , et les dates qu*il renferme. 
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preuve que Samuel ne mourut point Tan 10S5 , comme prétend 
Abraham ben-DaTid. C'est donc aussi à l'année 4^7 qu'il faut 
fixer le projet cruel de Bàdis, qu'Ibn*Haiyàn va nous exposer. 

• Bàdis forma donc le dessein de massacrer tous les habitants 
(arabes) de sa capitale. Il voulut les réunir dans un seul en* 
droit pour les exterminer , et il ne se promit de la sûreté et 
du repos, qu'à la condition que Grenade n'eût d'autres habi- 
tants que les Berbères et les esclaves nègres ^ Il fixa l'exé* 
cution de ce projet au vendredi prochain, lorsque tout le peu* 
pie serait réuni dans la gi^de mosquée ; mais comme il n'en* 
treprenait rien sans consulter son wézir» le juif Ismâil, cdui 
4|tti gouvernait tout, il le consulta aussi secrètement sur le 
projet qu'il avait conçu, et lui enjoignit de ne point l'ébruiter; 
il ajouta qu'il était fermement décidé à l'exécuter, que le 
wézir l'approuvât ou ne l'approuvât pas. Le juif jugea le fim 
mauvais; il tâcha d'en détourner le prince, le pria d'attendre j 
et de réfléchir mûrement aux conséquences d'une telle action* 
•Supposons, lui ditril, supposons que tout se passe selcm vos 
souhaits ; supposons que vous réussissiez a exterminer les Ara* 
bes , et ne comptons pas le péril d'une telle entreprise ; suppo- 
sons encore que vous ayez réduit tous ceux qui demeurent dans 
votre capitale et dans vos campagnes à l'impossibilité de vous 
nuire ; maia alors , croyez-vous que les autres hommes de race 
arabe (ceux du reste de l'Espagne) oublieront le malheur qui a 
frappé leurs compatriotes 7 croyez-vous qu'ils resteront tranquil- 
lement dans leurs demeures? Non pas, certainement; je les vois 
déjà accourir tout furieux ; chacun d'eux brandit son cimeterre 
au-dessus de votre tète ; des ennemis innombrables comme les 
vagues de la mer, fondent sur vous, et vous et votre armée > " 



1) Tel est 8oa?eiitle stns de Juc dans TOccident; Moaette {MtnUey 
Arehy ^ p. 32) dit par exemple: » Il Tappela Ebde ^ ou Noir.*' 

2) C'est peut-être uoe réticence ealcolée {que fert%'Vous contre eux ?) , 
mais il se peut aussi qa*ii manque quelle chose dans le manuscrit. 
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•Mais fiàdis ne voulut pas se laisser conseiller par son wé« 
»zir; il lai fit promettre de lui garder le secret, et donna ses 
•ordres à l'officier, chargé du recensement de son armée, afin 
•que tout fût prêt pour le vendredi, jour où il comptait exécu* 
•ter son projet ; ce jour-là les soldats devaient être armés de tou- 
•tes pièces et passés en revue. Hais l'agitation se répandit 
•dans toute la ville, et Ton dit que le juif envoya secrètement 
•auprès des principaux musulmans de Grenade, quelques femmes 
•qui les connaissaient ; que de cette manière, il leur fit donn^ 
•le conseil de ne pas se rendre à la mosquée, le vendredi pro- 
•chain, mais de se cacher au contraire. Les Arabes de Grenade 
•apprirent donc le dessein de Bédis ; ils se gardèrent bien de se 
•rendre à la mosquée, et au jour marqué, personne ne s'y 
•trouva , excepté quelques hommes du maiu peuple , qui ne 
•rencontrèrent dans la mosquée que des schaikhs berbères et 
»des hommes qui, ainsi qu'eux-mêmes, appartenaient i la 
•basse classe de la société. L'armée était postée autour du 
•palais , lorsque Bédis apprit qu'aucun Arabe n(rf>le n'était venu 
»à la mosquée. Furieux de voir son plan échoué et ne doutant 
•pas que son secret n'eût été trahi, il fit venir son wéair et 
•lui reprocha d'avmr ébruité son projet. Le wézir nia ce dont 
•Bàdis le soupçonnait et dit: »Gomment pouvez-vous en vouloir 
»au peuple parce qu'il se tient sur ses gardes ? Vous avez armé 
»el rassemblé toutes vos troupes, sans une raison quelconque; 
•vous n'avez pas annoncé que vous alliez vous mettre en mar* 
»che avec elles ; aucun ennemi ne vous attaque; ne voyant 
»donc pas motivé le rassemblement de l'armée, le peuple soup- 
Bçonne naturellement que c'est lui que vous voulez attaquer. 
•Au lieu de vous fâcher, vous devriez plutôt rendre grâces à 
•Dieu qui vous a préservé de leur vengeance; car au lieu de se 
•réunir tous contre vous et de vous attaquer, vos sujets sont 
•restés tranquilles dans leurs maisons. Considérez l'affaire de 
•sang-froid, mon seigneur; car le temps viendra où vous ap- 
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•prouverez ma manière de voir , où vous trouverez excellents 
•les conseils que je vous ai donnés." Un schaikh Ginhédjite 
•ayant appuyé le virézir, Bàdis se laissa persuader à la fin, et 
•Dieu lui ouvrit les yeux." 

Ce curieux extrait d*Ibn-Haiyàn , qui était resté inconnu 
jusqu'à présent 9 nous montre Samuel , le v^ézir juif, sous un 
jour très-favorable ; ce fut lui qui fit échouer le plan cruel et in- 
sensé de Bàdis ; ce fut lui qui sauva les Arabes de Grenade d'une 
destruction totale. L'extrait qui va suivre , n'est pas moins 
intéressant: nous verrons qu'Ibn-Haiyàn y fait du wézir juif 
un éloge bien plus magnifique que ne l'ont fait les deux core« 
ligionuaires de Samuel , Abraham ben-David et Moïse ben-Ezra. 
Une trouve rien à redire chez le juif Samuel, si ce n'est qu'il 
avait le malheur de ne pas être musulman. 

•Nous entrerons dans quelques détails sur ce veézir. Ibn-Adhàrî 
»al*Marrékoschi dit ce qui suit, dans son livre intitulé al-Ba- 
•yàno H-mogrib: Bàdis laissa la conduite des affaires à Ibn-Nag< 
•délah le juif, le wézir-kàtib de son père. Cet homme fit du bien 
•à ses coreligionnaires; tant qu'il vécut, les juiCs jouirent d'un 
•grand pouvoir et traitèrent les musuhnans avec arrogance. 

•Ibn-Haiyàn dit ce qui suit: Cet homme maudit, quoique 
•Dieu ne lui eût pas fait connaître la seule religion véritable , 
■était néanmoins un homme supérieur; il possédait des con- 
•naissances étendues; il souffrait avec patience les mauvais pro- 
■cédés; à un esprit lucide et remarquable par sa vivacité , à des 
•manières douces et aimables, il joignait un caractère ferme; 
•adroit, rusé, toujours maître de lui-même, il était constam- 
•ment d'une politesse exquise; il savait profiter de toutes les 
•circonstances, et il possédait le talent de flatter ses ennemis 
•et de les gagner, de désarmer leur haine par sa douceur. Quel 
•homme extraordinaire M II écrivait dans les deux langues 



1) Yojfes sur la phrase ^:>i^ _x, ma note (1) dâos les Script. AraK 
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[l'hébrett et l'arabe] ; il avait étudié la littérature des deux na- 
tions; il avait approfondi les finesses de la l^ingue arabe, et 
il s'était familiarisé avec les écrits des grammairiens les plus 
subtils, n parlait et écrivait donc l'arabe avec une grande la* 
cilité; employant cette langue dans ses propres lettres et dans 
celles qu'il écrivait au nom de son souverain , il se servait des 
formules habituelles aux musulmans, adressait des louanges 
à Allah , implorait la bénédiction d'Allah sur Mahomet notre 
Prophète» et exhortait celui à qui il adressait sa lettre , à vivre 
pieusement d'après les préceptes de l'islamisme, dont il glo* 
rifiait la bienfaisante influence. Bref, on aurait cru ses let* 
très écrites par un bon musulman, ni plus ni moins. H ex-* 
cellait en outre dans les sciences des anciens [des Grecs] , les 
sciences exactes, et il surpassait ceux qui s'y appliquaient» 
par sa connaissance de l'astronomie , science qu'il avait étu- 
diée avec une attention minutieuse» Dans les mathématiques 
et dans la logique il possédait des connaissances suffisantes ^ ; 
mais il était supérieur dans la dialectique, et sur ce terrain- 
là il battait toujours ses adversaires. Malgré la vivacité de 
son esprit, il parlait peu; mais il pensait beaucoup. D se 
composa une belle bibliothèque. Il mourut dans la deuxième 
dizaine de Moharram de l'année 4S9. Des juifs chargèrent 
son brancard sur leurs épaules, et le portèrent au cimetière; 
pénétrés d'une douleur profonde, ils pleurèrent sa perte en 
poussant de longs gémissements. Ismàil avait fait étudier les 
livres à son fils Yousof, surnommé Abou-Hosain; il lui avait 
donné pour précepteurs des savants de différents pays, et lui 
avait recommandé de s'appliquer surtout au style épistolaire* 
Dès que le jeune homme se trouva formé, son père lui fit 
remi^ir l'emploi de secrétaire auprès du fils de son maître. 



1 ) Tel est le sens que la 3e forme du verba «^y^ a eonstamment chex 
les biographes ; il manque dans nos dictionnaires. 

1. B — M. n 
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»Bolokkin ibn-Bàdis, le prince héréditaire» et Yousof prépara la 
«mort désastreuse de ce dernier >. Lorsqu'Ismàil fat mort, à 
» l'époque que nous avons indiquée, Bàdis accorda sa confiance 
i»à Yousof; il se plaisait dans sa compagnie et regardait le fils 
» comme le remplaçant du père/' 

Nous passerons maintenant au meurtre de Joseph. D faut 
sans doute attribuer cette catastrophe au fanatisme des musul- 
mans, indignés d'obéir à un infidèle. C'est ce que H. Hunk a 
très-bien vu; mais dans le récit d'Ibn-Adhàri , qui va suivre, 
on verra de quel prétexte on se servit pour faire tomber Je- 
seph. Ce que l'on trouve à ce sujet chez Abraham ben-David, 
est très- vague en comparaison du récit circonstancié de notre 
auteur arabe , et d'après la traduction que H. Munk a donnée 
(p. 217) d'un court passage d'Ibn-Khaldoun , on serait porté à 
croire que Joseph^ »se révolta contre son souverain." »Ily a 
certainement exagération," ajoute M. Hunk, »dans ce que dit 
Ibn-Khaldoun , qui parait insinuer que Joseph avait essayé 
de renverser le trône de Bàdis." Le fait est que la traduction 
de M. Munk est inexacte , et qu'il a (ait dire à Ibn-Khaldoun 
autre chose qu'il ne' dit réellement : ^iLbLw ^^ ^j^' ^ 
mot qIIïLm ne signifie pas ici sultan (m souverain, mais il signi- 



1) Js crois que le texte doit être corrigé comme j^ai proposé de le &ire 
(comparez un autre passage d^Ibn-Haijàot dans mesScrijft, jtrab. ioci de 

Mhad.^ I , p. 221 , ou on lit: lûLbLM lAct^ 04^)1 mais je ne suis 

pas sûr d*aToir bien saisi le sens des paroles d'Ibn-Haijin , car elles pour- 
raient aussi signifier : Ismail prépara ainsi la mort désastreuse de son fils. 
Si au contraire Tautre traduction est la TéritaUe , Ibn-Haiyàn fait allusion 
ici à Tempoisonnement de Bolokkin par Ismail, et il dit que Yousof 7 prêta 
la main. 

2) Ibn-Khaldoun nomme Ismail ; c*est une erreur , comme nous a?ons 
déjà eu l'occasion de le remarquer. 
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fie pouvoir ; le pronom » se rapporte , non pas 9a juif, mais à 
Bàdis, et il faut traduire: Yousof exerça seul tout le pouvoir; 
il fut tout-puissant, et Bàdis, le souverain, ne conserva que le 
nom de roi. Si un Arabe avait à parler de Richelieu et de 
Louis XIII , il dirait de même : âJUxUi ^^JLe ^yu\ ; mais 
ces paroles ne signifieraient pas: » Richelieu se révolta contre 
son souverain;'' elles signifieraient: «Richelieu s'empara du pou- 
voir/' Tel est le sens constant de cette phrase: ^ fj\^^ 
^^ JdA^ , que les Arabes employent en parlant d'un premier 

ministre , et un auteur arabe se sert d'une phrase synonyme 
en parlant du Richelieu de Hischàm II , Almanzor , ministre 
tout-puissant , mais qui ne se révolta jamais contre son souve- 
rain; v^t ^J^ uaLlj , dit-il ^ On dit dans le même sens: ^yc^t 

j^'^^J^, ou ^"Hà yot ^ cri^^'> ^^ o^ ^^^ ^ ijj^^- 
Ainsi Ibn-AdhÂri (I, p. Uy) dit que Mohammed ibn-Mahmoud 

•chargé d'administrer les biens de la mère d'al-Moîzz , et que, 
•grâce à la faveur dont il jouissait auprès d'elle, il s'empara 
•du pouvoir ;" mais jamais ce Mohammed ne se révolta contre 
al-Moîzz; aussi aucune de ces phrases ne signifie-t-elle : se 
révolter contre son souverain. Ibn-Khaldoun ajoute que plus 
tard Bàdis destitua Joseph, le fit mettre à mort, et fit tuer 
avec lui une multitude de juifs. Abraham ben-David attribue 
au contraire le meurtre de Joseph et des autres juifs aux chefs 
berbères de Grenade, non à Bàdis; nous verrons son récit con- 
firmé par le témoignage explicite et formel d'Ibn-Adhâri. 

•Récit du meurtre du juif, Yousof ibn-Isméil ibn-Nagdélah, 
•l'Israélite. L'auteur du Bayàn dit: Il (Ismàil) laissa un fils, 
•nommé Yousof, qui n'avait point connu les juifs méprisés, et 



1) Abdo-*l-wâhid , p. W de mon édition. 

B— M. 
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»qui ignorait à quelles conditions les dhimmis ^ jouissent de la 
«protection d'un gouvernement musulman. Ce Yousof avait 
»une belle figure; il vivait dans une abstinence rigide; il con- 
«duisit les affaires du royaume avec énergie, amassa des tré- 
«sors, prit soin que les impôts fussent payés avec exactitude, 
»et confia les emplois publics à des juifs. Bàdis l'honora tou- 
» jours davantage; cependant Yousof entretenait des espions 
«dans le palais royal; c'étaient des femmes et des serviteurs > 
«qu'il récompensait par de beaux présents, et Bàdis ne pou- 
«vait pas même pousser un soupir sans que Yousof le sût. You- 
«sof fut soupçonné d'avoir empoisonné Bolokkin, comme nous 
» avons dit plus haut dans l'article que nous avons consacré à 
«ce prince', où nous avons dit aussi que Yousof persuada à 
«Bàdis que son fils avait été empoisonné par des femmes de 
»son harem et par quelques-uns de ses serviteurs. Yousof 
«fit assassiner en outre un de ses parents, qui, après lui, 
«occupait le premier rang à la cour et qu'on appelait ordi- 
«nairement le général. Par ces forfaits il se mit en butte à 
«la médisance du peuple, et le poème que le poète religieux, 
»Âbou-Ishàk al-Elbiri , avait composé pour exciter les Grenadins 
«contre les juifs, fut dans toutes les bouches 4. Or il arriva 
»que des troi^)es Çomàdihites^ firent une incursion sur le ter- 



1) Les juifs et les ehréUens. 

2) rai déjà dit aillears (Recherchiez , I , p^ 206) que , ehex les anteurs 
«rabesi deTEspagae, le mot^A» désigne un ^de oa un page ^ à ia con" 
dUion d'eedatfe , eouYent aussi un enmtque. 

3) Ces dernières paroles sont dlkmo-'l-Eliatibetaoïi d'Ibn-AdhirL Nous 
avoos vu plus haut que, diaprés ce dernier auteur » ce fut Ismail qui em- 
poisonna Bolokkin ; cependant , si nous avons bien rendu les paroles d'Ibn- 
Haiyân , cet auteur atteste que Yousof prit part à cet empoisonnement 

4) M. Munk (p. 218 — 220) a publié et traduit le fragment de ce poè. 
me qui nous a été conservé par ai-Makkari. 

5 ) C'est-à-dire » des troupes d*al-Motacim , roi d* Almérie , de la famille 
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»ritoire de Grenade. Ces soldats se disaient appelés par You- 
»sof, qui, à ce qu'ils affirmaient, était d'intelllgèiicî'aVéc le 
»roi d'Âlmérie, leur souyerain, auquel il ayait ;|!r^mvsit 4e 'Ù»- 
«vrer le royaume des princes Ginhédjites. Bàdis lui-même ne 
•s'occupait, à cette époque, que de ses plaisirs, et ne déseni* 
«vrait point; mais dès que ceux de sa tribu, les Ginhédjites, 
•eurent connaissance de ce qu'avaient dit les soldats d'Almérie, 
•ils se rendirent ie soir au palais du juif, accompagnés d'une 
•foule nombreuse du menu peiqde. Ils entrèrent dans le palais, 
•et le juif se cacha, dit-on, dans un charbonnier. Là il se 
•noircit la figure pour se rendre méconnaissable. On le recon* 
•nut néanmoins; il fut tué et crucifié près de la porte de 6re- 
•nade. Ce même jour, une foule d'autres juifs furent tués 
•et on pilla leurs maisons K Ceci arriva l'an 450, 

•Aujourd'hui encore le tombeau de Yousof et celui de son 
•père sont par&itement connus des juifs ; d'après une tradition 
•transmise de père en fils, ces deux tombeaux se trouvent au 
•dehors de la porte d'Elbira, à une portée de flèche^, li ou 
•l'on voit des tombeaux ' à droite et à gauche de la route * ; 



des Benou-Çomidih. J*ai donné rhistoire de cette maison dans le premier 
vdome de mes Recherches. 

1) Ici finit sans dente l*extrait dlbn-Adhàri *, le reste est d'Ibno-'l- 
Khatib loi-même. 

2) Les Arabes enUndent par là une disUnce de cent coudées (^s3). 
Voye* Ibno-'l-Awwâm , Traité tT^ricuiture , t. II, p. 534édil. Ban- 
qaeri. 

3) tx^\ parait être un plariel de ôl^ oa de ôyJ\i , qui est sans 

doute synonyme de iX:s^ («tX^ ^^ «5;!^ Kt^n ckez al-Belidhori , 

man. , p. 265) et de jli^LLo , tombeau. Ce dernier mot se trouve fréquem- 
ment chez Ibn-Khàcân. 

4) En parlant de la mosqaée d^Omar au Caire , IbnBatoutab dit (Foya^ 
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«ce sont de.$ moellons d'une forme grossière ^ 

•Tout lé monde sait que ce juif se distingua par son luxe, 
>âai èômptuosilé , son esprit et ses connais^nces littéraires ; mais 
«nous avons cru devoir raconter quelque chose à son sujet , 
•parce que nous ne pouvions le passer sous silence dans un 
•livre où nous traitons des littérateurs les plus distingués , d^s 
•maîtres illustres." 

Joseph était-il en effet coupable de trahison î Avait-il Tinten- 
tion de livrer Grenade à al-Motacim t J'avoue que cette accusa- 
tion , à laquelle Tauieur arabe ne semble pas ajouter une foi 
bien grande» me parait peu naturelle. Quel intérêt le wézir 
juif avait-il a détr6ner Bàdis au profit d'al-Motacim d'Âlmérie.^ 
Aucun, apparemment. Quelques promesses qu'ait pu lui faire 
al-Hotacim, le juif ne pouvait guère espérer de conserver sous 
le prince d'Almérie le pouvoir illimité qu'il avait possédé jus- 
que-là. Je crois donc cette trahison inventée par les ennemis 
de Joseph , par les Berbères , qui avaient besoin d'un prétexte 
pour justifier aux yeux du roi le meurtre de Joseph. 



gu^ man. de H. de Gayaogoe, foL 10 ?.): ^ «-*^ Vn;^ yjjjjhl]^ 
Kftjè, ^\ y^jik f »le chemin (la rae) pane par cette mosquée , dans la 
•direction de Test à Pouest.*' 

1) Je crois defoir traduire ôl> fêr grossier^ et non fêt dur ^ comme 

on serait tenté de le fidce, en consultant le Lexique; car dans les J^x» 
traité du Soman d'jfntar (p. 123 , 125), U laine est appelée vjL> et 
^Al^i e'est-à-dire , grossière. Le motpUL> signifie grossièreté , comme 

dans ee passage d'Ibn-Batoutah (foL 198 v.): ^ LâL> \^r^ ^L^ 

ù'ÂjcLà] <U> &a1c v^J^^ 

An reste les tombeaui des deux wésirt jui& doi?ent 8*étre troufés à 

Tendroit que Ton nomme aujourd'hui PloMa del Trimmfo. A présent , à 

ce que m*a assuré mon excellent ami Don Juan F. Riaiïo , de Grenade , on 

ne les y troufe plus. 
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Je termine ici mes remarques sur Thistoire des deux wézirs 
jttiEs, et je donnerai les autres passages dlbno-*l-Khatib où 
Ibn-Adhàri se trouve cité. 

Article sur Zohair: ojuc^li ^^J ^ La\^ kSj^^ O^' Jl* 

^ i KltulL J3I ^ g^l ^13 XiL. ^t3 L+JL, L,^ 
J'ai encore une autre citation à copier; mais avant de le 
faire» je ferai remarquer que celles que j'ai déjà données » prou- 
vent qu'Ibn-Adhiri a raconté les événements du XI« siècle. 
L'auteur lui-même promet d'ailleurs de raconter l'histoire des 
Almohades (I, p. Hf*). Il résulte aussi d'une autre citation 
d'Ibno-'l-Khatib, que leBayàn allait jusqu'au XIII<) siècle, c'est- 
à-dire jusqu'à l'époque où Ibn-Adhàri écrivit , et je crois avoir 
découvert la partie qui va de l'année B66 jusqu'à l'année 662 
(1170—1263). 

Parmi les manuscrits arabes de la bibliothèque de Copen- 
hague, il y en a un qui contient l'histoire de l'Afrique et de 
l'Espagne, à partir de l'année 566 (1170) jusqu'à l'année 662 
(1263). C'est le numéro 76 in-q<>, apporté de Maroc par Hoest, 
qui en parle dans son ouvrage sur Maroc >. II donne à l'au- 
teur de cette chronique le nom d'Ibn-Bassàm , et c'est ce qu'a 
bit aussi Rasmussen K En effet , les premiers mots du ma- 
nuscrit sont : 

{lisez jl^\) ^Ua>I J^ (.Uu ^^L ^^j^^ g^;!^' V*^ î«^ 
^^LôJjf ç^ ùl^\ ^ ^ î^ L05 2UAf 1^1 Sjito^l ^jiA 

^^!iXjl ^ L^^ XJ^ylj yJjJ^t S:L ^ ^. Mais il va 



1) J'ai déjà publié ce passage dans mes Recherches ^ I, p. 75. 

2) Jfachrichten von Marokos , p. 249. 

3) Annales , p. ix« 
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sans dire qu'Ibn-Bass&m , qui mourut en 1147 S n*a pu écrire 
une chronique qui va jusqu'à l'année 1263. Le titre du manuscrit 
ne mérite donc aucune confiance; un copiste ignorant aura attri- 
bué le fragment qu'il copiait, et dont il ne connaissait pas l'auteur, 
à un écrivain célèbre. Je crois que ce manuscrit de Copenha- 
gue est un fragment du Bayàno H-mogrib par Ibn-Adhàri ; car 
dans son article sur Mohammed 1er de Grenade, Ibno-'i-Khatib 

dit (fol. 178 V.): Z^ La^ JwJit ^-iu^LJ ^ «^^î'Âjt ^\ JLS 
o' iS^ i^L3r^ g;;L^ (>-A05 ^3^t ç^l j^^ Jjij j^"^ 

Ces paroles, qu'Ibno-'l-Khatib dit avoir empruntées à l'his* 
toire d'Ibn-Adhiri , se retrouvent dans le manuscrit de Copen- 
hague , avec cette différence que le texte y est moins altéré 
que chez Ibno«'l*Khatib. Voici ce qu'on y lit: y^^t ^t J^li 

Il y a dWtres raisons qui me font croire que ce manuscrit 
est une partie du Bayàn. D'abord il est clair que ce n'est qu'un 
fragment II n*a point de préface , et l'auteur renvoyé à des 
parties de son ouvrage qui sont aujourd'hui perdues; il dit avoir 
exposé la généalogie d'Abdo-'l-mouman , et il promet de raconter 
l'histoire des Hérinides. Ensuite il faut remarquer que l'au- 
teur écrivait à la finduVII^ siècle de l'Hégire, car en rappor- 
tant la mort d'ar-Raschid , arrivée dans l'année 640 , il donne 
un récit qui lui avait été communiqué par Abou-Imrin Tidjà , 
qui, à son tour, l'avait entendu raconter par le chambdlan 
d'ar-Raschid. 

n est vrai que le style n'est pas aussi simple que dans le 



1) Voyez lesjidd. et emend, dt^ns le second Yo\um9 de mts Script, arah. 
loci de jihhad* 
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manascrit de Leyde, et cette circonstance m'a fait douter 
moi-même de la vérité de ma supposition ; cependant, elle s'ex- 
plique chez un compilateur , qui se contente , pour la plupart 
du temps , de copier d'autres écrivains , et cela sans les nom- 
mer. Dans la partie que renferme le man. de Leyde, on trouve 
aussi plusieurs passages en prose rimée, et ils doivent être 
bien plus nombreux dans le man. de Copenhague, car les his« 
toriens des Almohades , Ibn-Ç&hibi-'ç-çalit en tête , écrivaient 
presque tous en phrases pompeuses. La littérature arabe mar- 
chait rapidement à son déclin , et au Wfi siècle de l'Hégire , la 
boursoufflure avait remplacé la simplicité, quelquefois un peu 
sèche , des écrivains du IV^ 

On pourrait encore élever une autre objection; on pourrait 
demander: Pourquoi Ibn-Adhâri, s'il est réellement l'auteur du 
manuscrit de Copenhague, n'a-t-il pas séparé l'histoire d'Afri* 
que de celle de l'Espagne, comme cela a lieu dans le man. 
de Leyde î Hais il est facile de répondre à cette objection. Avant 
d'être conquise par les Almoravides, l'Espagne avait ses sou* 
verains à elle, son histoire à elle ; mais à partir de cette con* 
quête , l'Espagne et le nord de l'Afrique obéissaient aux mêmes 
princes , d'abord aux Almoravides, plus tard aux Almohades , 
et l'histoire des deux pays n'est plus séparée comme par le 
passé. Après la chute des Almohades , l'Espagne , c'est-à-dire 
le petit royaume de Grenade, eut de nouveau des maîtres in- 
digènes; mais Ibn-Adhàri , après avoir raconté pendant une aussi 
ongue période l'histoire d'Espagne en même temps que celle 
de l'Afrique, n'aura pas jugé convenable de les séparer de 
nouveau. 

Je crois donc que le manuscrit de Copenhague est un frag- 
ment du Bayàn, et j'en aurais entrepris volontiers la publica- 
tion; mais ce qui m'a empêché de le faire, c'est que je dés- 
espérais d'en donner un texte lisible. Aussitôt que j'eus écrit à 
M. Olshausen pour lui demander quelques renseignements sur 

I. B— M. 



Digitized by 



Googk 



106 InirodttcHofu 

ce man. , qui m'intéressait parce qu'il y était question de l'his- 
toire d'Espagne, ce savant eut la bonté de me faire cadeau 
d'une copie qu'en avait faite Johannsen en 1829. Plus tard j'ai 
collationné cette copie , en général très-fidèle, sur le manuscrit 
lui-même , que le gouvernement danois a bien voulu mettre à 
ma disposition. Malheureusement ce manuscrit^ qui contient 
180 feuillets petit in-quarto, d'une écriture africaine assez net- 
te, est d'une date fort récente , puisqu'il a été achevé de 
copier le 21 Djomàdâ 1er de Tannée 117& (1761); et le co- 
piste était un homme peu instruit et nonchalant au plu& haut 
degré. Ce manuscrit fourmille donc de fautes de la pire es- 
pèce ; car non-seulement le copiste a violé partout les règles 
de la grammaire et altéré une foule de mots , mais il a aussi 
omis à chaque instant , soit une partie de la phrase , soit des 
phrases entières; de sorte que fort souvent on ignore ce que 
l'auteur a voulu dire, et que presque à chaque pas on se trouve 
arrêté par des non-sens. Dans ces circonstances, j'ai dû me 
résoudre, malgré que j'en eusse, à ne point publier ce manus- 
crit, du moins pour le moment. Pour le moment, dis-je; car 
puisque le manuscrit plus ancien et probablement plus correct , 
sur lequel le man. de Copenhague a été copié, existait encore 
en 1761, il n'est pas impossible que l'on parvienne à le re- 
trouver en Afrique, où d'excellents orientalistes , tels que HH. de 
Slane, Gherbonneau et Rousseau sont cantonnés maintenant. 
En attendant le moment où Ton trouvera un manuscrit fins 
correct de cette partie du Baydn, je continuerai à l'étudier, à 
la comparer avec d'autres ouvrages qui traitent du tnême su- 
jet ; et supposé même que l'on ne réussisse pas à en trouver 
un autre manuscrit , il me sera peut-être possible un jour d'en 
donner une édition, plus correcte, à coup sûr, que cdie que 
je pourrais donner en ce moment. 

Je n'entrerai pas ici dans un examen détaillé de la chronique 
d'Ibn-Adhàri. Qu'il suffise de dire que cet écrivain est un com- 
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pilateur laborieux , qui , bien qu'il ne se dislingue pas de la plu- 
part des écrivains de sa nation , chez lesquels le jugement et l'in- 
stinct historique manquent presque toujours, nous a conservé une 
foule de fragments précieux, empruntés à des ouvrages anciens 
que nous ne possédons plus. On peut voir de quelle manière 
il s'est servi de ses matériaux, quand on examine la partie de 
son ouvrage qui va de Tannée 290 jusqu'à Tannée 320, et qu'on 
la compare avec la chronique d'Arib, auteur qu'Ibn-Adhàri a 
suivi de préférence. Dans une compilation telle que la sienne, 
des contradictions étaient inévitables ; me bornant à ma tâche 
d'éditeur, j'ai cru pouvoir me dispenser de les signaler. La plu- 
part du temps j'ai aussi passé sous silence les erreurs dans les- 
quelles Ibn-Âdhàri est parfois tombé. Ces sortes de remarques 
m'auraient entraîné dans de longues discussions historiques, 
étrangères à mon but CSe but était de donner un texte cor- 
rect, c'est-à-dire, de corriger les fautes des copistes; et si je 
n'y ai pas toujours réussi , on voudra bien me tenir compte 
de la difficulté de l'entreprise , surtout pour ce qui concerne le 
man. d'Arib, dans lequel, manquent presque tous les points 
diacritiques. Quant aux fautes de l'auteur lui-même , c'est la 
tâche de la critique historique de les corriger, et j'espère avoir 
^ l'occasion d'en signaler plus tard quelques-unes. Les notes que 
j'ai ajoutées en petit nombre à mon travail , n'ont aussi d'autre 
but que de corriger quelques fautes du texte , et de réfuter cel- 
les des remarques , présentées par M. Weil dans les Annales de 
Heidelberg, qui m'ont paru mal-fondées. J'ai adopté ses cor- 
rections sur d'autres passages en y joignant la lettre W. La 
lettre F. sert à indiquer les corrections que je dois à M. Flet- 
scher, qui voudra bien accepter l'assurance réitérée de ma gra- 
titude. 



B — M. 0* 
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Le signe -f- ?eut.clire: faute d'impression. 

Page V , ligne antépénultième. H. Weil croit qu*il faut ajou- 
ter les mots «J Jli^ après ^jil. Je ne suis pas de son opi« 
nion ; comparez p. ff , 1. 14 et 1 S. 

Page 1,1.3. Aulieude ^t,M. WeBlit ^\. Je 

laisse volontiers à d'autres le soin de changer un mot , lors- 
qu'on ne sait pas quel autre mot suit immédiatement. 

Page \f , note b. M. Weil juge qu'il manque ici plus d'un 
feuillet. Pour pouvoir décider des questions de cette nature , 
il faut savoir si le man. est grand ou petit ; quand on ne Ta 
jamais vu et qu'on ne possède sur lui aucun renseignement, 
on est déclaré juge incompétent. 

Page ^, ligne antépénultième. Il faut retenir la leçon du 

man. et prononcer iJcl!i (de ,^^t). F. 

Page r^ 1. 18. + Au lieu de ^tit lisez ^:it. 

Page If , ligne antépénultième. H. Weil lit : u ^^-k^^ i^*^^ 
^jmyi AsU^ Aj^u ^ (ou bien ^1 ou ^ , au lieu de "i), et selon 
lui le sens du passage est: «Pour mettre un terme aux malver- 
sations de Mousà (^^^j^ isl^) , Abdo-'l-melik chargea al- 
Haddjàdj de lever les impôts , afin que ceux-ci ne fussent pas 
perdus pour le khalife." M. Fleischer lit: w ^L?vkOI j^*©^'^ 
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^^y, aJLi:i'à {plene ^jkj ^\) xi>éj :*. Celte dernière leçon 
me paraît la véritable; je traduis donc: »Abdo-1-nielic chargea 
al-Haddjâdj de ne pas laisser échapper Mousà. Alors Mousâ 
craignit al.Haddjâdj (craignit d'être arrêté par lui) et prit la 
fuite (se rendit en Egypte}" 
Page n, 1. 14 et 16. Lisez «5ajl ^x^ ^ ^\ j^ L^^^ 

Page ï»v , 1. 4 et 8. Ibn-Adhâri se trompe ici ; AbdoUàh 
(ibii-Abdo-*l-melik) ibn-Merwàn était , non pas Toncle , mais le 
frère d'al-Walid. 

Page ï*A, 1. 19. -i- Lisez fcSj^ ^ ^. 

Page !**♦, 1. 4. J'ai demandé si Ton devait lire w^Ls^^, au 
lieu de XijLsu, comme porte le man. M. Weil lit icJ^Lfu. 
Cette conjecture n'est pas heureuse » car le verbe jLd- , à la III« 

forme, signifie : obimt alter alterum in proeUo ; \^^ JjJ^L^^vi 
lît-on chez Ibno-1-Khatib (man. de M. de Gayangos, foL6Sr.); 
ce qui signifie : Us se livrèrent à des exercices guerriers. Les 
mots ^jjAî^iî aJjL^u* ne peuvent donc pas signifier : la con- 
quête de l'Espagne , ou Tattaque dirigée contre ce pays , com- 
me M. Weil semble le croire. Je crois devoir retenir la leçon 
du man. xî^bsu; car le verbe JL>, à la ni« forme, signifie 
explorer en parlant d'un pays. Comparez Ibno-'l-Khatib (man. , 
foL 53 r.): j^îjiJ }^î J.l^, et Ibn-Adhàri, I, if., 1. 16. 

Page l*f , 1. 12. + Lisez jujj. 

Page n, note 6. J'ai corrigé cette note dans le second vo- 
lume, p. fy, note a. 

Page rv, note/. Dans ce vers M. Weil lit fj^j au lieu du 
fXxHj du man., et il traduit: »Vous vous détournez de nous, 
comme si nous n'avions pas été vos amis, et que vous n'aviez 
à nous garder aucune action*' (je ne puis traduire d'une autre 
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manière ces singulières paroles : und ah hditei ihr uns keine 
That zu bewahron); ce qui signifie, toujours d'après M. Weil: 
•comme si aucune action, faite par nous, ne vous était con- 
» nue, par laquelle nous méritions votre attention." Ce qu'il y 
a de clair dans tout ceci , c'est que H. Weil n'a rien compris 
au second hémistiche; qu'il a rapporté le ^6 dans ^i^ au moi 
aXSI^, construction qui serait extrêmement dure ; qu'il a pris Lo 
dans le sens de non , tandis que ce mot signifie ici id quod; qu'il 
a pris le nominatif J^, caria rime est 3» dans le sens d'un 
accusatif; enfin qu'il a prononcé ^ au lieu de jli; dans le 
texte j'avais ajouté les voyelles , jJb. ^ est l'équivalent de 

^yjj , et jJiî ou jll est le pluriel de Syà , faciens , facere s(h 
lens : voyez la Grammaire arabe de Silvestre de Sacy (t. I» 
p. 360, § 843, n^» 3, et l'alinéa de ce paragraphe: >0n peut 
substituer un djezma au dhatnma** etc.)* 

Il faut lire f^j, comme je l'ai proposé, et traduire: »Vous 
vous conduisez envers nous avec un froide indifférence, comme 
si nous n'avions pas été vos amis, et vous nous traitez selon 
votre bon plaisir." 

Au reste, ce poème a subi, par suite de la tradition orale, 
une foule d'altérations. Chez Ibno-'l-Koutiyah (man. de Paris , 
fol. 8 r.) on trouve plusieurs leçons qui diffèrent de celles que 
donnent al-Homaidi, Ibno-'l-Abbàr et Ibn-Adhàri. Le vers en 
question s'y lit de cette manière: 

mais cette leçon ne donne pas de sens raisonnable. On trou- 
vera ie texte d'Ibno-'l-Koutiyah en entier dans mes Notices 
(Addit et corr.). 

Page fô, 1. 6 et note b. Retenez les mots ^ »Xi\ ^Ijû* 
»iji et comparez p. W'f, 1. 17 ; p. fT, 1. 2. 
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Page (A , 1. 3. Retenez la leçon du manuscrit oUi»!^^. 
Page ôl, 1. 16. + Au lieu de ^,j^jà\^ lisez ^^AiJt^. 

Page ôl, 1. 18. Ajoutez sX^ avant Jw^c. o^ ^t gj^ ^li 
^^^*>Jt sX^y comme on lit ailleurs (II, p. f* , L 6). 

Page ot, 1. 20. Retenez la leçon du manuscrit ^^vÂil (ce 
mot se rapporte à Yousof) et comparez 41 , p. f*, 1. 8. 

Page oK , 1. 9. Ici et dans un autre endroit (II , p. fl, 1. 4) 

le man. porte lo^Aâi. J'ai lu Ijo^Jt»; mais M. Fleischer lit 

U?^^. Quelle que soit la leçon que l'on préfère, le sens est 

le même: despotique y tyrannique. 
Pagcôt*, 1. 11 et note d. Retenez la leçon du man. ^ ^ 

qui se trouve aussi ailleurs (II, p; ft, 1.9). 
Page ôr, 1.13. Au lieu de ^^^a-^-^JI ^ lisez ^^r'-'^^t ^^• 
Page ôl , 1. 8 et 9. Lisez ^^^JL^-jû-^ o^»^'- '^• 
Page ôi , dernière ligne. Lisez c^^U^^ et comparez le Koran , 

VII, vs. 166: ^\yXMl\ tyué ^y^, ^. F- 

Page 11 , 1. 6. + Lisez g^^ô. 

Page 1*1 , 1. 20. Lisez L^j^^ ^ , comme porte le manuscrit. 

Page w, 1. 13 et 18. Lisez ^.^%Ki au lieu de ^^^^i^^; 
c'est un lapsus caland. M. Weil substitue iuj^=^ à o^â=x3 
ce qui n'est nullement nécessaire; voyez la Grammaire arabe 
de Silvestre de Sacy, t. II, p. 347 , § 600. 

Page A. , 1. 18. M. Weil se trompe quand il croit qu'il man- 
que quelque chose avant le mot tuyiah ; c'est une ellipse extrê- 
mement fréquente; voyez la Grammaire arabe de SUvestre de 
Sacy, t. II, p. 462 et suiv. 

Page/vl, L 18. M. Fleischer lit: Lp^j^ Lp^ju, chan- 
gement qui me parait arbitraire. Les mots f^\^ ^^^li se 
rapportent , non pas aux personnes qui avaient rejoint al-Akki 



Digitized by 



Googl( 



112 Notes. 

pendant son voyage d'al-Kairawân à Tripoli, comme Ta cru 
M. Fleischer, mais aux habitants de Tripoli. Il faut donc lire 
LiL>Jci n^^oL q' ^ f comme on trouve dans mon édition. 

Page aY", 1. S. Au lieu de u^i <u, H. Fleischer lit ^L^; 
mais la 11^ forme de y^fiis> semble avoir le même sens que la 
III« ; comparez mes Script. Arab. lod de Abbad. , I , p. 247 , 
ligne antépénultième , et p. 273, note 80. 

Page aI", ligne antépénultième. Lisez K^^-^U au lieu de 

Mj^. P. 

Page ^f , 1. 3. H. Fleischer lit KJLdt^ au lieu de s^aJI^. 
Mon savant ami semble ne pas avoir remarqué que le mot 
sji3p9 , au pluriel yjâ]yi , signifie bataille. Il est vrai que cette 

signification manque dans le dictionnaire. Voyez le Glossaire 
ajouté à cet ouvrage. 

PagCAl, 1. 1. + Lisez j^^L 

Page a1 , 1. 2. M. Fleischer lit L^^ ^^1 et }4^JUs\Ji au lieu 

de sl^jIms^' 

Page a1 , 1. 5. H. Fleischer lit iaLJl2> au lieu de aa L IL> , et 
je crois devoir adopter cette leçon , bien que le man. porte très- 
distinctement un :>. 

Page Av , 1. .3. H. Weil et H. Fleischer ont vu tous les 

deux que la leçon L> est bonne , et qu'il faut prononcer LI> 
en blé f en nahire. 
Page AV , avant-dernière et dernière ligne. H. Fleischer lit : 

IvXfij 3? IS^, q' j^Ï o^^*^ ^y>^ {ju8qu*à ce qu^aUMamoun 

vienne en personne à Bagdad ou quHl y envoie un autre gou- 
verneur). Je me range entièrement à son opinion ; il ne faut 
donc rien changer au texte du manuscrit. Voici ce que dit 
Tauteur de Thistoire des khalifes qui porte le titre de aUOyoun 
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wa*l'hadàyik (man. i(67, fol. 2li0 r.) sur le fait qu'Ibn- Adhàr 
rapfHNTte brièvement : ^ jy^^^ ^^^ J^' '^^^l; f»' *^ t^^ 

w5J3 ,^t |^L>U Xi^iji^UU Q>^^*J^ (lisez ^^Xi) g^î o' l^ 

^ o^îr" L^' C?>î^ «^>* 15^ J^ c^' is^yf^^ 
Page ln> 1. 4. A la place du mot qae j'ai laissé en blanc 

et qui dans le man. se trouve écrit v)^ , M. Weil lit ^j:JLi. 

Leô serait ici de trop ; un copiste ne dénature pas d'aiUeurs 
un mot aussi connu que yxs. La véritable leçon est donc en-^ 
Gore à trouver. 

Page tb, dernière ligne. Au lieu du mot Ujli, qui est al- 
téré , M. Weil lit UjU. Je crains que cette conjecture ne plaise 
à personne; qu'on lise UjU ou UcjU, c'est toujours la même 
chose: un non-sens. 

Page 01, 1. 17 et avant-dernière. Au lieu de iUjL et de 
^^^AA^jLJt , M. Pleischer lit ic.^^ et ^^^i^/J' > Palerme et les 
Palerfmiains. Mais Ibn-Adhiri , quand il parle de Palerme , 
écrit constamment |»JL et non lU^i (voyez p. 1a, If, U^, W , 
cette même page th, 1. B etc«), et il ne s'agit pas ici de la ca- 
pitale de la Sicile , mais de Belezma , ville de l'Afrique, située 
à deux fortes journées de distance de Bougie; voyez Edrisi, I, 
p. 237, et comparez le passage d'an-Nowairi , traduit par H. Noël 
des Vergers, p. 129, note 143, et le Bayàn, I, p. n, 1. 20; 
p. n«, avant-dernière ligne. 

Page th, ligne antépénultième. Au lieu de KjsuLoij, H.FIei- 
scher lit y{">lnii Si j'avais trouvé cette dernière leçon dans 

1. B — M. p 
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le man. , je n'aurais pas hésité un seul instant à la corriger, 
car elle est décidément mauvaise. II faut donc retenir la 
leçon du man. , mais il faut ajouter la III« forme de f^ aux 
dictionnaires. Elle a le même sens que la 11^ {mane venit ad) , 
et dans les verbes de cette classe on emploie ordinairement la 
Ilfe forme. Rien, par exemple, n'est plus fréquent chez les histo- 
riens que la formule ^,^\Ju^ f^^^j^- o^ (*^ ^^^^ ^ ^^^ (^' ^^^ 
attaqua) le soir et le matin , c.-à-d. , il les attaqua sans relâche). 
La troisième forme du verbe Uuq, qui manque également dans 
le Dictionnaire , se trouve aussi employée dans cette phrase ; 
voyez Arib, II, M. 

Page irf, 1.10. + Lisez LL 

Page tfd, avant-dernière ligne. 4- Lisez \X4^\. 

Page in , 1. 1 et 4 des notes. Lisez Arib au lieu dlbno-'l- 
Kattân. 

Page in, I. 13. Au lieu de dy&j et de ô^,^, lisez ijsa et 

Page tn, 1. 16. Au lieu de J^aj lisez Jyb^ 
Page tô., 1. 17. + Au lieu de^..A*M ^^>o lisez ^^^ ^. 
Page tod et \o\ Cette histoire des princes de Sidjilmésah n'est , 
à la vérité, qu'une série de noms propres , et la répétition des 
mêmes noms et des mêmes titres a donné lieu à beaucoup de 
confusion. Ce sujet est si ennuyeux et de si peu d'intérêt , que 
M. Weil , qui croit avoir réussi à débrouiller ce chaos , a confon- 
du les princes de Sidjilmésah, les Benou-Hidrâr , avec une dynastie 
entièrement différente, les Benou-Rostem , princes de Tâhort, 
dont l'histoire se trouve dans une autre partie du livre (I , tr.r 
et suiv.); à l'en croire, ces deux pages du texte traitent des 
Benou-Rostem. Outre al-Becri, déjà cité par H. Weil, on peut 
consulter maintenant sur lesBenou-Midràr, princes de Sidjilmé- 
sah, Ibn-Khaldoun , Histoire des Berbères , I , p. )1v et suiv. , éd. 
de Slane. Je me bornerai à l'examen des passages dans les- 
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quels j'ai changé le texte, et je laisserai au lecteur le soin de 
corriger les fautes d'Ibn-Adhâri avec Taide d'Ibn-Khaldoun, car 
je n'en suis nullement responsable. 

M. Weil pense qu'à la page I00, 1. 9, j'aurais dû conserver 
la leçon du manuscrit yax^jî ^b, car, dit-il, à la page I0I 
1. 10 , il est dit formellement que Midrâr, et non son père al- 
Yasa, portait le titre d'al-Montacir. Ceci est inexact, car on 
y lit que le petit-fils de Midrâr adopta le titre d'al-Montacir 
qu'avait porté un de ses aïeux. Ce passage ne prouve donc rien , 
car il peut y être question soit de l'aïeul soit du bisaïeul; mais 
M. Weil a raison quand il cite p. I00, 1. 16, où le pronom ^^ 
se rapporte en effet à Midrér, et non à al- Yasa comme je 
l'avais cru. Je crois donc avec M. Weil qu'il faut retenir la 
leçon yaxuis ^b ; mais je ne suis point de son avis quand il 
pense qu'à la page 11 , on doit substituer aUJUontacir à aUMan- 
çaur ; car je crois que Midrâr porta d'abord le titre d'al-Man- 
çour et plus tard celui d'al-Montacir, parce qu'al-Becri (p. 603) 
et Ibn-Khaldoun (p. Ha, 1. 11) donnent tous les deux à al- Yasa, 
le père de Midrâr , le titre d'Abou-Mançour (la suppression de 
l'article paraît être un berbérisme); ce qui fait supposer natu- 
rellement qu'à une certaine époque ce Midrâr portait le titre 
d'al-Mançour. — M. Weil pense que le nombre 34 à la page ko 
L 15, est exact, car, selon lui, il n'est pas question ici de la 
période pendant laquelle Midrâr (sic ; M. Weil aura voulu dire: 
al- Yasa) régna , mais de celle pendant laquelle il vécut dans 
Tenceinte des murailles de Sidjilmésah, construites par lui. 
M. Weil avoue cependant que , dans ce cas, le nombre 34 ne 
s'accorde pas avec l'époque qu'al-Becri (p. 601) assigne à la 
construction des murs de Sidjilmésah. En effet, al-Becri 
nomme l'année 199 , et si l'on voulait admettre l'opinion de 
M. Weil , on devrait'lire neuf au lieu de trente-quatre. D'après 
Ibn-Khaldoun, al- Yasa bâtit les murs de Sidjilmésah dans la 

B— M. p* 
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34« année de son règne. — M. Weîl croit qu'à la page loi, 1. 14, 
j'aurais dû changer la date 276 en 297 , et non en 296 , comme 
je ;i'ai fait , et il cite à l'appui de son opinion p. bP, 1. K af. , 
et al-Becri, p. 604. Je n'entrerai pas dans une discussion sur 
la date qu'il faut assigner à révénement en question, mais 
je persiste à croire quïa Ibn-Adhâri a écrit 296 , et non 297 
comme le veut M. Weil. Si l'on écrit 296 , il n'y a qu'une 
légère erreur de copiste , et on sait que les copistes commettent 
souvent la faute d'écrire ^^j^j^m- au lieu de ^^j^ju^o ; mais il leur 
arrive rarement d'écrire ç^ au lieu de c>wy., Ibn-Adhàri suit 
donc ici une autre tradition, qui se trouve aussi chez Ibn-Khal- 
doun (p. m), où on lit de même: 296. 

PagefôA. Biffez la note a. 

Page Ivf , 1. 6. D'après M. Weil on devrait lire ^ au lieu de 

^. n a donc ignoré que le verbe vJiU se construit avec 
^ , pendre à. La même construction se trouve II , tf f (où 
il faut traduire joindre à) ; Ibn-Badroun , p. \Tt de mon édition ; 
qUHoUUo H-mauschiyah dans mes Script, arab. lod de Abbad., 
n, p. 199, 

Page tvô , première ligne des notes. Lisez Arib au lieu d'Ib- 
no-'l-Kattàn. 
Pagelvo, 1. 18. Lisez Uuibjij au lieu de vJ^^« 
Page \/kY , 6« et 9e vers du poème. Au lieu de L^^ , M. Flei* 

scher prononce l^J^, et au lieu de aacU, il lit sUjbâ. La 
mesure du vers exige en effet cette dernière forme. 
Page Im , 1. 18. Lisez ^ (branche de Koraisch). W« 
Page nt^, avant-dernière ligne. > Dans le mot (tf5JU il manque 
•un élif " dit M. Weil. Si cet orientaliste avait lu des ma- 
nuscrits africains et espagnols , il aurait remarqué que les co- 
pistes de ces manuscrits, malékites eux-mêmes, écrivent près- 
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que constamment \SXa (c-à-d. ^SXa) sans élif , et il se serait 
épargné cette (d)servation. 

Page Ha, avant-dernière ligne. Prononcez ]^jâ^. F. 

Page M, ligne antépénultième. Je crois qu'on doit lire 

LJU« uj ^^ signifie riche en (voyez mon Glossaire sur Ibn* 

Badroun^ p. 106, 107), et Ji^U se prend dans le sens d*auto- 
ritéf sentiment d'un personnage important, ou passage d'un 
auteur, que Ton rapporte pour confirmer ce que Ton dit (voyez 

M. Weijers dans les Orimt , I , p. 411). La phrase UXa ^If 
Ju^UJb signifie donc : il alléguait une foule d^autmtés. 

Page M, LK. Lisez ^. P. 

Pager.A, L IK. + Lisez ol^t^. 

Page M , L 2. 4- Rayez le crochet après ^^\^ 
Page ri! , L 3 et suiv. Je ne suis pas de l'avis de M. Weil 
qui pense qu'il y a une lacune dans les premières lignes de ce 
passage; je lis «^UB au lieu de v^i;^ dans la cinquième ligne, 
et alors tout va à merveille. 
Page Wy l 8. Lisez oU. F. 

Page nr, 1. 1«. + Lisez q^j^JI. 

Page W, 1. IB. Le mot qU£«JS ne donnant pas ici un sens 
satisfaisant , il me parait certain qu'on doit lire ^LSjiil {l*^^)* 
J'avais déjà corrigé cette faute , lorsque j'ai vu que M. Fleischer 
lit aussi qUu]). 

Page Hv, avant-dernière ligne. J'ai oublié de dire qu'on doit 
lire >*> ,^t. 

Page PP*, I. 15. + Lisez vy^W- 

Page m, 1. 17, et note 6. M. Weil lit J.I5 au lieu de i^. 
Dans ce cas il faut insérer les mots y^:> iyo*^ J^ dans le texte. 
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Page W*o , 1. S. Au lieu de (^y>j lisez (^jS'j comme porte 
le man. C'est un lapsus calami. 

Page rfô , 1. 8. Lis^ ^ , c'est-à-dire , ^. F. 

Page Pfô, 1. 11. Au lieudejîj^f lisez ^!y>î. P. Quoique 
le man. porte très-distinctement unj , je n'hésite pas à adopter 

la correction de mon savant ami. &>P! ^ désigne la joue ; 

voyez les scolies sur al-Hariri, p. 129édit. de Sacy, et compa- 
rez AMo-'I-v^âhid , p. tvf' de mon édition , et la Chrestamalhie 
de H. Kosegarten, p. 66. Les mots s^iy^ ;>^'^'j^' o^ (r^ 
signifient donc: entre les joues ils ont des pôles; c'est-à-dire: 
ces Berbères ont le nez camus ^ ^j^bsl en arabe (comparez , 
par exemple, I, p. frt", 1. 5). 

Page M, 1. 2. Lisez dS^, avec }e ô au lieu du ô. F. 

Page Df , 1. 3. M. Weil aifirme que ^j^s^*^^ est la véritable 
leçon y car , dit-il, ce mot n'est plus ma foui de \ù^ , mais 
khabar de Up<ai>L Je ne conçois pas comment H. Weil 
m'a pu prêter l'opinion ridicule que IjLumo- serait l'accusatif 
de v£>wsj , car e^ju se construit avec v 9 ^^ ^^^ aucun cas 
Uy^,^ OU ^^yii^''S>^ n'est ici en rapport avec ^£ou. Le fait est 

que M. Weil prononce L^t [^o^ {ils invitèrent le peuple à 

embrasser leur secte) , tandis que j'ai prononcé U^jv:>l L^t t^^O^ 

lIuM^o» {le peuple donna à l*un d^eux le nom de Hosain). Il me 
parait douteux quelle est la véritable explication, car la mienne 
s'accorde très-bien avec tout ce récit d'Ibn-Sadoun, d'après 
lequel les Schiites changeaient continuellement leurs noms. Je 

ne m'oppose pas cependant à la prononciation \^\ ni à la le- 

çon ^^yA*-^>. 

Page ni, 1. 9. Lisez oî,pi.5=uiî. 
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Page ^.f, 1. 16. Le man. étant endommagé ici, j'ai mis 
deux points. H. Fleischer lit v-olJU^; mais le copiste n^a pas 
écrit cela » car ce qui se voit encore distinctement , c'est la moi- 
tié d'un ^ ou d'un^ , au-dessous de la ligne. 

Page riP , dernière ligne. Rayez ^. F, 

Page ^\f, 1.2. Lisez julU au lieu de^<x«. P. 

Page l^r, 1. 6. M. Fleischer lit ^i^ ; dans le man. ce mot est 
écrit fort[indistinctement ujL> ou U^ , mais la deuxième lettre 
est L et non l« 

Page m, L 2. Lisez çaLa^ et ^Lto^. P. 

Page ai, 1. 11. Lisez or^^usuJf. 
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,^'i\ ^ »x*tfu ^ «Ut iiii^ *^tjj! ^ vJ^» j^ dutfu 

j»**y j^ iJLÎI O-o ^ ait S^Ljj ».^î»t ^ »X«rfU ^ O**^ ^^t 
«m iUi. f^y> uetjUt ^Lâs, K««4^ wdé^t 

«jJu^t v'mUj ft^t^ i^tXfiJt liit k\i«» !>:{ *,^toJt iJUt «x^^ 

^t ^ J-*U-.t lO^t ^ *iiJt a*« ^^ ^UJt »;,t ^ «yo*, 

«Mljt ^t ^ L(^t J^j0 y<M tâU« ^t y>3 ^M«As!t 

*R^' ItlâO JSdfij ^^ j^ Q-..SJI 
t»AU Ju^t, v^t 
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- rrv - 

^ ,;,*>jjj a*e ^ t^y<>« ^ îOÊu». » ^ *u»L* j^ pair j4 
«jiX« .^LT, yUJt JfyA gx^t ^ ^:il Jus vUai^t >^t 

a ) Dcsuot. i) _i. 
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- m - 

(^ y?^ «y *^r^b ^' i^*e« *^^ «y *2^* ^^ >li*î' '^^ 
JUls^ 0>^ (5L5a9 (J:^ ^t Aidd cUe lJûu« y$uit vL«^ ^^^t 

ySJ fjJ^\ jP^ ^jdgim jik^ j^6 ji^iXjl iJLII OUfi LfJ^ ^jL 

hXs>\ Jjj^ «Jjj lui^ J^XSj ^yi» ^^ ^jo. Jy»iaiJt LjI j^UiJt 

t s 

^^1 L^ jlît ^ &>-. L«*i oUjè- ^^ &Ut du« y«b»5 l*ijU, 

«tfJ^Awt OoP iUw ^^ ^1^ f^j^-'^^ 'iij»v\£«JU ^^L«aJJt |JLe 

iUuLâs u>o!y dvt" Um ^j ^LfÂe i^■a^ ^ 2U^w iUjJU 
f^<jji^ %*«woj ikJyUJ AiL^Uel} ^ L^ Jji |J4 VA X**» j^» QL«â> 

_^t L^Bo ^t ^^^ l».iiL ua« \jd*S ji». iUL^iï ^ L^ 
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,»jiX% (««^UjOU Ji\ ^t iOa t^eJU«.li f,^^ tMiy |k^ ^b 
,y«Sj3 ^ j«fe ,^JJC î^î, (»«il JUL3 ^t >Lj L* JiL> 
OUe kXI) nX«j L^aJ^ ^ fAA iuU» oL* ^t ^I LJi, l(j ^LSU 

i'il^ t#^' 03»**»' O* t*** O* ^J^ ^-«** *^r^^ U^ *"*• 
»*>-• WiS-JLb, qU-Ij»« ^^ yaS ^^♦- y-4>S* tyaS ^^ «AS j^U', 

g^»5 »ii U>. L« pUU o,^ ^^1 J^U.Î o* >* ^* «J^Â 
Â-a*»^ l»j*êj KrfiXtJt ^t ^Uij L4i.lxAl, ^^y J^l ^ JUU?. 

^\ ^^1 OU» ^^ ^ ^j^^uJt ^^ îul/ y^>r 35; JsjL?^ ^t 

^ myXii^ >J< «>»>t «^«j L(«l9 1»^ XjI^m»*»*^ kÂy Xm. ^ oL* 

^^l qU]j ^yaiji ^ OutA lfJj0 LfÂe ^^j»ii *j^ ^««^UmJi 
UiW K*HJ» ^ pj^l -il*»-.? ^^^ ôft- iCU, ^^1 ^>U j.lSli 
iU«!t c>)lâ, (Jlaj* U^ Ojm f»jA*\ ^^ \^Jii^ f^ ^y J^t 



<)'^i. 
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- f rf - 

(X«^U iA < » .l t i ^ tyX»l {»f3 »>>tjU r .*>»|g «Sil^ v_a>1m i^AiËtè ^ 
^» jV-tf» «^3 ^^ $y.je Uii ,*eft*U B.il,L. ^^^t ^L}j ^^l 

c^ jo-j j,u *iLs: ^5 ^i*à^i5 ^m\ g^ ij^^- ^i ^Lj, 

«&>p.t3 JLtLJI jJuUi iUjvXj! ^i g^^t ^Ui)i Jt^t, iUlJiit 
oU c,t t^l 4lP» ?wU l« fUl, mUJI ^l ^j ^yj j* ^U3 

^y ^ ^U> ^ Vj^t ^ SvXit^ ^Lâ» Ail JU^9 iJLit K4J>, 

/? 1^' 15^' !x^ »^' o' r* "^^ lyi •"' '^^■i "^ ^ 

j^! Xkm. ^#U L^ fULi 4j«j>i j^;(5 j^l 1^ XÎS j^ ^^ 
os ^J, ^^-l^ U ^ jij«» .V^ fcjô.! ^J *;Jl O-e «I ^s>* fâ 

IjàJ, jy.^ JUOJl ^^ y^>ï ^^ /Oli ^^UJ». ^ /J çëj 

^j&j\ ^ fj/Hi^^ vy>ii i'^ t^)^ «K^t^ y;«}< (5II M«.i, 

aIUb o,U>9 K^jit u^ ,y |yul) «AS >dUa> _^ ^^ U^ L^ 
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• rrr - 

^t U^lx^ is^H^J ,>« o^^^*^^ L5^-r^ «*^^ j^j ^jà r^ 

^^vX*>^l Lji^UXlt ^y;^^^ pjJt ,^5*\ib ^fi;AJb5 ç^^t (»^ iuSlX; 
viÂP ^ K^Jl&>d v^Lo ^>C^t Ui) |»«a})«> ^ ^âsil Lt ^ 
i)*^' O^ LtIh i)^^ ^'-^ ^^«^ mL^U K^/b si^ôLT AJuJLjt 

^mSUam ^Xjtà\ XjJJUd \yA»>Uo qI^=^ (jt;b^l Q^ Ji>t^^l 8iX^ 
JU^^sH^ Oljuo*.:*! ^ jj^- JwPl Jc>li L^t j^^A^3 iu^ J.^ 

g;J^* &j^ *^^' ^^'^ "^J ^■"*^^- ^J^ '3*^^^ r^^j*" f"^.' o^ 

l^»KX>t^ pj^J X<U* ov^^* 2^^ ^\ SJ^AJt w^- ^y ji^jJU ^ 

r^45 r*^!^ ^>*^ *>*fr^ trb f*^ c^^' î^*^-^ ^^^^^âJi ^i 

KaLsJI ^ ^ vJL» j^ Lr4>*^ w^*J ^X« *>« e^3 (^Ô^> 

^t ^L^ IUÛ4 ^ IU9 ^Uù LfJwP vl;^ vsL^ ^.1^^ ^t V^3 
o^AiMkfc^ IkXi <k:>l£Ju>D i>l^ ^ iXjUit (jM-»^* ^ JaJ^\ df^J^ ^.'-^ 
^ 8j^H^' i^^^' «>^>^ ^IjJ' r^ iy '^^ Lf^3 vjyail (^ 

*^' i^ f^ji^^ ^jAyf^^ vW J^ï^ '^,^\ vW J^J o*^ J'-x«Jt> 



«) Potius ^{^L •!► 

B— M. iV 
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^ rrr - 

]yijXJ^ iû^ HjJt^ tjjaûjis ^^l KJJUd v^U?^L>^ j4:> %*5 
V^>U> Ox^t JU£ o^ o*^ ^ '^^ cy^ ^^' 1^^^ ^-^ 

^^^^^ ^!> L^'-*^' ^' ^^^ ^t (^5^^ ^^ "^ i>b ^«A^^s^ 

KjL^ w^>>Ld sLÀit (5OJI uxTj^l X>XtêiH w^^Ud «X>l LfA^^ 

«uU * J.*«â '^Lf^ .^oU) ^l jÇiOPj ^L?uU ^^\^\^ ^LA L^ 
jUcXao 0£l:> L5^^ ^;^ V^j^' e5^-^ XKrfjftAj ja\^ vXt>\^ qm*>:^\ 

Ta XJUM ^3 ^iJUt fcAAJg^ u^Ij^ ^^âjJU ^^^ y;^ XJLiûd 
Lj4f>Lo L^ ZJ^^ XwXgiit aJLhXo i^^ ^^yi wJbu qU^ ôft^ aJsm 

u.o^ ^L>^ 4XÎU ^^LTj j^^L ^^Jl5 vAlJI J^l JUUJ3 *:J-AL>5 
a) ^j-*.^!. h) ^, 
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v^jtX^AJb 9jlkâ,\ f^ îiXs^\ fkfJb -^rr» *>^j^ QlLJUIb |^ 
VW tjâlii, jJUai; A*} t9<JU9 ^/il ^b ^ «)I»o{ uSUo ^1, 

gr^'i cr>Jt (JUà ^ *Xo ^t ^t ^ï ^j)j>\ a«j «^ oi^wj, 

^J^Si\ Iféi vv\«j j»i<». j>^^ jjiy t yajj JJbUt 4,5^ JùUj ^^ 
»^ (^Lâ» Va 2LU. ^^ <»ikjJ^AM]t MuAJt ^( idJt ,»^ 

y^t o!;^ ^''^^'^^ a* *^^ "^^ Oi ^-^^^^ "^ U*^ "^^ (Ji 
jylÊai j**3aV j^JjsOt ^^ .iïj, l<l»» ^ AXAj ^UjdJ w*fej 

ji>'û*Jt ^^ jjj«3t isLsu v^Im jIs q* jX*iu4 KjiAfJ! ^^1* >:>y*s>- 

^y^^^ 'if\--^ (J^^Mlt ^ tjÀ»'l3 «J^LmI KllXfJt «_«»Ll0 AfAll 

iJUlSt Juu XjJkfJt ^ iûL5U yC«»e J^y iSjO^Jt 9yaii y^t 

^yxjS j^jiXSlfiJI ;V:3ù «ixôls ^ j^ o**^^ ^'5 '-^>^ O***** 

I* B— M. 41 
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- rr. - 

^Jafi P. AÀM ^^ ^>-kÏ5 H iU«, ^^ *(»*/* *^' (»*^ (**** 

!;C»ft Xj^SV* v^A» jiyaiJt Q# *UU jijjJl <£«« ^3, jU*> 
^ vJJjsJt tV^e ^y; j^j«J| vX*ft ^ a*>t L^i» gj^ï, y.J,3 

yjy ^^ ,^ U ^^ oU \^ jL?^t ^t JiS, o^!;^ 

ya« j*^ «>«8 ff i"*- i/> *o>**»* cr* o>*** 'J*i» *^ 
j^ jbM.t ^1 (.^1 «Là to^ I^L^ (^lâD» ^^Lj v'SUt 

1^ t^«le) jMUj t^Uli (j4Jl 8jÀB yi^ LUx>t (>LâJt ^ 

|J>j wt^ kiMi) JMLit Sj^SMike UUai J>«^V^ sty** iX>t «^^ 
U «JLO) U(^s; oS*-* '^*'^> '^1 15^' Oi^t^>^t U^''^ -l3«9 

^^l g>fi« *îljl^ J^^ tJu^ ^ KJU,» »Jp^ /«OJJ j;^ Utitf 

v\iji iJ \jSUi^ ULjSù i^Mj jyjiJt ^^t JjOUflâi jy^ luij *&!^ 
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- m - 



•J^ ^ ^ ^Si>^ O* «^ a* CT"^' "^jA-'i **H*J' ^W*' 
Km» ^ ^1^ XjJSiA »y*g>U> «VIiiLJj -^ !»:{ efV XJU ^ 

ve^U» iJJLf ^yi\ JU-JJ »5^ ^ oUj ^,A«:j ^ ^ ,^ 

!>^^!>=f D5**^ c^ O^V« *!2J9 «^^ «ï^ Js*""!» «.M^ 

OJ^t OA?Vi tuL^p. ^ K^ jLH''^t U>o^^ o^'^JH /•'^t «"^ OJ9 
u3li^ v'^^t g -ft^t ***«*i l> «Jl^' gt^ lj^«iy* ^;4V>^t (jo^iMÙM^ 

^^S>SAmmi QAjLiM4Jt j^nwn vaui« Y . 7 J oP. XJm» ^^ t^lf^ 

\mÀtfr* ^ giylggj ^ j^ iJLuKiJt i^le (j^LajJt ^^ vM*^ao»*i|g '^^'M;^ 
LjjS «tfJU'^ JiUiit ^t tj^^^ 14^ (3^^^' (j«'jJt o/^!» Is9^ 



«) hJ^i. h) Deësi 
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- riA - 

yUj3éui\ jcââ>^t ^ KxA i^yfj^ «JijO fSsit LJ ^Jlb ^ o**^^ 

fXté Sji' tJ&^ sX^ti ^ Li iJ (fuJli aaLLS fj,J\ Sii ^ JtiXJii 

Xf» Jâ9 ^ oy&^i o>L$vi «^t ^tOAut^ «)JLtâ}t Ocâo, 
^^U>^1 byj» ^^t gjy^lt J>*«1 «;JU>j ^5^» i5>^U^ ^y 

^^t ^ ^yXMf ^^ t^tï««itj js»' yjXà- jJ! ^^l ^ g^, 

/UiJI t^Ui Lyùçâ ir isiJ^JS ^t sL> ^U)t pJt ^^ ::(LaT 

^^U> ^^ UL> j^jiOULJ ^t yii^Xi x^J^JJ ^l ^t Ji iCu*ï 
AisOL-l, «jjiSr 0^5 u-y XSUjUjt _^ fcj» Q>:>lî»J U*i jy^*L*Jt 
^a.j»5 V^ ^Js^ V;*Jt '^el-^" (J* (**^ o* (5*^ a* t5^ O*' 

JljUXi iU^d» Jo^ gJy^f ^^ :ic>j iLAsboà j\^j sJ^ ^ ^}j 
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ÎUaJ? »À* jy ^yl<J t)lti«» j^i» JB fyCo «5Ui i>jy JjL»5 {Ji 
j^j, ôU*y ^^yS* O*-*^ vJL3jJt g, jLj 8Ls5 ,»<>Le S^ 

tult (j«Uit J3-^ «^I oL* Uli d.r Km» VfAd^ ^ 'ijmym JUjOUi 

uJ,,d ^If ji^;, «tjibâJt jôvÀit^ sli^l, wjUUU ^jM, ,^yjij^ 
K*ls« «jîip- oï*^' *«^ *-**ïH cr* t^ **^ o>^ o* *"' 

UisUô ^fi*^ KJLiiM) w»Lm> ^L»-, J.«s ^ SjtaiU iUjJu Lfj gJKiU 



«) 
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-^ 



^\ ^ jàkL, ^\ycM J^ lot ajy f^f^S Ôp- cPJJ^U 
y«l^ l+i*^ **XfJ' j^t îsî^ ya^ v^U) 4^ J^ l^ 

çIj UU y^l JJU3 ^jaa»? .^^O^ ^^^LS iujvXo ,^a^u. ^^j ^ 

iyJ^J» ^^ JjJ «5aô *USI ^y^ ii5U3 ^t ^ *4^ jjlâ gX»aJ{ 

\:>j&^^ v^iJJ Vj"^' o^U^ y/^^ pL-mJ ^j^,tl ■ ny^ aJ^ ^JLsi 
C^ 0>^ ^ o' (^ ^^ vW (>«» jA-^»^ 0*M' O*^ yr^î 

v^t s£;JLAd3^^ o'^j^' ^^^^"i"^ '"-^l; !>^^ re^ "^t t>4JM^t^ 
^^Ife ^^ JUS gil^ ^^3 ^^^^ 2^>3 ^t^^J ^l ^A^L^ 

/^L>, ajO&id v^l-^ ^ o^ L^A^^. O^ c5^ f^^ ^^ ûff 

S 8 

iJ^^ l^ v>/ KÊdc^ UUju u5L!3^ Ksib^JU Kàd^ aJ v^lâ» 
ç^MjU ^L>^ ^5 «Oju 3CÈJ>^1 cxX»'>^ ^^ H>^3 Vl^ 05^ 



a) AAcO. &) 5OÛMU Jlà* l'îcet poè'tis elif weçlatae substitaere elif 

hauuatanb g)ctA>;^t .Xv^t^t. ^^^!;* Ol-gï^* /)jL>^, ut infra. 
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^^^t bLs, Out4«5t J30u$ i^tôôt X^^^t o^LJt, idUUt ^ 
i<5^U» ^^ yjjAj\ ^^^ li^\ ^ AJâ f^ t^\ ^ ïJtis» 

«K^t b^e3 1**>J» J^ *«* t^ X*L?\to K^« V*»^ 

VÙST, vSWt luaa ^;J5U« ^^ JU: ^\Sy luat o^ Jb >t 
^ ^t yi^t «y«>»i hX»3 «JJ v]y;5:dt oôl^ (,5«^ iU^ 

«Wt o^^ >^' "^ "^^ is^i^t ^{ ^Mfi «%) ^^ :i^ 

4oK*.li Xi- r. »j*i», o^^^t^ o*J** "s^' U^^ «>^^ J*«*^^ 15* 

x^-yt 4^t ^ji bt^ Uj/ ^ir, «<<ut «j uu>a-t3 j*^t tj 

s;:^ iCJL^xeU asJ,.» ^«^xï f^ ijf^ pj JL» Jj^l, oUJJf^ 

^jj», ^^..*>4j j^jJ», ,y«isai îùu,i ^tWi ujyi ^ jt^j u^ 

B'-M. 40* 
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JJâ'i\ f^ v5ja.t5 xjiyt u>Y h^ ^ >^ "-*^' ^ 

«^ cr!> *i^^ oi t^ a* t***^ '^^ j**'^ **^ ^^^ 
i^e^îî isi«^;*ï j*«î t^J' x**<* j«« v*»^ 4rî> ^5— <^ ûrf» 

adya ,yte». aJUs ^J-St^ fU^^b f!;^'^* ^LAj olJbii f^ ^\ 

^ fk^t «3^ ^ J«ii^ «,5«04 iijlA^t «},yÏ3wl <ii>ijOy 0.V Xmm 

*^ «yÎ9 * ''^jy<* k/^ f5j^' r^ ^*b '^.y^ î":'>^ 15-**** 
î^^ Lj]L>, lysSj 8^ U»,JLSO, O^LSU j^l Jy» JiiiS JUA 

\.j^\ mUmj QjMtjLe SOuUJî K^ ^ ^ tj}^â»3 Xâbb ^t 

iayto5 ç^î ^u ^us,! u«J jua ^- ^ ,_,s^ o^^^^' t^ 
«•^t^ "jdS»^ ysatfvi «^j4)» «»**' * ya*S! ^ o' u5^ ^'^ J**^* 

Utttf ^l^**^ *i^ ^V*^!) OoLajII L&tt) J>*^t LiMai (j*^Â^ jjt 

y«^ Mi jii^ ^» U^jA^-l^ l-^yî^ >>-J^ o^j^ 



»)i'»>!S*. 
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- nr - 

r*' e»"^' ^>^ ^'^^ j*^ ^♦*r5 ^'si^ i^' o* r*^" o*^ 
8,>,^:suJU' Xj^ilt iCi^^t vr^ ^^< /^ Ji^( r'^^* «i''^^^ 

^t t.^ iCA«. fl lUjt lUi^ ^ ^ «S^^jo XJU. v1 *;*« o*^^ 

tût J^ X^t ^>SXe j3L> L» jL^«>J( <>V( ^ sJJLài) UUai» 

i»xîUblâ>$a OJ^t OJj, OJ^I ^ «J qIÇ» 

iuiibjt ^ ts^j 'UofH ^ y>L. loSy» >i^)^ i^Ls» i^/â»^ 
*>*• t^l^ J^^ ®>^» j«^» o«^ •)+*' *^' a-*" o'-^a 

^ ôLjSUjL Xp-j^ îCa^a. L»/3t L* gîU>Jt ^3* »4st ^^ 
^l^ ^Uallt ^t.JÏS X*«JS *«1S ^' ^ ,^ArfVl gja Ô.P XJU 

«yi^i o*^ ^'^t» '^'^ fs^>^ H^ '^'^d JJiXj'ït) vyi*^!? 

I* B—BI. 40 
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- rtr - 

L^ O^^ jfSi^D J^î^ ^ ^^ ^ îû^ Hyj:?- ^^f ^^l 

^^jA4i«MJ! jjjJ! H^iX^ jJLiiH o^' ^ fcX4.;5L« ^^O^l ^j l^fS^ 
L«i^ JO^^t ^? LjÂ^ ^U^ '^^ J^3 ^wXi^l j^i jL5^ ^1 

Lcl.^\i# L 4>i& tSi\ fké^j o''^^ ^^-^' cP^ ^^^ ^v ^^^ ajOU 
,^J^ i^^l «tyiÀ 4^^^ Jo*t j^3 B^^LJI^ (^IxJt BJU iule 

« gJUj L<J dbji^ 8 JuuoS ^ f\^XA M^t f^ ^5* 1J5 

a) ^^^A^îU4J. £) Cod. IJ^; apud Iboo-*l-Ahbar (fol. 109 v.) 

1^^ 9 ubi verae lectionb Testigiam adbuc adesU c) Deëst io Cod.; 

Ibno-n-Abb. ^ rf) Ex Ibno-'l-Abb. j Cod. ti^. (?) Ex cod. ; 

Cod. 



Digitized by 



Googl( 
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ty4» Igjfvl,»^ V^y k"-^^^ ^Um ^I jLi^ ol5 «Ai *$iJu>^ 

«fOe « yajS v5i>J» ^^j*!» ç-. ^- ^ ^^*a^î ^JiSy J-jL. ^^t 
jftll J^e fcÂ4 ,^..«4! ^ ^llaLJI ^t yor, ULt «JUe ^UU 

JUM^b ^U' H iUU ^^ âl^t «!^ ^U' OS, «L>t j«*Jt ^\ 
yg^^ Vjij^ f^ gJLJ iuUJI »vXJ> j^3 Sd^sXA KeLuSU 

Ji\ U,l» JuJ^ ,yj ,>♦» L^wo gy>3 y«3UU ^ gja r AJU- 

Sjl^U w»L>d i^wUU ^ yoLJt ^ j y aÂ4i\ oL* flA JUw ,y>j 

M> oar*J *^ r**'^ if^!>^' i**-=f ^j* «j*^ o*^»^ 

-)^t ^ 'Si'X^t 4^t t^AJUJ iC«UJI yo v^ i^t tjjMA» 



«) \ya^* 
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- rw - 



tàiuiX^Î WjJ^ i^jlajM ôyLô j^ù 



Uir ^^LS (K^^ M^t OU>I, l«Jt MtiXfixi^t «M p^t sL>UL^ 

f^ «T*!!"^ k'*^3 «^l^^t jM% «dJuJt, iCjsOL.^t ^ (jJjJt 

^ iJy>J! j^l ^,J^ j^ ^^ *U! iV ^^ ^>«9 p*;**^ 
I»«ia4, «Ut^ ^UOJ f^\ ^jjai\ ji «yiM^I j^U JuJui^ «o<«aS 

^LJLj j^Sl^l, U<*i ylil! (^IsSj U»l^! (►ju+î, sLuji *#>4JI 

t^akât U u;^AI3 v»t jy ^ ySl^ L{i«aJ, UJl ^yi« 

*^' t^iJ U»ULê ^ yoU'l oU fAl Km» ^^ **^>b ^^ 
£m^ **j>X« Q>«ié ^ u^L<* c lj£ aT XJLw ^^ itj^taXti\ 

^3 «ikX:MX& mL^U l^ vf^jl/j iULi^U ^Uw^t «JU At" fiJu», 
g>â c5^^ ^ - (ft^ c'^!? cHI-^ '(ÂJtX* |»A«j; jCma jmI» a1 iUtM 



«) jt^'it» i) Haec Tox sine cIuImo corrupta eiL c) J^. 
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jAjUJ J-<»> L^ -j^ ^\ LjL.le JJCJ, L^t ^^J L<^u*:t 

XmUL^W) Afi^O O^ii, tkUUaJt JJltS (J «i;^sU32 Vj*^!-; i^yi-tX 

^ ^AJ'!;* -Lx^c^ t^>xaj» j^ o* >*^« e^^ "^^ vy«.'J 

o^ *^^' J*^^ cr? t^ o'-'^^^' ^' 5-r^'^ Mr^ -r-'^L-^ 

^^ ÎL^ CO-^ V J^5 fil XJU. ^^3 ôU-Wu^Là iûJl^I 

JuUt ||^ ^3^3 ^L^wXAMit^ JuLxIL^ A2|^yuJt L^AÀ^t ^ Vj^M^ 

^O^^ji^^ li-^^^ l-.;jfr^ L-*^ t^b *^ (*A^" o* ^^ ^ ^^ ^ ^^ 
Oilâ ^^ X^XjJl ^ p,Jl J,^ ^ ^js. L. Lfesi ^j>5 LJr 
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^t MM JLi^ s^j^ si^O^W v^'3 «^lî *J 1^^ ^t^ ^UjJI ^ 

^îUyjJI ^L? :i«^ ^- fcJL^t fU\^ yold\ jaJI Jjj^ iS^XjJI 
t^Li (Xt L(I^I ^Lâs^ X«^M# Xâ^? j^a^j gJ3 fûo juM ^^ 
)LiiXfJ< j^it wto^ 0I )Um ^ ^i\«ÀJ3 ^^fUs Uni « aajI ^^^ 

K*éj ^ «^ iuîLb Mu^ juJJ ^Ui ^- ^ »;o. 0^ vyJI 

^ ^^yil JJC3U ^\^ ,^^ ^ XâSLl, !^4^ ^ ^.^ir^ ^L^ 
«a^j^XâicvJt \^yi^ ^vj^e^t Ljj'J^li L^^Lot ^^4» J^Âjlb c^J^ 

^ K^^ çLî, ^.^X^ jH^^!^ ,^ai^ XïU^ it>l«^ ^ ^ 
qJ OU^wO ^yâd^t v-{;ÂJU ^Li fdl iU«v ^^ tS^LfÂfi ^C«jJt 

I*p*lp3 *W* j^ v5^;5 ^ '^'■«^ *-? fM^ L-êA^' j^ i^^ 

^^ ^j^UU ^^ yaLi\ yù[^ fi. iU*. ^^^ ^^JuUl ^l ^^t 

t5^^ Lt^U J^^ vyJï O^ (^' **^ O^^ U^j"^' ^-^ ^'•^ 



a) Hic aliqoid ezddisse Yidetur. b) vL^t* c) (X>t« 
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Google 



- f «v - 

ic% KS^J^^ *-*^ o* es** r*^ ^^^^ (^ 4r?-^ '1;*^' o* 

^ «^,a«ÂÀt JUS ^kLÂJl^ «-bj^t (^V^t ^^,«»^( ji\ jâsJ,. 
L^jt SJ^M» ^ «iJU ^J^ y,«U JuJUg», 

WjjJt, |»;sv«It U^LLSt ^ A^'fLfU Lf«*:>3 0^À;S^i!v^lScUy9 
^jiyaijl, iMU»3 ,jitS\X^ oUs^ ,^l*j idit iX^ jtji, ^ «.^V 

^t (J.UU M\i^ »^t, fit ibu. v^^ «y &^;^.9maJLj kXJ^ 

jjj, luJI s-oJ U vJ^J" oW» l- *J *S*1^ o* J«^'j *^*^ ^b 

B— M. 39* 
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^^ ya>Ôy ^luCLi JAêt Li}j «« «JUs ^^ V^t^ iûJLi^OI JÙ'cb»^ 
Q^M Vttfcib'^ ***JI a9($j<A f^m yj^^ «JUjlft L^aÀiisMU ^5Î^J>;^I 

Ji4âi M^yt iUft 4^ »L«j^ (^j«Jt Jw^ L«JU «LÀii» **^Uut 

n^/Lf\i "wUaU 1»^ jyU»^ twL-fc ^ ^JL-J ,y£a. "«ïU»* 
L-*;Ss3 fâ«ï ^^l s^^l w5JLi ,»«*** Or> t/s> «jlOjJL-j 

a»l ^t ^ '(:*Af4Jt i};Xât, ^K(Jai\ ,»9JU&Uj «iUxXJt |.»Lbet 

«Itft «)>4J^|9 ^aIIs ^ o^L^UÛwt uiUMii AxZ^I) *AmiL4 |k>^tfCUt 

,^^ « AJya*j 8^L(m) sL>3 MjJU»3 bU» ^ (.^idUjt ^^U) «Alii^ 

v-» ^ry 1^ »1*05 L* j^l jUiO v^t XjL* iKjAi j^ o^Jir* O*^ 
ISôl» ^LLs^Jf ^L» ^;^t JiS>X* ^L£pj «»jli4» tçj5 *J^t 



«) 
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j^t Ju«j «jULsi^It Q«M> K»yo3\ jtt^ »c>ji] J>A«^ jAmI èSiuo 

ic^UsuJt ^^ J0.I5 0^ ,^ isA!;i! jJU^ j^UJÏ ^ O*^ 
j^ jLsLjCi* XÂM, If. <Xa iCâs^yu ti;»ilâ9:, xLjt ^ISt, iJ» |>fi»j 

4( «w • - 

lXM «>y^ ykO^ ^^ «dit 0U«£ J{ wJÂJ Ui A>l^^Md Xi^ù ^\0^\ 

Ou^ li jsXii]^ «»liXfi L^ io*^y UJL& ^^^ lL ^yupl ^lâ») 

^ 0>U J^ ^^^ JUS l-Py. (Oi L5ji; C5^ ï>^ c5* J^ 
«8t;t L5^ "«^ty ^ J«^< v}Ub « t^AÂ^ U^* ft] JLSi luX^t <<5:^ 
^^^Âii^U^t^ Uu^ ^ luit (j:^ «M^ sl^ UU «^ot^ lAj^t v:IJJi& 

«sj^iu xJt vû:^ i3tJùuj JJU^ o^^^^' J"^* «CLJ^ Xxûsyt 

a) ^o j»^U. *) l^4^3. c) ^1. rf) ^î. 

!• B — M. 39 
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^]ymi\ viMâaii^ o^ij^^ cr* j**^^ çÎ3Si\^ ^'^j-h t-Qj?- f ;*.«.«•> 

^oV^' v!>?î ^>^î U*^P' Vl? &«^ 4^ oui 

^ iULJt ^t g^ vM< 5 j^ j^! vaMé^ vj«il jyt ^Jj, 

^y* yaSLMÂi (t^l-^ f^b**" {►«** *aA.»^43j v^' o^;* 1***^ 

vUl »sSj> ^^! ^^t ^\/\ vis. ^^ ^.jisvLi-, f4i^i=^> {^y>y 

^:i2$ t^^ Vy^t otyoJl OOa i^JUSJt J^t g^ »iiJjS xs/. 

j,j>5 xLauJt ^^ «bjiJ! ^ ai», j^ JL^J 1<*U*»5 l*;L-J 
«iJJû- g-rt* o^ c^^ ^ u-i^^ ts^js ji?^ ^*^ ,^L_JI ^^ 



«) Quae hic sequi deberanl, deperdiU snot. 
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wcsa oWW o*'**^ tA-^* «î^ »«e« «ûl «^ jj.*! iuîA. 
y^UJJ, o"-^ i4^ .3^ Lf* o'>j*8^' 4^- cr-^ vyJ» »M3 

»>,i*u ^yf\A>i\ O^ j#L«. ^ILLJt gjô^ UL* Lil«« ,»^ 
L^t JJUit, L < i i. . . i r> t^^l^ ^fi^]yJ\ ^'i 1^ ^< ^U 

XiXi=SWJt eMîyJt V><^W U-WJ Xilâ» ^ylbUJJ j*»j ^ytjj^! ^t 

îû^is ^^ y;«n J>«>^ ^j^ K?^ «3^ ys* C*l*«Jt i>b tfeî» 
i)J««* o' j^* o^^''^' yt> r^jû-* ^'^ t5* w^ »^!> "i^!» 

};:>l|j;jA JL>,^ Ok«4*^t ôu^ V/^t Jaftf, u,«k^t ^.^ uJUJJ 
8^U«3t «tt^t;^ iJyJbSt, LcilUu, vu^t>$Ot .,àà» ^t j^fjOLif 

t^^«^t fiâ 1»^ Li>:> ,^ (jwLJt olj) SJi^-t) KeLw 1^ iU«^t 
jj^ JLft /*-*» g^ ^ ^LW-J{ j*L* vj-î» J.^t^ l>J<rfU4 

«£S<..&«J1 OUI» ^t iSjSj ^t |JU jLfJt çj4£a\ ,ei>jS:i ^ cy.^ 
,^ ,y4tj 8lj*l, >:î.j ^ Ii^jli'A»- fUl \i\jM LjL^t, vtt^Xrf^ 
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N-Ài^U e*k»(t^ Vl^^'d ii*^^!» iC'Oaii!» V'^O^t o' «À «^l^^ 
,^ un yie iU*5. yf<i JU^J j^ vJ"» BjJS* ^IfXi U. 

î« «^JiX; ^ o'ij*"^' jM*' «^^ u«*ft^ u»** tr^ f**»«* 5^ 

f^[^^ tjl^i! o^^ K^tàt f^A^ «*^ 0^ ^3 VÎÎ«iî oi^ C* 

vOJjQ ^ «yaS JÂ.0 ,yO XeU ^t u<3 ^ ILtXJt jl». ^ lût 
vJtB- 4^t ^ uXè^i ^J*^ l«>l»< »>^ U^t ^L«vï |»i 

o^3 oA cji' -5^ r*;**» o**=>«<^' ^y. t^ uaê. \^\ 

^JuXi U X}U>yt ^ o»,U O'^t XS^llâ v/^t J.^^ u»ûir^ uJjÂf 

Leîjt «^3 ^^ iJ 8Aé«s a* ^41; a* t> 4>«« «^ c?*> «^ 

LâJlim. 

^\ «jUii ^^ Jâ» J^«^ o'>>^' tr^î^ wr^' yr«^' >>a5 

^ LfJ^ X«jp jJ iù>iUl5 |»4j%b«^3 H^^ r*^ ***^ L5**^ 'Mj* 



a) Cod. o^t , et sic poëta ex gramuuiieaâ legibiis scribcre dcbuisset ; 
sed u^truiQ hanc IçcUenem non patilun 
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^ILLmJI 'iJi^ f^ w^JO (»*W*S (»****» ffixXjSi^ pjiif 1^ 
tSlSj y^^ j^ j«J? j^ j*^J ^ ^\y6i\ ^ ^^1 0,5 US 

qILJUJ( qI ^j4ij^\^ ^\^^ '^^j^ oLjIX^ ff^ ^L^SÀit ^j;3ju 
\jijXM,\^ ^UaJLJt ^ t^ • ) • iit5JJù f^ L>^ i^I^l^ '^'^t 

Û'^j^.jL ^J} JM4^ U^î X4J^ ^5 
îU^tjJt v£>iLâ» AJUJt «0^ ^ ef^^^^ '^^ C^*^* O*^ 1^ 

^^ir UU j:^ ,yui oyû- iu^ X^Li ^» p^l JJJ) jjUo ,^A^ 

iié^ f^ s-^i j^^ ^^to. i^jxi\ J^AA^ jji xjo^î^ ^u^r ^ 

m 

if^Oô f^JbSi sJil^ luJm ^^ cXAAjJt ^ oL^ aJI v«yJt ^L^^ 

^\S ^Uit ^ j^^ X>l+Md gt%4^5 ûU« ^ Lil^ -fi^^^ L f 



i) yj*^yA, 
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^ 



- r, - 

6^ \JjA ^t 3^ «txOJt ^k^ Hli^i ^IS v^j j*^ l^^( 
j^ju (fcf**^ ^^5 (fcfrU |>^t ^JaM ^ iùSLJt "^ ^^ fcUL 

i5*X««U Lt-le j_^ ^ylâ. ^^1 jiLiJI t^y-l iXS *5ji J^f, 

j^ jJUU î^e^ ffiJSA ^ ,^>^, ^ IjiJj^s, ^1,1^ t^^f, 

fSi \^^\ ^ hXsxt «;i>^. ^ U^JUa u^ J^ l^ir^ JwoJt ^L5^A 

f^tj i:>\ji\ JçjL^ iu*»^ o>=ï"^^'^*^ ^ r*^' **^ 'tf^ 1»^/^ 
^jnJ^ «^â4 mAS ^ ImX* u^Jô |Jle «Ij'^t \«>vdMj XJ(ji ' XitffcLÂi 

•i^>i^ ki]yd>'i [fijH- J^\ jyir, JmJ] J^ ^[.J\ ^^ft*Sj ^\ 

\jjjli ^ «^ jjISy ^ (J^ I^aU JvXïL». ^ JU*X«iU llsBy» 
»^L&i ^ULa ULpÀ tM^ ^ tJuiw ^t/^ k^ U*^ J^^'^ <OUe 
^jOi H jyl-i luUjUli tOU:> çL^ «le ^ JLèÔI ^ j«Jt 

(_^>iLÀ» f9>j^^ l^^yS^ J*»^ (»J» QUal*»Jt Jl>j Uia« 4\fàîj j<^»H 



«)c^J- 
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yife ^^Uacftl jSSst, »*, ^ ^^I v»**iit a>*^ ***y' 

tOoOs t^L:> ^U*^ jJJt i^Af ^^W i^«^3 <kAJ» ôitXm\ ^..^tti^t 
p^lWt ^ ^liJt ^ Oi»U]l os>^ *i4î c** /^5 1;^ WL^ 

^ oîj^ttSuJl Lfei o-^ g>A*b >^!i^ J>^ o"<? (îH iV^ i*» 

t^ ^' «J iJ» j4-i^» ^5^* «J ,.,*Là5 *^\ fc^ui JJ3 ^5»>Jt 
y."» Jb J^ ^l ^>U! j^ U6,*?vil j*-t ' J-aJÎ« ^ « J^»».t 

o^itfu Li^ f^ y)i>â\s dn )u^ J^ n iuu. ^ jL^t ku^ 
^ <M*3 ^ ^ ^J\ 94^ fl-ASJ'i ***?^l iX^ cr* o**'***' 



2 /,' fol, 69 r. «qq. <0 Add. ^. 

B— M. 38» 
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Ji^ jy» fZe Ji^J\ XitXA ^ jJJt JUiJ ^j\^ jliiLi ^^t, 
(jOUi iJiXiA Ji^jà j^\ ^ LaSLm uJUit Ç4^ (Jbuuit ^t 

*^ o>^ cr' '^r'^ 1^^' *^' r^ ,»j;>Jbatt kji^w»!, «^o^^jS 

•^b wCSC» t5Jk(Jt «U<9 **>L«A ^t (jJjJ) .ycJLi l^b Jjo*^ 
^LaII 8^<.i>^ ^j% fl. iU«» ^ si5JJ^ Bj*> K««.t qI/, vl^t 

,^,«U>iJt «3u4t o* '^< (^' «^Z*^ '^"^^ ^t ^ iJJt juuJ 

^»rujt i^ut %iiUJii »ix»9 ^^L^jt (^V' a.*^t \jitts» Sjixt 

lU,tjat £Î<yi!Jt» isy«>Ut ^Ip^it ^ »>liXBt ^jlrf ^ U ^UU| 
£«X>li vyaS tttMSCi <tj«». X^t, iJ v^ûlT^ l»/ J ^ 4<^t /^ 
^ ^^ ^! ^ ^ Ua* 0^^ UJt yu iU-cî- ,#U UOâ- *àit 
fjl^t ^1/, ALdlf j»\ lut (J'I^Ait j(US 8j«> luSir JJS i^jJt 

•Xi^ ,^ XiLAJl «,,»X:! j^ ^U- m»^ ^ ^^ liLi yJ-Jt 

xU ^ }ttii)CR jU«.t ^ vmJ^ v^ o' «H^t *-'< /«^ y^t 
sUC«Jt t^/rt, u5^JJ Q^JUJt |yei lyA^ u»U» ^.^«1» «UJ> 

«LXMii^ L« ,^^1 '^^\ J15 î^i^^Jij ^^x> jiçifJ'j j;j*\î5 av*^"» 
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^ j aJUJÎ ^ fSXJ^. o' *^!;' *^^%>^ *ttv^ yt v).tf\*a«.t LJii 
j^ adi! JL5^ svXlt^ ^M«LSlt ^t v^^ '^t;^ o^ («4^ f^>^ ^ 
iJLSt ^iGlPli lui o^^^ ^^-^ vl-^b «^1;^ ^ o^ <^ %)^ 

u^^ s> o' LT^' r*^^Hî u-l-J» L5^» i>-y> v^jJ^ '^'^ '•^^ 
^t ^bC5 «UUJyi^^! kLu ait »:iAiU ^t^ yCÂjb L(L>J6 yoA 

vt^t^ KjLUvt \:iJcAééy «U^ v:;JL»^ '^^'^ (^. ^ A^j; ^^«e <^*^ 
^j^yûÂjl ^U ^yL^I ^Ijî ïkXiu 3^ cyU j^ ik^^i^ ^y 8j^l tli\ 

j^t ^t ^3 UU L(Jt g^ iJUtÂt U « ^U j^Jlfi eiix> fi 

f^sXA ^\ ^U j»/L5\]5 «(Alu ^^7(5 (J-é^t u»U>yt ,y oLa 

«^Ibol v3L3 «JOfi KiUL^ ^^JL> ^ ^U«:> L^Lm«9 ^f^l3 l.>^ 

jSsô U fii^ j^\ ^ \Ji -iSiA ^J^ l«c.b ^j\ ^ ^y(Ju:>-\ 
^Jis> «^J4 jmJI ji^) XsbS jUbS ^b» J.^iÀP y; «^ (f^USt 

SUbS AxEaS (joLÀlt ^ nÀ»l^ f-^^i^ ^ à-^ Wifi^ k>^'^t j^V^t 

a) UJU ») Om. ». 

I* B— M. 38 
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JS^ ikuAj OUft l/J ^yuJl ^LmjÔ\ ^ (?) L^l ^^b ^^\ oU 

^ôtfÂxJt JUB «jJLc Q>^ "^t^t J^AAfi (3^3 hIjS (ji^UIt yJbt ^ 

!iî lUU ^JgI ^ lyît Ut ^LaJl ^ vi^JLbà JUs Ul ^yUAU 

^jXs^ L^ùùJ vl>aâ^ ^cXdt fM styt ju^iK «J^ ^ s^aJLLi5 JL» 

«fi 

U/t> Uâ» JUAfi oL»^ LoLI ^t ecJj ^ ^lO^Jli OUAfi ^t 
«Oj^i J^ Uib ui^^^l êo^^ ^»> ^ o^^^l *Li.^ ^ Us 

y\S Jd^ e^AS>- tOJ^^U ^;:?V^t IvX^ J^:* ?c>^ ^^l JM-.UUI ^\ 
^^ ^ «^ ^ iXAAfi yUM»t tt^ô cU«à iuufi0^ ^\ vSj^ *^^j^^ 
luU jdSt vi^wju^ Qp3 JjfeA ^ Jjj fM ifc>ju ^yi ^LaJJ^I «Jj^ 
^ }iùyX:> JJ3^ &aU g^^ ^j^ ù\Ouj^ ^ \XLé\A ^jA Lt 

^^» (^' o^ *-5^*^ o? ^^^' (^'j^' ^'^3 j*^' L5^ r^^> 

^i^t Jti éi$ KjumJI i>lf> ^^^ (jArUit {y^^^ >^«aL ju{3:> wiIainS 

il^-j^^ tJji f^\ Lyûli u5wûu^^.j t^Lâa <tf5w:*jûJ tsXfi»4^ lijt 
^ «in^pa ^t iXjuj l^AAfluo ObUwj ffJ^ »i^% *X35*> ^^jwo^ aJU 

a) Codex hic damnom passus est. b) Jl^Koràn II ^ ▼& 100. 

c) ^^U?UI. rf) Add. ^ 



Digitized by 



Googl( 



- Hô - 



y^\ M ^» ^js>\ 8^ *J JlSj « j^UJ, /IWJj ^^Is Jj^t j» 
iJyfiâ» |.L«ÀA«.^t ^ ^ U3I \ôJ> o^-«^ ^^ >)^-^ * f^^^ 
^ U^ iJLit ^t^ »L>I^ c5^t^'î «dit Jufi Ll JJ3 vi5UUl ^ 
kLJU ^ L^^ ^t KJUM ^t MU U^ 1^3 u5^t ^ fc} L4JU3 

j^ f^ju^ jjob fcflu iuist ,y î^ju». ^.JJi iuur jis ^ *ur 

yuo3 *JLJl ^ UxxJt ^l^ ^ ^o lâJ>3 cxH^/^ '^^ &^ 
^^^^ CL^*^^^ ^l^^t y^t *^3M^ l-t^ o^ "^t ^^"^^ Lp^iAS 

iV^ (><î»rt^ iX^Uwo ^ !^V «K^ <^*^3 y^JLS ^jg& iJUt lAAAfi 

J^t f^ JUB ^sX^\ Juç> L^i^i y>LL U«3W3 U^y o^ 
^^JvJ! vJLJa y>Lb jxà V5O4JI ^^ -j:S\i ,3^X51 ^^t i\5\*»(mJLj 
t^J»3 ^^ô^-l^ (^iXfiJ! j^ v^^UaL &J t^Lftâ aJL^ ^ gJ^* 
«uLfi L^«> o^ VjJ LJl3 idAfii Kju^ îUÀct ic>^li *Jt lu 
^3 ^1 w,^ L«J JUj K^LuS iUiu &JL^a«li vsLcO aJl vM^ 
L43 «sU^t J^fsU lo-ji^U ^t ^ ^^1 v^ ^jLyd ^ «V 
luJu ^ It^JU,^ îUAÊuJt c^LXJt vLjJb ^^ ^IXè L^Kt^ 



a) Al-Koràn 53, vs. 3. 5) /i». 3, vs. 13a c) /»iV. 21, 

fs. 35. Iq Cod. est ^.li|. (Q v^ytjt^. 
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XAS^ o^- XL«S ^^ * ^ji» V/*î« c^l oO*' 0«**'^ ^i'-** 
^«XSKjt (j»l— «ail j^t ^^ srM«.X;$uIt «y*«. j^% ^Jbt«Jt «>m»» 

vJ^W L^^^t t>^ eA»^*^ "^i^* ^^'t'^' cy* !;«^^ UP>yâ»> 
gj^ iuUL?u, ^! iJLJt J^ ^! ^Uj x^kfc^l jil, * ^ it,^», 

tUJ «Ut a**s J-fl> iH^ rf**»! >i* «iSSj l,**^ ^l vi^ ^ 

(^ UJL^ jJÛU ^^ ^ «kx», ««It :^ UU ftU ,:^Li^t 

,^ ju» *] ^ «5WJ «:*, ,jiWt ^^M^\ kUt jcto ^1 »*««^ 

^ ^t iJt "If ^t jJJt, Jo.t, .^ Uh^ ^LSi idl! 4^^ tJk^ 
«i5U^ oos iJLSi «ujJ lilt j^vAS j<«li y> «f lis U iJat ^^ <ût 



y) JlJCoràn 33, ?& 40. 
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^t »JJ ^L^ sijS ^ M ^U3 • ^^\ y, ^^l ,y. luL*^ 
C^ L9L.M9 l^^l-i tûUJiX* i).:>0, iJUSi il; tiit «jÀ^L» ^amu 

^ g;^' 4l*«' «**l^ **>?- (> '^^ c5^l*^' «^ï »'-!;* \s*9^^ 
iàiSiS^ JUtS kUt ^Ut i^U> /ôi (J^b 1*1, oL* ^^ »^.> 

OS) ti5Jo ^ MtjLbi iu^Jm ^t «Uo, UmJ) i,a^w«0 «J^ r^^^' 
^^ iuUj v:;^^ * ,^1-^' ^>^^ >^' H cr^'^ r<^'^ j-«-^^ 

J^yjtj «Li^Lj ^t^ {jaS^/i\ ÇA*> |i^ ç;^^^ *îLi QJij^\ 

s os 

^^. iU^^lt ^^4jm2 SOLi «J vâ^ôLT^ {dit tJjd goJJI f,^ ^t 
^^»^:it oJj ^^^4J»^ XLUI «5Uj ^^ oJj ^^ ^i^Uô^ »i4d-ù l^ 

£ s > 

^l^ fiU^t ^Lj^b «3^11 UiU JJb ^^l *i^^-» {^LT ,3^ jyj 
l^^iX(4Jb ,^^4^MAjî (3<ÂJI «lit <XjLAe uamJ Ut^ lXjj^ U^t o^*^ i^^^ 
^L^ «J*i «jaI ^^^i^ul «JJt <Aa^ ^^^4jm4J Uil3 «XutM a^imI qU 
4X*i9wiJ ^lÊDj iX4^U ^ xX4£>\ ^ o^^^^^l ^yt waUJJ »^ 



II, p.*^508J, 
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sus]!, *L^\ ç*S- fà i-i]yi\ li»^«b» ^l«3^t çf>i à]^\ 
ù\yJ\ «^ ^U^j ^4>JI gjuiJ?5 ol»^' C5**^5 V«» C^J 

^ L«*9 ^^1 x*fci3. s*tié5 jAiJl v^A^a^' «J^^ r^ oU;*^' 

OAAfi L4^ g^ ,^! »>aJ{ 5JJ> ç^^ ^^ vî^t A^ ^^Dvil 3lI 
^ISJ\ (^jisfs^ «ui /6» "I^ ks^Ôd fifit^o ^j^\ ^^\^ fc^^ôj 

UAAOJ ^ J^li Jli jJL^ vy^l '^^ V-^^3 W*^^ l»*'^ LT^' iS^^ 
^^»^5» çlJwSJI Qk>4^ ^ iJUI JUfi ^^ iXu^ iX> SjxiAJt »^ 

9Jh^ O^ Vy^ (»^ (^^^1^ ^'^ tii^Â^ Ouaâi S^t lu^^jJ ^yiù} 
iJLlt -y^ -UJl ^ id*: g^ aûû^ AOàl^ ^\ Ji\ oJ: o' vPî^ 
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- ni - 

«(S;^,5 W^Jue gX^t ^1 JL5 ^ MX«e ^5 jPUjJt ^^l «JO^ 

OUo j^t ^yt O^tjJt «jJKll gjy> ^ir L«Ai, /a* v^&4» 
Î»L>, «i l>î^ v*:>, ^ ^^ ^\3,jfja ^ iVMaJ) Oj* ^^ ait 

V»i>â»j itt^i*^. o» t^i» o^^lî XiKX»# ^Mi o' Jf^ J-* 15^* 

Hy iule ,0^ ^ ^ kJ» ^yà^Xi ^ ^jif. 'i ^u y-^is ^y-.L» 

U>jâ»3 LMJJt t^*&«Xi»t, oU;^' '^j"^ U'^ *^ Ç^^ J*«^( 
^ylÊDj «a», lu^ v^ ^yLXi «^JvJu j*J! ^t ^LJf, !yiij» 

«^ ^^fJOiQ AfMJJU vJ^d 1^^ jùt J^ iU«J( uSUS ^ ^.ja» 
UX» <le.5 j^lÛ y«#>l# ^ » m^aU V^ ^ «f t»^*^ j**" y> la 
k^ iUjjfil ,i;oUâ Ajyiae. o'3J«^' J^ *^ Vt>^ W^** J^jA 

Ot^t o«M o^ fft~ iuu» ^ 1»iu^ v!>?> ^ «A»-t u^ 

Ijt^ 1*43 ^^\i ^^LA*ait ^ AsUa- ^L4»».U ,j**>U ^ jjmJ{ ^«I 
u5Jl»U Up^AmaJ t>>^ U^^Amoj ^t c^^ ^UiCJt ^JUi ^ LoAj 
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vyi» tOiJ:^ o'^"!» '^^^s «^Ulj^t cr* r^^l^^( £f^ o'^^ "^ 

9 

^lâs^ 0^3j^^ jU^^t m:^ aUjL^t^ «tyiàil^ JL$Ui v:;oUa& 
JuiX^J ^UîJJt Liyd ^l<5 qI^^jO^j ^U> Kju^I^ ^^jiJJUI ^LujJr 

^t^i:UUb ^^3 jutvXfit ^t ^i^ îûdL^t ^ ^t/^ «jJUJt wâa^ 
^„^ 0;> v;:Jl^ iXd^ iU^ JJ»t^ 0^3J^' ^' g-'^^' ffr KJU ^ 



a) Al-Korân^ 3, vs. 79. *)^JuJf. Iû Cod. perperam 



add. ^. 
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^ «i^Ul^t ft^.^t^t^ «<iE5wi KJUJ ypUit^ «iicS^ÂjjJ ^UJt 
v^^X^ «^.jJt ^ ^J Uàtou «««^y»!:) IjuLj^ «uSCjU^ liJua^ 

lui LéJ «5Jâ ^y jJb! ,j?^J îûu^ *^Lr UU ,.^f IJ^ ^y* 
o^ j«JJ v^ Ua^ (jr^l^l^ L^*^' jl-s'^î vy l*ib 

iVjvXa;^ u^^U cr^ j«J' j-^l *^**J< «^ ^^^ vjyi ^î Jl5 

a) uâl^Koràn , 109 , vs. 1 et 2. ô) U*. c) ^yjM. d) yi'.,^* . 

It B— M. 37 
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aib jijiJ! «Ur, ^J LJ j=.>« ^j J.JI J> l+i, tj^tj 
15^!? tr?^4^» «Ni*»- ai cw* v*Xi fpi îcu. ^^5 *^^! 

-r*^ M**? oW* "î/^ »M> J«*^ Jl-»* vJ^ X^ 
« Ij^LaS.! ^\S^JikjO iJ'^l 8^ ^.dlfâ Mâ«S ^IS ^.^^ Qj Ous»t 
3îi «>^ \»Sy>]^ yoA v^£>UJ KA^i^t ov«IaS ff* KJU» ^ 

KA/J jj*-^ tf^ c5»\j o^ ir*^ cr* ^ /^i *-»;* a** 

I— fxX* Q j> ^ >. X »» « it KibwâJt 8^«> ^LSj^ vUaJt Jus ^ ,jrX««U 
*i4^^ «^â«Jt XJLJ, u»W«M» Kiu^^i «Uli^vU v^Iii^t 

^Uç^^ ^^fJlsJL &*iïi=Jf 

«^3 ^^ ^\ i5«>Uï> ^1-^' (^ ^*U«*! jyjjJ'iXjj XjJij^lj ^ 

j4ï>A> ^ ir:»«>Lj o* J**^' t?!; o' LS^' *^ "^'^ f^ls '/^ 



Digitized by 



Googl( 



. Tav — 
3U« ^j ^^j^ LfiL> ^ JJ3, ^j;»^ iuLij j*J? y^ fïK 

oU Ljisi, liAiM;*' '^^ «-AAoi^l jii' fr. ***. j^^ *î;*Si' 
^y ^\^\ ^ tjASr vi^JXSj LjXS^Xàs iûj». g^^ iCSJL* o*>*:> 

C>y4S\A -ji 0U^4 V^ ^"H^ "^^ y^ fSiSi\ yX^tl Juift «y«^ 

^yi iUl3 Sy9^\ ^\ yuiS ^ )^ ySi\ J^3 iu^t *>^ ^^ 

L4iî^ j^JjJLi jj v^^fti^l jA^Ï o' ^'^ '^ v4^^' 1-^ iuoLft j^ 

^5^, «^5^3 ^^ J^aUI vi;Uj*a5 ^l^t ^^^0 jUê^ t^XXc ^A JJCs^ 
*^OUâJt j^U »>;^_^l yj^ /^Lj3 *>^ JjuJî^ ^^b 

aj^^A^u i) Secandum hemûtichium eorruptum est. 
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wLU ^ ^t jt\j Uc HjiJi^ oUbo* (jûàyt JJ3 ^y ^yc>3 
^ »Jû J.4JM jJtiJJ vîjj (Jj «/*i ^ U^ UjJJ «^ «a5Ji> v>j^Li^ 

jb Uà y5UUï ^ L^Jwo Liilj (^«3^! Sy!3:> O^ji juL3^ g^.»> 
julJ^ O^jfili \sXjfiX& ^US t^LuâU «O^^^:^ (»^t ^jS> jj^Jt u5Uj 
c>«Si^ ffl Xâ^ ^^ OyyJI ^^J ^b % jf&&:> ^ J;% 

ôsjb^b ^{a^\^ sis^j\^ uAAoisiJJ /r rr îcju ^^3 ts^o^Uîî 

jJLJL>> KjiX^ jjijt ^1 Qlcy«JI Vi^ ^ u;JUo3 1?* i^MM ^3 
^yÀil\ ^\jéA ^Y 9ji> L(a93 SJLiJuS^ MîLfU AAÎb^b v^l/ f fo 

g5*:>5 V i A^tr 0^^a> ^^ iulJj \:i^Jks>'j fv iwU ^^^ âr«^3 jac^ 
L{Jlfi îuLJ^ Ojf^ jJL#J( OS>^A> L(âjdà iu^^^'âÂjt Ouy XÀM^ 

*^ (^i ^iuUj si^^y X;>I^ÂAg vi^AAfi? f»^! <*^3 ^ »^*Jt 
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JUjU> y!a>5 va»i^ j^ »gi>J.< ^^* 'h'Wim ^J^ f^^;^ 15!*» 

ftUt i\ue (ld«S ya^ ^ XeU^I^ xlljt O^L> ^J^ iJuJ^S 
«f5U3 0>^ ^ >ù>^!9 XfiU^t, xllit ,^l(^ u5UU «,A»Ju ^ 

^^ ^ ^ (é5Jô JOft JlSi lUifji lu LXS fit jP^ Vv>^Jik^ iJw^ 

fi < 
lijjj ^^.M^ c>îH xsils« Jic vjuij L-Q ^ jjab «UAJI j^ 

Lo u5Uô vJBl^ îUb^t 0^ yUiM ^ t^ o^t giU> v:>s3yt 

o'^jA^' o^> 1>^ l*^ uî^j* J^ o-^^• ^>^ 



«) ^1^. 5) ^ (?) Dccst. 
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jJ^t sj,j& j^'i\ u4b LfX&* iiS^ Hy wOJ ^ ^ BjU$Ut 
^:i JUÂ^t jA«9 /L^t ^ Jail\y JUJI Kj^ Jl^^t isi^a. 

ijUjy jl^XiSi fi£X^\y **j^^ Lit;b'it ^u^ht^ *jy>^) «t»wUcS^ 

^ ^ L* >a«Lffc 3 tAjty tXjLiSsy tMj> ^ xS^I \Jj& ji^'A 
jitf ^ fto Km» ^^ . âtX>^ «< iX>, ')(, «;AB tu 

Uii X}^t «J^ «i».3>t XJ^t jJJoi yu*iij)jài f\ SJ^t V»^;jS 

soe-U r^«Jl oW^' crï fj^' oW** 8j^ Ljo,^« e»:! o^ 

/>yf>i\ \JyiM> ^ (,^ JULe, XmI» ij«Ui .VsOj^t fl XLJL^t 

jJUU J^JM (»I t* X43iit, .y^tfxJJI ^l,t^ iu^iuJI mcu^i» i^X».::»t^ 

£«»*?> J«*»9 *«i^iX»Lft U ,k^ ^^Xfjf^ *»^U Li Jla. vJiLisUt 
Ju»9 iCA«»^t, vlffilt, iC^^I jui v»4yé (5ÔJI ç6>^\ Ji\ ^iJi 
iûjL?. J>«s. J^ ^^ Oibl 8^ ^^ JUs.» 8;A6 ^^ ^t 
Kit jl^t OS^J^» O'^ /*^ ^^ jLâ^ vJ^I KjLm ttfU.-^^ »LU» 
^ ^ Li fôtfj Jjjfy vjJf ^jJJ ^^ ÏJJtj ^ba IfJ ^ L. j:J5 

Ux», iJy>JI ^ Lfjtft, ii^ U>jà> lypA iXxffi L(jj^ ,^ 

»Â* ^^j •»«pLô.J wJL?^ o*^' dSSA^y *»,Ut ,y-.l;suj 

o 

iuLe ^jifJlojfi 8jCmj ^S) JiAJUo KgtO^] iCJjtXJt o^ wS-»» iuUJt 
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j.ir*^~i^ (j;\} Q*«*^ JL*-*^' " «î*-;»*? X^UJt Mi>L*io JkS la/JLf ^ 
Xilaatj Ji^^l^ ^\sAi\ ^ JUi\ aJJ o^'Ji M Jiji^^ O^i 

^ Ous^- Ju«j îU-JJ »Â» ^5 lAX^ *t^*lfi«Jl oLuJt ^» 

X!^t o^mJ i^^kùe \ J iJi j mX i ya* jji*\ ^lyt J4^ ^ >lj*^' ^-^ 
H^ilA, ^) ^ «^L> Jj>.t L(JLL« L«U J^ Lo o:i$u. u o^Ji 
^^j^S^]^ «yï^ iPJuass, aIjiXI) o^ clMoi luS) ^\ LJt] «.>t^ 

^j^ jy. iU^fti îùJl»5 KLb- ^y^ i^j^^ ^ ^\J\ XSiti 
,)30 Lo &^ wuâS ^^^ wi^«ÂJL^ ^ j Oy ^JU ^27^^î^^^ ^Lâ 

1a!^ ikI*<>Jt vJumJ Lâ^Jiiû» ^1 wJî3 Hi>Ljj «^l ^-^f^ iJL^ KJwiJt 

ii5J3 ^ mIXJI o^ lfUfi>3 L{^ ^JL>^ »LaI ^jm^^\ Lf^Al» 

Juû^ XJ^OJI vJyS^ jdwt^t^ L^Ut iJUb J-J^l SiX^ s;>y^ J^it fit 
«J^^-J 0'^'^3 ^^^^ urJ^?^ tOUiXâ^ tôSU pj J.SD ^ 1<JI 

olj,Ujt5!^ i5^^tJt3 *>>^^ '-«t;^ l5^ t.5^ *^' '^^ "^^ 



B— M. 36* 
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\jjjSi j«ji ^jm:» f r iu-- j_^^ *^|-^î^ j^Ij o^uît ^Uy« 

«y V-; ^ vyiî '5^ 0^ ^^**^ o"^ M:|;*l-j vtf^Ui;^ ^L>^J 

îa,4bÂt3.«É^5 Jm£ ^ A^. jOjOu sLbfiU AJCfiLb ^ J^3%Xifj &Jt 

^^^A&t sXslm ^ ZJ^ '^'^'^ C5^ |pcX> U^JÔ Jod lJU>iXj ^2^ 

(i ^\y^ ^ c^ ^<j^ t«^ ^ l5^Ljo. i>U-3 fLI 'i£i^ ^liU 

yo^ *u? ^ô jtjfi:* y>LàJ? LjaU ^^^ jJif jj^i vi^ x»j;^f 



a) CharU hic ablata est , iU nt tantam t^^ legatur. 
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- Ta! - 

r« 15^ o&^'i l-f"^* '<*ïr** ls-Mj «*- I» J-« V/i' o* 

O,, nt XÀ«. ^ «Xj^^yaJUJl; jJyt Ji>. MM ^U, kJb ^ 

luSHi l, gU <« j^ fi ft«>LJ ^ mL») y^»^^ cr«*^ J''^ >Jt«««> f 
^..fU. «JU ^Jà ili^ tV*â»t» ^ 3^ ^/ jaJ< i(3>Ait 0^;^ 

Kj^^t KJ^t a»*/'!» ^;JjkJ'!<t ^L»t ^ jui ^ Us jJuU Lt^ 
k> tuJt vÂuu} u)^ (^ «yCâi l{^ t>^*» ^ fJJ(!\ fLSy l^iA 

t^ >dUU iuSjit ^\ jjt fi t^^X» OjLdÂ «Ae^t UujLft JuUw». 

Ij^ ,»^ vX«A- *I ^3U'5 XJ^J uy& luU ^^ aJb jjj«ij 



a) ^ Scquens tox valde indistincte scripla est , led rera kctio B«- 
quaquam dubùi est. 

I* B — M. 36 
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^J^^i^ «»Ia*»Aitj i-J, ÎILj>, isi*. ^ iy*iB ^j^ ^ ^\ 

O* J^' l^' «> ^'-^^ «*-S9-!s «L-^ôj ^l^j ,*V' O* *« 

^:«j jj«*'jJ' v^ ,^ iX*rfU ^t(Aj £MC:>t9 L»><«tXftS X^j^^^aJUlt 
tSJi «y&J ^ O»! ^ tJli K»^! ^ J^ SSU.MJS "-^t 

^y jj.flfiJJ vx» ^ ^il^wa j^a' 9^^ f^Lsuil x»-W!j «V'^ 
t^^ xJ^oJ! ^jAi «^ juHi> it^n^t ^ J<^v uH*^W o^ j*4^ 

^ }lh^ VSj» oôir fwv aJU. ^^3 ^^^y^^i »>>*ilj j«Jï 

uSUij >)U» j^Lmb ,^jj^ uh^^ o^ y^^ viy>^\ Oj& ylwe 
j^^ iûbbâJt 4^ îUjU) w>^j»- f>1 A*«» Lf^ ^"/*t 4»^ ^^ 
k^ 'T'j^P i5#H»^' oa^jîS f^JMi»!» (^^ wj^ ijXSL^ 



«) Jl^Jâ 
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- M - 

Mi^ATj Xjî^^AO^JJ^ olîJA^' (ytoli^ tf vJUà^ ^ jyai^ L4J! g.^ 
i^' SrS 1*^' c^ ^^J«* ^y»^.:>L»MJt ^ L« ^lÊD ^^ 
b^Iâ^^ 9jM^l^ Lh a »-?" »4>-^ (j^UJî luJ? J^ 4>t^b *b^g-!l- J 

JSvX^Jl^ jJuJt ^^ XJ^aJUiï^ 0^3;^' J^' ^>^ '^'^ «JU-JÏ 
*y^- O^ crl^' f^i f^l^' i^"^ Lf^' "^3 (t^ S^ s^ ^jà 

c;Jl>^ ^^^U?'i? iAac Kiièt^^J i^^-mmJI ^. ^^ «ytoS ^^1 o^aoÂjI^ 
^ »>U^ sJ^Là ôyJûi\^ ^^\ fLjX o^UcJt \y^ ^^Ji^^y 
vjJI ^blâ J^ iUibyJ ^1 u? ^iU^ i6^\ fvXiîii j^îJjL^ JAt 

LT^t)' (^^' O^ l—^'^ *^^-*^ O^ iS»' ^' r^ c^ C5*^ L^ 

AJiXjJ? ^\ yC^l J^^ qL^^ L&- qÎ/ U^ 8^Lbl vii^uyO IJ^^ 

*^iU J^ ,yto. L4y L>^ «uit cj.U3t J^^ vji3>9 j«Jl v<;i 
|J^30 ^LSa^ *ï»^>44J' ^y« lt^^^W o^ j*J' J^^ '^•v 2^*-- ,y^ 
*vj^»> iV-^-^»' vM*v>^ gj^U ^^ v-ft* n m *ji*:5\jt p^. K^^^^aoIJI 
^ OUS^ **4>ls> J-4aiJ «yûfij JJCs»^!^ ^ij^\^ v>^! IL^XJ ^^ 

)UU3l s^yaSi^ 9^^\ j\^ ^ ÏJuJéiS V^JUJ o^yUa^ ^JLuil 



«) 
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mm fvA mm 

1^ f^Uaiut bu^^t «^ ^ SÂMïjJt ^^^\J {^^^ ^"^ "^ ^^^M^ 
^ v«AAA> ^t o^l ^ v£>^^ iJU! Ik*5>^ lu^G ^^^^ Et^ftfiJt 
lù'U^ J^li sa>i^ Q? vwtî i^U» o^ U^^l— èi i\i«*« ,^' 

î>^ o' L5*^ î^^li f»j4ih i^l-f^ Çii^*^ o^ cr* '^^ 

^i^ o^j ^ ôi.ii iui^ ji^^xfiï ^ f^\j g4jte.u iubat 

^3 K!30dt jfoal OUAfi yjUJ ^!^ LJl» c!iU\ ^joma ^\ s-^^^ 
ai;5:0Uw« ^\ u^J ^3«Xi ,y:> «Sl^^'^t JliSL^^^ Jl-^t -^^^^^^ 
e^:^ v:;^^! fya &J tyJLfit «^J^ U ^^i j^ UU jjijt 'mu^ ^JU: 
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kSf^;^ JUjjbp Xjyb. vy^ sJ^ «Ouu iX»L& K:^4i^t «UaS) -y>t 
J-JÎ** t^j^ï i^' yS '•^'^ CSir?3 «^ "^^ • ^^ 'b*^ 15* 

jj» ^^ »*$ fj» ^ ui jfe«x^ ô^\y cr*^* é'^ '-»y« '^ï 
^j .«03 v^ fJ^ ^««b^' j^ L5^ i^> i^"4> <>i* a* *** 

•>U». »â» (^ ^ jè-lj V^ ^ iSjiJ «u4 oU ^ ^j JlS j^l 
«iL»|^ *,S*i5l ^Lm »i» 0-t»3 y«>4&. ^ ^ v.Ai»^ J5S «j{y 

I^S» •jl^t» l., |)l i»«. i »3 jf^ l « t t ^^ Kjyalli \»ijhui f^Sf/yj^i 

S 8 

*^LJt ^y>U3 UJ{^3 pJl kx^ lûJU wjSd, ^ «yo» ^5 

%jmÉ9 l^ ^ Uiâ JuvXj ^^ t^^ ^^^U>9 UiM» U>^!d 

^ La ^J? ^ t^Llli «^(^^3* ftAAÔLj > ^ V;;^^ (•'^ ^(<^3 
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- M - . 

.>U» l^ iJ (313, K^sj idiL; tardai If^U^ iwu.Juit iiÂ9 a^ 

r§* J*l ««Jt yAOjUU ,4*» yoiLs^l ^ j*i» ,^^ ^^ j,^*» 
i>U» JU^ ^^ KljjJt ^jx«aj Lrfj lOidS ^t lu i>U^ ^JL^ ^Ul> 

^u^ ^ir^ 1^ «J^i j^ o»-^^ ^-uii^Ji KibL> ^ ^u. g^i 

^^^^^^ U^!>t^ L5^ O^ "-À^. o'^ '^'^ ^ vJiUaJu* U I^a^ 
hXjjS^ \i^iJà>^ vJLw^ jA^a^U^ ^IX^ ^f^^ îCJ^<>JI jAAOJ vXÂe Uû^t 
^ &!!• t^L-AaLi v..Â^>M^ iU^ U>JiL^ y»t |^ «Jl ^ji^s vJU^' 

^t e>^ Ouu^ UJ^l u JUB 1^ »UiJui9 lui Ux^iai^ U JU^ 
aX5^ lu ^t a^Î iJUfit ^^^3 ^l^t «^^^""^ '^ "^"^^ «pLsâ^^U 

Ju5<4jj5 '^^J'Âj Qt »L^! V*/^. *«♦**' *^' crj^' Uîa«^ t5^^^ 



«) l5/. 
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u>u^ ^^ ;^Lâ3 Lt ^ lijiXMO c»''''^ iC«X^^ ^2J^ (t9jù s^\ 
tâyé^ Jju lyvXrf ^^ v>:>; l>o^ sJL$U»! ^t JU lOStp^ v>U^ 
L^ilK^ jac.>^ yÀJ> Jk iX>y U»^l ^ o^^* O^ **^^ 
Ouu ^ v^y^ H/j' (y':'^^» ^ 1^ iJ^ ^^ ^Up vJ*^t jUjUS 

WîUJt ^U» ^j;^ ^t ^iL-^ o^ iMsaSld^oULfib^* Jyç5sJt3 
sJu«*il ^>^ ^ 05I-4Ï p^^J JJU K$,Li ç«JJl oUlÈ.^ o^t^ 

^ykJt ^^ t>àt ^5^1 ^ Lf^Uj L«l^U o!^U ^ jOD^tp Jt^ 

i>3^ idiL-j J:>j«^t vJ^ (j-^ LTsi^^W oi »>> •f>' V7AU7 ^ e^SAi 

•<p-^ er? »*• o"^ cr» £**=î" (^ '^^^^ zt^ ^^ r'*'^' o*. 

oKs «^' e5** r*^ ô^ ^ 5C*i^ iUrf^ ^M^> t^ (.<* jl-* 
«4>ï ^\ cr? *>-^' r*^» sr*^ ^ «5U3ilâ >«i ^ jjs, 

B— M. 35* 
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- rvf - 

«^Jj, ^t «J :MJ$) kJt UUji e t.>L*»3 ^Ijjt «Ja» ^ «jjkci 

lOfi KjjaXJt^ luU^ IfjLcr O;^ w5UJu Lf9j«4 )iJu«Jt ^1 wO:^> 
f^f-^i HiyiXi^ jtfoi juo ^y» ^jUi «Jl» {^y^i j*J' iUU*» UUû^ 
Y ^lû •fjxU l!tu UJL$v* ,p:>, lu v4v«xlt '/r L** iJlje 
\^y w^ J Otji lOe 8^3 s^ «jj» ^t (bG) U^ iX>t ^ ^^ 

fiât KS-. L« flâU •♦oV**î'3 J>?^» cy r^ "-^^S *0^^!> 

jil*»« ^^ \^ji fjs» tut&A i^iitS fi ^J>l& tgiJtj ji»i ^j ^ 

»/j4 ^ *>Jy5 ^ JJU jlSa fUSJ^ I^;;^ L«*lc ^^A^- »/Ud 

/U*H JUU&Î jyl^j 13,0 ô^t «yi* ^j^OJl ^ v-^t 4^JJ{ ^J 
j^j^\ oU» «L^ Lf^ Jliiâ^l) Jt^A^t^ (OuIt ^y Kj^t 
tOAe ,^m:5\i ^ U ,»jU«}tj <31>'«^t ^ (jOJt Jc»^3 AeU1 f^JJ^ 



«) Lej». 6) U^^. e) ^U>$. •/) /Ai. <) iCiJLi^î. 



#" 
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>A^' Cf^* V ^ ^ ^ vi;s^^Lï J^3 (^^ f^'^' ,^*53^^ «^'J^ cr^ 

yî.J^» ^ Jj>ji K^XJ» ^ ^! «^3 ,^t, Xeiyt ^ l,«4*\^ 
jJUQt, iJLe g^tj «/UjiI IbiJt ^an^ ft>l3jj (Jjj, • ibf\» ^ 

QttJa iq>3.fj yïj^i». ^^t ^^ s>-j,i ^5le 0*><^ /«Is *** C?^-*»^' 

luU «NX> !J| ^^! çyA pi »i glX»^ ||J Xj^t jAm3 f^y «^ 

*^ ^.qL^3 aJLci ^j224fii K!^oJt ^xAfli c>ûfi u5Jô ^^ ««A^ 

KJ^oJt j*«i lîj; L^3 j^t a^*^'^ cnh ^^ *>U5^ j^^ o^ 



a) Sine artieulo , ut saepe in libris recentioribus (?ide e. g. aî^JCartàs^ 
p. ù ▼*• 3). 

I# B— M. 35 
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- fvr - 



^JlL^'^i^ «<^l9» \ja»i 'i\ l^ <JLiit fii Mi^JfÙA LfS^Ui, ^igi^^ 

f^\jt\ ^ IL* S*^ *iy^^ >»^ o'^^ mJUm^ aoLjI L{^ 
«r^SÛ U»,^&>t c\jlS «^ l^/it oL^ aUL* j4j»3t vjk^ ^t 

!Â» ^^1 j^j^^ V'â «y^^'i 'î»*^' "^'^ >«9- cr? f ^^ 
j»^j,l ^J xJyX» jiuoi .ôoii, «yi;> AX*^ ^!jia* ^^ J^J 

^^ iX»)) u^JiS ^^j*«iaJi^ ,^Jk^ iUAXi^ (ja^t "hXM^ l^ t<A«a 

»Uli ja^l wA*-. tJ* r*»!;?' sr^ ^j' ^ ^^ ^^ ««^ ^ 

^j^ ^ UQ-e «iSilJ ^ jAy pJ^ «jjLsJ ja»>, «JL?^ jJUj 
U^lâ' ,^^ iW^ iJL:>, VUs>i «JL«ilj fciJx-*- o"^ '^** ^'5 ^i**^"* 



Digitized by 



Googl( 



^ jjat JUD ju^! yLS isA;îW j^ Xi-Jt "ô^ i5*> UliîjJt 
tuai ^1 le^ ^ (Htl^l^ ^^UXÀA t;X..«JU ^ir, 8j<^t ^ Js^t 

»*^ a* k** «i>*i »yîWaJ' ^1^' u^ >*\i Jo^ «T*^ 1*^ 

/ô^f»^ J\ .^yU^JI ^J lOJl j^ yoWt vX*^ ^J iJJj 

i^yC^Jâ ,k«xiy> ^Lfiij' Lfj) Hi^X^ito aiyi jéA L|jli f .f Xm» ^ yM> 

^^ *3l^ ^^ ^t Jl,*!!, Jjc> Jût JL^ /^ XiyXJJ jà*aî ^^» 

j^ ^ 0»j»« ^ f^^» o' V 3M> XijOJf ^e«i t*"^ «^ 

,J^l< L44«> (»^l-«JI ^1 HXi^ HifX» jJjOJI jà«j g^J f.ô 

34ÔUâ ^ ^^Oi 8^1:5^. 2^^ l^J^ ^^ tfU Lfe3 ^LT^ g/ ^\ 

li{^3 /-^^ îûJljliâJt ^ t*^ '^ÀAAâi^ r«^ LT^t v^kk^Jt f^^^^iy^^ 
s:;AèA IkX^uJt ^1 aJ^OJI jAAoi và>^t J^ f\ îîJumJI vâ;^4:^st3 
^^ J4:> ^t L^tO^Jt y^Jlj si>JU^ LJ^ L^\ lûgi^ ^L^t 
Lfeb k^ ^ Cfs*^ l+^^i gj* o^ e^ ^y*3 Vj«^' l^^^^^' 



Digitized by 
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^L.»S, ^jfi^i n^ yii ii^ tV^t wJU.5 ^ juuLjj ^^jAÀ^t 
■^yt^ yoA ^< ç-».j ^"Hh ****^' «"^ ''«^ «^«^ t5^ 1»*;^ 

-jj, tX9.t f+u gjsm ^ a*:su ^ _,*«> ^^ ^y-a^il ^yai\ ^f, 

^ $4^19 O^lJL L(J) g^ « iUjjM albet ^Lj UJJ3 
JîîjOJt jiy« ^yai* «iXJj ^^tj ïé»*^*! v^U> yj,^!^ XJjjJI j*»ai 

Lftjii UUU »>V Jb^ fL&i\ ô)Li çt^l ^ gyu ^>- L<^ 

^ly U* !jû^ jt^t JUM>9 i(Mjt »i>» Ji ^ l** ^^ fi jJJIj 



o) ?(ouien arbis, per errorem ut fidetur, omùtum est. i) ^Jisu 
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- m - 

JUm. ^3 t»ja« Um» uJUJ Juu ,M»Uit JU0S) fJ^^' gl-Mg» 

SuU^ iOeUbt, j^ lùbCt ^j0 kLlMt XÎm ijJiyaif ^ JijS f.. 

çt*J ,yJ3:i\ ç^. ^^\J^\ ^ J\ jJ^ jylÛ iu-Uj wJLL ^ 

f»^ ^ij J.LLlt Ju>li J^3 iJuL^t «J^t^ ^'-^^l ia..>Ui kS 

jyL.Ï| ^ iC*é|, JjJli ^î »\i«-. ^ \^^ ^j CttU>5 Jjd» JAOS 

VJi.^yai^\ J\ kJM iUlîUjj jy^^iâ. ^^ c<uU« Ug^J» Juojj \^L.h 

l«i-A*LS5 ,U»t »^t OiU? ^J fciyOj g.;,^t3 j^^^î^l, J^J, 

^^ * ,;,*«.^b 4iJ ^W (J'Irai j*J l^si, vsM»o?>^*^^' 
«X**^^ j^ jij»H ,X^ yoA ^^ ^JA^Ji>!ii tiji>ûy c»\jSi\ >XS\S /y»- 

jA/il_j ^J*^i vjJLÀs MM iule o^L^OJ »y>ciAiMw> a Xfrio ;A't 



a) Deëst, i) icJJt» c) v^ deëst. 
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- Ha - 
OuJ^I Xi^ ^12 li^ (j.UIt ^ <b^t ^y^ ^Uw'it vttMia»;, j 

*}^ o^^y V**^' ^5 o* M t^ o* *^* «y*^'i r^^ o** 

«V »V»I t5* • c?'/ »;« UU« o^3 «j^ ^ Jî,U]5 fUJl ^^ 
t^^L^t ^ «ilj UU^ ^1»^ «^^^À^ O^ 1*^^^ 1*^ ywMAJLi MOjS 

f.U}t ^ s,^ ^^ «^ L(^Ui Jie^ ltfyeL>5 iUy ^^1 v-À*-j$ 

nv XJU ^ <»^^t JM <iâ>l ^ ^ULj «S^t^ JuajU 
AoLSt^ Ae^«f»- o/âa», (1&» ^ Jt^t XS^aj yLi}t ^ J,j0«XMt 
•^•iXi jyt ^^t, »^î,ïj iJU>, vy>^ UXi iOjiisJli ^L«Jl «âi-li 

js ^,^\ ^s^ ^ »^ ^ ;s^ wte5, *, uu^ luXft «^ jiV 

Jj3 ^ «jfây. vl<A «# «J^ J-*^ c5^ /*• J^b '^y-' *^* 

,^U&..t3 ^1j* ^ ti'<^j Jsti *^t 0>* »X« V^' tf*' O* '*^*^ 
^ Ousu KsA»/* ^LW» v^Ufl ^^>- flA iU*. ^^5 *^ 
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v,A<a£) «ty^ ^ |»gt).«'> ^ «>*>t 1^ «jL^Oidtj J.iJiÂ i\>t IaXm 
Ouu^ tu ^Uj^t 0>!^t «Ut j<«Ij (jO^S^it y<M v'^Im ^t J^ Ui 
jaL ^UsJI JjS nf Kmm ^ ^«,Ju» ^ «Oc Ufi ujUi 

tJU>j «^31^ ^ 8^A*^ AfiU^ ^LsJt JJS L(^ LUaSiL ya^ 

u>Jl»3 ^Lb,t ,^ M-Jt J^t ^ ot^^t u>w«X«, ^Lju.^t 
jy^ll>5 sLj^ «liJI »iK* 2-oj ^ij,?5 L^ Ui*^ jjii J^UJ! jifet 

j^a^u. "îl U t)W*ai!> «Uoil, jLsuJl, ^l JJ>fj uJ-vJf oUM» ^^ 
jy^jjii»]! iUL!s\4* a:>L*.*Jt «;JL>5 ^Uù' |. t g il. "^ ^l fJOJU 

/»> !J^ Uuu ,^(i«uu ^jSs] Xjv>LJ< Jj>| ^! J^, U»jO çyi^ 



a) y\^. 

B—M. 34* 
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- Ml - 

O* o**"^' '^ '«i* o^ **^ »i^ »^^^ ^ v.àUsRjt W, 
*';*^' *Jt3^^ v-A*^ jjJaj"5l^j l^b 



,^ia*âJl ^iJi^ v:>3^t ^ jii^>^' fjy^ o^^ ^P^ &èj o^ o^ 
Jjtfi^^ v^Af^' ^i«^*^ ^1^^ ^ty^ ^ jL>iéJù\ jyjA ftJLfi (â>il;;S>Li 

Sr^^ j**^ cr* ^^^ tj^yûis^ erfLs i^îsX* ^J ,^ ^^ ^^3^ 
r^j^ o'-^^ i^st^t yy^ (%<^ Ij^ Ulâ j^^Ji? ^^è e^juJ j^ 



a) Ck. ^) Kajià c) Deëst. 
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K«> « ^ «i>iJl&>^ aSU| o^Li:^ L(JL) L^ oU£t 'jUjJL* ^^,amL| 
KïLi) us<uu>, (^t^mIj ^ «Ht «X4« JiaS UJ^ If j eUm^ «â^t^ sJi;**^' 

^ uS;i3 t5^L> ^j 8^ t^ ^XiXM.\^ JJUit »L9^ vjLAi 
4 f^\jAi\ ^ ^^ A«%t « XSU^ Kjyù, ^_^] 0^iJL£JI ^^t 
^-Ujit jmJUm ^ ^^^t 2^ fff )Um ^ uJlJJ^ X^uv^OU^t 
tUynS L.{.»^j of jUm> (j«Li ii-*:^^ jXm>s j«««^-Tg ^j Jï^t ^ 

gJU ^ |»«'^!jj' J>^>d fol Xmm i^ij lUj^ U«^t^ "^'^9 

XÂjhX* J>ô-<>j iCjtjiXw* v-àM^ JJSj yoÂiM y;^^ S^;*^^ (^' O^*^ 

l^iyÂi "i^ijS ut, f tr XJm» ^^ iULX* v«»Lio ^.U^t Uti^^ 
'«(çUÎI ^t j^J L-.t, iU-Jj kX* ^ ^5^^ jûjt ^ JUlâJLj 
^' ^ O^^ *"' ^V» *^« c*^53 f * iU« ^ ^>a j^tj*! 
iJUt OUe ,^^9^ iûjjl ^_, j^u, JÇi^ 4^mJ «.J^AMt J^UJt 



a) De&L {) j.Lâ'^t. c) Evidens esi hk aliquid eicidisw. 

I« B— H. 3i 
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^ r\f ^ 



.< 



]dU:>, U»^^ ^ jyLsi iûkX^I «uW> ^ iuiy Juwj, vJJLiJl ^^ 
jiuit /âj U^JÂ; ^yéO-J\ J^'jmi ^j^ uyf^ jVlÙJl ^^ ^ 
•04e ^K»U >T** ^ L*0>Lâ>,t9 ItM^S ^t (Xiu lull luLt -j«9 

05,/- o* ô**^l> e*'i "-^^ «^J3 »^ ^t ^y l^^^ 

^j* ihX«9 »*« »U*» JU ^^ ^ ^ Ofjij «** ^^^5 ^yuJI 
ir lOP,^ 3UU J.SS j^ JWt ^ XU», R-^ ^jOJI^ J-siJt 

KiyUit SJ^» «MtoSit o« i^» Vj*J» j*-» i^» i^Sft /J* t5*' O** 
^ijj^ ^0;^! ^t g^ Xi^t Us vaiâJt) Mjtx*^t u»MbjfiJt ^ 

Xm» kSli) «u/Jt» ^t ^^î «;*l (^^ V5j^ O* J^' f^ U**^ 

o 
«ttJlXi JULmJI ^^yms^ v^^t, XSjiuIi ^ Jb» «J ^Lâ»^ SUtia 

^ AS,JudL( rfyuSJJ ^l£»5 iûs-!, ttSl* JMLit j^ y»U lU,iOU 

flT XJU. «ïlij «4>Jl». ,yl ^t 8;ftSâ» SV* *^ '^/^ yJ*X«* 

rV «Jji r^ *** >4 **>* f •-* **•-»»• O* u-Ms^ *^* 3^ 
oiu ^ (.«aLA-i, •\jsu^\ ^ îu>j gs^ ^ ^\ ^r 



Digitized by 



Googl( 



- rr - 



, o s 



ii5UU jMMjt^ clr^'^ ii^^ L^^ «Jb>^ ^1^ JLoÂXM^t^ ^j^j 
^^^ vj>.l<\&>^it^ a1 XÂ4M ^iXSlIt ^1 J^ Oj^Lj^ qUsJj ^^^^ 

&\s ^AtJt lu^ ^t ^^ 1v Kmm (JK.U ^^ vS^ k^ «^tj o'**^ 
iû^t ^ u»»*55 5ûl»^ ^t Si* JJ- L«U^ jXJÎ, J-da« ^ 

a^îJ^I O* tr^^W y»' cr- »^!>- tr* '^^j J^ ?x' t5*=^ 

^^ U «JUs l^ir L»-w& ju>yb) «5^3 ^l^t /.5 ôi^ L0)^t9 L^ 
jfeôj wlX« j«JI jUil *4* >4 fUt 11 Xi*. ^^ «ftbe ^ ijjij 

iXaA A^t (t^rN^'iJIs j&Wt O^ /^S yo***i 2mU> lû*^^ J"*^' 

JUs»!) l)>«^) Q<* ^1-^ £;»« ti5J<3j «J LfJlX^. K».«^B ih,KX> 1^ 



•) J^y *) <J>f'' 
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- nr - 

^ jAm ^Ji\ii\ ^ u5U^ iJLâs V;*^!» U*'^ v^^Uo ^^i^^J^^ '<S^ 

â^Llt MbiMÂj O^'^ «^ ^^ '^^tj^^' AÂMJt ^ jJ^fXtl] ^JllOAj 

•^ f^ï b^ "^r^ r^ î%* Q .*»XÀ<irJt 8,«»X* fjâï itoJ^^ 

Sij^ Ji ***! j^ ^eJ^ ^^LTj vySyi\ «5Uo ^ mr XitJj ^l 
^^ au>l>" j*Lfi j^l Q^l LfJ i^AftJt qLÊ3 3t Oj^t j.L.&^ 

0»^W 0*^3 v1 îU*- j*U ,^1 ^^i ç^ £«^'3 M^;^ i^' iy^3 ^ 

Jb ^^3 OuT^I ^U^tj Os^XAi» V^^l ^^ yl* t5^' O^' e^ 
^^» îOfij Oj^I f U^i (jaiO^fj j»U^ v^U 9JU yU ^\ ^Ji\ 

j^wUj j:UaiïV» y^i ^\ y^ Ja^3 w5^t Ou© lOJ^ ^^-U 



<*) ^:jJ>«^!- *) (j^li« ^) y^. 
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vJlb ^ )UéLi o* «J^J* "-ÎM '*' fV^ Ail^ JiU JUS ,3^ 
V!»^ f^ii^ oôlXi 80«iUt ^ ^ ^j^ jÀJiI MM ^13 J^ 

ASxfJl, v^âsJt Um«»> i>U;9»Jt J.*:> ^( ^ fj^iM 8^^ UXe 
ftXl^u t^A^ «Àe |yu^ L«v(Âi« (^>^Uj Sjtj Uii OUfjJt} X :>l^JUo 

iiijjJt jjyoi ^j\^ M-bj ^ o^t xii^ >$a f>^t uiUô ^ Jjà^ 
May» ^^1 xJjjJI ,^ g?.^ «ua- ^jaî^ ^^\ J\ vj> *Sl*l* 

^l J\ »iyM\ jf^ ^^:Uii i/JU|^l ^^t JJdi 2^^ j^- «^ 
jjMk^U Aiit» Q*«»i'L» OJ»*' (^ à^ Ç» *-*<* (*^ **!> *^ 4»^ 

o* ^5jé> «J^ U^ 8^^ t5^* 5qjv>J' j*«^ sr^ "*^' «^ 

ôi^j^^o^JI ^^! îtî>JJt j**aî ^y V>' c^« Sa£« O* «Jb?) J*»J« 
,J->oSj KftiU JdULi vJLb ^^ iCJjkXH j**ai g^ Ml SJU ^ 

^^{ J*, 5Ui3 ^^t 14J /Jsi u-«l* J-iU j-U j^ juh vl*^ 
oU> Jy»^ Jj>9) XÂ^Jt «J^ 1^^ v£i^i)Jt u5U«5 ^ IfÂL ^^ aJà 
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af t5j4> 15% Jl^ vi»9j^i 0U>3 yjMi\ jji» j^J Jû^ 3*Af 

^« j*i^l J-»» X^J »«^ o- t^t^^ï 15>>U?. ^ ^jjL> ç4;$ 
iyyl ve-l- »J9^» j*-»i S^ « L|io ^ jà«J iùj^AoiJt 

^ Uli, ^^ e^ iU«t» ^1 J-e> ^^ »ya.j, «y.^« ^Ua. 
e*«j *i« «Jli^ iUti» i^ olfej j^lJjJl oi^ji» çyi ^XJ^ ^\ 
«^touj tJ tLtXH XÀAJb X^"^ ^l^W «J v^ o^ «^l^>«^ aI ^^^^ 
^ Uiâ iJ«»^ ;^ (^«^Ims tr^ J(3^t j^ lOe ()£>^ kJl Kj 
Lfi^ U jyU «%^ ^ K^ ,^ Vyi3 lOe tXMt OS tûl ^Ub 
Cilf^pJt uiUj Ju3t) UyoLïAi iC^L; ^1 ^^43^ Juat, 1.^3 
«^ ^ oUu lOâ» tJtJ) ^ x}yJt j^ b^Jt) u ^t, L^ 

o* î^ o* <A^j J*^ ***^' Lf^' »>^ ^» 3^^ J^ «y^ 

^t i^j3 ut jfiiJt iJL«9 ^ ïiyXi\ jfjoi iu«Jt ,»ltti oy>L_:> 

^1 J-*fl, ,yto. i5j^ ^yJ jL^J» j-#l M^ ,k*LK« ^j ^ »s^t 

^^ {^«afS iAS ^tj jftAlj ybU * j;,*^^ fjj,]^ ijmSI» ftS^Î 

jft**» .y*>5 «JLi«5 »Jl?53 »*^ c5* 4>^ J*^^ ->*' >^J* «>*^ 
JiU ^t ft«l) JUjlj ^t ^ UU Xa&i^I ^( vJty^ eJU XJjOJt 



a) aJwt< i) Cod. blc c pro &. 
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- M - 
t)^ KSji) *=^^!5 iWM;*î ^r^^ iU^ j^à 

yi/^MM âju i>Us^ J.^ J^ j^â « Ij^uâu IgJ J.L5U ^ij^àe ^j^maJï 

^^A^ft yCjiMA Lâut AJM^ V4>ô^^ bux>L9 o^Lj ^t ^La03 ^y:> 

^^yL^J^^S 0U> ^j5Uai i^àjM ^l/^ IkXjjLâ ui^ («-«^ ^£>JLÛ luJt 
(j«,LJt ÔXÂt^ u«^yt LT'*'^ '"''*^ ^»tVjAp cL^t iXJS qL^^ 
VytJ» ^t vlj?» fti M:î;i^» /l-^l gHJ> ^.«JUjIi e^J«i* ^3 

I 

^Olç^ «^^^2^ Lgj^t (Âô^t^ jiS£:9 yjô^ ^ ^^ L-3/i3 U 
1^' tj.U>5 ^^^ t^Aa4i o/U ^t «Jyfi»^ JUc j^Jiltl jj J^i*^ 

B— M. 33* 
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^t iXÂA _^ ^^ (j*L^t lAÂe «jtOkiU i>{>>pLi ija^j» ^^ «,{>> 

vummJi ,»2 iJL^ sUâD» 8^ ^Ia» »IJae|) L(^ X^ g^ 
^ISit Jyio^ ^^t ^ ^ lùLâ jjsu;, «/Li»e O^^ «OiLa 

«Ut j«L^ ^L^t iii^ kULj jj^t 8i^ ^u:t, xl^oJt ^ 

eJlâ J.^W JUM ^1^3 aUI; j^I ikXe j^^MiJt sUj ^ v!)^'» 

^^USJt j^^ ftS *«A*I{ f»fi^ Jj>|s j;,itt>L4i*aJ{ y>5 L»>5 oU» 
,W^ jUé .OUU j-jl jJUej ^! Ju^ j«M ^^l t5j*W U«;A« 
♦ J^ oçr* t5^«MJ» L^« îîiiOJ» j*«S 2^ Xi-JJ «vV* ^3 

0»LJJ ^^ 0»**^ «)-^ o^lii» *V**^' **^ o<«j *"**** *^*^ 

Kl^t jMoi ^t u;JU>, t"AA iuM» ^3 'S» JaS «I&« (j«LJt ^ ^ 
I^UJbâ iU^t s3^^!9 U»^ j^î^ (3^^ J>*^'^' f^ O^ ^S!"^ 



«) ^ul(u h) JJL».. 
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mm Xû\f ^ 

f^\ CJ^ g^^ <^' o* v^^ ^^ «^^ î;^* 

15^» «*?< 'J**^ vr**W »*<w» (4*>' •** «s*>Js«» i* c^ (*<*• «^ 
1^' C-^' »^' o* «s**^ cAW** >*t J^tfj» « «j^ljt Ua «^ 
^ vj^» «es iM> ^» Cr?-j r* *^^ * *îi^ «^j^*^» 

^ mUC* fjij^ oL»i lui AL>t «£B;«>t3 jûy^M ^ cty> yrS 

« 

«Xï tiiii jj^t ^LTj jyUa*, ^^ ,3^ «A-J w**^ o» <;**?• 
Out> ^ outfu i^jipUSt ^j« lui tjAi oU* ^t ^ ^L^u» sùAjtf 

c5^ a* 03^ ^^ "*^^ î^yJ^' ^J **^ Vj^' t/*» o*» 
»>'){,t, *C»«^ cf'l;*^ r^ ''*^ ^•^^j tj^ *i b^ (^ "^^^ 



I. B— M. 33 
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^ t\^ JJ:cL-J iûu.yi ^Ij,**» *Jl* i5^t3 tiy\^ yaS ^» 
Lj^ tJ**<^ Xf»^^ lUââai s.,*?^ J(j! ^y oUj Uà? jyjjjjsi 
^^ iBl,^ \^ ^\^j^\ ^ ^ K,i>AP wJL^ X;uJt mX» ^^ 
,V4U ^yaUi\ i^' J>*>j MA *#** O** «î*^"* li**" Juy^* 
JUt ^ iU». ^^ «IbftU ««}t o^ Owf ^^ ^ Ou«*- o<^ 
^ »^ lûLsu pjmt il«s^ L^t g!>Jl ^ Uiw ,3â5Uâ3 

<l I. !.■> ]yifÀ JCUb iUdJL« ^t lÔj9 JÛAÂJt < OOL^t .>^ 

VjA j*ôt JU#\* ^l j^-iijt ^ y«#sW 2^ I"a»- iU- ^^ 
^t iklx 4>*e^ tij^à^ yo^jin ***•' vl-«Ê» j^yoÂjt ^^t J-«> 

Uy j^yaJUJI «UifiU ,^l4«A UkM^U 1^,^) xy yt^jyoi-tSi ^^^ 
»"- i/s *4>> cj-*»' *!i5î> ^ii;-' (J^» ** )-9 ^b ObU^ 

v»*t» o* j**^ î* j**» o* ***<^' 4>**9 o^^ '-««b c^>*^ 

OU^ Qj «lit «X^ jjuiït oU T/Nd Xàm ,^ ^c^ «M **^ 
t^' O* ^-**!*'- '^^^^ pj^ O^^ ^3 "^^ O* V*é) O» 

O^L-. 1^ ,3*JJ» jnjP» y«5^ ya* ,y* i4,yaiJt ^^1 gL^V^ 

bJL^ ^,>«^t gjai» fi^ JijS IM ju*. ^ *vJ^ t^-l^ï 

O^jvX^l «yaS; ,^ ^^ïM ^^ ^ ^^,1» CÛlâJ y*A*AH ^ ^^ 
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^^AjijîXàJ^ q j ^aAj U }jccâ\ ^^^ lMU.t ^ (JwUSt ^ÛÛ V.ÂM^ «ûtt 

^ L^ «JuXcj «.>^>3 ifc^^ ^3- j^^ f^J\ SiL ^Sù\^ ^>« aJ 

^ uX^-^U X-j'ï^ Jt ^ OÂjt gJiâJl ^! ^f^ Qtj);^t g!y> S^fK^lfO 
^^ OiUUl ^^- t"Al iU-, ^/j *î4,^«ajt gtjâ. ,yî^ ^ 

yaa; OiÀi «Jt mXaaa ^^^ <\(e ^^ jj çj, j»^ l^ j^tfiXej, 
e^» L5^» O^ ^.^^ •>L-^ ^' j*î^ l*'^^ iCJu. ^ ^olîl**^! 

Jlî», LjJLb fyj ^ t»XJ^ \ji\S' olft*> ^ Ljj ^i«t4i St^l U^ 

o • s 

l^SvXfSt lutil^ iit^bX^ jjhrtit^\ j^i j^yoJUJt Q^ (j^-^W ^'^ cf^^ 
O^ 04ir^ O^ "^"^^ ^->^ o*-^ ^3 o"^^ ^4^ ^>^=* O^ 



•)'^ï. 
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JS^ «Xie ^^ ^y^ tJ^ w*e.L» ^Ujit iub« ^y ^5^^ ^^J «J 
^t ^ ^t o?t «,-sû y^ c^« o*^ Lsi^ ^h* M« o«* 

lOjt luJt A^ k^Ia»! La u5U i)jtit) (5JUe îUa», i^jP^i ij^i^t 
s^^t .;«biii tuSlâ» IbtOJt o^lj. «J^yuJt £)>««* C* V<^ (> 
4^ »*« ^y js^'i) «xJj ««JI «4.y jtf^Jt Ji LMi^ LïL^ 

«*^ O* «Ai) L^ï V^J «l-«<» ^M jM c**^ j-l* c^t o«^ 

^L^( Lt U^ ^ UU JUM 4j^lS!) V^^ «vXiisljhl Qt Mi» ^ 

^UII L/*t^ L t ^ ^ -Lt ff HjIoo ^ (5^ ^ VJUÎI3 (jmU ^I ^^ 
^UxiL* ^U» jJ'âJt (KXXXtJt OCAtfu ^1 oJ vJ^ «^âV^ c^ 
^^ ,^s»> ^ ^ k^ gJsMt .y^t «)J-o t3U vj^is «y^W 
j»L»t^ C>jji\ g-i& ,^W kjkle (J^ «^ o*^ ^,1/5 jl3«*:5> 0>j^ 

t.>t9i:> 1:$Um9 ' iOU«* |;Lf»> qI^ iwttjê^ %^\ôna. ^ ' i iC \mtJi 
J'^-^t t,<^5 m^^ ^ yJ^jS^ Si- ^M" ^ g;^ qU'^ 
UJi K5t- LÎâ» Ui«S;Jt 3Li ^^i Ojb J.â> o^ yj^Jt iXô4^ 

«jCmcs) Uu->^ * «» jL>*^ (î>%b '^W^' Uî*A3 «5l^«^< is'si?^ 
UUUlij, f*^^ Ci'îrt St«*i-. ^ ^ J^ yju»^ iwkiîU ,^îa*i ■jyli'^ 
l^ jj:fôk*i\ «3UIt tiX» ^^«i nX^^ AA^ihti Ut^ji 1^ 

Ls4» o***^' L^' o* "^^^^ cr* *^' ♦^ ''^^ 'i""^ «^^^ 



a) ttAAAA. i) luJL»-* 
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- Y4f - 
• Uija uy ^ kf ^t «liOri ,^ ^U0 uii «Àé^ ^ jL»«<>^t 

<>(»4'^< 1^ /^t J''^ «O^t ^ Li/ftt ,yi»> «;^t^ o^iXi» 
Ju^ «jS^Â» jJl^^ jo»i vidAà ^\ ^ iUL&> 1^ v»^ 0^ 
ffé «t^3 8.>,$^&* 4ulËw ^t Ui^ |J ,y^ «^t, iU^ t^j&i 

^ x*U>5 iùL^ ^\^ 114^ jja, yu« ^ ,3^ e^)liJ \£iiH 
«^4- 1<^^ «)IS U5J3 jti, j^yaJSjt Ai JU Ut JU ^ (^ JU ^ 

Sî> i»*"^!? r<V^ o<»2i4jJ' ^ «siW »x,i, isjU ^ ja*b 

^ y% t^Afâ 0;»U ^ptaîJ\ jC^ J.JSO9 vj^^ tr^t «"1-^^ 

ty!» >^-4«^' ir** «*» £4» cr* jiy«^* C^3 «^"^ »*«» r<^^ 



o) kXgivXw. 
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- for - 

j\j,i Ua^ fi 14JU (Xi» J^It iJU! Jk«c: Jji ji>MMjt ««]( J^ UU 
j^^mmJI JhUi» ^ a&Âm ^ iX»>t «Jdb fi ji^^a fi£a UfL^i 
^ tSj^j Xl^ JkUt XL* ^ JU, «!:>, ^ imUI Jjt^ «^Cy 

« P 9 

jJiQMi\ tij>StA sju^ 9^L^ ^^\ f^ L^XxA ijûj"i\ ^[ SA^ 

fOl^ Jbj «ii:^ JL# uuû p>Lt] fyjuii Jl^ Jiy ^j\ 

m » m 

jU^«L9 (k»^H^U (jXJt ^ yUalt j\>i KJ^t» «Ut sX^e oL« U» 

Jisjffi\ vW J^l u*iH VW ^t,'^Ua«J» 1^1, ^^1 yU^ 
i^iH-UJt Jl^t ^t <iJU3 ^ s;.«»J^ o4>^^* JU0 ^ U t^AfÀ» 
(VfbM^il ^ «JJt ous ,^ iJU) jb»4S ^ ^b ^^ go» ^ 
jyai4i\^\ ^J^^ à^^ 'i(^^\ «5UI 3S o*'' >» »V^ ciy* 

4^|> .>^t albsU Km*$ ^ ^Lft ^,1/3 OUtfU ^t ^ «JL»^ 

3^Y «4^ t*VA Xmm ^ «X0>,>Jt iCJUJt ^ JumA ^ ,jj£à 
'iti\jSP^ ylt, Xj^yt ^ ^ iUl;^' 1% ^ s/Wi; ^,>MJUit ^t 
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Google 



jUaT «xg U53JO ti^jSi bL») SU «Ib^^t vXS w^lXSt «Jlil OtoA 
3-ii=^{ VjA^jJ jL» ^5*>' (i^OUe »,^J ChXjjïj W*^ ^UiX» 
«^ ^1*5 syil ,Jï«i K<*J{ V/îa^ «^^ »i'*^5 yT.**«lt Î*^M5 

^\ iUs^t <,t fv (- VT g ^XJUt ^{ j>>AÀ4Jt J^ t"w jUm ^^iij 

^ISs s;^j »\» ^5 fib>-ji A4« ^ «Hïr» »/L-»* e>»^ 
Oud^A ^ «ut tX«s ^t u^c^ Uu»^ lOjf, <_MîKJt tiiV 04e ,>;&» 

«4^Vi »Jy>a«S u;«.^tj( L(b' s^t Cya^Jt) '^J*^ *^ iV^ly '^l;^ 
nyA ^US ^^ »>> jwai 0^^ «^'i «-^^ r«*^' c5^' ^^^ 

»3^. y^ »4LjU ^jJ fcwji u,*r^ AfiJLbU v^ 00 aJ J-5 
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sjyai\^ Ji^\ ^j^\ ^m ^r^hà^ t^^^ iS^ f*^ ^«"^ 
XLJ jyûÀ4i\ ^ {j^^\^ }L^4éM 1XJ3 &J 1XJ53 Bya5 ^^î j^yaJUJl 
j^t LjaS^ iUUJt «Â0 ^ v33^i ^^ ^ 8^ c;i:iiJ jLft.^^ 

** O*-^^ U*^ *^^*î^ L^' ^^ C>^' 1^' ^"-^-^ "^^ iis?-k^ 

i^ rfy ^ji^ L5^' o>^y' ^'A cr!r^' '^j**''^ 'j^ "^^ r+^ 
9^ A^i jUjj^ ^jjjiâÂjt ^'UJ^ k-^ ^^ lA^ i^^ '^e^ 

K^U^I! c5^ ^ s:>Jl3* èO^ 8^ e^^ Uu^tjt ^ 24;L^'a^t Cy* 
^ ^Ut Ju0 NjJL^lX^^t^ v^'LâaJt aJUI Juft M^' v>^^ |MMj-j 
K^^{ AiL^éA^ di^â Oju Uit OAfi ç^j ^ sJu^. ^1. o':;;^^ 

jA Y'vô jCJuh ,y^ ^XjUj O^ ^^\ ^Ô \XMi jyai4i\ {jOjMXJi ^ 
«Mj JL^*^ «>» t5*^ «^ O*^» l*^ ^» "j-S »U4# j*f, 

^ ^J^^Ji ^1^(5 iwLSÊ» ^^ jftSâ» Uiis> »Jl J**î>5j tj»l<>JJ 



a) De«sU i) L|^!. 
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- Jf 1 - 

^ ^/5 ^^LJt vscyu, tSUit <«»^ ^ gy^-UJt Ju>li 3U&I 
kUt iX«fi ^t y» ^Lfi (^ tXMt ^ «J4 ^^ iJÛLUj^i^yaUn 

r«^ 4>^ f»^ éa^ è*** o* u**^* y?2> «Ufiîi-i yu 

jftât XJi,iOU# «A^ 1»«Lm9 «aII ty^ ^'^o^ ^fS^ iSi^S fm^ 
^Ji^ o' ^ (»^J* ^^ j,^ ^ viA JJSl jyai4il j^i ^ 
j-.t ^ n^ **6.t J»» Ja, v>i"W» iJJf »>-• /A ^ ^j ^ 

vU<* Jj-:!j vU<, ^ c>^ iiOJJ tiX» ^^ Ul Uj t»l--"** 

f»«È« Ua» ^ yulXn iJLIt «X«a «UOSi a)LSj ^t ^yoiJS fM 

«^13 iy**=- ù^ c<^X«to j*i*« o-l^ .rfiAi oW^' «)-»» o- 
«Xi>t (»2 XJiJb. L^tOL» «JLII 0^ «Uafit, ^\yi$\y XjJ^ JUi» 

UJt « vjJt vi^^ v!9^>% ii^^^t o' Mi^ o^"^ (-4 X*^ ^t 

«) J«>!. *) JSL\. e) uJ\y 

!• B— IL 32 
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^ rf A - 

'çy», \jiX^j\^ kl ,«3ULi ^y»i oL4^ lULJL^W ^ J..«atô «XS, 

i5^"Hi« aJ>y^ o*' o' «^^ «?^^ c5-i cy- o*** Cr^ '^^^ 

^ly^ J|^^ ^ Ig^ ^U* U â3.t) L«Jii>«X» iUUUw ^ v/> 
^ Jxrii LjJt >/ «jyj^ jxs^ «LsU.jj^l ^\ J-iU l«i 

su*, ir «SJu xoMi m Xm» ^ 4}^t ^j ^ ,^,^ ^;...4i^ 

UUi^t Jï UjU U,U bl^ bEU«» U^ c)^^ }^)>>a^W o*<^ 
^ Mi>ijai «lô-l j>MUt e^ tSf iUM ^3 iuuJi vJ^ ^^ , 

^t \V»|;Jt et^^ o^ V*!» *^' ^'^ "^ ^"^ ji^^ '^^jf^ 

USblSJt pi tjtfW «:*»>I»» ,***u*ié ,M-^l • ,yjjy# ^t3j*«Jt 
JUt vs^ ^)^ MàA QÎIjiOt ^ oO^ ^ ^^t 



'ïii^ji. 
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« If V - 
Jjfij SjJlftA*-^»5 »<;S« j-XS, ^^ K-UJ- JJU liJW >!j«J» C* 

^t ,^l^è;J? ,^«« J^ l"vl iu« ^3 <lr«^ »y>^ «Ij^l 
J^t ^^Li Jj^l gij, J3-. ,;j^ ^l-*Si va^e^t p^ Jyj^>*ai»« 

,>* fit *-**^ *?;^ («^ •**•' «j^ r^ •-• i>*^' O* '^J** 

Ul;*J O* ir**^ J-*^ *^' "^ iS^ O^J^^y i^X»*aiJ' 

iSjij >* " "l' ■« > > tflslsj cr*"*^^ uï>**" f^ 5^4^ ô^^^^ 

«>^ O* *aJ' «r»*^ f^J^i ''^ o* t5iÎ5i '^'^ CJ* *'"'■**' >^ 
^^», Vj*i» <^ c^ o*^^» V ***' t^ "^ **J^ v/^ 

•<;i' «ïJ< c^ (>e rj* o^ o*^^* j*^' r*"^ o*^' J'^r* 
t^ f^ W!>»- **« iXN r^ (^«i*»- ty* *-^ j'-» yjAi» 

^! Vj» 15»»' oy (»a J"^ es* ^^y *^ 1^' !t^ ""^ 
sguu> ^^t jjs t^^r 2c;u ^ «l^ ^» f^J^ î^*L»t, L(i»t 

0,0 U ^1 kX*8 ,jiP2 ^ J-rf-* J^ ^^ >^ jyJ>yJl 

lâU, O^vXaJI stt^ iJUt Jue J^ L{^ i^;i^«â«JW |4^!) ^»^{ 
)iijyaij\ ^^ sJii^Vim)^ la^\ ^t^! «^ v'À» vu*^ J.»ft ^ 'i]y\ 
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gJLo f^^A tjLi'j dJJjiji sMi ^{ .^i^— # S^-j 8y«*i< i«i*>^ 
^^ Lfci yiiJJ tjlJ' 4J^ kM >?M (»J W* r«^ «ûLSai 

2^ v^sb^t «lit iX^ «juLa f^i^ Xi^M/ (^ (*<«««' ^^^ ^ 

flsl, L^jU ,3* al. i\ii# JjfisJ ît<A»j*» ^V-l* ^t l^ ^^ fâ 
^^yy&o' A^ iUt*' t)>|» L^jOa MjS^ ^jii\ Sii ^^ ^^t ^t 

,3*a-, vM' vj» xWUJ «^- 0^ v^ c^^Uï idit ^f gJ«sJ^ 

^1 ^t «^^1 ^UJUI U^é».» jmS j^ OlU ç^ ^5^j Ujt 

^yJ) UfJjiii yM ^ ,y»> oir^t .9^^ («Hx^ M'y 1»^ 

t5*' 1^' l**> 'tf^' l^'*^*^ WL«â» *UW >!j«J» ô/« fV. JU*. 



Digitized by 
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^i^Ai, OwtJ$U Jgddu yitélà «^««Xit» JiUi]| op4«S t Jî, 

|.ot^ U. 1<3t ^tiAtR ^^4^ L^t, wJ^! y j UX Jui ^t 

^(,0^ 0«i.^U o:«AH ^t X«:0^ JUS ^ u^L; Jjbt» 
^^_, BjjsSr gUX-l i^ Ki ol^i »4rï- ï^ Xé«« K^ **J» viw«î* 
yjaàOA fMia ,;^mi ji^\ *ii,m^ .j(jj£a ^^ùSf iâ^ xg^ ^/a 

iXiiJ ^ Xi^ 0A v^jS itàLVfi ,JJ9.M4 V^ JU. Umt Q'iB» «<^Ià> (2)'^3 ' 

lUiJu ^yUI i(«^ ^ l^t ^ liya«Jt sjijiji» ^ |.y iU«0> 
^t itfUi» .çyoj y*i^s>| ^ ^t iL$Ul» w»».U» plâ», K?u£j 

fJ Ait .Ua jLUia 
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- rf f - 

yj* V wÎA:! U 4«5l*w cLij ,yj 0»)^ t^> ty''^ . 
yjJlTj t-fv a;u» ^^l ^Ji^\ fji\ ^ ous^J p5 KSJlâ tX^t ^l 

««i 1^9^ (jôJt jMwliiit Q^ OW».! SiXeli «tfJlT ^^ OÛisv* jif 

a) Sic. i) ^ de&t in Cod. , sed cf. al-Becri (Jfoticu tt Extr^ 

XII , p. 570). 
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- rf r - 

l^It, fcU )^^ iJi,^t J^l »IjU ^«.jJt ,^yâS» ^ Ou^fU « ^ 

^t «Jyait, XAfi^lj vJUji) Bj^l ^;,««J>U :iy0t «tl^ luit ^t, 
' luL9^«»t ^ ^[:>, (X*:$u i^i; V/> (^ «jJidVw»l UXiu 4»«>ûi 
ytiS f,^ ^U> LU tOjJcâ t,La». ^yol^vi ^ ^U OjN 

gja 4,! jyUa L4*i ^U' ^y. ybs, mJlb]! y^io j^x». ,»»>t;^'*^ 
;l>*-*- si^ o** t,* n-p iu- ^ «^J, x*iU« ^^t ^^ J\ 

Sç^CJU», S^t^ iul^j iUsT ,)JU ^( v^> r^^ i/ !>^^«a^^^ 

(^ktft iU l4« j^Ij 5l^t ^^1 JJL8« «,>j vj<i j«^I J»- 15* 

^ JU^ i^t ^^U i^iUJt ^t ^t tjLV^&J-» }U«be Vj> 
[^«S)^ «Oeil» «tt^tfVjj JCUe, ^tj LiLi ,^^^1 jju*t ^1 {^«sH 
(«^^C) SJUu. SOjJu vttôl/j yoUI ,;7«>,tt <A«e ,^jê^t j«i*t ^t 
Ou.^W ^ji*i %i5J3 JjfiSt, ^L.;^Vt 8l_«pt f^\ \is**^ tXeUa 
>JL^ U^ ,jjMi,\ ^jij^^f^ ^t ^t !>te^^ i>U»>^t t}<JUN^ 



a) y^ i) U Jy . c) Repet Uc ^. 
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- rf r - 

^^ u,yLt jyLTj iUUr ^^ t^^cJî 0^*î»"l »>»•? oLSsj • itiV 
f*»y O» 15**** ^♦î^^^ '^^^^ V»*î* ^r*="^ O^ 0«^^* 

t^A «5^1^ k%>^ ^^3^t ^L v^SUt Ou».) 8^t g,^jXi kUt 
B^ly») iUUâs jJU Ou^^ ^ 4^ .Jw«» «<5Ji o*^"-» '''«^^'^ 

s*»i*» tr4>*' o* r^' tj* o***" o^ r*^^ ••^5 rV^ r^ 
ila* ijûk» ^ î)L>, 1^ ^^ »:U ^ jy5>i fl^usJt ^;,««». 

^^t «^ ^^ «,Ui \yi iCL*aLj v'--^ "' Jl^Ms M** * V^ 
^l^t ^ tJje, JUit u5J3 ^ ^4lii |>l^\^lj v>sj»tJt ' «:;«*» 

OUB ^ 0U5^^ ^Lm» ^L^I ^t ,)gw9) Uli (J^V5v3t ,;y^ ^N-4 

J^ ^ \..^ Hjg, !vX4.^U Jj«J ,;y*». ^1 JÙÀ«J ^Î;J{ ^Ui 

l-t jX.i' if» L«4xJjft (tfôl^ *^y «^^ CJ* ^^^■**-« v^J5 i***U^ 



«) iu^. *) jl*A*.li. c) »^t>. rf) ^^ja-kS». 
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- Yo\ - 

iUxf ixg u5oocj 4:^ ^Mr» ^^ *t^t "^ w^'UJt «dit otofi 
3uJ^J v*^^ j"-» t5^ (»*^^^ »)>•' «^J^i «>^?^ i^"*^ 

«1^ cLftj Zja\ fJluA K^wJt V/>^^ >V^' ô-»*ifi yXtMJtJt Ç4<^S^ 

d^U^ vjJt iuU mLw ^ lui KsLÀJt ^ gJC&lt ^t jyaiji 
^\ «A^t <.,^k»-L.M g ^XJUt _^t ^>>AÂ4Jt ,)>M>} t"w iUU» j^J^ 

^LSp IUmJI vSa> ^^ »J1j>ji> fc*e ^^iJ »»:?3iS »/U* g>*»3 

«4^ »A»a* S u;^^Ci L(b' Sji^t Oyta^jt^ >^^<^ *^ J^t»- <^|;i> 

«y ,»3U3 ^^ «j*â. j*«i ,ylÊa JÙÎ5 iUbtfô ^t ^J JUai 
lu «*Jt ^^«5 jui JUJ] ,y. \^^\ iuLo ^t ^js^ j>«JUJï o* 

c5^ *è '/* o'j''^' o* '>=?■ «'^i ^iyoAjJ v>fej jU^^ «^ 

ii^, y>_5 JWUU ^jJ *Uwj5 u,^J^, ikfiJLbli V^ >>5 iJ vM 
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wi/oitj i^i^t jyit ,_^*>lâ3{ «T*Ja^ t^L^Li ^^ ,»Aàe Ulli. 
XijJ jl,>*ai*H ,^ Lr*>W »^— **» *>-!> *J **^53 "j«5 1^' jyaÂjJ 
^^t L«^ iuuJI rX* ^^ 4j^t ^^ ^ 8jiU ei^iiJ J^^t 

Lff jyU", ydi îu#x* ^5 iV^ gyaUl ^^l 8U5 ooe iM^iA» 

15* fj*> «'j**^? ^t ,^L}Jf Vj»5 crl;^' *^3 1;*^ l*lj^ (»«^ 
^t ^«MMi ^Ls ^tj o'^**' O'^ l« ^ **»t««J f^\OJ\S iijaji\ wX» 
0# 15^J i*% ''^ J^ «V«l-* o*' «yj», u»Li vW t^ o"^** 
^ t^\ Uif jycJ^\ ^-UJ> L«i^ L^ (j*Ui b3U K^ 
K^WSUI (^ ^ ciJb- iOft] 8^ C)^ Ujj^t p4 %>AaJUit ^ 

l_^ «lit iXfA »jJ J =g*»|g l,> ïl.^-tlt sJU! (Xub MM} V/*^t' |»^J^ 

»M> jiy*»^ «>* «^' *^^ o"^» '^''^ j**^' ."y** *i^ j*ij 

O* >-»*»!i O*^ iwUÊ» ^^ jjùi^ wii»- *Jï £«^'i tf'''*^' 



a) DeâtL h) L?^L 
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^ ^/, ^^LJt vsM.^ tîUIt «»<^ ^ g>«HWt i3^U ^U&i 
kUt vx«6 ^1 ^'ït oLfi ^ oJL^t ^ «04 ^^ «m>b ^,yca4it 

fi« 4:A r*j*4> o'*>^' é^ *y* <J^' 'f^'^ 8UfiJL»j*u 

^t iUjJUJ KaU 1>«^ ««It y^ jt^MtiUU X«j«sn> Vii^i f^j 
jL^à U>i\ */iM i^te ,^^1>U çiJn ^ v'SL^t iJL» iX«6 
vU^ Jj*., vU<, ^ ,3*^ «^f fcX* ^ U! U, Ji^"^ 

A-ii5 J**^ J«^ f»»>-î» j**iJ« ci-l^ >l* oW^' J-*^ a-» 
J^t fi iOJL?. L.,ilOL» tJL» 0^ «U»), «St^% XjJ^ JUaU 

Ui!t < uJt u^3 Vls^^ iS*^^) Cy* ^ cA^ 1^ i^^ o^ 

!• B—n. 32 
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■^ rf A - 

t^i» D5;j* o*' o' «*^^i »?^^ c5>5 o- o*«* cr^ "^^» 

^ jjtel* L«JI >-/ «5aJ^ ^,}i:ifl «LiU.^1 ^t J-U L(J 

Vim » «SJu usJlÛ ^aI iU. ^ ^^t ^^ ^ ^^ j«4i^ 
OLâpt 3ii L^U U,U bt^ Issw. U:^ qI/» i^x>M^W Qi^ 

^pt \)*[;JI os>^ o* '-y-*!j «Hrt» o^ **»f l-*J ^t »i„*x» 

L-S5lS«. prf l,:*W œ^^ c«*U*ûi J-iL-iJt « ,y^j-j ^yt^^ 
JUI «tt*«j ^1^ iUUit ^ji^ ^t s^ijfoi J^ fr^t vJUattA 



'ï^ji. 
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-. rrv mm 

jjfi, iûj^«LÀ0.^t, «^jxh (mxs, ^^ iuur Jju jjji; j:ijjt]t ^ 

,>-*t ^5»-$ Jj^' C*ij cr* 0>'^ O*-^^ v»»^l 1^ SijyoLiii 

efj^ o* ir**'-* à-^ *i*J* «^ tr^ otjj^!> ï4,>aiJ» 
•^^ cj* **^' "^^^^ r*»1^5 '^'-^ o* <-»ÎJs '^'^ o* '^'■**' >^ 

^», Vj*i» »>î*# t^ l/J^^J V %•» i^ -r*^ *»;«« V>i» 

*if;ï «JJ ,,<i« ^ fj* 4yli t^^l J*-t (^U. ,^1 JL>jH 

15^ (*««s» W!>^ «aJJ *>-,{ ,aj f^SU^ ^^ *màit ^Uj v/iJ 

jsa-t vj» ,y!»- oy pH J.Ê9 ^^ Jjjjï «a«j fl^t 8^ iJLâ9 
jgi&o ^t jjs tMT iu«, ^ «1^ u, ^jLt.» t^t, LeM 

^,5^ U ^J kx«* ,3*^15 ,^ J-t-* Jâ. ^^ Jj^^ ^b^t 

làL^ OssiV^t ,tt^ iJLlt O^e ^ IfA», i4)>«<MJW (4^1» <-»^t 

}iijy>eij\ JLa sj>yjs«jy U^t ^t^t 9^^ v'À». u>^ J^ ^ 'i\y>\ 

ùiim ^^^ *i>Le ^ X#HJJ ^^\ 2^35 s_***&. j^ ^à»- 
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- rf 1 - 

gJU> f^ ^i i^l>*j* »>J^ t^' »,JL«*j J*.j SyaJt JwLiyV* 

^>i LftA yiJt t,!-*' kis* L«M j^ r* «rV* r<^ «*^^^** 

^ vyôUJI «ut J^ »U^ ,»4*8U J^AjH Ji\ (.fu*. g^J ^1 

flstj l^^L- ^ «X. j«4 tjSâ x*jyl »)-.l* ^^ l^ j4-îâ fâ 
^^j^yift» luu u^ ^1, IfJûU <AS^ v^t «a:^ ^ ç>;:ilt ^t 

,3*a*> vM- vj* iOàUJ H^' *x£ ^ ^^Uï jd« ^^i gj«slt, 
^^1 U«IjiU yft* ^ ,y> u(r^t >^ l«»M» My l»^ 

t5?» 15^' t*4) 'i^' Uyyk-> l*L*fe *UW >lj«i» 0/« fV. iU- 

«) o^ *) LW*^ c) JjkXj-y; rf) UjI, 
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fMàfi OujA4 J^ ji^U v^MJUt» JJMJt Oj^^ ^y 
f^j»i U. tJt vi-fiiJl ,^4^ U«it, u5s^t ^ L ,a&J ^t 
^(jj>, ir-j^ ui*'*^ ^ i^ OUs ^ u^L; ^t» 

^3 Bj^ ^\jJi «^ iJ ^l^^ j(lj> xL^ XftM. XLb «^t «&oit» 
^Jajti& ffiM^ ^/^ ^j^\ èiia^jt:^ ,yfl&. *^ v5.>|5 ^^ 

tX*: ^ ]U^ (^ <7*i!jl» iUlXe Ob-MU OJ^ La^t Q«a»> i^^U» ^IT^, 

iUiJu ^yiJI X«> ^ bLMt ^J^ SyaJt U^jL ^ f.L|t iUu^ 
^1 Jt?Ui3 ,3^ ^j*jjOl ^ (MOiUI »L?Ui» v^U) ^lâ»5 ic?Ui» 
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- rf f - 

8,»^ ♦ j3-, iO^! ^^ Jury ^yiUJl ^ L«i^ l«*Jl uJ^Td ^^t 
o? r*^j*' «î^-* ^^ >^ iw^» r*^ >^j (^ o>yî« pj* 

irt»j* l*J wi?^ U .IsitfW .>4j ^^ o»>' ,^> t*''^ . 
îLJlti ,J^ ^Lwot kjii ow»u»t ^Jjii\ o^S^I ^ S^M^t u;M»M»t 

jSuuJt ^t j^ A^ijJt ^t c>*' ^ o- W'i r* ^^ r-^' oiy 
vyôir, rPv k;u. ^t u&««]t ^t ^ vx«»t ^ x&iU o^«>t ^t 

l«j> tâ> Lus, ^\ *i ^^♦^^j »)-» ^^ ojâ» Lj] »JULj XissX*, 
«^ 4^ ^JJI ^Uilt ^ JU»>t SJ^lS itfoir ^^ OU:$W* >^ 

a) Sic i) ^ de&t in Cod., sed cf. al-BecW (Jfotieu H £xlr» 

XII , p. 570). 
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WÎ5 «04 1^5 *Lt»\ ^\ »13U y>*;JJ ,ya&. ^ »Juj«-« « ^^ 
^^t ,»«j^ ^U> UU k^,^xft I^Lm». ^y0b^s ^ ^W «Jj*:! 

e==* *Î9' O^ ^ O^ O* !>^ «^» y^ t5^ (^^J^^ 

S:>lfJg«, 8;!^ Xjy, iUUr JJU ^\ uaST» (»^*OJb ^ t^iUxASa 
^ Xi l{« g*Ss.tj iL^t ^1 ^yji^i «,»3 vj<* ^« JK- 1,* 

t^«S<i «Oeli» u^^tfO, lO^ ^t^ LiLi QjuU^Jt jjwit ^t t^fSTt 

w»N^C) 3Ut«. JUjju oôir^ ysUt j^,«»jii juB ,^,iJu^t j«<«! ^^^ 

ôL5^i U>j ^^^^t U»^^L$vi ^t ^t \jioji i)U0>^t t^OÂ^v» 



a) yi. i) UJy. c) Rejwt blc ^^. 

B— M. 31* 
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^^ yJjMi cjLT^ VJLS ^^ i^jSJJ Ou»-l «>i»? qLSdj « iCiy 

f*»!;*» a» L*-^ ^*?>^> '^^^P- b^ v^l- o"^ O*^^* 
*ibU w5UU, «S:>^ ^^^t ^ V^SUt JU»>t «»3.t ^^jXi iJL» 

8,1^^ iUUâs iXL iXi.^^ ^ (3^90 Çam» u5J^ o*"^^ ^Uâ» 

VoU> ,j^ji\ ^ i^UiJt j^ ,;y-o. ^ ,M«li3l M^j ^j^ (>l» 
l{i » jâÛOi îijs«flt iU#X» ^;«^^{ ^^ ^ vX«js^* yj JjsOj ^t 
Cl&i «AiL> ^ bL>5 i^ tjji kU. ^^ jy5>> j.L*V*Jt j^,-.^ 
vibi w^ ^t ^1 f^ 8;A-J' cr^^ '-^^ cri' g*-?^ *^ 

^\ «5Ui ^^ VjVX» \yi KL«oL v1-*>< "» Jl^ M** *!;»^ 
^i^wot ^ iJje^ JUt u^ ^ ^4^3$ (>i.^us\llj ôsj«Jt '(^jM*» 

Ous ^ OU^U ^Ltf ^Lwet ^1 tVâ) UU jl$V^{ cj"»*^ ^^ 

,5^ ^ LjJLe «îïsj tvX..^U Jjiii ,y*J> ^t iisijLjj ^IjjJ ^L** 

Ligi'.!^ l^ ^ylj ft v^Lâ>9 0;t^t ^X*e ^ i\4^t^ ^jij f^!;j^ 
^yu». 3i*è, c»,yi tVjft ^*i ^^;J is^s vl^t i^ÀJJ ^t ^y^ 



«) i^i^. i) jUXmU. c) »^b. </) ^^jMK^. 
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- rf I - 

:^j^\ yUU ffjÊ»»-' 15^' r>y' Vj»? H**» V*^ M^ 'J^ 

JUt.gJ;iw-.t5 gj».yt ^^ u->^« tr" U**^ l?''**^ o^*^' 
« ]y>/>- j^ii^axi fjjjjn] ^t tj»^ j^\ fSao* >xs tyi% 1,1» 

;jui ^' oJUi JLtaA'ii ç^ ^ A^t t^Uit, LU^ ^t £<i»^ 

.ju^xaii j^t ^j JL-Ï «JL» f^j ^5jyitt vjt-H cr* *^*^*^ 

^lâs} K^O iX«i \tt^ (^ j^t L.(Jie tfJUï (â 4»^ X«#A^ 

^lâ» ^^ÂB» Lfdhle SjjWbâa qUM (^^^ ssA.«t3e) L(«Jt |i^ s»AÂS 

U«X>aiB t>^ tXiu L^ ijJjJt ,y^ Uyt ^ Ld^LS tiX$W4 
^t^^ oL<»y)bu oLSjî ^ j>l^t Irt ^ OM ^Lma'^ ^jL-^Uut 

iiAl7;& A&JL^t ^ ^UJt ^U ^ c^Lj-DC^ KJiL,\j0 ^jJjSi\ 

I. B— M. 31 
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y^ S^ JJJW Jij»^^ d^ a* M:i;it V«>U> 2^t yi\ J3^^ 

LjjiX. 4^ 0^ \.%é^j liSUs «y*J» XiîvX* f*X»S L^ Jiy^^ 

cy» V5!;i l^< 4>^y< t>^' t^ «-ir^t LJi< i^'H; cT* ^' ^^ 

u»Jl^ua» vW*»^' £ft«^ iCiU^^t^ Jt^^t ^ Li^ ^L£» Ua 
U»/ô ^' iM» XttI)! iC«^ «tt^ir^ lf««.^ j3C|) ^^t ^t vj^li 

t^j} uu jjgat îui-a u«jy* ,»«>>t> j«>t^t oy^^ !»^'*^ 

y^ oLi ^ yU» ^LjaJ yj«JI 54&?.t j^if^ J«>^ JtJJ ^^ 
Lf>ji:UMÔ i^A» y^Li tjj^ £A^t Uk» ^ jjiSo U3 U»), 
^j&Ai ^ u5Ui t>s*M LJ ^ ^jtit JjXsLJ L(Ai f»<â»;UJ, 



»)_^U i) ,»p««;>. c) »jjM^ ^ Dwi 
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- m - 

JLJt tJ^ iûiu^t J.w4^ w^iUIt iJil «Xa» eviu riv iCJU. ^3 
^y» iL^j^il »5*>L» jj^l ^^t j*Li *UL} jij«it y*» «^ j^t 

^5 L«^^ jy^\ aoMi jOJL* j4^{ s, y^ ^1 JUl j-oj 

Ltft>t^ yJ^|/»W c>^' «y' i*^ *^^ jij^^ r"' ^'^' "^ 

tJLiJUi ^U» tjJUs^li jSMlt «^1 g^ f«^ OJce (^i iUUL^Ui. 

^pjù^t ^_^f jx«Jl u-î;# oîoP- ***** ^''«^ ^i>^' •*** «^'â 
^» ^» luJJ e^nij L*^*flL*^ iUû«. ^^1 Mijir v^U) ç^l 

XSi^ O*' o"^ "^^ ***'j:' o' •*!;' U5^ O? >*^ LT-'^j-J-e 
Ô jJ^Xi"î(l jL3.t ^ yU ^^^ ^\ ^L*s.| ^ jiS3 ^ ^t-rf^ 

^ylfej J^ iaUM35 Oi* UJt »#)« o*? o^^ ^J^W 'îj^ 
^/yJI ,3<^l K-^ pLSJJ ^{ ijjUil fU» ^ g;^ *XSUyî^ 
lUtuUi XJUJt »Â0> ^ «JJL^ jiyti\ ^jJsé "ijiiu» yat» ^\ ^j^ 
fj^ls iU*^ y,^ ,»«i^ o«US ^/Jt «*» gj^ SUjJJ v3ji Ui 
«S;i* ^ J.*^ iJJLj jjjiJI ^t Uiiw»i Ijx*! iXs.tj • 15^/i' 
KmwJI blX» ^^ W^ vXiu oL^ (Us Ue jMM ^t ()ji09 UJ) 
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- ITa - 
^ v,.*:>, ,^ ,^ C»ilia ^;>isAJlj BUîaJl wo-yJ g^ gJUo 

Ô^t^ iC^ViJt ^1 iiit OI4A g^ ^^l^^ «3L>pt ^ sJLm 

•>^>! o' o'>>^' 15* -r*U W^ J>^ i5* o*^>*^' '^^^ l** 
|,4X«L(>) iMJJ **âl3. «^ytj lyyswit ^ iUj f^ ^Jb ^ ^ 

f^JJ^ J^l oL* tit ^b> j^tj» o^t a3 t^jl U vJ^! ^ 

jj^x^ji j^ ,ya*.^t gj*. rn iu*- ^y5^ ô^lu» îh «u?^ î» 

j^t^jl «;*é/ ^SS. I^UL» Lj^ g^JI 0,J«a fjtfUJl 4,» ^^ 
iû^t^ ÎÇul^J ^^ L<^ J3-. Vjt* »I-JI î^-.Xej jtf^it ^ 

Ousa-. ^ jJLÎ! Juft ,^,^W ^^ j»#>aJt ^ M B^l^j ^^ ituJt 

i^yii] fi*/-\y (kf^Wèt ^ Joi.^ ï^.amy^ ^ Jt^Li «ult 

u^ ^u*> v^i îtsuu^t ^^ u*j jyt^j^i j^ ^^ ^t ^ir. 
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^^ iCfiLyt, ^u jUA^f icis, ju»» ^1 t^«£Js o^ vi^ 

JiBut ^ c y ft *'-*"^ 0***'**^ o«^ "^' «i^* o*-**!? «î^fâJ^ 
CH UT* t5*^w**^ *"* o**^ j^' r*** -h' i^b» '•««-' trb 

^( 6, IUm. Vt" «AJ*^ .fiiJbâ jP>^t ^/ yU (5«>UAJf XlU^t 

^^^t iûu«9 ^Um» ya*j mI&a LfU L^^ 
^ï j,,«ijr ^W ,^1 jl^ *UL, j^^{ ya^ 8,U^I 3p 

fJU) «e)t BU) Oj£4 <Io XJU. «3>^ ^y ytU)t ^ ya*i «X^ait 
^t jj^l ^! ^Uj. L«4w X*»^ *"l-i >U^» t5» «ft»*?» j#«» 

J^l ^jjtj 4^ ^j^\^ f,aiksi ^yt^^^ Ja>l *Jt ^ 8>>lS, 

o) Cod. jkdb jjijt; sed cf. Cl. Quatremèr^; îd Journ» asiai^ III, III, 
p. 169. 
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- rn - 

^1 f^ti^^X* ^^ JJUit ^ j*î& ôj^ fi» f»0^ fi^'fi^ 

VJUm jy>é sUj |U^ tiS' y;iJt kI ^bi d. XJÛ L^ *i':i^\ ^ 
^LfW iiUL} yfl;&-,i» ,»CiAJt v^ (**<>(" 3UU. ^^ «ol ^ ^ 
^ULiJt» KJjiiUlt uJL^t 2;i4â. jbui ^ ^j XV J^t (^t 

^ u, jui jgs^ jjyviji fUii ^ yu. jfrô^ lè-j^ ait m,*j 
^ A/ô:, yt ^ ^? ^^ iXM, o\ «^ rr iu- Kiyai, 

» «t^âBÔuIt rov Xi» ^, *ya4J jyU' ÔU«^f JijS ov JuU. 
|j<y> ,y«fc*J{ lit t5(A-t*«JJ jJH«»i*J' £j< ***<• j***J' JJÎ ^^f e*«i 

J^^ 1. juw» ^^15 1^<7^ (^ j**^ "^J ii*;SU» Xl^a». XjhK» «JUt 



a) JU (cf. d.Kurtà* p. Af , Ts. 3 , et «I-Bccri p. 588). h) ^JuJt. 



Digitized by 



Googl( 



cj* (►«j^.'i f^yi^ cj^r^ oiUfli» oJ^x^w e^ ^^«x^u^ 
iOc v^ fJ usy «lUî i**"^ (« t ' A '*" ' 15* a*l>**3 r**>«b u* 

ijjiu-iï Jii'b j;,*--» » o^.^ *^l j***^' «j*»^ V O^j-**» 

,^lj» ^-.5 *JuJ|j ^U^L, oi,l-«J» ^yjâ^i v*>ï I- C?-'^ sJi'^ 

^ (j»|^ iL^L^ ffiSiti XjiXSt) jj^t iû^4^ v^Lâai) « ,_^^ 
^1 ^« ,»lWae cy^s^t Jj%^ ^ f!^ ^ Jiyjfi. JjSpj jM 

jyt ^t ï*jj-^ S'*"^'^^'-' P'-^ 1**"*^ «^^'^ «^*>J!j 15^*** 
Wj»* 15* 0>^ (^» ^^"^^ ^ o'*^^ (»**^ KT^y ^' J^. 
lyl^P5 ' *3Ufl^ o>^J*^ ^^J** «*^ ^'^^^ é!/** «^^^^ 
^^JJt ^3 «L-Jj ^L*, ^J.U\ J>*>? l^lTj f,^uJl, ^J^^\ ^t 

(Té •Ifrô'Sl «Um-I ^ ^jiAi u«4^! 8x>*9 '«rW' *;>*•* ^fls' 
^jfUt 8,^*.» 0»»;^! Uj^^ «^.sXJt 8jj^--j cx^y !x>— ^—iih 



a) Hae Tocales ia Cod. MUitae sunt. In Dictionnaire fmifmt-lertère 

(Kabûles d'AVer, p. 255) grtmd est Ji^ h\ ii^iiy «) vj^i» 

(in Tcrsione al-B«crii : h menteur - - - était hnni 4e la eonirée). €l) For- 
UsM aliqnid excidit. Al-Becri (pw 587): Ce* eeetaire* recevaient dan» leurt 
mains — la salive de leur prophète. e) Ifomen primae Sara« dcsidc- 

nlur in Csdice , scd cf. al-Becri (p. 587). 

B—M 30' 
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IJLm:> XbîÎMfw^ '^i^l--^^ ^'-^ (^ ^l-^M' O^ 
l— V. i tig^ j!>-t-i' O^î^rî *A^* J^3 LT^^ w^Li.^ 

> Uy*.**^^ |lx;éD JSLil ^^yTi^ fS^j ^t ^;^ 



^ C^^ y.Ml.P-3 ^^Um, >Êd{^ Vç^ P^ f^ 0»/3 jv«i>) ^ 

yi«1 J{ g^^MM^ Q AA<JLiJt^ ^^jAfij^^l vV^M^ LâiiiJ g^***^3 «^?:^t J^**ê^ 



d) Lftd; sed ex seqq. fNilet, poè'lam feminam àlloqui, et ^^ l^tur 
apud al-Bechum (p. 583). ^) £i ai-B«crio (!• 1*)» Cod. Uj^^ 
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J4«it, Ju»^L} ^. ULi^ U^ ^L£9, X&IUII KîUt 1^' JUe 

iUO^I OU.ja g^t iCtiMy iC^t ^ ^LX^^ ^L^t ^^5\j^ 

Si!,^y^\ ij>4à o^i *''**^' «k»^ r*^' o»i<tf c«Li «s^{ ^^ 

Xfi^ ^ u^U ua> wfjSfti w^^Lfei JJLt«» ,3<. »4JL, ^ j,ji^ 
,yM^ y>^ Vof su» ^^^t kUL yaJUMjt ^t \ôi» \jytj a&^ 

M «j**^ J"^ x;*» rr ^^i vil jfc*«, ^if, *«*4^ ,^ ^\m> ^i 

lAS »^t (^Lâs» kjiyi— M fjèu^ ts^yi. oôxàt^ >^L.i»J4 o^ 
1^ •tjA'iS «Lw uxJl jJ JLS) ^hXâ'il jaaI ii^lj^ <^>A vXàc «Ua^ 

L^ yj^\ tXs> U^ ^^^ (^tX> («^t^ ot j^jb "^^ kV^^ 
irj».» o' tr?^^^' u-W«J' j-i^ 3m^ Jl^5 r>l^ c>* 4***^^ 

^ir> JaU^ ^^Jj iC^ ^^ W^vX* ^ «JLot Xi»î^y ,3#Xj ^t 

XjyuJt Jm/j * O^^iu. ^ Cf^jJ3 y^y^ v«»>U ^lijit « (jU«« 

• ^ v^ j»!» •^^»- ^ûOs ^3 « xpUJt Ji«l^t v»U> o»U^ 

U^\ Vh\y&jt v^U) u-j,j ^y^tj ^^^ ^ t.^ }ùy,g ju*.J 



a) Desunt h. 3r. quae «t al-Becrio (iFb/tcM «< ^^r. XII, p. 582) 
supplevi. i) Es al-Becrio (1, 1.) pal«r« Tidttur , hk qnaediun desido- 

rarL c) iûUJt. 

!• B~M. 30 
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luît, piU^ ^>> ^^ ^1^5 ^^t ^y ,»4.^t ^ j)jA\ mXm 
lûu,l liTjSj «^L» ^\ ^l (►«iOfi t^ ,^ sjujo Bjijg. .ç*.^ 
JUm »XJ^ qL^ v^jl» ^ ^Lo MX«i ^ j*.^» ^^ O^jl 
gJLw ikmij ^^*M^ iULj«> i^i g^ f^ LLua «y^VjJl jy* rt. 

0»,^riLH «t^ Jl^J^« JUaJ o4j1'>' Lf* sr*=V« jjJJt j«i'^» 
IUA.Ô ^jjv&â» fJJii vi5U3 ^ (^ (tkî, \jyf sa^ Là» :)Oui 

o# crW »^ trfj r^ »jA^ ^LâaJ» g-M> p» c**^ 

,^,iy*4J> t^t ^^ ^jU««j fbU^t «Lp j^U UL,^ ^ gJU» 

S^^. (^ O^ ô^^^ Lft>, wÂû. KiLiO j^\i ^Xa ^ ^ 
^ jâl »V*S y^l çj»]y» ^ ç^ XJU ^^Uâ JsA Jio, L(^ 
,ya:U t^JU ^ Ouu «JULJ>, KjU* ç^I ,y^i ui^t iutu* ,»4Âa 

t,»^ O^t «^- «SUU ^ U5J>X-'U UM> CJ* f^'^ O* £-^' O** 

iUS, l«Jw«, f.Ljt XS^ilâ L|«i ^t fU\ tjiMU XjiS, LfJU Sjt^fAwt 
O* J**** i^"^ «tf^îL^j L^ ,)J3 j^ .NXe ^ <Ufl&.î« j^U «£^4} 



e) Cod. hic wk&c* 
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ô**t.jî ^i ^y ^>j{ yj^ (.fejic o'j^**^' C^' «-^ 

tXf» (jJjti'Kt «jaaI ^t XX^iM v^^La vl^ J>«<>» I^A KÂM ^ 
ÎÙSJ ^^l ^Ifiit *Ut ,j»M j«JJ ^- ^J *^ t^ KJU. ^^ 

!»>«- iV^ Jjï 15* 1»**-^* a*»y' *"^ r^ 'i*j»* o'i «Mt jiP- 
Li; l^ cj*^ *^j«* t^;-*^t vr^j^t o» "^^^ oi i^'y 

K*I>^ ,35a**- "i^ji fii U*«o^ UX*:SU t)l***^. * o*^J v-Alâ^ 
ifdf ILU. s^^j ^Ji )Lo^ Lti\jà^\ ^^^ U<2«Ai fSi»i\ aSHà^ Ji\ 
V^^tXA fi^\ Ju^t roi iUU. ^ «yj^W U»^^ «f t^^ 
«M^ VoX iUw ,^ <kL44^ tyJyXwt) ^yjo JU,{iX^ Xm^^mJ! 

a**** tji^^ o*-**^^ *^ r'ïy^* o*^ *'***^' *^ cy* Jiy* 



a) Oeëst. ») ^^. c) Ji^l d) t,jS**»?j. e) ^1. 
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j»Iï, oi^ jtiJ\ ^ ^\yjt^\ v*£ï^ giî m iwu ^^, • <n-ôi 
j»^- ^^1 j«ja *xJ, m xii. ^ ts>«*siJj c)^***- ^' ««*>^» 

J4s ,^ Jt, XX*^ iU^X* tr!> «^ i«- t^ <*1;»> »U« «X^ 

^^{ ^ j^it oJls />> 0^ i^v au ^^ o^'**^ "^ 

l^t «jâsLMkJij iXm% l.-(Âe ^>j0 L j «l f ^i>Jy |Jii XSfM UtjwiM 

«;ltfU0l U'XH» «J^» <^W XmUL^U» ^ ^Ij^ Vf ^^* ,jin» ^ 
C^ />> ^^.^»> «^ uB«î fJJÏÏ 0«5j *U /lAi» vçjttrf t)^, 

^^J «j l^lj >^^ Bj&X* Q-» (>^ yX« \jaJmA jL*3.^l u5j«âJ 

i4->ij iu*. j.#a y^J ^^ j>^ ,^ v^j ^^ jOs» y>^ 
^ ,^yma^ juJayi ^1 ,)^ iU-JJ f,ô^ ^^ jyyy! ^f 

tX«.^u ^ ^jL^^ f^jt Uy^ jM>U3t Q4»;Jt tX^ |»^l eu4» 



a) Additur ^], b) 'iAs^ c) If^nX^. cQ JLm. 
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- m - 

« 

jbiit j^ i^JL», ^LciM LfU ^^ :i^ ^t l^jiXA yLJaJt 
j^yoJUilJ V'fiUI J^Uwt /lyt^ ,^' m iU«. ^ «^t^/* 

oit ,2^ j«Jt eu9- yM ^t ^50u.&3>St ^1^9 ^y U Ait 
0-*U.t «xJti filé j»>> o^J'i y*- tf^t tyy> ^;,*.^t Ijt .xSUUt 
fOli^t Uk^ ^t J^t ,»â ^U> ftM.t ,.^1» {kJ:> ,^^ iJUot, 
^UaJIj jftjt )JL»,L3 «JOs j^èa jyai4i] J-^U^t ^t tJU;$«i 
^Ljb& ^ s»Jl^ iilJ 6^ çj^ U^t 1^. Lg,;SUXsU yM ^^t 
y^U B^fisXJt vttA^t^ * |>UJ) ^t yM ^ iC^Vy&»^t ^Let Vj^J 
U >. « . *«n ^^tl^t ^ «M iCÀM ^ oLt«âJ ^;Àe f^_y4i\ Xiu^t 1^ 
|Mw^ ^ K^ AJ ,_^eO^ ,^RMk«A}t iX4i:$U ^t vs^bÀlt ^Lâ»^ 

^ yu:> Jl^ j«JJ i^ll^>JW «.s»^' r^'^'^* »-i^ ^^^^ ^"^^ "^ 

jSy> ^^l *Xi3t, AUt ^4* o^ oA-'CSjt ^ ua-S, fLSJJ ^'t 2;5U 



a) Add. fj\jù). b) Sequitur in Cod. j»y> JyA, ^jS. Videtur 

anuolatio margiaalis quà argumcutum buius paragraphi dedaratur. 
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«*^ u*»4 c'j^W a^^ "^J^ cr»' cy*^ '-bj-'J^ J^^l^ 

jkjjj ^L yîi) LJ» 8>>U=» (^t JLS, 14L», UL^ tiJJcf ^/à»s 
ôtTv Xi* ^ iiijyaUi\ ^^\ jyci4l\ JUsît ,yLÊsj ^^UafiJt 

«x^ j^ ^{ ^t ^ ^^«iji /Lbit ^t wsjscr tn iu* ^/, 

UiyO ^ f\yA lU^ O^i (i5U3^ f^jS^l\ iOJt vy-ii ^ <^)^ 
oLo LJ, jJUt iUjJ g^ ^Ji\ ^ /uaf ^/}t jaL; hJuj mIS 

|il^t ^ cy.'^t .r^^^l si5ji> U»^ y Kju. rr «^ 1^ ^t mIs 
gLJ ^ v^1cy»t ^U*, j»Lyt 14»» ^t (>>l^t £f«l-^ jfii^^ o*^ 

ylIJ» ^t ^Jf n. 'iim fJy tir»J,5 m13 p^ ôya». ^^Sl\ 

* m 

a) ^LiLt. h) ^ÂJI. c) «JL]J dcëst 
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jyaSi\^ ^tJuit Lfi ^Oa yLS uSduU iU»^^ iU^jM 
^<y«t;Jt3 K^jS liyjjii Uâs Lf^ 1^ o<^' O*^ "^ 
j^A'it c>^ UXau ijny^ »^^ J/ v^lè* ^IjjjJ) jet 

y«i:J «Oc?.,^ Jtyw-.» ^^ jj^l »)J>1, JJ>*W L^L* ^ fciSUjj 

sLs. OS, tô;^ L«<Jt oU ^ iJLit, Jli ^ Jl3 >i OkS,t iJ JUS 
gjtr^'i v^jiW o**^» i^ j-V "^ ^5* Urft, kXi- »*a> 

*LU# j»iyi ^\ ji^aiéJt y.1 8^» ^ m Ki.» ^^ ^«é« 
0»m jtf-J ,^JL>> ^ilï^t, 8j4*o Ki#X. ^^ O^ja ^^'i lia 
c Jojj ^t vj»^ LfJwO) Jl^t iUiUâ » XLtfiLy iuuOM ^t KjsXfJt 

toyb 1^^ ,^t \^\^ \Ajmà\ Ua^t &^ IPOUj!, 



a) iC^lJUj. i) Cod. KbiJL», sed cf. ^(vtôw «< ^««rotV» XII, 

p. 482. c) yXii. d) Deâl. 

B— M. 29* 
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^^t ^.^«0^ (^l*i^ CJ* J^ o*>^' ^3 oW"' è*** ^ 
jJJt 0t,t ^ » L«jL(»3 o^^>^^ *^^^^ O^^J>^ M»*t^ >L& U 

fM»UIt ^1 oU» O^ji ^^'i ^Ji^A «J ,»«oa«j «XU^f, v^;,lii «IJl^ 
^^l 8,.^ O^lty^ ^t J-S m- JU-. ^3 *1;>A*SL. ^yL^t 

W* O^^ t^t> r^î ^t o** O^i iS^i^'^ r^' L**' *^^ 
^jdJ, ^ Ufi*» 8j.HA*Jt Ki^^t «jJLT, Ki-J! iJ^ ^ 8^S> 

B^J^t KvJt ^ Jt^ ^ vttJii> syu e*:^ jo:ii ^^ w5U^ 
SU-, sCjA^L »jJ^ t)^^ ■'^A y"^' «>» '^ L^^5 ol**»^' 

ITd JUw ^3 «UUL; U»«y«i O*^^ ^^^ '^ "^ c^^ *"*' 
«) .iiy) •l^'Jt. i) ffi pro l^. c) t^ 
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ù]kXj^ ^ tXiJSj» ^yby&it f^iSi] ^t JLb (JJt s£>siul QjOutw ^t 

tbUMJtj «LfS^Jt g^ w5UL« v^dOu Btyb ^j^ Kn^&Jt Jl..(:> 
j^ «:>tsj!5 JuLsUJt ,^ ,JJU> ,^ ^ tfSLaJW »^1>*.^! ^ 

^ymj (\«.tft^ XUarJ) L*9<A»-t ^ 'riy'^ o'/^' o^^^ L t ««> 
15*' g*iJI t^kX:» ^^ v*«jS gJfi^ M ^ foÀ j»^\ ^^ ait 

si>^ jô.1 « «VÂj^ «*^jy>5 >-**• o* L5** *^ y^^ f*^' *^j* 

ijat ,..(IjL)m ffi>jLXi tui jôA » M^ X^t » ^t iÙJt t^ ««Le 

^t liit ^^ OuiA4 <Jlit ^t iJt ^ <u^ ^jUJI ^^ ^t « OUj» 
U» <5t ^^l ^IS Ij/^ ,^^1 iu>^t ôt (Jin »yû iX» «3^mâS 
ç«Xs>t Uli '' Ujm aJat (^t ^j;sa- "i A4»UaJ ^^ 3t ^Utit ^ 
Oï9y>, LgAi ^t iCJa» .,^39^ jiij] ^^ çXh^ fUH ^a», (j^LJt 
*X**e jyJ j^ UjS:i\ ^ tui f^ l4i f^Jiftti oLj^t ^ yUt 
t;»lS Jj^ ^ JûtyâJt JUiii MU (^1 ^ ^ lyUl, ,yixâJt jJJt 

i) \<Xiiy. è) Aî-Korin 9, rs. 12. c) Ihid. ts. U. i) Uid. 
y». 40. e) Si^\. 

!• B— M. 29 
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^t yXil J-«é. ^^^ Uip. ^^ JJUil l^l Irf 

»*d) j^ *^' ^'^^ •— *!j*5 oy^' U^*«u«t 

Qj» «^J ja£^ « . . * «yAMS j^t»' >4^^ jfl^t «ut 

^^t Ôa&t, «Vs4 V^ |>^ o^ ^^^ «Ut v'*3(^ «r^sr^^âaâ 

15^' >e^ U-'j^J »)^î> o* -tï*P Oiji tjt çjt fi j<»U iJf 4^ 

(J-Allt, jftdcUt lui t>>;i iu9Ju u»LjJt ^ (»J$ JMij; JUdt 

.L,êi>, L^S^X. yp3 ïsAu»l JjSO, S«ftA« i^ g^ iûijL, 

iX^jj ^t ^t Mii,\ m lUm J^ ^yaa^Ji Y u \^ ^ ^sSy 

JLi» j^jjOx^l guyi ,^1*05 ^UraJJ v^j^ ^^W^ ^^^J ^U^ ^^ 
«) ^tOuT. i) Ib Cod, aMtar ^t. c) Cod. l«jJt, ^Ult. 
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^ (MmLjUI yi\ f^i no Vi^ J^ ^^s»i^\ j^UIJ ^\ Jle 
,y;> U^») ^ ,4)a»t ,^,aJLJ) .^ «X<4 ^ iJLS Jk».t jJLmli 

c5>?- f* t5** j>^* t^ »*• *** I>4^ u-l^ï b^i er* **'-^ 

yjCJI « tijii uJt vj^l «^Jb3 ^t «31» ig&A ^t M>)y^ /o 
^âa\ Û\ «Ut, ^ JlS ^ «y^t «503 ^ vjJt K^ ^ JJUUit, 

^\ tJJi "^^ MMut, tU\ JUfS K»/i Jtyt «Ai vat*«% ^ JUkIt, 

. IflLû C>}vk» U/ Q.yL.,«U mX> JUm plat fJut'i'i q\ 

i^ ^Ji 0U4 iiMix^tj ,^mijsi\ ^\ i^UJ ^^t jju>3 nt» 

g^ ,3» ^r»Jfe s^jSi J^ \j^\ )^ KL-^t ^ >a. lU.?, 



«) J^.. *) £x IbBo-'l-Abbir (MS. feL lOtr.); Cod. l^;,^^. 
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« ^;^1, ,*«s«4M 0^ *-I i>iLï> V;*-J» >î ^l*"» »iJiiô ^ »JLa 
g^ > M «iXSU c^XiBl^ uJ^ »/^ ft^ ^"h «i^ a" 

Uj « jLflrf j^ O**». (ihXi ^^ l«f ,^ ,j«U ^ ,3JvX<. Hi\ 

oU»a« tJ* ^ ^^^"^ u*^ •>* tri Vj*« «^ ^^ «\»*«> J-*» 
^j«Ai ^ *v>i^ «X«L>> (Xa«»> p>>J^ i5*ï>* *^ £»*" '^ o^3 

|>*AC5 Ï^ÎH» »*»I-J» ^ï o* t5^ "^^ (> ir4>'*' *^ ^j*"^ 
^^t Vj*» «^ o* C?5 ^ '«î^ cr* 'V*-* o^ '^5^' 

,^-iï OIjiU iu,!^-. •a.t^\ v/ï o^i 0^5=^;* »M» o«to k^ 

^ ^ fU^ Ti*^ Hji^ j9y y«!^1 J-a. LfeU Jisa XàiL-j» 
J-^» JvXj» ^^ g,i^l ^Jl\^ ^^ f^i ij\j» L(i<MS! b>SÉ. 
ylS, ' ,>t04/ ,^ OJL^ Ou^ ^1 ^ 1^3 iU^Uat j»U« ^lâs 



/) Faka est haac ftiiii iadieatio. g) JUm ^ wXa««w A/ &U.iAJ(. 
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^ J^ ^«it ,^ jjj^» ^ L4*î JJS ms* ^**SJ« ^J^Ji^ 
Uj « Ui U^* fjm»' «^ j^ ^^•^««5» »*J> r**^ t5* ty*ï>*^ 

Owl*. î,^ «5,0*5 Cf^ Jj>r «jkU pU ^ j^yJtU, _^ 1-4^ 

luu^ui^ ou^^u* ^ cy'»^ tV>U > i>3-U 8jjJ i5*«M L^aJI v^ 

^lâa v^vUt i^iU tJ4\ S-^'i ,y.^ JOJi ot^i, L.^ wpJbU^ 

j riitg »J^ JaJU^ j^>«JI ,^ iX«U> «>;é»t J>«33 u5^ 0^ 

,3*»». «»^ JM «^J »>ilj!> ijeU «.i^ ^ *«iM ^^t ^ j^.^ 

. j»t oÀwJ (^j^t .^/9 0<>Uo fi ^k^V^ult ^i9^ L(j t^3Ua 
^U> Ou».t «I» (^t «)Uii « U3L3 vJ^ôr» Uut ,»:>ljSuJt ^^ ^ 

; ^L#ult JXt^^^yaJ,;/^ ,U>l;SV^ «;*-Jj UL^l*- *tf*<kZ«9 

iiJbii pi *Ut iXj* Jjs u»Li ^ s^^Wt ^^\ ^t ^,1^1 Uj 

j»UfiiJ p# «^♦^(-o pi f-»Jjit «Ui ^U p*a> y>5 pJj>«JU y^t 



■ a) u«li. i) qIvX*^!. c) v^iJU. i/) lOit (cf. oUITartM 

,}). dl vt. 15). <) Desunt 
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- rr. - 

y» ç>^3 14^ y^^dl ^ ,^«3ss, uJS ^Ji^ flss ,M-UJ! ^^{ 
cr>}*- a? ^^-^ r^ 0' i/^' *^ > cr^:;'** o* /** 15^ t^' 

ftSt V iUw ^ aILxm ^^ UU iJUt iUs ^btj, «^ ^ (ji.i 

^ XJUm JjM&Jt) 'iSLoft «)-'«Le (j«Li ^^J^ (j*U ^ iJ «ya^L» 

,j»gO >X«j VyUW j^ ^ XfcOA X«5 JA-«JI -Uçy C5*!5 *^ 

«) ^t^XiJL («£ aUJSartéi p. fv n. 4 âf., F fA). i) la Cod. per 
errorem ,^^^|. c) Cod. pcrperam 313; cf. supra p. |<H^ et al- 

JCartâ» f. o.t 
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•. m _ 

Cjii Jat\s 8,14*5 li^\ Tb>l^ ^ Jat^^ L^Xi Uj lt?Ut 
JLy ^\ \SiL «Ut .X«*, ^jxs^ ^jmifi ^^ «;»éU-S 8,y 
jfjfiS Wp*Xâ «J r l- I^ e«^-n»j ^jmmb A^ ^LSj- «u^t ^ ^U«a]t 

car, ça:^ »Sij\is^^ »^Le <m-1«H **»•! ^^l o-^yJ ,3* ^x^tfu 
5? *^^ ***> u*n*>"*' cr* **^^*^ j**^' iJj^ r^ o ** ^ *^^ 

iJU*J jJî^Jj MUet ^^ji*^ ^^_^ y^ij^l ^ «Xl^0y< ^ ^,é*4 

,yL9 ^jt ^Wl ^^^8 i^^^M» 8,l>*5 juUjwi yJ-i Xi«xi ^j* 
yj 3ui^ ^ «éi* v-i#t! ^u- iU ^g,/»i j.*Lis> îUsr> xsLfi 
«>lj ^^ ut 1»^ t^l% vVSlfSlt i^iUut» i^fiait lût^t «XU 

^ 1^,4^1 ^^A^sj o^ ^ 1-*^ rH^^ 15^^ jijt^^ c*^ 
8t/>t ^ (>U5^Jt L^ yào fcjt jâsî «UjOL^ LfAM vlr^t 

8,0^ ^1 V^ kâa^ V^e*. ujjj ^Uâ (jJl_» J^t ««le jliai 
,^..>^*i5Ut iX> j»A Qj ^^ -^ aUJ^i vi>^i in oUi (jJtXi^t 

Ou* «^ pL-S ^ ^J^JÙ^ ^ j^ ^ ^^^ ^J^Jii ^ tXt^su 
rJ} o****^^' %^^ v^V "^^ «^ *4;i^ 1^» t^ J^ 



B— M. 28* 
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^ ru • 

J>^ J^^ft/ iaiU> ,^ fXéM ^^ fUi ^,tf«< Ut, j>-«iJJ 
O* «ij»^ o^--^ 3*»^ O^ «>>t.* ,3**4ilB» ^ *-Ljf ^^* 

kJt JLx» tXAÂ^t ,^^1» 9jté- ^ »^Ue>(, ^^t 3>^^ <^aÂ» vir 

ses s 

1^3 tUMiA £JUâJt jJ JUj J^ ik^t (j y tiAjt olâ:^ »««> ^ 
iXi.\j «V jfj^ ^ ^ Iv» XJU* ^ lj«^^l oU, ob^t i5}t 
j^«« 1.4^ iJ v»Xlfi yfiyS» L««Mi>t ï^jy i^,!"?- u-^"^^ "^j*» 
^ KW II ^\ ^j, Uv Km. y*<^^ j^ u«Jj^l ^> ***! ^U 

ïji, j;^/:^ 8yA* «5yj^ ir ÎU*. y«L4 X^jJu «Uj «kXX#l ^ 

jjy» ^ ^Ji» L^jttÈy ^s/^ «-^U» ^\ JLS *i> XftS^J- ^ 

tf**^ J**?5 LT^j'^Ij t.?**fte5 »W* «>^*5 **-»»"'j **^^*^ r'î» * 

^ (\«£u |t^ i^J^ ^.«^ o»,b, |M»l— filf» * «JUt «^«ft, 8^«»3 
|M»Lfi]l i^li (jrjl^ iAX> ^U Kjp>t ^ O^t ^y» ^J^JO^ 

(p. fv) habet Ji*. 
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^^ ju ^ j.«*it oU iu-Jj «itf ^ r^ ub. ^ ^ 

^5 »Uj,5 USt, L<»j Û« .j«e ^>, .yfc> .y*>t ol^5 jàt. 
juit ^^ l^.US lOiJw* ^t ^^JioJt ^y»iJ» ^ UUJt «JlP 

^Lâ=j j^ljjtj ,^5 ,^,-0. ^5 (mO-J» ^ »X.rfU ^^ j.4^ 

j^ j^Lo ^Jj ^^ (j*.U jujjw» j»^sLi^ sj^f 

B^l vi>M«. I^LTj * gi «iSj ^3 ji^oâJI ^jfcn:^ j»Lil ^ v;>Jlâ9 
g,^ iX4^5:u U j^^A^sUj ^^Mu^c^ (Hï^îj^t^ iX^iSu^ ^J^fL^ fj^jO} 



a) Cod. maie ^ ; cf, ad Ibi-Kadrunnm p. 74 sq. 

1# B-M. 28 
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- m - 

\t tai^ «ubâ tTf iu«. jtyJ yu eJLslt a>^t ^ ^^ 

yiu^ 14:>1>' }J^^ >*^ *^V '^'^^ ^ V'!^ .;^' iC«A«2 jUm» 
• *ï,l-.1 ^b i,*âa^ ^ ^JLi^Jl l^t ^1 *SU»S ,y^ ^ ^t 
JyM>t^ «JbUi 04&t "^ U iJLe oj^' KX* Jt^'^ '^^ !;«*^ ^-'^ 
ÔJjt nyeâ v^ ^ Ajt^ v>â3; Ui lOu^ ^ M^t^ tOlSAJ qJ^I 

^iXt fc«ljt ^^ «î«i*US»lj ^^ ^^yj, ^jaj^ ^\ ^^\ Vyi\ oU 

,^, ^ idJl lU^U ^t^ 80» *«U ^U, p/ ^kX* ^ Bj^sr 
l»iX9>l^ ^^yo\ iûp.U ^t jU» ^yC) o^LL ^t A«U ^Q 
lût f^j^ kjb^i ^ XU:> 1^ »fiAJ& j^^ .XXe ^ A^_,> 
J^lj »^ yit ^ ^ LU 5,^^ jij^\ KM |.UB i5vX|Jl ^l 

^laJl ^! IL, 104 L-. ^» o^ *"' j-*-* r^i-^J' 15^» Hj* 
o^^l 2«*^ çiUJJ J^ ^:,^JJUJI j3U ^ xJUc ^? jy» ,yi*&J| 
,^li v>J' t^l (^ AX« ^ ^^J « l,^-^ g^î> Xô^r*^! 
^jS»i g^l, !;*«.{ *;,» ^J, iuiLiJJ ^5 ^J fj*j u«U ^t 
Liî >!, 8>t> gJKilS fjj^J hM, ^^I 4^» ^^ o^*^» O*» 

,jp xsji ^^1 \JJ^ iJJJ j-W r^» eou nr iuu. ^^ **jCUJf 



o) Hic io Cod. «equilur v6.> ; est «xclanulio auctoris vel librarii (cf. 
supra p. |lf au. /) , sed potius in margiBe serilwBda foisset. b) ^y 
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IfÂe ySXi]ji ^ji\ 9iL^j Jj>.> ^itXfJt (^t iVÂ^Jt U, \fw. ÏSm 

vcL^j u»sxM^ ^ L^t ^ un çyii\ >J^ Ojà, «Jié^t ^ 

iUU LfMt^b* ^1/3 UJ^ jAS) oL«U»3 liul^ >C««?^ |;i>mS l^ 

^ wJUJt o>^ ^!»>< LfAii^t» ^i^«t iV<!l» V^ ' i^j^!» 

^t f^L:s^«JI Vl^^^t^ oL««âJI ^ ^.^l^i^!? ^;«i^W <<^^^t l«l»t 
KSLJI >»t y^ t J^ LuSj ^^ ^\ ^^ »^ «^Lâ» U Ji 

S > 

)kXm *J qI^j « ii^KXià yoA ^1 tfiX^A ^^ «Jjj ^^ iJb' i*5J3 
^yjOjl aUI iXjufi i^t »j4^ |M«LAit ^1 sA^A ^^ I^TÎ^' "^V 



a) LfèJofit^* i) (3^^t« <^) Hic in Codice sequuntur haec, quae oorropta 
sunt: lOJ^ |»«0J fUi ^ wO^t oôl^^> ^ ^Ljmutalam est in mLL 



Digitized by 
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- rif - 

*:« ^1 »rtie fL-s^ ^jiJb »Xi^ ^ e*<*i jcju r *o^t>»3 

A>j>t^ K^JLe wJlA a ^ «f;l-^V& ^^^L; ^^*^t g'^ Cj} Ou^U 
^l; (^^««M Jùt ^1 JkXiJt jfJ^ LIm qI/^ i^MéJ^ KwUL^Um ^ 

Jby t-« Ki- ^3**^ ,^ »X*D.J L«J5 ^ t,-f4t5 ,^ j^^t 

ts:^! xu e504«J! fcUt J^^AS ^^' m x;u ^^ «^^^âsJcjt 

j^ M i^*» jLsyJ! ci es* /*• i^' *^ O^^ ^^^ ji^ 



Digitized by 
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- nr - 

**^ C*;* «^W * ^^j» ^53^^XA*» jâ«^ ^\ (sic) mLs ^ JS'^ 
^ ^tOUUt J.««j UJt C5V* ^ «^ «3^» (y^< «)>i^ * <«^^ 
.«Uâ ^ ^ i>^ Lf^i vs^t «JtâOt, V/Ijlt iU^JJt «J^ jXÂ 

^ ^^J ijH t^\ çijy c>jJLi t/tx*** ^j mSlâ^tj ^;Jl<ï>t 

• O*— ' O*** *4^* j»^ **** 

yoUJt o*^^' J*-^* ^î»*^' ^^' 1^' 0# «y^ 'j<^' 0*4*9 
M^ JL>Û t^ vî*ï ' O^ '^ 'o^^ 15* '^•h L« fl-Si 

,>^l ^^ Ou;$^ ^^] *jjfl»- o» tX-fcjj [o«-4>'Jl o^ <>-«*« 



*) cùy ^) Repelilnr'iule. c) Hnins Tenus voeas onues 

pUBctb careni «0 De»». «) A- j^Èi» Jj. /) A. ^LJJ 

^1 tô^*^t* i')A. U ii)A.^A0L>, 
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^^ ^^mffi ^\ ^ iX4riSU IfA^l» f,^Ls\i ^1 ^^\ iU,loî« iX^d^u 

OU>t oU L(^] . (tn UJU ^t Ifi^jlO^ ytXii\ B^ Jj:| |J^ 
iJ t,tS»j oW^W ^l^^» V^l^ iT-J^^ «% O* ^J^» O*» 

f*»***' ^ Ljlfl»t ^MXiSi Lj*s*Lo y»^*s». j^ «,>*y o^- k;#x»# 
»***»• (4*^ tjj^- j*^W *ii' «A**» i^' !>ë^i itil-*» o* t5^ 

fyà i5*^J iy*M*.J ^^ J*» j»*«i- >j* «^5 M-AJ5 X^vjsJt 

«W*» cf*'^ o^-^ ^'•*" o* '^'^^^ J^^ o* ***** £b') '^^ 
W*** c5*' o*"*" 15* r*j***5 f<*L;*^t cr» ^^ <^ ^j oi^ 

iu*j^[3 KL-Uk]» XU£ qa» ^ vLiiLi [J^tjJt «>;$(i (iEt^l 
«XmsU ^\ u5U3 v'AM ^ir,] 8,ly> ^1 uyai! ^ iuLamI JJâ» 

sr^ is*^-y^ ^^ ^*^^' -^ N^ ^ ^u^ ^' ^1> <^^ft>t U| 



a) Hic d«ouo prima litera distincte est b) k. pro his v^âJ^ j^'* 
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«tfJU L^ L^L_i M/fUJt ttXâuaj kX(«»ùi lâAJl^^| t<X>^ {Mifi 
ifji f^ oioA éô^i U Ji) i^^t C7^ l^ ^ ou» y^it^^^* 

/^53>5 ^y» Jû^Ua^J XS«- ^l >suJ{ jL^ oi,^ ,^*^ yJ^XftL-j 

,yyii ISJI gji^ iûU-. ^1 >:^ as» J«S^ vj*" «ji Ui «S^ 
»}»(, Xf&i «M^ «tr^ «^ ^"^ o'^ «AtaL&Js yjLg^y \^\0^ 
^yi\ fLJt fni gXoJLi u5UJ OU4 vytJt Lfl»<> f^ luuày» Jim 
LXm«. «;.-% l^jAj l<^ ^ir ^ »^^ LgJt J^j^ Hif^ 

1HX4 l«Jj j»3 uj^i» ^? ^1 ^j^l *J vu^iUst» L^ u«tji> ,J-«!> 

^ p^ L^Bo ^ yJvXiïl «1^ ^]ji [^ fX^ ^^ ^ ^\ 

^ ^- L.J Ij^vJ L^ yj!5 j!yJ\ ^ Ls»,» \^ IjyX&li iUU4Jl» 
^ji «Juli LjlffOj yeUJ ,y»a»'^J <X*ft LjtfUXiJ ^^Ss». y*^^J ,y-J 

*"*• J*** O* gj» y®*^' ^ cr* •**!>* *^' t^ '"**' K^i &* 

fi JT. JkJu» ,_jJt L«S3jJ KjUw* ^^ï L^Jjj Jjft (^ n iii*. ^ 
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^^\ \J)yaJ\^ J^\^ iuJ^«It s^y^^i k»-^LMi^ *^'if>i uSi^^ 'li^jiàS 
^> C^yi j*^ï Xto ^ JC^l)! -iiifXA iX^ iU^X-j) [»;A*J, 

iT*l»* r*^' ^i?- o* j*-»** '>^ r^^J j^W ï>^ o' M*» 
f^ > J/ (^ yjO y;* l-*^»* r^' cr* ^<=*-^ t^' '^^ 

iaii^ t^ Joii^ >SUjJl5 j*vJ» ^ Jj6.b vJ>aJU J^ WjA^j 
B»^J J^ sjiéj^ fjSÙ\ yiJu» oyil^ J^J Lk* ^^ÎH i>«4 ly» 

^ ^ ^L» «aJj ^ ^L^ ^( ^;)^t JU)> kXuu M\ i)jbUt w^^M) 

^ 1^4^ a3 v:;^u89^ vW^^ i^jM^Jt ^^ S^J^ v;;a.ma* ILédMit ^fi 

^^4^«ô- XÂjjy» vj*JI c5*^l-^ o' r*"^ Lf^' o^ j^ cr^* cr* 
ijixàtj -ji ^ ^Lm «x!^ ^ s;;'^^^ *^^l é*^'^ v)^ Lf**M«t juûM 

^( B^^ JL>t \^\j \^ yaJJI^ a^^Lj Lf] Us>^ X^t ^ |M^t L^ 



a) A. om. s. 6) A. kSh ^l-t^^l «^* ^) ^ ^^ ^«^^ 
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Ji^t) Î L>. * LiJi i^t ^ ,yw}^ i3>^^ iù>»£«!l,ii 1 «JJt iXaacs |_^ 
*A^Wt ^t ^ ^J^^ Bjïj^ ^^^ yJjuHl j^ Jjj l^r^ yT^ 

^ ^U L(^ g^Li ^U» ^^^ \j,^ vj4>.ji &ftLu] «Jî o^ 
^\ ^\ «Jt ^ *ât,j ^J »-*»} ^ Ltl*1 ^tj J^\ ^\ 

^\ ^jD.», [Jba jj^ jOe uiyaJt «M ^ B/r ^5|, U» ^>^«Jt 
«j^i, rfOjl^ L-y «JJJÎ t^ J>?Cij 85I;:?. Jajy** K*iUJl ^^! 

0**5 »*iU3! ^^^ j^J c>« Vj^ï «»»>^ U^i t5*' ô*' ^-A^* 

f^ ,jJJ&i> L^l iOs^Ij KM ^ UgjJl vjk».ji Xi^X^JJ ,5^00 

^ wJiii ,..««J4 »iW-Li o"-»^' c^' r****^ j>>aiJ» t^l JUaS 



e) ScquenUa B« io historii j(fricae offert i) B. ^ ■■■ ;*- c) A. 
O^!. </) A. 1^ pro y «) A. ^Ajj iÙAj. /) A. iA3-t. 

;) la A. add. U^ »jfô ^pSni i^gA ftSJô^ UfUj s^^t coLe ^ 

!• B — M. 27 
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JJU J*«d5 » ^.^ y» ,^yfi^ 0;*lïj jyL.Mii- iCi#X« j^j Jls 

U^ "i iUl^âs^ O'^ î^'Î^W Jî*;^ (^» ik^t OJ^y- O*-*!;* 

^,-rt i-**J^» cr» ^'^^^^ "^-y'^'^ *>*^l> r*^' »J»*i3 ^j^t 
u^J^s^ Jâ c^ ^^ Ju^ Jtja ^1^4 «1^1 jy=^^ '^^ 

*(./> O'^W U^'S «Jl^jil-» (j-«-jJJ) ,;^^{ jA^t rfLjjCii 

3ii) SjOuJI ^t L>Li4 OjU)) »>U:>(, »)t^ ^ «^ ^ (^ 

a) In al-Idrisii versiane Gallicâ (L p. 234, qui scîKcei locus h!c cita- 
tar) perperam legitar ^^j^Xo jJLj* Vera lectio etiam reperitur in oAiSTo/o/ 
al^mauscki^ak (Cod. 24 , fol. 86 t.) nbi idem locus citatnr, praemisso JLi» 
^L>y b) A. &Ut ^^yJ!J<i ysLi\ gJwCit. c) s;;J^ ^^t* d) & 

^ pro ci* ^) A. cjaJIj. 
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^t^^lj \JiS^ji\ vyO>lo K^iàit ,^iL.tji^t ,;|,4£e ^ iXt^A oU 

^«yui my^ jya C7*- c5^ iJ> »^* J*' "**»*J^ -r*»^ o"^* 

^ ,;y.^\ '1^ g/^«, %»j?" !«**- t^ vt-ÂaSj [^^ JAtï 
/ oUï|^ * c»W,l#w« U(^ o,5«>> OE»^ o*<j>*' o* i><hJ' t^ï 

" cr» r*;A^ ar*t» tr^ 1/^ «4r* *^ «î"-**' *^j' "blr^ 
Util, L-j jyUJU- JU*X. fci^ij La*! oi<5*If ^^ ^l<5 JJMit 

Ol^ ,^ /, 4>«i «Syj ,^ «^j**, «jiij iCiljj JJU LjiJUs 

t,UUj* v»i*-li- jyaa- ^tj- ^)^Jyi iÛilS Oj^^S JS »,\^ ^a, 
J0«9^l V>>Jt &XelS ^UhJï (^ /4 ^'4) a* J^ y^ "^'^W 

«) Sequens loeos in Cod. B. legitar quidam, sed in hutorià ffigmmM. 
i) L AAcLU. c) JL «OLit. di A. I4À* «) B. aj^L^U*. /> i. 
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ts»xé i^t j-^ S^ a>*^' «W» 
xÂ^^ UJuJt vtjnfi UJt i^iu^ 
UJ HiJl^ ^k)J|» ,^,£04 ^ ô^ 

1^4^' LT^:» Ol»^* VHH"^! w;<^tiX3 
tj»4l gfAtft) 4jf^ jjib ^^ UUs firïP'^ *'4>«» 1^^ 

iOJ B^ ^U Uj;^t i»»^ yJL&Iit 0^ ppf ^Ù9 p^ C>,0^ 
jUUIfU^ tijt OSt«e ViiAw iX$ pLâ9» ^^^1 i^^^U^ ^ vv-Jl^ 
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jJi L^i^ nr XÀ» »>>p>tj OJlfJt ^t luU (iUii ^^.ia...tt» 
^^/' L5^^ Vl;*^^ U^^' O^ jy*^ oyait LU BiA^t^ .«Uum | ^. »l rt 

« J^ ^ a*4*- g/S tf^/A^Ï ^^'«A**' o* '■^^^ "^ji 15*^ f^' 

yjjj^t ^i jL>j «/j ,j^ jA» ^ nr iu«. ^^ ojj-s ^yi 

OrfAÏ W#X« SSLij^ yf>' y* Jj»^ «j^i «jj*X«* f^\ g^ 

Jlly. L«*U v^â »»j*éï iV»' /•< v^tol ^ 8,U.T<Ï jl^ y^i, 
KJU XiuAJ! JJIS j»>> fOJ» ,y? ^^t ^^\ ^^\ sX*;SU ^t 



«) JokO*» ^) Jty**^ ^) '^^«l^» *^) ^^j/ôU. 
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^ e*,|^J iX*ft ^ giij j^ /; ^l jOiJ Uv.! LjJ, ^ * r,a 

^l^l «^? «^t sjtfj L4J55 L^ftJ oL. jj< t^î »y>U! ^ 
UU L^AÎ i^iLi tjLÈiiyj ^l jy^ ,,,**j^ ,jrtj> ^1 lUj L^jJsj PaI 

^^ ' ^ uJJU ^\y m XJU. Jl^ ^ u5U J, tOuo J^t ^ 

3 

o' t^* LW^ cr^ s)^^ 5H>' "^^ ^3^ *^ V*^ ^^ 

a) ^^ydJUjl h) fô^ . c> Deësl in Cod. eO ^. e) ^yua^jjf. 
/) Hic sine dubio phrasis excidit^ in qoà de rebellione Mohammedis ibn- 
Kbazar sermo erat ; ?• supra p* tot^ sq, g) Hoc pugnat quidem cum 

ils quae supra occurrunt (p. lof et m), sed ex stiitim seqq. palet, lihrarii 
errorem hic non ade;>se. 
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iIji^ac lp>,L^^ si>^W g^*f* j>" t- i ' .^» "bly?- iWj(^(» «s^iU' 

Çi^ jy. yssb^t lflp.j, îû JSft iu*I> 8j^ jLi\ L^lp-tv^j JCjR]t_* 
(jM.4^ ij ^U^ c*LtU» gM*>' U^^ KrjU iû«a3 Lg,^ t. t:»lg;? »' 

O»^ l4i>»5 VW ^' U^ o'^ '^''* ***• 15* qI-mJ^S ^I 
P«p.jn O^s l^«^ c*^ iuùiiX* t-At, ^j^ Siètj^j JJL$ 

w*^ o^5 •*; o^ oi p'-*^ t^>* o'^i r!^ oi ^j Q*' 

^èM^&^ ^î ^^ UJj S^iMji' j^ 4« fUn!» v^W^' v^^ 
»JU^ *b{ ^y. Ji- U*J Vj*» ^1 cï^jiî 0^ Jj ptj,j*8Jt 

^^\ ^ t<X5u«» l^ jl«Jt 'i$i$ pio iu%^ ^_5 œ>^ çto,*j 

j^ .tf ^ i l ^ Wl U4H ^ M^ij (>4âAm»4 trWt i^**"!} oUail^ 
^ ^ p4P"jiï 0^ o'5l l«SvXp4i iUdO^ iu*)u JUBi\ jyUjJt 

■ I > I 
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m 

Vl^^ Iaso^' y^ C^ ^-^^^^ ^^l^ <<^Ji£ ^ tjUAMw*^ «^^ ^ 

•>y Mj oV^W r^LW» ^3 o^^ c5jP>J^ *-î>y^' cr^*' 
o*'* i*» *** o^ '«^^ ^^ r^-^' «^^f ^^*** cj» r**^' 

^^ «Ut »^A^ j^f ^ » 0;»U ^1 isi^t ^^ • j-aa ^ 

•y>L**, «JJb ^J ^L» ^y oUs. 5^] « (sic) ljy*i ^* iûdii 

vtt^y 1*^3] 'î^^ *^' ^^»* c^ ^^^. ^(^3 ^"^ «^^H^ £^j* 

vju^ 0^ ^mJUmi\ \^ih*aS^j^ ^yJ>^\ và;^^^\JL^ q^^jaA!Lj ^mioASi 

j^ ^yjLî :lf ^^^ ^.OJiit ^l w^M*u vyî^3 vl^ ly^Ail *iJ» 



hic sine punciis, e) A. add. W^>Sy /) A. o P^o > 
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Uj^Î ^ ^y^» ^yte> Lfc^ J^\ ^\ ^\ yDL>3 LfeJi: ijià 

' tM-cXè -^ tj^LTU uî^yuit '^\j=> ^j^jA ^\ l^^ ^*»-S ^^^ 1OJ35 

f^' O? C^^ ^î^^ ^'>^ ^^315 ^^ L«^ O^^ fl-^' ^ 

^j:> ^ v>î^* «lO^ ^13 XAàLjJt ^t ^3^ ,^^ « j^^l 

^^cyJb ysuJt ^ ^t^ XiJLiJl lùiji ^t j^Uo 1/ l^^j 
\j^y^ôy^\ fj^Uf ^r^Ss]jA 2Uj^I ^ yU>3 ^l^ JUa**, ^y f^ 
Sjyaj\ f^ t^fe La^m- L^aS ^^a^ ^ *i^y ÎUjOU ^Lo gJ3^ 

g^A^sw) iX^LSJb (sîc) UU Kp?UJb UU ^^ly^ ^bUiJ ,3^^ ^l 

iXac ^^ .X<^5=U &aU J3.^ ^^to- JJUJt ^y o^jfcUJl o^ «U^- 

a) A. (pcr crrorem) ^U *) A. ^Xio^j ti^s\i\ (.s5Uj. r) A. a-jjuj» 

iQ A. add. ^wLmuJCaj 5^205^ ^^t aûbU* tf) A. add. ifjju /] A. 
Jj^« ^) B. A^. A) A. oLf^l <,e5Uaj. t) A. KJu^ 

A) A. vB^tXj ^^L^- A. ^^. m) A. ijiJ:i (1. o^Lôj) o^U^ 
^ILd'it. n] A. l^. o) A. ^j:> (L ^^j) ^ (^Uc^ (^^î^^ l-^:!'- 
p) A. ^^^M^A iie5CJL«. ^) Sk lege cum Cro». Caniabr. (apud Grego* 

rium p. 46) (TVrmo/t ia CapitaaaH); Cod. aJ^X 
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'^]yA i\CCii\ J^ 1^3) y^jiJÙUj^\ ilê JJ^t LfcsJ, 
w^lJui luja iX9-t J^^ y>^ ^UjJt c>Vxj^ ^ jJLi^u tXjj4 

v^^ L^» o* 1^ "^i (*<^/5 o**^*^' *^-^ y^^ jl^^ 
i/* s5>*^' '^^'^ a^-*^^ (^ {j9^ »T*' vSs' o*^ *^j 

^^t J-o, U4 ^l ^î g.^:*, «ii3 ^Xie tNijd ^ï gjtt U«^ 
jîa««si5 *Jij ^ *Ul Os»» vl-JS*" <>,>» u-^JB 

^\i,^\^ O^ "^^ ^ 1^^ ^K^^ ^ V' J«^ o' t5» 
^^^» JuJaU g^ j*» jM] jiu. «^iU, (.«La »«Li, IjJUt^ 

«^* V'JJÏ t?"^ '^J^ oi *>^»*^ vî« Lfcji, [v,*A5 JUJU 
f j-jJt j:SU*^ ia,y.JJ iU,iJ^l /a4>Wi y# ^^ L«^ # Jd«4i?. 

l^^Uj j^B^ iUsvX* ^J X^W ^» ^ * ^^yA tjL. i^ 

JJS, Uefti L^ ,»^ Lp-lfÂMt^ iifXa wJUù* j^Â> Lf^ VjuLfii 

ai o^ cr** *-''*'*^ c5^ ^jti jU- (»â * lp,î^j ffcX*^ ô^^^l 

,^U^* (JjjSuJl ,y«^ qJ o**^' '^**H f^^^'H*^ '*Ut Ou» 



a) Cod. ^^ b) 1. ^. c) À. \^y rf) A. add. ^^ Jt. 
e) A. *XL^ J^s. /) A. add. ^^^jj j^ ^ ^) A. add. ^J 
i_«^|. A) A. jU. <) A. maie Ou^Wi. <() A. jubkXjl >l^w'« 
/; A. 3U^?0>>H. 
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^\ s^Jii^ [,»4i3Lai] « f^*uil j^ w>-fi* XU 8^5* j^^^ Ui$« 

O 5 

LU j«*^ i>.^A «S^ )a^^J qUT '^^ u^U»^ Js&u. ^jx» *(Jle 

«tysU» ^t^t, Vlj'^l <^j«!9 M'K^'^t Î^S;>t M^t L5^t t»>i 
tt^oLs-tj ,3«fl:SJt ^j* L* i-4X*|s jfhéÀ ^ f^ jm\^ ]^ j^S&. 
^^\ g)M> ^ ^Lfi» ^! ^li XjuAJJ KcLb ^^» /iuUJ, 8,5^ 

fâ [jy;ot jJ JUb ^^ JAU». ^5 ^jâ. ^^ l^bU* ^^^A L^ 

Ohm« i^iL^ t>3J^ o-'^'JJt ^t mUj y**^ ftjut jJs ^ «o,^ 
«^Jûifl ou» ^JXi^ J^ [Jùtj t^ ,^W t#^^' J^^' »iéî» «Ut 

v^^ux^t uis, ol-â^^ *^^- ^'^^ t^^ r^-^^ "^ 1^^ ^^^^ 



a) A. ^. i) A. ,ya»> c) A. ^,JuaXi A ^ «JLi lût ujUJ^ 

«j^n^. rf) B. perperatn ^. «) A. add. XjumJI. /) A. mU3j. 
g) A.^U. A) A. {jf^ t) A. (j&^«^U. i) A. add. ajU) j^t. 
/) la A. seq. Jus-t <il3>l ^^ ^^^^ «Jt» **>) I» A. seq. ^Ut ^t^ 

>U)iàl<*j i>â^\i^a. ») Codi JjIj (est WeapoUï). 
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fyi J^jbJ! iule ^Lâ> f^ «Xot, gU* ^«i (.ISt lût tJxSa 
fLXmi fi ù\* ^t^ Hj(i;Sa Ljlie ,^ [lû!], [JLd^il, yXàlLi 

j,jAJ lUUU, ^^\ JiiiS y\^ g^ l«^^J rf/^J ^ vi^J» 
,^**9 «ô» jcrtji ^^ vL*^ Lj^j* o<«->'3 lî^j' v^ faP» *>^ 

*^jmJJ\ Ju^l; 14» iXJI # c)^^ idJI ^ ^t i5yaU« ,.*-la. 

x***^ f^ **» i)^ï a^* o***^< (»< p>- r<^ (ô- oi^ *>J?> 

/!« 0^!> j'^ t:)! ^ U fkXCft *Ut 0J4 (.XjJkâp s^ 



a) A. Itiys, SiXiJ. i) A. oL^! ^1^3. c) A. iCda^j. iQ h 

14^ ISU&t. <) A. MtOJt i^ljuj aU] JU^ (^ f,Jj^\^S Jài 

tJu&« «ujt ^t «JU«i v^lj* y) A. add. XjJ^Jt JCUjj. ^r) A. 

*j ^t iXs t) A. add. e w&i. ^l) A. pro his (per errarem) 

Untiim ii^t ,j»y t) A. oUu^t^ JisUt. 
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- !1v ^ 
tJ\ iJLSl JiAAC gj^l fj] ^y£> ^^ KJxlt^ L-fc3 y^! ^^L^ 

jJL:J vX^ ^! t^^] ^y£> ^U t^.L;:^53 * JJUit ^ U^L>- 
JJL-JiJt »À^ v:;JL(»|^ «^j0 jA*^^ ù^^-ii^ ^^i^Xol^ ^>y>s A »3Uy <i 

CAto *^ ^^'^ *^'* ^>^ «^-^' rte"* t5-?^^ [jtP* Cr^ Olij^ 
^J|J«JI ,j^^ oU Lfeij] bJA^iÊa çSLdj jy^5 ^ L^.^*:> 

J|j^ y# lui J^ ^t ^^ îuur ,^t ^ jûLèU ^\ 8J^ 
mi ^ ^^to- * (*w^li^ fc^ »yUX^L-i [(sic) «j^L^M ^ p^sj] 
w^- ^ ' pUU ^{^t oL^ c^» (^ »>^ t5^« *>H3 c^aI*^ 
Oteiu ,^^;5^i] J^t 8yt£=55 -La^I s^UJ ^ ^:^ jW'I i^^t 

JkjyO^X^ ^ mSUt^ ^ IkiiA^ ^ tjU:li qL^ lût iJUt OUAfi Jl^ 

st^ Aiis^ uu ^^«tt^^^j i^at ^ ëJuS ùj^ tji^ ^ oy^^ 
j^to. *M •ixju u.^3 ^1 eo* o^ o' ^^^ ^^ i>^=4 

,^1 *>î;SLi o^^! L^ ^{ jJUï ,1^1 ji^ï JU5 fiUaï gjuôt 

^t ^ ^.(jMo u^ us^ïtuXfii jtiJt^ .1^.^ Byâi^ <<^L^ :lt v/^ 



a) A. fti^UIxt. h) L îCjU^ J:ÏLS. c) A. JUaxu tf) A. jy:>. 
«) A. Jui^l ^^. /) A, qLssdj. y) A. j^ pro o. A) B. maie 
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- m - 

tX^ Qjt ^ L^ 2«M Xle>j kJ môl^ J^Jttit ^fÂoâlt ^a.^ 

f^^ ^JJM\ ijai»- ^t, j^yi fj^yA ,^\y j\iXii ^ Lf^ j**. 

tXfUMi jJ ^iâ», ftUt 0^^ «2^ L3,t, i^i^! UX^ USà^, 
vLi 4Jt OL^e^djt^Jt ^ ^Uit UiUU Aioui) «^t^ ^(-^ 
,yH^l iJiit iX«A« tOU^t Lfd»,) [osO^t, ^tJJl^ «Ims) »x$w»:( 

^ ^ ijOm ^ iL:iJ)4iiAjt L^U.^ lUtt««Jt iU^JU* «IJUj 
M> C?"*?> «>* «iùlÊB, 8,»^ ,y^ VjS i^ O^ cf^ ^b^ 

Jp nf iu*. ^^J (^5it^l kx^ cr-» ^^ '-^^As o'.;>- 

^jgmj qLS»5 jJJ^Ï ^^ 0**^ 15*"^' j4h? **** 0***3 iî^H^t 
\jLe ^^-jJ^^ aJU* «JL^t iXmA ^jij^ l}ytJ\i V>^!d «r*'â3»it ^^ 

o^ ^1 ^jj> ^» » a*5 1*3, • MjS ^t ^^y, ^t 
o* «yï>^ "^' t^ **"' *'*** s/^'-> '-«^ ^fJ*"^ *'-<tj'-*-i 

/J30 [iUfli; t^jU» LJi] Ot^t ^ mU». ^ i^^tUiCIt OU^w* 
»3L>| »^;>3 ^ [«Ut «X*«] si»! ^Ij «t^^wJt j^ ^ OUi^^ 



a) In A. pcr errorem haee ad annnm 313 refernntur, et contra de anoo 
314 Bosquam sermo est Al-Masilah aatem, secnndam Ibn-AdUrinm, 
eondita est aooo 313 ; t. infra ad annam 325. b) A. addi juU: -yat 

Oud^A* c) A. o pro y d) A. ^Z pro o. e) A. add. ^yLb&Jt. 
/) A. J3^Ai. ;) A. aLLL*. A) A. ^^^. 
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2^ JÙL, ^5 j^ V^ïî ^ f^ Ji ^\ij!Si\ çj^ gUA^I 
J^^ iJjij*^^ Ifooii J-siSlU »/H» j^ à^ ^ ^/ji e>^5 8>>lS, 

Uit) v5^X^ ^ JUf^ X««Jt u5^ JtÂ-L^ SLeJJi o^uu ^t 

ji^M 4^»0Jt */ OAy iMJt ^ «lat fi 8p^ ^^«Ai ^^Lât ^«R 
***** yUr JjS LjAi, 4ÛLJÎ j^ Jjii »ôi* ^ U- «^ ^ 

cA*î,i» ^^V ^ jyU^ ^ j3y«* 4^i^ l«JU6^ jyt^yUW »Ut 

»)ju * <.ffi>i^l\ * ,;l^ j^ y^ .^♦a4 «j^J l^* ni" iu- ^^s 
ojsj {t5> *si*v if^j 8j**% o^=^ tr^ ^''^ O* (^* 

L^ yj[,] 4 Xaam vJ^t i;^ L^ ^t, J^1X« «JIR iUU L^ 

15^! «r*X^ {r^^» C*?; jfrû o- o*«* C*;^ ^^ iV-»y MU. 

«JL>^ (janj jSoSi ^JMiJSii^ tii\ ^X^tt^ ^^\ fSUM çigt:> S^\y 
iJ Jl» Jl>^ t^ girt^ ^ />> JS!»Xi ,3^ «jJb ^)j>0 Jôl 

p« kx» jjat ocj^ «J JL» tjku 1^1/ J^t^ Ua ^V U 



«) A. ^t %j£ vtfùU*. i> A. iJUt Oac e) L M. ^(. 

B— M. 25* 
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C^ ^ £*>JJ t^ J^Jk£.l3 «A3il ^tj, «nXlj jwJ, j^jmA KAJ^ 

tij^fj U»,Uâ jlSj Ji^Ja^\ i^jsAi j^y^ Vlj«*»' t** 0>«'l^* 

jâj-l LfeJ ,yt<5 ^ ^1 ^ÎH [u»»#J ^^t iL^ *g/.t5 ^^«rj 
t^jUi « ^L3 (ut^Ui0t ^ /* ^^ 'jULm ,_^ «Ji^ ï^j «jU> 

qA çyJ^ j&jô X««^t 1^ 1(5^3} JuL^Atft fj^t^ XJL.JIM Lf^ 

Oli jj^ JU-JJ «JJLS iula«a j^*-*i p>« ;>^ Jyy. iûUu> ^'t 

ft6-ï« t^ t5^> O^^ Ji^' £«e) J<^ Cf^l^t^t»*^' [ùIt** 
\Jâa UiJj nX^ ^ V^i] **Jlâ sj* JLéiJt j_5^' qJ [vji;su.l 

C^* L^aS^ tt^Lltj U^ÂJiAJ k^lji>t>j^ k5w>ÎL£<«; W^aaU «^LâLa 

u-'^W f'3 o*^'^ i^*^' *i^' a* o^i r**^' ^>**" o* "^'*^*^ 



a) A. f,fSJi)- b) A. A pro y e) A. ^ pro v3« 4 ^ y$7^< 
•) A. l^y ' y) A add. ^t^^^l j^ls. *) A. L^Jja. 
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i^ jij^^ Çf ,_5iM««JI ^^ ^ ,y«o. j.L-Sj) [«Xmma jJSO* 

o'' t5^» k? t5*** ^» L5^ t^>^ o^^i >^^' (^' a*' «i^'* 
tjJls l^ ,^ U^U; yii |y>>?^ !j5y^ 4^x53 ,y^^l ^Ji 

hij^ J^ ^ W^ ç^-ji \rif^ j^ *^^^ o' cf^ t*«*^ï 

_^t oLt L^^ l £<>«} ijiJ^'lit (yi^Ua cs^^^t /eUit j d» ft 
jJUt OUkc Jj^] nt XJLu. ,^ lSr(iaJI ».4i^ kSj^^ /*^ 

*J JIS ^ *1JI O^ »Jt g-ji-l, 8j3-îH ^U^ ^yi ^^ jA*î 

^^ «^J J-S ^LTj ,^Ui]! ^tj«* ^ O»^ jyJ^t [3Ui^] 

JjSj «aX^3 j^tiAflP. iyj>^i iU^ J^L* «jyUU ^^l j^ ^ 
SU SjJU ,^ï ^^l cH* «^^J ''iSîj^' 1,4-9 «3W-jJÏ 

O- (kXII ^5j> ,y:p. »U$ çho^ Ul^^ j-A^5 ^ BJÀiL^ ««iiJt 
X3,LftJl ^ p^ **le O4A Ot Qt5;«fii? ^î>*.1 ,y *,sUî ^ fcwï, 
jl5^»«o j)j>,> Lfesi, «*JU* vj^ ,yaJ5 jyUaLJt ^^ j;^ Jûlj 



a) A. ^t.^^t «"^ «JUe «J ^> i) A. J.^. e) A. add. 

e) A. j»"» his _;* 

!• 3— M. 25 
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^ M. ja« ^^ *[*UI **D^ ^y^j* ^ ujOJt *x** ^ ^ 

O"!;*' iSf?V J^ L<rt*s rUaîU» okX# ^;«M J^ ,^^ Q^ 
^■^iL» jJ^ ^-.|5 i»^*,^ O^ iJbt sjÔû i^] UM> ^^ï 

^ ^ir u» «j ^^t u^ t^y^ <J iuiLJt ijj^u jûo^t ^t 

MM l^ilâ» QjÀJt vAx^ i>éâ»> ^^^Lt^ «uU t^^ ^L»JLSt (jiMj 

jfiSs £*?• L^ t^Wl cjUU j^ ^ »UJ «*«• j^ftîï g/>U 
^LJt (^t, Kjl^VMt ^ [;«sr \^SS& (tic) «^ ^ v/ >^ 
^i vxs»5 yJ#l^l ^^l ^ jU* cjW- o* vi^ a* '^/^ 
^ «JUU ^ j^ ^ ^{ jjai iXx»o v-oaa «aX# «JUJ olvab 

Ifçj i;isX4Jt ^^l tiy«3l3 U>L4*Mj * ^U1 !«#>-• gJKiU Lj^ 



0) A. OjAoit}. i) Sancla Agatha. 
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- ni - 

^\ ^ Vnl i-v «^Jjâj L.f^ XfiU^t S^LJ ««,{JJ&' ty>t)t 

e 

gi^JJ UM> o>*^ oW *"« *J^«»« J-' [k«*]> [*èi^ ^J^'i 

JLi\i ^^t co^l li\ çiS4^ «^ xJUm tXUi v^^'ilt ^ fLiI 
&X-5» Uy^Jîj JU?. 04;I> ^^ «4^ «J^ 05JUJ5 jy^O^ ^ 

15^ r<^/^ a>^* o*^ *^' **^»* *M* Ui j«M ^^ ^ L»jt 
jjai* « jjai ouAft* ^l P-*i*]a [l-s» (MO^' iV^l >« iî*HJ» 



i^w^ ^^ j^^tXo er^ u^ g^t o^ "-«^ cr^' /^' J"?^- 

Jl)U c) A. «JJt Aj^, c/) A. lijf^y e) A. (^^^ Ait lûfi. 

/) A.^^ ^ ^J. g) A. add. j-e«A^ ^ idJI ^^^ 
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- 11. - 

ji\ J^ [Lfeijj \^] (>tio»i \j^ ti"^^ r*^ f^ bi^^ 

(LjAiJa e j^&.\ iC*iU3j ,^1»^ [«J^] Jû>. » vaùir, p^t ^^^ 
' \Jut/^\ \^^\ ^j ifiXjL^ [j-^ [Tt^ «^l ^^V«« j-i# 

w** os>o* 

iJLSt iXjujJ i^^iXioA^ o'^^] ^^ ^ cr^ *'^^- cr^ ^^^^^ ^ oj^ 

^Î^:?V33 ^]^ ^ lût ilîl Oa*^ ^ ^\^^\ ^^ ^. ^Lrj 
L(^ yjiSûAy 9iô\ J^U» i^!3 J^îM ^3 L.-^ Jj>^ «Jt vjfi^] 
^ l^ (J^ o'-^ o^ ^y* cr*^ ^b ^ v5»^' *"^ '^^^^ 

% f^ lût ^^^a5Cmu« L^. JLS^ iU^ÊLc: Kj^Vajo ^LaoS ^^/> y5U 
^^L-rtM^ ^ ^y J^sLj qISsj l?jL-£ ^^ ^^t ji^l^ J.^u^ 



a) A. &iit iXue ^* i) Ju ^ v£>jCo ^t Ju> c) Seqnens 

locng ia A. posi o/âit^ ^t^Obo ^ iX«^l ezstai tf) A. JJLsa 

oLi^.^uJU 0) A. L^.' /) A. add. ^^^ g) A. «dd. Juaa ^ 

1»^ <i(5UiXj* A. A^«^ ^) A. lJ pro ^. /) A. ^ pro vJ* 
m) A. ^^^^uJt ^% n) A. «dd« ^j, 0) A. «dd. iJLJ) iUjiI. 

j») A* «dd. lUU* 
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O'^JA^ÎJ fK>l e^^3 "* ^^^^ ^^^ V«i:? O*^^ JA*^ O^ L5-*>* 

Ij^^* uîyail^ [/^»^^ ^ J^*u» ^:;i jxiijt Lj^ ,^_55] ^j\j^ 

^y.A^4 uu^uwl yjL&S UiS Sj^;:}^)^ iULjJt AÀA «j^^AS lul^ ^juSaiL^ 
SLJl> ^^J * vVSJu Jtf>^l ^1^3 fi ftUt JUa* if^ U tjiu^^t 

O* L^*^[i O^^' ^^•^ ^^^1 J^ '"^^ /**^' *^ ^->^^ *^ £»*û45 

a) Quia flcilicel inter arilhmelicos eandem celebritatem nactas erat atqoe 
al-Hârith ibii*Obàd inler antiqaos heroës, h) Qaae hic se<jiiuiitiif w 

A. T^\ Mft\ AA3L«i^ leguntur. c) A. ^ôtuâJt ^^X3 qI^s ^^^ 

L^^03 iLwUl:?W» </) A. vj pro ^. c) A. add. L^a^^Lo» f) A« 
\jXa. g) A. ^'U^ Uit lKaa^ ^^3* A) A. JJl^O* Lfj t^jf^ 

^^l J^ikj ^l f^^A (sic) y^^3 J.^;5U ^^^j*^ ^ (sic) 'uaaaA. 
In B. pro ^^JvJ^S scriptum est y^wi^^t* i) k. M.jA9\^, 
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é^ Iaa ^ 

Ulo^t U^3 Lo yi^t ^ »^\ hriJ^ iJLfix3t ^ K^.i^t iUâ 
^U^y^t ^Jd) «^ poa PL.4^t uSOUJ! L.(^t «i5:JL«J 

^LytfJt^ J4^ ot^Lâil Lg4 «b yi^Âit Ui0^L-J \s;^^Jiê» vXfiJ 

P?^l JjLil sAt;ù Uâ» ^>4J{ cr^UI X i . v,\, t .4.» ^ 

^lb»> xttM.:^ tôt (ujUo i^oL* vL&y o'-^' V*"^ Cy^ 

^ t^ J^~*jJ^y fi^ JSJ» (l^o^Jt L^ w<'==-if«M 

^L^t tJat U4] ,^^t«==n» ,,Â;ir e^t» UJU^ LjûoJt. u5U 

of >i^' '^ C3*- f*"* o* a*^J^ **^ o* *^' ***** o* »x*;su 

iX«w ^t tJbS tdJt K*a^ ULt^XtfJt ^*^) ^t ^ cy*^' ^'^^ 

S 



- a) A. J^t. b) In A. acUitnr: t^;^»A^t«^ (,t5JJu p|yiÀJ! qUP^ 

m5sJ3 ^3 VJU-i }u.J44Jt* c) Hoc hemistichium eorraptum est» 
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- Iav - 

^JLi -i^ J.\ }^\ j\^ l^] f LtW*5 Xj;#>Jt xJUm J*^;^ 
^^U JlS) Ljt»*A»j ,j.U (iuî^X.) XIUm 0.OO, ^j» 



c) Sic hle etiam B. i) k. L^Âe. r) A. (,iJ;JLâ^ /) A. add. 

^ _^ «UImu* ^t u5JÔ9 (jii Km<X* MLwâJt J)j>^ ^Li' Lfji, 
5 jyo. *) A. à^iAy^ K\ h. 5j*e. 1) CoA ^J:^'i (ne). 

A) A. JLasJl jyir L«*i5. A. add. ^^^^^J ^ «.) A. ç**a-, 

B— M 24* 



Digitized by 



Googl( 



ilîïWJJ ^^1 t5y-'îl»W «M usa** f^ 'i'^-^ v5l>, o* i''^ j*!» 

U3i!t ^j^ [^l jSL?. ^yt Ukâ«*) ^LÊsj K^yL, ^^c.^^ 

^jj ^ Jj>pt „lâ3 (^â> Utt^t 0JU9 Ujt owib t/M jULa 
^ Ju»t oU Lfji) Vj^3 fiXSj' ,3«ÂJt L^) l^««J>t) »u>..iJb» 

t5^ '> 0K5 V^^ *r^ 0^3 *^J o*-^ C^ a«^ O^ 3^ 

^ plÊDj] J^t ^^ ^ ,y^ JJb. ^^ ^^ôl *^5U. XS^UJt 



Afr 



a) A. ^^Xà à) A$ f^jot c) A\ iJ) xJLfi ^"3 lû^. 
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tj^t « UU ^ié. m»! Oi>^ ,^j*éj JUbcT JL>^ ,y« XUs. ^ 
» AÂjJcJt t^JL3-t A%«i^ fk^UJt ^\ |i.H vJi»^^ (k^^^^ " 

LjdMU L^auu >^i ÎÇJMjiî ^ j*r-» l-««» w tt vttsM!» glr*^* Lf*^] 
« Î,ai>t3 jJUJt v^wU53 Oa?VJl ÎUAXJ l^UyM |J*« jM-LSJt ^^t ^t 

cr* ^"^^ r*^*'^* L5^^ r<^ ^ ^ ^^^ ^4 o' ^^^ o*-^^ fî>*^* 



a) A. pro his: 3Cj^0JUC.^l ^^f ^^hA*» (M^^UJÎ ,^t i5>^v3 qL^» 
UJ L^{ ^^« (é5;Ji5. *) i. Lp^t ,yiA^l oLa^S^ c) à. 

add. ^ XJt>. </) A. t^J^t^ U^A^Ii. e) A. \^J>o ^« 

/) A. !^i;a^. g) A. Î^A^Ai!^» ^) A. t^^jw^^. t) In A. «equitur 

Juillet ^ (^^*yiJ' (^ ^^Lwyijjf oybCjj* *) A, ^^^l^Ult^ 

L^J^ ^j^Uit. /) Cod. ^y IpOUI , scd et ZoMo 7./oWJ. »t) Coi 

''^'- I. !-«. « 
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Ôis^ L^^ Aji^t vt.Xx ^JJi oL^ fcXfW ôk£-\ ^J] u5Uâj 
Li.Ub ^ «it U*^ £^MH^^ ^^«m' (^;'^ *^/^ «3UbIj p^^aalt t}>'t 

'^^^i >-*i1Xît ^U jHil> Ui*U«l Q? i4=^ *-«-• g/S] l^jjjjj, 
O? «U' Û^ jytjjASJl gy* jJJ( •A*«e Jj^ fcyuJ Jll»J>, ^ 
_,»fl* ^t j.J_JSil j^J jOit g-* «J-j^ij jS>i^ t^l çf* ^f^^i 

iLscv^t ^ ^ <âJi0- xU sy^ eJL2J bù^^t xU LfS^ ^ 
ùKs c)*^' (^*ï>*? uij^i v♦^i*• o^ o**y ***■ o^ «.^'ïy* 

XSj* iO^juj oU 1^^ j^^{ fU»t j^ ^«Jt Ujs. j&^ Ust 

JUxfi ^ ^t Ji\ ^* i^ «43. ' Jâ» ^* u«Ut Jîy«| 

jtj^juX«r^t ^t ia/M>^ .,^«&>U0 ^^l^ ^ ô*^ c;*»^^ 1^ 

*■ "N il '■ 

tf) A. acld. ^. h) k. àdd LjJ^ c)^ A. add« ^^ J) i« 

^y£;,j>> (sic). «) In A. primum de ezpugnatà Alexandrie et deinde 

de pestileniU sermo est. /) A. JuJLâJt Q^Lbit* g) A* ^t^ 
^ ^..^J. A> A. J^f^. 1) A. J^, 
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- ur - 

wVo U x ^ VE^vXj ^êdiM I^L^V^t 4|J«3 Q^ v4;*^t II. i ^ AJt ^dUJ^ 

t^LÊD^ f^^Xipj f^m i^ sûV^ 5^ Lfei» i)^ a^ o' ^5"^ 

^«uj3 aaLJ ^ g^'^ J"^ ^\i*^ yi ^^^ (tJoXMj^^ u^èj^^ 

]^J^ f^lï 8^3 ^jAi\ ^ t^^XSp^ <uJl t^^Uw3 IM^lAS^ ^^t 

yûJJt^ ^XÂlL ^Lm» u O aSn;^ o^k«^^t jU^^i^cib 2uL5U>l^ i^jiô ^t 

]u&: OJ^ er* (***^) cf^'^^^W ^3j«^' L^y^* "^^^^^ cr^ *^^^* 

8«>LS^ ÎU^JU^ oU 1^^ tvAiU Ajb ^3 t^juûj M ^(^ aJum 

a) Repotilur iU^^'^î^. 
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JUUm ^ |>;S^^1» Wj]^ ^i»t^ y^ ^Lam xLs\m* vXao^ ^t ^t 
«,y]a; iULiOii y<L3 MM ^^ t^t (^«»t ô^y (jwLJt ^L difla 
liju^ Jl5 p XJImm* Jl» jiB^! ^ ^ Jg»! iJ JUB ^Ust 

(VèO ,^0 kJU Byiit |Jliu ^lâ» l«iL> »j JUa» LAï:»> vUiAt 

U IJU««. ^^Aêj M4J^ ^J5^ iU ^ H e*A». ^ lA^^Aiw ^Cm* 

fj^M^ Uj «yflS ^5*0^0*»^^ Zf^J^ '"**-• «^' ****** **• 

irij^^i iA*««. ^^J gJUfl ,><«*5 jj^ ,^yi j_^ 8;:!j^ ^t lj,U, 

XJbvX* j(JUm Jjâ^ «jXmA ^.jM&wt, ^,y;> CKjUU» JJU)» ,i.mSiiJÎ| 

^1j*àJt ua*i 4>Ai «5il«5 ^i is/j^b «l**^ C5*r9 k^^j J^ JJ^ 

Cl o oS A O » frC 

3ôj^t o!» «î'ê)^» t5*^ ^-J 

. s - » ,, , *» »i» 



«) ii\. 
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- IaI - 

**^ ^'^ C5*^ i^' J^ JLô3 v^^l f^ ^\ j^. ^^j^ ^ *Ul 

gJUd ^ Jujum f^y^^ \Jî^ ^^t 8«>LjtM ^ t>>t3 J^ wâX 

L4y>3 »^L-j3 ^y>U qL^U4*j ^\ jlu^ JJ13I &>Iju« U»-J ^^j^L^ 
^5 *j^ ^l v!5JJ iXju « *JLÎt îk>U^ g^ ^ ^\ ôyûi»3 

JUJuJ UsUm L«j ^Uli ^^ KÂjJ^ ^t oyait ^' J>^t u5U4 

JJUi v^XÊa^ UUUU ^i>MJJ> «OftU^ ^y J^ShXJÎ ^\ f^y^. 

^Jj^ U^>*'3 Ir*^ l-«l:io|^ (^.^A-*J J/l-^ ,yu-^ y^?j 

^U^t u5^x^p^>*^l JJK:^o^ Ju^su (2r»J^ 1-^' tJc^^ 

a) iJUt dei»U ^) ULut. 
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«XéA^I^ }ijL**^ \^j^^ V^'^ f^^ TJ^^ ^'.^r^ iV'f^ t^iU^li 
iJL^t^ XjbOuit 8^«>U iLÔ>t ^b ^JL&i *)l _^3 aa^ ^U tr!i)'>t 

q^Imo: aj J'Jb ^Ly3 ^ ^JXà y!U^ ^LJLw^Jt ^U > bSXsa lulat 
yA^^^h f^AjJtA ]y*<*>'y g»lt o ^^^ X^UX^ vft^MÙX^t^ iJUfiS 

luUc^ ^•,•^^^ f^^'^ jU> X)y»U^^^ iXst^^ iV*^ ùyâii^ luJLe Uj 

^jJt^ ^U^U L^Uj f^1^ Kâ^déJ ^L«;faJI l^ii:>^ v^Ji4^ 1*4^ 
^^ fcX^l u^U q! t>ju iXuuw ^ gJLo jy>(5 ni^liLjià t^&«AJM^t^ 

U^jit 1^ liJI jLue «L^-t l>A3Ld^ ^^'^^ f^ ^l^ ^1^5 ^"^ 

Jujum ^ y^ ^ |»Ljt Xii^ 'iija IjJwL^Uè ^j^^^ wUJt ^ 
^ ^y% «JLJ{ wX^^Afi lO^t ^ AM(wf^\i «^ Uso^t ^^ 0*^^^ 



«)l^^> 
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- Ivl - 

^ iwi#^* ^^ 1.5^' y> vr4)»>' o* ***** t^J» ^''^ (^ U*i»>'>' 
tA*«J' u*' a* c?-*^^ «^^ «^' *^'^i ***^ t^' '-«^ 

jS^Ij >»fe e^ >-«> »w sr^ t5*^' vWa ^y^ t^ 

^34, ^3 «30U* 8yU ^V-tj 8j,k:é9 «pU*> l^to jj^l ,»«*A*. 
(j;;^;pu31 IfU^ iii^Xéii «>u^ Ai» ji^Êaj «*M.t U»tX»-l ^j^ 

^;k^ b>^j}t> 4}( (^l^ ^JU> t>Up^ ^},^*aÀA «^t Q^ (X«iuJ 

0^ jylâpj vr4>»>'i *WJ Oiç*j p*âp, isisU*^ *\k«Ail cr»^^' 

yJ^^J t^»^« J4*> • ^» g^ *^t- vPJ^ l«^ c;«9.jjf 

^JJ^^ **4 ,J^ ^ ^ ^^H^ o<' ^W» «V«« '^W^l rïi* 

B— M. 23* 
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-• !VA ^ 

*^ yoUJ ,3fti->JJ ^t J-B» ^ ^t ^^\js Uj ^ jj i»« ^ ] 
^s>à ^ly ^LJt Oû«}b «JK^;)u3t jy>ai^ ^ ^L«« ^t w<JJ^ 

dja «5UUt Jus ^ iXiJ^t ^ JIjîM çLjKi^l ^^ Vj*^t 0»/ 
j^ «jUij Xç-Ljiifl ^3 \^jtji flJ Hf>^ ^i t)'-*'-*^ «y* tf* 
l»f»Jk» ^ I^aXs» f^'i\ ^jA (^ u»JiS3 U (fi^:^>\ O^Jt 



•) A. add. If^ et j pro sq. «î. i) Per oToran ia A. «dd. ^«Âiilf. 
c) A. o-j*ï. «0 A- vi*«jiy •) A. add. ^^ iJU>. /) A. 

!»> f ) A. ^iii\ yii. k) A. f^\/\y i) A. ..âJCssu*»!) 

XJLmm. k) A. malt ^ /) A. add. ^\. m) A. yciiX 
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y^^ûi^] jL^'i\ [(^ji>^ÏJ «gjîôij [,^# vû««*] iîii,^!5 *1*-<J» 

o' L^] o^^' (^ N^l 1^*^ ^^s^ ^' '^^^ i^!; '^ L^ 

e/ju^ Uj*^ ^«igJifi (j»3jj (4*-^ t^^sî^^ ^ gi»"^ «^lî) ^îtw*^*^ 

f^\ 9^j4l\ ,^5-uiXo ^! ^3^51 ^^ X5^ i^e^JU vtf^u^VKs XJUJJ 
{«I^MS^ 1^ yiU tUÀlé^ HJm L^t jîist u.i^t Mi0jA\ ^\ Oft^ 
li^^Aj^ (^!^* cr^.^^ ^ ^y*a^**Jj jUJL# infU ^ 0[/=^!5 L*** 

**-** (^3 ^?;A^ V!)jP" ^i**^ 0;k>3 *^y-i ua^^^ u-^^p'^i 



«0 ^« ^.t^Â,!^^ tf) A. ^yCi aJLsOlo ; in A. semper ^Li ; in A« 

j^^« f) à. U^À j U» ^) A. adcL L^^^Lao. 4) A.^ L^t^t f$* 
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iu«.«o OjUo* ijs». (^ «^ ^ ^ »J i»^M-« r^j^*** 

^t^U* «^ stfôUr XiiU), Itt^ m«ilfrr> ikiAb «^ )i«UMj XJU!» 
l^ crSLi> v^tj* tjyi'!, yJoiït ^^1 jssgi j[^ v*j» p** 
«J ^U' U l^44Xit3 ^l^t l» ,jiiiy »Jiti -iifJuo J^t «5L^ \j^ UU* 
^ uV^5] »**»U|j »ja#!, v^jS ^l Ijj^tj v^jJJ tiOS J^ 

,^,y>liS^ -i f^iJJ l*ftrfS, XiU ^1 *^>, ^» * 'iASu» [Hjiyfl 
^\ ^*Oi [\^ (j^aswJI ^^] t-.f XJU. ^^3 *^U3 *W «U yl 

fu^j ^J ^ iW iX^ uJ/oili •>£. Ut, ^^Wà, «jLé» Ut, 
* (^J» (***<* «»»«t>»5 M^^k \»ij^ [iul;*u»tj v**j* o#'^ j^> 

[t^J^t o-i^ai» X#H^< j>* «M" i"*^' «^ O* «î>^' &h f^ 
^ ^ J,_^ « ^yflLsvi [-à-a-'W «-^jyuJl *V»«- M t««U 



a) A. ^"i &WMO iLUilt ct^Lai. i) A. pro his: JL>. ,^«ASt) 

juOi ^ j*|5 jJU v^l jy! j_^t v^jS ^^U c) A. j^ vi*«j, 

)/) A. add. AJyil^. idit Os^ ^t> «) A. \h^^ xJLc /) A. 
«Af<aêt. g\ A. xjjcW *) A. <iifSj^y i) A. ^ * Bj l.. a ^ 

fk^yol^U}. k) A. «dd. {^Jli0}. A. u>ju< m) a. |,^^b^. 
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U5UJ4 (MûXa^ KJb^t MyâJt J|^ J^t ^y^' oui ^1^3 o|;»]t 

&>Lj y^ juc <us. «jm ^^^ ^ly ^u^ voJjJ muàsi jUUm ^ 
é^y c^' a* c^ ^ j.^*^^ c^ j**^ «^'3 0"^^ ^^^i^) o^ ^» 

Ofc^x^l ail Aj^ g/S.1 L«^ (^^L?^i] r«£A-ûi[5 ^^t^yUl Jj^l 

^L^* ^ rf [^..i-axJt uub^ ^^ ,^IA» j^.^ c^ï o^ ^ 

J.âD ^^ ^bA» Vjj^^ ^\J\ Ç^ ^ m^'Um ^ ^yJ^\ 

et^y v^j* o*' 'cf"^ i^*'^ ».-:!i^ y' v>to»* Mj i^A^ 

v^y ^1 ffi\^i>i tyit ^ ikUl a^^ \y^^ '^"'^ L5^ f^^>îQ«u 



Supra statuit Ibno-*l-Kaltan , hune principem anno 299 diem supremuoi 
obiisse ; sibi itaque îpse obloquitur. 

a) A. pro his: J^ X^L-^J ^^ô ^ aui oUï ^ OusXmIL 
b) A. add. ^y^^U ^ Ju^u* c) A. uJLb^* ') In A. praecedii 

Jkn'^mh (L ia^M(wRs). e) A. pUâil. A^ Ç:*^* '^* ^) ^* 
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- Ivf - 
[cT?^' o^ '>?-j^*^J «^'Z c*»^ î^W» iV^a^ y» [msj* 0*0 

^Ui*»iJ{ g^M« ^ «^*:«U ^ tX««*. «aL^ Xi^\ tS» ^^ 

iCJu» v^ ,j^â3 Ul lût ^ ^^ iU^LJl^ «^ iX3 jMM ^ 
jxi\ JLsUt < ]yJ*9 ^t ^t ^ ^3 Ui iOsâa ^ "^^j 

JUm. ^3 «BOmSJI ^ ^ (^j^ jAji [vX>^t ^] (>^t * ^ 
i(U^ V^in ^ ^j! ^ «Ut Jus ^ ijat 8^1^ iduq fJf 

V/9 t^ JUU* ^Jdt », yttSV* ^ir ^ /ô Uii JUt ^ W^;ii 

oU* j«2r «i^ [fUît tiX» ^^ t»^t, Li] SjJMjJIj js[i i «ac«. 

a) A. ô Fo r ') ^ *^' |»4^'<^' «y* ^) ^' '^ ^ij^' 

J) A.9JJ> LJjJt 8Â». e) A. ^t^l ^t lyuÀJI JLb ^Jils^ 
t^Jlft U. /) A. add. ^laJt _^t. ^) A. '^j ^\ !^Ow*i. 

A) A. add. ,^yfjtts>U i) A. liyaJU. /() A. ^. /) Kobndun 
«si, Iba-Adlûriuia ad kune aaniun noa referre fflorlem Zijâdato 'l-lâbL 
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O*^* V^t (^^t J\ fOA ^ v/ [v.^>5 o^] **-W«^ * o' 

ç^t ^ x^ iUL^ U£i^3 U^^^ft^' t^ *àLiuus Q» yÎ5 
^Oo/ ^t j^ OJLJI fXM jjji ^j&\ Ci 6^ ^^ lu^aarLi 

*^ Lf^ Cy* S^ O^ >^ L5* ^"^ *T*^J* "J^*^ V^i^ 
^^i^ *A*' ij^ S^ r« j^ O* »^^y «^^J-ûj;!^ [(^f^3 V^l 

lb;3U» ^ yoA iJiyi^ ^ \u^jriah ^^^L Jt^ Lm^I^ < Jl^^t (^ w^ 

^jM^A.d*3 JUMhA^^ iJUt kX^^ ^t M Jb4^3 [«Xli^j aUirluig» J^t) 
•^^ **l# iSJ* [0;<-H ^] v^^ ^!;5;^ ô^^ [i^]^ *l^» £ï*^ 



a) Secpentia alio ordine in A. I^iilar; aempe primnm ibi ocenrraiil 
terfaa fjJ3i\yà\ ^ti «sque ad ULSt^ L>X«^; tuoe ^yuAll^v^Li^ 
ttsqne ad gJudiJl ^ ^ o^^ f^ * deinde v^^ >L^L^:» ^Lf^ 
«iq«e ad vi^Uu^b t ei denique juJLe ^U» n^iae ad £&&]! «Ô^. i) A« 
1^1/3* «) A. ^^. d) Tertiae literae hoiiu vocia puncta Dusqnam 

addita aiint. e) A. pro hia yâ^A^t &>Ui ^ &i^ /) A. 3 

pro ô* ^) A. ^LJ. il) A. add. xsLjlJfi<i\ {J^yAS> ^U U^L^. 

t) A. jUf. i() A. 3 pro ^ /) A. add. (jscjut quod qooque ia 

B. legilor» sed ductt lineott deleUim est m) A. \^X^i^y n) A. 
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^,«-9 j»4Jîyit Jo-t, L-|l>l JJSÏ, * LAXi-t ^^ «jsMfCÎ ^1 

[tSfy^ «^UJ tyu^î (M-JiJî t^r 2^/.] 

O* «X«J>! t>* '^♦^*^ ^^' '*^* l^'**^ •?>^^ 15*] J^ ' «^* 
^J SUJ ^^j4^ ,_,«*Att M a**ft J>-rî v**? o* *"' ""^ 

"^^^^ [>«^1 f^^^^ o* -r'> **^ ***«« é^ * **** W* 
^t * k5>^^ r^i^* r^'-**' t^^'^t» i^M cr* ^ 1^ >^^ 

a) A. «â pro (^ , et add. jCm>L»« i) A. ^t* ■ e) A* pro hif 

UHia> J«j>ti. (^1 A. m^IaJ. «) A. L»^ «o^j ,yii^t iXîU. 
/) A. t^j^. g) A. JiJI «A«t«. A) A. ^jxJi. 
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j^j^. tjil^ XfcLéS- -iSfii J^t J^ j^c» j^ XAiL*5l ^ 

y>\^ XfiU> «JUe wasÊsLi oU» ç-.yt ^jiîj UmJI .>y ^ 

»>?!3 J^iOj ^ ftiy y.J»j L*«/ l*ie £*»» (4*^ Ç^F^ /* 
Kilû j^éi* oL-, ^l V^ ^ j^^lO L. ^1 J5>» OUI J^t 
0^<5^5 H*- ''*^, O*? *^' J^l ^ Uli «r^ejH, o>ïAJt ^ 
£L»L,Î »<>j«3»U ,^yiJL^ fH^ JUSi» UJJ XSL» ^ jyjj**^' (J 
j»^ O,^0« fSiJLS^J joA ^ 'U^ /L*e SULo. ^^ o^ 

XJ^ ^>JS 1^3] ^ tj*^ «yj^S ^'•** (*«*^»1> /*• 0*»*îî- 

(.€^5 O* J*^ c^ t^y^ "^^ c^' yjij ^*)^ ^-**ï>.S O*» 
JJ- ot .^tyo? gt»:> vXâ-l^ jtffsUî jLjj >i3jj JU#X*; ^ ^^3 

1^ ^ KJ.*». .^V;3 U.M-. «5Uô ^^LÊai Ju*b^ luXiA ^ Jj>, 
»Xs>.?5 j^tffUô xjbuij (H^l^^ *^5 S-L£> j^ n^ic y^ Uj *Ut 

«) A. «->»,>* *) A. ô piw *â. 

B— M. 22» 
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^UOJ ,yl,S» ,yu*j cy?^-AJ «^L^UJI v^.>U«Jtj s-ai!-âJ{ iX^wJt 
Oj-. JiiJvX* v}*^ ^jAjl ^t t^>*?vJlj v^*j^ ^^ « iÛL-L». 

iU#Xo ^à^ ^JL^\ *^ * l«*J pU- ^ v/i [l^.'] o^^W 

tjl* *yi-ï>3 * (»«^ "^^^ f4^y^ ^S ^J^» iPS KJLjJu Jô.0 

a) A. on. J. £) A. A om. c) i. pro hù tJi^li iùji^l fJoy» 
KtiXfJt XâjJm ^Uàj. Ib B. bk &*£»> « >«1 infra (ad ans. 309) distincU 
ik»5». <0 ^, «^'ou* «) Nomcn huius Tiri non proauntiandum esse 
ffiAitchak, Ht feeit Ci. Weil (Gesck. der Chalifen II, p. 594), patet ex 
ad'Dhahabu al-3fo*chtMk (MS. 325), obi dicitur, ffabétam fuisie ^ 

^y_^J^ Dande seroio est de vins qui Hobâschah vocabantur {y^ u 
3C*^U«jj). /) In A. ^ praecedit. g) A. U^. A) A..^^À». ^ 
^. I) A. ^ pro o. *) A, add. ^^1^ ^\ ^ ^ji Jju» 
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• 111 • 

Ijylâj, xJUu. 8yj^ c^sâJli. Li^j ioli, |KJsiJu.]j * yba» [jsUoJt, 
r*^ uf;!A (^ yr^i (i*>ie £«*li vV o* *^* ""^ a*^ 

.yS,!, ^ ^UJ» .^U> »*Jt ^{ Jjrt î,^ £.S:î.U ^U Ji 
ôàiU» X«UU> Bja,;?-», «yL-# USLS, iJ lik*b ,y^ ^ àl\o^ 

,^ eij»,*«u.5 l>«t>^ ^^M t5^ vîy f* «>'>» «v^w ^1* 

j^l^J JjsiXJ (sic) fcS\»;^U.; «JjBi ^j, yai ^ «X*;5y|) 

^J XiliJI jyOi ^, s^U, ^1 >^Lf Jiï j»5 L^ fl^y 

a) A. ^ pro vj> i) A. u5LtfCi. e) A. c3 pn> y ') ^ ^l« 
«) A. add. (i,>L!y /) A. nuk ^^. ^) A. ^^m. A) A. ^^^$0'* 

!• B— M. 22 
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OL-i te«yO ^ l«;*&5 Uii> gt^l p^ ^t (^ 
uubisj .jvx*-. ^^y- JUJH, vI^jJIj MJ>»> 

«Jjiyuit ^J^^ttSS^ OUA« ^ iJJI «X«s ,;^^LJJt • |C fi >L«a> j >AJt) 
f^f ^J yjlk^ o^l J^ K-lsJ- ^ »*• ^ ^50^^| ia-*4» 

f*^ iUxâ» tr* !>*' cr* «^* r«*V«' ^*V» '>î>-*î» •<*«» 

[Atf> /^ «g^ "«U! a«i4 o^^SUi ULsJ, ,yiî/JI ^Lj 
,yjj^W »;*â^» «3î>iï« irûlSJJ plftla,] JU?UI ^ •• ^yCli 



c) Cod. ^yt (âe) ^ ,y^i. i) Cod. Xdfpt. c) A. UJ|3. 
Jj>t. «0 A. pro his: g^ JUIâT ^ l« o^ O* J"^ l^"^ 

lu» ULsJi aJUI JLju^'^ty «) A. 3 pro ^ /) A. luJT. 

f) A. Jj& A) A.'*JJI Ju*e ^^ A. add. iUJCâ» ^ 

A) A. ^jUJJ. A. *.L;swJ, ^^1. m) A. jyiol. 
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« iJJI JUfi ^^* -^ tt^ijit <? AlJt ^* xjuyfc «^ LUT f^sT^ * L^Jf 
9j^t es^^ vlr'^ C^*^ kJ^ ^*^Jc â j àaLiJt ^ ^ x ^ iH «Jt 1>4^ 

^^LJI Xj^L:^ iUUâ» JJb ^t] ^U!t Lit AJLjt [jJUt Ou^] 
^JU iJ ^>^)lgn^ IL^^ac^] iUU^ (j^t Q^ îyULiJLExMJi£JI KJu(X«1 

pâ Jl^j ^^^Ul ^^» f-.UÎ» ^? .>ly» ^ v/îs] jîlSj /^jUI 

Atlt vXaCs ol>*«JJ w,A»lio ^^iftJ! t^A«*» ^l ^ lA*.:»^ ^k^ «Ut 

ifci, ^j*jy ^t ÇA, »^^{ ^^ a**i ^ f^jj\ j^ fM\js>^ 



e) A. jule. /) A. hk ^Ja^^ltl]. g) A. ^y. A) Cf. cun se^ 
sopn p. Iff . t) Deëst in Cod. 
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L^Jb vtfJjiJ « bJiSa ,yerfSi ^ UOpj K.*tft OkXeJ* ^/ o^ 

t^t 1^2 f.M xsus Lti»i » vjL>»» rr^* ër^^^ ^'^^^ (^ 
^UW l^>>>>» Jl^*^t <" W^!» i^A'!» >l«^t i^tr» «3l^^t y^ 

1^] UJJi> JU4 *Ut iXA^e «JbS, iiOU^ iUjiXt ^t iJijéO ^\ 

s 

t,^ lOe < ny»&\i> Ui o^?J^^ ^^^-^ er* ^J C^ K«Uâ3 
^t ^t^^t J^t 2^-^] v»*«3l»^< V4^ !y)t> 2P>UJI i^fJLa 

l^lXSlt iy»*iUt« V j^tj (^/LJt * ^ j ^Mtj ^>)j(3à\ 'i>ÀJfX* \^tS'\M ^y^ 



j^JUo:* e) A. UajJ 2U^0L«« /) A. A^f^^4 qL^« ^) B. aine 

puDctis ; A. vJiiju^* ^) A. J^( (3L:>;* A. s^o. k) A. q3Cmô* 

/) A. oaii>iUW J«) A. ^t ttJUôj ^UJI (sic). (Jû)^\ iUaS 
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» •# 



JUs ^^l*ib j* »5*A#-. Ij »J ,3^ «#Xi Qj» ,^^ Hi^ »y*?V* 
[;â»ô Uâ»^^ ^k» ,/3U «ut, «5Uâ UJJJ ^t J,^ Y iJ 
^ (i^Bot) • f^ ($ U^t iUsf ^ «Ut 0Ua6 v^fV£>^ 

P^ iuU*^ ^y*s ^ ^y*« ^4 j^ jvXo. ^^ ^yau *mii 
^(LtîUftti jyt^^u «Ut a**« viitf' «<^ ia4] r««>'/ * i>*-9 

B^tyf ^ S*U*a. VjA^» ^^t «Ut ^X**. ^f ru JU- ^^ 
Jùôj Si-bj ^;^ ,rfçi*j vsJlû x.«^ jfeU* ^^ xsLij i«,UswJ 

y JtXft* igiUj ^ L««ft J;3 « («S^hwXm siJJU^ sjfii çtoyti iU«Le 

f;yl3 .« » m*l jyL^ 0;«*i* ÏU#X* VS**** l**^* 'l^^*^ 

iU#A»It 0;|eS ^^1 (Ljjuj vj«» * »1« !s«>!;fs ^»-^ tr!>^ c5** 
,j.ji» vjjt >s^i ^ tyir, «jLsvat jS&t fiftii] jjSj le* ^^uscf, 

SyJ^ iXLJt ' HyL>0t3 f,^ji* fiXSJk* j^y» ^ tX*^^ t» i X< . K a«it^ 
f^l^^ BjUà. ^ «e^L, [^tj, «JlftCj yljj ]L; «Jl » tjj^ 
^t jfeUjJl *Ut ^X**e g^l j»â «JMb^ ^^1 «J/oit, j^iifc Jlj* 



a) A. ^.^t. i) A. B^ÀM Jm« f$» c) A. |»JL£, ,k(l«iiS. et) A. 
Imm}. «) A. pro Iib: iCjlJ^ ^^^aji^ «Ut Ou*e ^Lms ^^ ««3} oJl/. 

/) A. \j^ UL>. ;) A. |»fit w53J>, o,.^ iUjsaJU U^t «ttôl/^ 

tjjb'. ' A) A. juS w^^pt. I) A. n^cL k) S. \^^, 
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^* kiL-4 » ^^jjSwJI yaS* UJL> LjUJm o' * l^' V»*Ui ^ 

^^l« i4»ji»h ijÀi»^ ^\ nyéA^ * ^^^\ AUt "V" ^t ' l-4«; 

OUfB y&f^t^llJsi ^ iCeU:> ^ « t^U» (L44J) U»Û L>4^ ^yCsi. 

UfAls /{^U» 0ft*^t lui i^JJt 2^:3>*}(j ty* Uii [mm] Ufj^le 
«^^ [«J] JUB ,^^ Lt Jjdij* Y i A^jè l^ iJUl Jue ^t* ^La$. 

^3 tV«X<«^ «M:>yt ^a^ \2^\ fyi W5U3, X;ul> yU * j(«mJ (j^I^jJî 

[»Ut] w5:«>, % [i^SLuu. ,.,iJ>Jb] 8^^t ^ i,^tjL>3 ftUt Jue Ijt &!!( 

vJLy.Jl« P Ut'ijth^ O^*^^^' WjXJi ^^t ^ (^^t ^1^ idi» 

luLs^u^t 9y&i^ U^ ^ ait Jue LjI ^1 AA:Jt eisX>-^] jjuji^ 



a) A. jkjM j^t^* ^) A.yââ]t. c) A. U(JU yJ»* ') A.^ljJt. 
€) A. «SJUtf'J' /) A. g^ ^) A. ju*jw ^y^*^'* *^ ^' ^y^' 
^UJ{« 1) A. Liu^ ^) A. jUm3« A. add. KJac^ s^.^ 

m) a. CiJ^yA. n) JUKiMràn , 43 , vs. 35 et 36. o) L LàJLc* 

p) A. Ugj^,<»v>% 
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<«5:w A»t 0^3 v*"^' «V*' ir-'^ u*'^' v**^ «JU» fctf*, »uj 

^ J^ ^JJ^ iXje ^t ^ ^ ait i^rtfi frJjLsm ,ylâD U} 

Obb f**j^ iy> u^l) ^' (t^O^-^*^ ^**^ ^**^ 15^1) C5<ï 
O^ KtjjU ^^tôtj 8j*a' u^j; ,ô*«5 ^ \jifiSo J-55j j^,,*^ 

jJJI O4C t^^'îî ((.5«A^0 *^ *NhC JoS ^^ 

^yuiiJt jJJl vX*ft ^1 JJSs *1XS ^^ Ul^ K*P5 1*Uj iCUj ^ 
^^j^t «IjÏ lu iJUÎ^ »w.L! [*JI] jJJt Ouu* v'-ï*' »*l« » y»^^ 



a) A. ^^13 JiUJJ CJ* r^jA^^ ^V^ ^'l^> ^jl>^ U-JL^t^t yJj>^ 
^\. ' ^) Hic in A. sequîlur; ^ ^^ f^J'^ (^ ij^^ ^N 
c) A. Ju.^- rfj A, ^\Oàl e) A. &JI iejU3y /) A.4mU^ 

j^a}!* ^) A. (}wfiU3U à) A. (;;<^j£3. i) A. «dAÎû, 
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gjj^^ vXs^^l fj^. ij^^Jk ^^j^^ ^^îiXàJ! ^yl. éé&lt Ou^^u 

^;^ O*^^ r"^ *t-Lti o^^ ^3^J 13^1^^ C)^ «*-iA i^ «r^ 
iX4.^\^ |.U*!(t ^ yJiXi*^! fO^^ UUUJt ^^^...lo \jéjSi 'HlL^ Uipt 

^t ^ ^(3 &Ud;^3 luJLfe ^3 iôj^\y <X»3^ |.U^I aJÙui (»UJt 
kJjS' &Jl çi> ui|/ûi:iJ j--uJl^l o\j\ UU gyuaut o/*^ vLîaCJ» 

O^ ^^ t^' v5^' 0*3 jf^ (J M:»><^' o' r^ f^' o*^-;^* 

g»^ Uj <âJ(A>3 àiis^j^ ^jJM'IH 16^ AÀkC ^ fjixc^ Jy^3 l»yCj( 
1^^0431 gU »U« QÎ;ftll ^y vl^^ e^iiXs\» ^y OJU^ ^1 ^ 

^^LTj] y ^ JIU3 ^.x^ e5'j »*^^ L5^* >^*^ O^ ^^ ^l^ 



a) NttUa paneta in Cod. Portasse est ^jjjd\. t) Deëst in Cod. 

c) In A* s^^^ praccedit d) A. ^ ^ ;U..Ji e) L ju^t^ j^tOdf. 

/) A. iJ, jf) A. UjL. 
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- 11! - 

JUdt K^ và;AiMiyJ jJliêt ^t ^ Jli^ AiiL:> ^^ ^i^jm Jk«x|^ iJLII 
tk^ oiaiê iX$ ej^t qI «y^!» <^( .^«>l «»^ (5^t c5'H^i 

J-Oir »JU j^ Jt (pc) JJLsaJl ^|;.îJ o»;» »-- crJ u*j*s 

iy^j ^^Xi4i\ Ly^] ^s>Xi»i^ yisi ^ ^^ ^ is»yi ^u ^ 
OJUi* [JJU;fvJt ^^ JuSti^b £>b:!, ciU;;;]! cH^U ^-M 450^1 

^ ïj.x*L-ia,) vjUH o» **> ♦^«^ r^J 15* r«^ «J^^ 
Jû,JJ! ^,4*, ^% ôs£^ JL?-y» 'JJiSj JUUj, lUiJu» y,L>, 

S^U, iUjJU ^1 [jOit OUe ^] JJtS ^ [^t Jle l^ ^u^Ô^ 
■J\ jU! Juo^I J^ Ui 8^ tj^ Vj*SW »è*^ ^t On,) 

aUI t\t«« ^U iudi»> ^ A K«ly^ XsU:> ^ jJU J.«£ L^ 



a) A. oU^ h) A. i^ASUi. e) A. ^tJdt. <0 A- o pro^. 
e) In 1. L(Ai. praecedit. /) A. JLeU ;) A. tA^uaJ. k) A. pro 

I. B — M. 21 
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^ jJLfiJ? fU5^ vjiaJl :>Uà5 e^LxJ^iJ ^yi *i^ ^ U] vy^ï 

^ la^!^ Lj^ ^tSp^ a::^^ ^Ui. ^ ^ fU^{ ^y, J^0^\ 
^ûv> oU L^^ J^iî^ ySi\ ^ûUâ ^^ lOTy «£;JL^ aù'li^ 

u^^ ^^-^^ \«aLi^3 (j^Uib ^^^^U9^t 1^ |MMUlt ^t ^^^Lo L^^ 

^J oUj Q>i^^w vîL->^ ^ ^^Lêd^ ^jFji^J ^^L-j LijjAJt 
^ Ju>t ik>L3^ îCJu^Xi^ J^ L^^ c5>5U!t sA>^l gJu4^t 

iJ»^ ^O* OA^ '^^^ Xju^I P^ 1*5335* [^L uJ^yt^l ^^k 

Cuj^ ^l ^y ji^jw fj^^ ÎUUr y>^ (Xm^ j^I) Ç;^[h] 'S.SK^\ 

O pro y e) A. iur^-Lô ^^ j^'^l ^î ^>^ (^5 jJu qLT LjaJ^ 
Ui xit ^3^ M ^\a^, /■) A. jè^\^\ ^. 
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- foi - 

O S « O f ^ « 

^fi;.^j^ b/J 4^ Hjjfii' i:UÂt^ v^IjA^Ji^ <:i^l^t xi>Lot^ « XxIiL 

^Ujt v:>JLâ»3 iu6 JyUit^ JiLâJt v^i^!^ *^ V^3 ^^ '^ 
^^lA^I UJ^ Sv>LfâJt3 v^t |JU «J;>^ iC^^t (*^>>^ <3^l ^JjSi 

^^^aaaJ) ^y.*^ o'^^**^" ^i:*5\Xi>'l Uîfltfu v-^ ^^^ Si^l-jy (>JJl 

JJL«S ^ vl-^ iUUâs JiJLo UJL» L^^ ^ ^ «i ^ 
^ ^t iJJt J^uaA wOâai f^ .XXe KjJt Ç4J:>t, ^^t ,^ 

XLaS vu«j0^^ i^ttfjAftSt îUj»X»j g^t yl ■•»•*=» (^^^ tjA*.! vl'H^ 

t^Jâa'jJS, iUUj (.^ ^UUlt g^u&j «J^ tjJLS lOJt OLa^ 
«ils, iU#X»i ^,i«uit ^1 jtaiJt (.^ ^LSIJ ^\ ^\.^ \^ 

«) NnUapuacta io Cod. 
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iJDt jUAfi jc> ooJ^ L^^ tybo- u;Jb3^ st^;^ L^t^ ^Lâ 

^ l5;J^' >«> L-#« v3Wï v;^ ^ ^^^ eT^I^A^Ï ^ô\C<àJ\ 

yu U5] Ki^'I ^^ ,.^1 ^ [^UJt U] ^J^{ ^]^ [^ 

^^jjJ! iL-é--! >U-iii:t5 jL^lî J^!>^b Jc>UmJI ^ jifij Ji 
^w5J!] « jt^t [aJU! OusAt] ^13, [x^l L^ wO^ LP>^ 

y L5^b c5r;^-' o"— *^^ -r*^ c^ .^'^-î ^^-^^^^ o* *^'*^!5 



a) Sine dubio hic Ibno-*I*Kat(àni loeus occnrrit in eius operis parte 
quae iOam, a qaa Codex Goth. iocipit, praecediU b) A. pro his xi^(« 
(£stloçiis alKordni 10, ys.36. c) A. pro his: LL^\> &m<^ Jjt^^^ 
UUâ9^« tf) A. L^Lai. e) A. pro seqq.: iû^^^ t^|^ KcOJt^ 
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^ jLfii j^ ^^Uo^t iXuX?u- »i^L«5 *.»LLi ^^5 [^J] ^ {^^î^ 

to^Laî] v31y»^» j^=^^ (^^ [r^=^:;l;'^] (-^a*^' l^ oy^ r^' 
J^t i^L-è^ [^»4Âfi upjftli Jt^^t j^ i^^i ^^j-y^ï «>JL*>»^ ^»tAaa« i 
j3^ w^S 1^3] ^LJS^j pUjiXc] «J.:>^ v^^l wJUi ^ i)Jbùi 

f.U Aiit iX^ ^(3 j8Àt (j^ iOjSG^ èi&A iUUc^ (^^^ J^ ^ 

2 
MUoit ^t^ ^^ aût ^jJjJt yL^ vîLi^ ^g^^t tJliU yaJwÛMi^t 

aLmI^» ^I J^^ ^liAAM^t liEJwCP^ ^l/^^' K.Àâ^ vl-^^^ (^ ^^e*^-» 



a) A. «ULj. i) A. ^.Ac:b. c) A. ^^^aaJs^ d) k. ^^^^J^. 
é) A. o pro ^. /) A. ^ pro vj. ^) A. L^yai. A) A. «jJj. 

f> A. L^ js>\ y^ ^. A) Cod- UmJ. ^/j Cod. ^\. 
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K^Ai ^\ «L>5 r/^lî %^^y iji o>^ *^' £* U^tXJî^ J^J^ 

«A^kAfi Q^^^ (3*^' >^^ ^-^^ (*»^' 45'^ ykdAÂ4il^ ^r'^!^ ^v« XJLm 
O^ *^' *>^A^ g;/>5 *^^ y^ ^ftl;^' O^ (.^4^5 *Ai55 u*>5 j^ 

^^»jkMéS çjb y^ Uj »;W^Î ^2j^ 
a) Cod. \yji3. i) \j\jXi. «) Cod. M . rf) A. Jg,», U 
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^Ja tyjji ^ AÎU-j Q*«t;î»t OÎ5O0. ^ •L_**J! Ji \yt.ji ^ . ^- .. 

«^jij» J-j^ (j-l; ^^ 8;;?U ^^J «^^ fcïLS, J^3 bjvXâ-U 
jJl JujJ »jS»»> fOJiXJ! a>**** 1»*^' ^' tf^i (^ ^^ t^ 

îiX^ \jli:f. ^yU'^ »^.«jujlj ,^^^*5 tv. W*. ^ j^U*:j{ ^y•îl^>-» 

Xiy^t j^\s p^3lj ^^ _^^t ^Vîl-î3 ^ ««vXiLe ,^ jSlW 

-??*# '*-* C*»»^ va*-ï>JI »^>i ^^ «jOJi fib»^ Ke^ O***** y*^ J^i-tj 

4L4 O^ 0^ V>^l--# «^«5 «i;L?\isUl^ fcUu.5 j^l «U** y^ 



a) Cod. J^t. i) Cod» ytax;JI ^L ; d, iofn ts. 16 ibique annot et 
p. sq. «. 10. e] Cod. f a. ; cf. supr» p. aI » «bi legJtur a^-Tuaum mor» 
tunm etseanoo 207. |(QFalsnm est hoct lege 37 vel 38; sed animad. 
verte anctorem hîc dlentio praeterire regnum l\jià secundft vice; et 
snpra L 1. e) Pronomen^^ «peclat ad Iljrwuin. Itlidrâri cogoomeii 

•rat al'HaDjnr. Vide tupra p. 11 . 

B~M 20* 
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O^LXi vJj;«^î *^L:?^j# a*^=^ L^* (•^^^'^t^^ j^to^t J.^c ^^t^^ 

iUla]! wAfi^Lo '*^ ^\ ^\ vy> Lr«3^ «^^ L5Î; UU] I^L^t f>rsjU^. 

^^ ^^l iUUL^W AJaO^ j^ »JJ! i^AAÊ j^^ ^l vJ/âJLS 
O^iAfc *»=?>>5 iU'jC^D ^y» tj^Li ^^ UU v-âJ1^3 lT*!/^' s^Li 

j^jJLXê i^l^fj ^1;*^-* ^ fWî M^b** -^^^ *'^' *^^ -H^^ '^^ 

s 
«j.:^ tj^U-i jj>^ ^ ^Xé^^ y^ ^ Jjoï! Là^! >U)<>N« t^ L4I9 

^X& ^\jXa ^ ç^\ ^pau *UI Jy^ ^t^ JU.^1 JjS^Cjj v,4i 

r<-^» (> )^^^ [J^^' e^j .+* cr^ o>^^ vi^ o^^» cH 

ç4:l5u L>|^ qI/j LjJ! .>»>;X4j jUUL^w j^_^ £?^. «jiy^^ 



a) A« ô pro y &) A, o^aj* c) A, pro his : (,{5^i3 Jgkojt^ 

JL.«JJ ^ «y«LoS v).^^ ^^^A>. Mr;ïl f «Aj J? ^^ j^^ «US cXa^^ 



Digitized by 



Googk 



* loi- * 

^y 0;Aaj;5 V'^5^ M^^ L4.^iXift sii^LSs^ Q l - ^A Sâ,» Juô^ ^^j! 

^^ ^^U«kî U^it UjÀfi f^^£>55 p^biwJl (>tjJl ^t ^\ U« 
r^j cr*^ -r»*^:^ j^ ^^ v*^ 1^^ Cr^ i^ o^r^> '^^^ 

W;Aj ^^< «A^ U{1a&^ jAjÂSf^ ^\ ^t ^J j^ p^tai^uJJ Ufr»*^*^^ 
^iL&t &a9 J^S o''^^ ^'' *^2^^ iuL-A (jM^4^ O-^"^' C^ (^J^^ 
JuJ^ O^' V;*!5 U«a5 yj.;^. ^! ^^f JbU3 ^? lulfc ;.5«^!5 

c3L33 &Aè KAi^ kAa tJUjé j^là iuç>| ^'t (j'ixxlt ^t w.0.'£^3 

^,] c oJ^U [iU,.^] ^! J^5^ * (^-LijJJ) [oX^ ^^]^ji. ^ 
iJjl vXa^ ^^U jla^ ^t^ LfJU o^>^ ^^ ^j*»!^^:^ Af^^^ L^iXi>b 



a) Haec sîe breTiu» in A. r ^^\ ^^\ ^yt^J^Jl c^Lj^l >jt J^^ 
^^^ ^ ^^ i:U$^Lo 4-giKt i^3L^ w^L^( «JUt Juc 

^^ j»4AUi A*aA3! ^m^aJ^ j,^ j^^ /? «^' l5^ j}^ v3^^*5^'# 

fcUt iX^ ^{ »^t vsSUi ^^ JÛJU3 ^^^•fjf£l\ vW' ^1 ^* ^^« 

mjumJI ^^JLc. c) a. o^^'. d) A. iJiàl^ «ASj- tf) A, L^Jl^t, 

/) fh utroqne ubi occorrit loco boe nomeii tam indislincte scriptam est , 
ut dubiuin sit ulrum librAiius ^^\ù an ^jiô scripserit^ In A. {j>^yj^ 
scriptum etfc ? idetur, 

!• B— M. 20 
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^\ oU j.j_! ^3 KfJHi] j^jLiJ? ^ ,j*>^ Jule ,^j »U^ 

va»#XisUL_i UL-ft jylfej «ULiit *L»5 •LjSàîî ^ j*-^ ^^J 
«JL{j»> c^jXoj iJLi«2j |»miâaJI -sXo, UUu tjfiLâ) Jl— »^t j ^j^lm ^ 

*!;** a* rV^-5 r*^' o* t?^^ «^^^ S»*^ v^»^ C^J^.?, 
15*5 iV-***^ L^ 1*^ **r*S» |»*»s*^' j^' ol*jl *Jj ^lj«J| 

^ (sic) Ou^j^ ^l— ^ <J[3)juJt ^^^M^S ^ «Xi^wo oLo LfA^^ 



a) In Cod. U add. b) A. add. ^l^Ju ^^ ç^b ,y«A^I >fc 

xmUL^Uw u,a>U9. e) A. 8.0^. 1^) A. o ppo ^* ') ^* 
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- tel - 

^y^J^^L. « vao^ [ioL-^ tSkÀs^ ,yfetj ^^t.] u«L«J{ ^^t »^\ 
'^jH^ (***!; Lff*^ ^^i"* va*«8i|s) [iUS, iU,h>^ vW ^^ «^eaij] 

ua«i ^ [^.aAsJI 0^\ v-*i«Lj t,ir,l i5j1hM* ^J^' l*^^'] 
^j^^JL9> vi>wiJ «tt^ti^t |>^ KmLJL^W [SUi^lX*] j^le ' v)>*>t ■_$*> 

^j3 (^yuÀit) «dit Oaa ^I « *# y*** '— ^ jb**^ '^^ 1*^:;^ 

«^1 ^^ fâ [*-i] VJr* -^'y' cr^ t^ ***»* o** £r^ *^ 
!J^ «u ^ JlSj fy,-^\ »aJ! ^ [SjUJ» ^] iJyl ^^ pL>y 

_^tj luiLai iU jLi* ^ ^y« JLel—^^ ^^ (^»>l^ £-«H ^ 

t5» t^'4) ^^ à^^^^ i5#' a* -rf* cr* '^^♦^ o* j^** o*^J^ 

•iAJ^ o'^ ^— H^ *^H}^ '^ÀjtiX» ,_^i)^3^ y II i» ^t MtUb J'y» 



.t «) A. »_î pro^. b) A. i^^y c) A.»J>»5!. rf)A. ^^^aj^mw*. 
: -^e) A. »j*sj'. /) A. dtSUUJt ^. ^) liaec Tcrba (sine dubio per 

errorem) in A. omissa sunl. 
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^^1 y^^UJI «^c,>^ JÛtUâs y>5* (t5**^') *J^' vÎUê^! «yjlj 

^L-yiJJ 0^41^^ jj^ ji^j^t ^3] ^J>Cl> J^?5 *JL>^ «^;>3 ajm^ 
[aJUt 0^ ^t] ^L.;«<i [<jJ6 Jyu IULj jU,!J^ Uad ^3 wy^t 



a) A. J.4.>3« b) A. pro Us: «^uÀaJI ^jXa y^Uit. c) A. s:^».x»;y>,?, 
^) A 9-jyL=3« A) A. aJuJ^ i^y ^ Oj^. 
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- If i -• 



Kt 



f*it 



«>:. 



^^5 tijijj\ o>4>:te £^' fi«â*« *^ C5* V*^^ *^ «^^J 

B.,>yfr oW, li>i>) qLSs Ji>UJ ^t] « J.bLJt vJiiPjj JlsOï ïLà. 

,;ymi^\^ X4i»li ^] ,JC* ^J J^ iÛM» jâb v*Ls:i» ,y 
0-» *aI* r**-5 0-* 8'^'— V> c5^ 15-* £*^' rfr^ls cjA-'^b 

(^) (*UJ vX-» ^J] t^5 [L«A*]3 [(^» **^ c**^< vl^^î 
[^"iH OOft ^3J] ^^A^ ^^ [j^ ^] vU*U jylj^J îUhX. UaS 

^\ô^»t ^ J^l ^ ^ ^ wL-ij J>^^ ^S ^. ^ 

*>^?^-^' tfJ' t?)9j^' »M'J ' o*— ***-!) J-«-* O** (ÏH ^s' [t5*] 

A««>t Lj<>J j^stÂ^ o' *^^ *>^>l*-» £i^ o^ JUèjJ ^ * L*jJaC« 

Ux^g^^t . mI^mo «S^* ^^ Lii ^ttAito^J jis qI-^ j^ ^L5 *hS 

a) A. add. iû^U b) A. ^^LâJJ y»li. c) A. g^^|/iï. rf) A. aI^. 
e) A. add. ^yC^LfiJ!. /) A. JajL> ^y ç^L^I ^.^•'^iu-^ ^ja ^ 
jJUiJ. ^) A. vy^ *) ^l-J^oràn, 2^ t«. 108. t) A. ^^âjUU» 
^ÔJI* *);A. vtf^ibij. 
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♦ ' , - t 

j I* -- 

*>*> c^W^* ^^s^=v* L^ o*-^ p^ta^^J u».l-t«^t ,^î *e^Lj 

t^uXii» iSj^y^^ çf u5UU^ v^iy^ i^^JuâJI adit ^ Ouaa |»b^ c^J^^ 

cr^ cr^^' o^^ji^^ l^^ 15^ G**^') [*JU5.v\^^«] 
[wMii=n qj] j:^ er* '^^^^-^^^ a** *-*J^ i^'^' y^^ ^.^^ 

^^ JsiiUJ^ J^î j,^ j^ ^ [siUJt j_^ ^^ Juw] ^^tô^t 

^jM v^^Ail L^ Ç:*^ r^l> fj^^ cy* r^^ sXoit j^^uil ^Ut 

j»JiLj> ^jiJu qL^3 [xMAju^Jt Mi^og^dàt^"^ ^^jxjUJt y> *J^ vX«.:^f 



d) B. . ^. tf) Per errorem onûUitnr in B. /) A. ^t ja\^ 

g) B. KJL». (Est locus al'Ji^orânt\ 6 y ys. 115). ^ i&) A. ^«^^3* 
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• Ifv - 

^ UJ! J^ J^l;^ U^^U ^ V-^l AÎLO eiblS [JSS>^ Ufl ^] 

wj^^] i^^JUli qL^^I s^Lm^ ioLo ^ )Uà^\ TiJj t«^t^ iuLp 
Jc^ J^3 iXJî ^USdj ^] JiAîJljr ' ^^L— i-^ÎHj |i^a*si5 [juJUà 
^.Ju,! JaUj^ o'^jA^I n^lÊD^ ^ L*iI-:>55 jUaSd i^Jy» frfiJJ 

(-^ïyM)^ «3> C-^î ^5) ',-^^J Jjr'i* |^>^ o^ '•r'^' ^' cr^ 
# ^ydï JUIt ^ ^ J.*^» • crl-^l^ i^Uiîb* «L-l^ l^l ^13 

M «v>4| ^^ î^itàa ^^l ^»>t^ yJU^l ^^ ^ o'^jA^JL^ 

j^y a? (^^ ^>^] v^^^ L5^ Jy^ o^ a'^>-^' v)^ j^'3 

?^Lâ3 i» lôip- ^^5» e^U iijyiyj ,^^.,^1 w>Li ^ (fiic) 



^5. e) jil'Korân, 48 , ts. 21. /) B. JjiJ^. ^) A. vJ pro ^. 
il) B. Ub Jj>-^ 2uvXj ^;^aj^* ^l'Ê^oràn^bdy ts. 2. i()Ibid/, 

44, Ts. 24. /) 4. Aj>t. m) A. ^ pro 3. n) A. s^>U^ yoib, 

0) A. ^t^U /') A. ^Us^ f) A. (^50JU r) A. pro hb . 

L4J \.Jdtà» ') Haee toi per errorem in A. omissa est. 

B— M. 19* 
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^\j^^ ^ vJLA^J ^ ^ t^^a^. 0*^=*^ *^^ *^^ *^-/^ 
%t5Liô Liyu ^> v^^^ Jm iJ j^==n<> lôt^ M^ ^' ^^"^ ^ 
imoaS ^XJLc ùyMi'^\ KXmm\j J^sy^o ^^ ^JLfii fO^ O^^t u5Xo ^t 



^lyJl j»U>:^ ti^ iUitXA ^^^.juj u^j^jLa e;aj?vài ô^ ^^^ 

^jAAaJgQ^ <k>Ld^ AÂjJU JeiAA'nl Jt^i^Jt ^^ f^ï^ tf^^'ï^^' v^-Àa^ 
^U> giUâ^ iûu?vît p^ LfcJU: Jy* Jl^o^J o^ l« ^j^l L-* 
o^ •§! g^U^» jÀ^ ^j^ S^\ù ^ ^jJui\ ^L-5 by>^{ 



a) Praccedil îd A.: ^^jfuJi^ii ^JJ( iXa^ ^( Jyî.^ 7^*^ 



ô^LLJLJI 
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ijijA'A 5^^] v-iÀAd^ &i JaA-gU IS U AjiJaÂlt^ wO^xXJl [^] . 'ÂAiL[Jt 
v:>jiy^ pLt ^jt^ f^;fÂ!v ^Ac «iX^t^ o^H^ LT^ ('^^^^Mj^W) ^^ 

^y e^^ H^uïi ^?a^ Jj^ ^î^i ^ ikMA jii ^y^ ^\^^\ ^\ 
^ ô^L- j^ jJLil s^Lhj v^ {i^JkJ^ j«^ JjcsNj u^' î>^ 

,JU3 ^\ BbUo y:â>3 31^*^1^ Jl>i>;iU J^\^ ^JJt liÂ^ 
fi X-^^JJ Jl^b ^.> ^y© ^3^U ;^g^ wttA*==-i^ JU»^ C^W^ 

o^ sr^ i>^ 4;*^ •^^ u^J c*^ **ty- ^-«^ *-^ v*.^»;^ 

&>L^ 1^3 ^\JcA JUjOn^ ^^t àdJOU vjyUit OUjJl j:^{ j^ 
2u!t ^iXAftU iuuD 8pt^ ^ A»^ sLJûI^ 9^J& lu &Jt ^'li iJUt 



a) A. pro tus : ya^ ^\ /JUl 8^U j^^^t^* *) A. vj proy c) Decst 

I. B — M. 19 
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- If f - 

^ uA» U; «3U:>^t Ôb& ^ » Jt^t [iJJI 8Jl^^ <JU.5 ^'[; Ui] 
^ÛU tt>3^ ^Lâ> \Ji [mu g; <»^yi^ lAoL» W$^^] JUSt) y»^t 

v*fe, «>-î» cf'îU?. ^y* o<* e?^ 0«^' >^ [CJ-] *^» 

^^] l-ijL-» «*\, ^ > * JU>î»f fOSj* «*^ oâ«Ï3 »*»y 

Jj* ^ < »> ■*■ > t^ k**^ Mv ç!^' p^ u^ fi 

m t 11 » > 

JOA ^1 L(>^ WLS, Jwi*X«' ^ g^ « MM IfU» ^ Jl^» 

Jô-y /«^Xé**» »il*»5 *3L^, ï,^ MMj* [Jj^J J^< eOS ^^ 

^ liit Ok»« ^Lâa^ trWt>t UjOUj UbsO ^^ [ft)L$Ut ULi;£> 
« ^1^ li>ty [AX«Jk> ^t ^ ^3] »;^t £<^*a> OOSSi 2fl^^ 

IfU» j_^tJU4JJ [^y*l] ' L«*U ya*» iw.^ Ki^X» ^^l 1^3, 



•) 1. fjj!sà\y h) L ô>jAi. c) B. jU>'::ttj vj^^y '} Huius 
Tods Toealas ab ipM Codîeb «criU add. shbL «) Cf. infra ia A. in 

%Mt mù 29% /) A. xJLwâ, >Jl>j9 imJ^ nOds ^ f ) i. 

^^ k) A. JUJI. A. U)t. i) A. (.^vXa^. /) A. «Jl«. 
*) A. ^j». ^ «) A. yai. 
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- If r - 

^ [L?Uj] (l^t,) vU*^! ^^ ^ f^^\ » v^ !r?-^» t^U» 
[Uuu o-U! ua« v»%5] ' l4«-b- ^^t [/«-lî JbU ^^ Lj*$ 

JjciUJ ^ èj-* C^)* g^' '-»^ ' à^^ J^^* c^' J"^' [''^^ 
iyUW [W^X-] ^^1 * vJyflJl, [d^JL^ iS^U] ^^Î5 v4*Jfj 

/^2a./U: /g^Ls. Kit ^[^ * *>^ u uui 8ji>^t t5.5U?- ^ ^ y-isu 

it^ f^\ jj<i u^3 (j«Uil 24.W LJli jiu«^{ yofij vjii^i ^U^ 



a) A. pro his: ^^^^{ ^lO^Î iJJI iX*e >jt JjUj.. *) A. yp/j. 
c) A. L^t. iQ A. ^L$Ut« e) A. o pro y /) la A. haM 
VAX (âoe dsbio per errorem) omiss» «sU ; ) A. -Lyolt* A) A. «c»>.* 

i) A. pro his: ^^^îJU j^lT U ** J-Jt U Jùl «SUi,. *) A.,^ 
/> A. ji^\ jj k,«M^ m) A. pro his : |JU;j u5Uo lutàJ^^ jjli 
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. If r - 

fj^ ^t v^ ^t wU)C]| ^^ Uiè juui <«^â Juàjij yojs^i 

Ut Jli PU^ ^t «t/ U* liSLi* ^ôj^ U ^^ jft *] JlSj ^j^ 
^ j^âaU v^ij Uu:>^t ^^t gA3. q-H^!; ' «^t l-^!^ *U 

L-axII kiiJu^ o*^* g^-^!^ *^' cy" o^ *'>?• '^ *3M5 

L5^5 l-^^> L5^ ^î*** L^ '-^ r^' O' ^ '^^'^J L5^!> ^>-* 

^^^ju* ^>» wjcâ>5 o'yJ' iV^' V^^ V-^ o^ ^ifi^î 



a) Codez «Jt^. i) A. pro his Umiam: iJJt lOL^ îC«Ld v:>4U5 

XJL03 jJU^ ^! v^-^i y)!3 (.t5U<ÂJ. c) Sine puncUs ia Cod. 
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Googl( 



- Ifl - 

c^'i ^W!> -^WjJi >>2^ o^^i '*^f^ t^ <y* **'*^ o* 

L^ "( ûvJu^t, [oF^i «tt«S;>t, ii5JU»] «4>«i^) >a.h.»;.»i^ ^j^' 
kiL^VMt y>\ OS uiJo J^ iJJt OU* ^t ^ITj ^t ^] M ô^ 

OdJt ^ l»-*»^ <XL^I iJt^t Mt^Jat»\^ 9jaLmf*i\ «tfô^j^^ 

»Ul iX*« d^i ^UyU% ^^^ ^\^ f^j\ji ^ ijiLà^ 
^1 fyj\ g^l '(ihyAû- ^ to^ jdJI &>UjJ 4^ ^A^Jt ^ 
fW.» ,,» r»— i,*^ L^iti- jîUaJf ^? ^\^y «^ *^ ^ ^ 

L5*' «y* CV 4^ i*^-> ' " ■* < * • ' •? «3w^' oix-ai ,X4>\ ^ f^Ji 



«Jbt v\»« ^1 jMi>. d;^ A. c^Xm^U. «) Sine puactia in Cod. 
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4i^U fJSs^ «>i^ u^ \Jiif.^^\ 0j^ lUCo^ ^jtS^ ^^ Vf^' C^^^ 

U* cJti M^Âfi ^iOm «JLlt^ K^ ^j>a^ ^ vtf^t^ jjjA^t ^ lûlXf* 

>:>Lj; ^ybJi «JJt eU ^ «J>S, Uit 4^^ yl^t i<5oli «5^ JUi^ 

^l J»y.^|5 JL>^J J-«-! ^yjo, juU ç**« Uj j-5 jJ^ ^^t *Ut 

jft*ï t5«ft^» *m .X*ft ^^» J^ vs^iU» »j^ ^yaSJ ^5 y*#j^t 

cj- u-^ cr*'i >?^ \s^^ <y*^i is^'^^ f^ ^-s " inS^^ 
^ 8L>L*ja ^J^ài\ ç^ ioL-5, vj«i v*»^' ^^ »W 4i^!> 

(jwLlt «^^ iX«L9\lt «ut toL^ >>tX>9 ^,t>> M}/«iJi ^SK^^t 

t#*>J k«*5 .T*"^' e^j ^ cy* *-***^ ^^i» or*' '^^ tj» 

a) In A. haec tantom referuntur: iJUt IDI^ JJbXitt tif jCJUi ^^ 



Digitized by 



Googk 



^^ J'^j «y j^ ^^' o"^^ cr^'r^b V4j^!5 ^lLIj!? o^J^^ 

^y^AtJ^ ^La\ JuiAXii v)^. if^ ^\yA jA^at (,5-^ b<J^ ^^m^ 

v^:c5a i^LL^ ^^^4.M^ «J j.:A« wa^ joàJ^ jyUft<j ^yUJ ^ 

J.*j> KJL^ ^^-.4;> *»^ j^\^ tt5Li3 ^^ ^ Jty»*î(! iJ ^d^Xi3 
■^ r^ o'-^ ^^ j^ <T^ L5-*^^^ cr^ r^^' j«^ ii£5l^U *^ 

»xoàA jm»^ B;^^:^^^ L^l^t ^Lâ^t ^ jui ^^ (^JJI i^JOuill 
«i Lb^U>3 Aji UaîU j^lô 8<>J^ ^1-^ ^^ f^> "^ 1}^' 04* 

B— M. 18^ 
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^ ll-A - 

8>>4> t^ r^ k*bl jiWt ^ ,yu^{ « iU«L j^îj [^ 

t>â>î> yJ^b ^-l, 1^*59 ^yU'_j X^Sm, 8j^ ^j5jJJ cJ****^* 
^1 ^X* tuPiXo ^Ly, xJtsit c5'^^^ V'A^t C^ Ol«£SU Lgj^ 
L^aJ, *JLJLi fi» USJl iuJLc u»;fc5 jfjè^i\ ^\ çyo ^yl^ ^jîyJt 

^^ olSSJ! ^^ ULT^ ^ùji\ Juuu-t ^^ ^yU.^^^ ,^^1 Ju^ 
0-» j-^ cr* «y*^ cri (^j^^ g/^] "f ii^ tr*5 [(»^' 

iit5Us>3 Lrt>^' U*-^^^ LT^^^ «*^^i**ji *?/*^ j^^ UôcèU ^/fc^^'ÏLi 

L-JiÊ» f^ ^ iXSj J^LjJî {«>JJ ^ (**-«*^^ (*-^*^3 f'*?^^^ 
S^JJb Ajyûi aIII Ik>L^ ^t ^^f^st^ XA.Ài>3 |wXjvX> xiiâ^li u,A^t 



*)^o^ 
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Ô^\ U Jc>^ J.ÊD ^ ô^ JUI »J4^ t^3J 3UJ3 oUiâ ^ 
j»^^t ^ ^ fcUJ g^ L« ^^ ^U^l ^t (j*,UJt '>4i*?^ A*^ 

^j^j\^ ÎÇJU ,^1 ^ (JLa idi\ ày^j ôê^L ^LÊa Uit^ UUp 
yâ^ ^5 ^1 ^^ U^^O ^^;Ar^ Si9^! Ja-.j^t ^^ Uy 

^t j«i^ >^ JLo tô» iJLJt JU6 ^f JUb jJJt au»^ ^ «J^Li 

^ ^^xJUsJt ^^ gy> "ïJj iJ *^ ^ lui ^ •Sf JU kXP 
KSiX^t JU ^j:ûJ5^ jJL^I ^ sS^ juxl? J^l oUSS ^t ^ f^SyA 

o' 1^-=?"J^ *^ W*** "^ L^* *^ ^' -T^ ^— ^ !5J^ '•«^^ 
>Ub^t ,y>^ ^^H>^ ^ <^ yS^JCît^ 'ÂJUJt^ v^^^ («^ Jm>jix.^ 



a) A. iJ. h) B. Jld. c) Cod. L» (sic). «0 Haee omnia 

sic io breTÎos contrazit A.: JLfit^ ^^^ i^ V'^;^ ^^^ ^^ ^Li 
w^ j^ ?iÂ^ Jjûj jiP^t ^^ &UJ g.^Àj Lp ,^ sU^! j»^{ ^j^UJt 

!• B—H. 18 
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*# t#^ i-*i!5 e;^ ^ (^ "'^^ O^ f^>^ ^' t^ t^ o'^i 

<«5Uô lAiu vîU^i 1^ l<X&It j^Lit ^* ^ xaSIJ^ ^ juJLS gU 
JUS [ÀXi^ v^JL^p^ 8|^t ^L^ Adûj IkXc cxXfi!^ i^Klbjt^ lilj> 
1( Uuâ xUt u5:.5\Ut IfJut ^ iJ t^ ^U ^3 iJjLâa^ ^ 

jfi^D pji\ vVaIS iuJL5\4 v^I^ tf^^ ^^ ^1 ^1—^ ^ 

HjiUJï ^^ to^^t^ *D.^Î ^ H^Sl^li ^ Jl» ^ *] ois 
B^3 uÂJbu ^^Uvj K^^t^ îUhl^3 tiUlA^ jLs^j H^:i^\ ^t c>Jl» 
^^ tiS^I i^ iJ v;;Ji3 ^^i^ u^ô ^ «jjLâxJt ^^Ifi ^JUâS 

^y * o'— ^^'^ ' <^ '^^ **t^ [i^^>^] (^fî i^jJ^ *^.^>^ ,yfi 



a) B. ^«aAJU ») A. ^UU c) B. tJ^U. d) A. mak «Li'U^ 
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gjjui L£sj U#,«iÏJi o'^;*''^' O* *'^' '^^ sr*^ i-^"*' 
t^A-j i_^ im*. M ^ (sic) yy ^t MM Jw(9) jOeLw ^ JJiJtt SiWji 

Z>*m ^^ L(JUBt) o^^J<^^ o^/ l^'^^ '''^^ v^ «J ^l^t 

Sjii] ^j'i\ [v^^ ^1 [«ail tx*ft j^] jjut 8^4j j^^ [Le*i5 

Lit;». J!>5»1 L^ ^!j [HjfSiï jSsL^ *uJ{ «;*«*to.!j l^jA; 
luUâ» ^ iJ ^^' K&^u» J^ JXI ^3 • ^ bLT viU»Mib 

iUUL. ^l /Ua. *>»] (1^ O^j^ «^ j^ iy^ftAJU) ^ JL:>Jt 



a) A. jXi. *) A. j^^^ e) A. L«. rf) A. J^^I. 
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fS>OJiA » ^^ f^^^ yi>Mf^ («f^-oAit vi^J^-^ [c^^^ (>AJUe 

*>^^=^ O* *''*=*^ L**^ V*1WI ' a-« ^^ ^L» ^ ^ ^j 

^^J\« jSÛ iXMt «îii'i t^ 0«>>S "5J j*îU^ o* j*iiÊ» JUj iJJt 
»ÂJjx«.lj t^ »sâ 44^ U ^ ^ «^3 j^^ I5t, UU L^JU 
j^\ ^UJa ^^tj gjaJb M 0^ ^\ Oj^ > «/ > 

xUi .X-* ^ idJI &% g^f] nr îUm. ^^ [ot>j*»îW oiP» 

a) B. ,_^JU>jy *) B. jJJl OUe^t. c)A.^jJt. iQ B. 
I^J^^^* ') B< ^yij^U /) B. U ^JLa^ Juii^! «Xfj V;*^ 

Jlyt'îJt ^ L^AS v^ld Jl^y O* '*^ »^ '^ *• ^i'***' 

A) A. bk addit ^ ^it «jl^ ^^ «.03 &Ut Oi^ (1. t«.U) g^U 
jJLc «jUaJu Uiij , et tune ad anonm 293 Iruuit. t) I)e«ii. 
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- irr -;, 

ijyij JiJÙ oUj s^ii JUAJl X«^ t5âia5J ^^ iwt^v3Jl 3J 
t,! «JUi, ' o^^^^ /^ ^ iùâ,* «ûb- [L^ ,^^ ^ 

sjc^t ,^« MU L^ ^^]y*i^» y/^y ^b^vitj tJl^t ya-j ^ mm 

^^y * Jj^ 5^ ^^* I0< çH f a^f (jy5) J>y ^t J» 

liUi^iU uJ>U, %p\ y^o^^ ^ U < ^ j^t 2:*&>U mUT ^ 

^lijJW [k«i] t>*l-^ W^ lUtfOU Ut^ «vttôlû '%tâsj 
^IfJJ J>t ,y«] «*«&»• ,^ vJ^W lyXiJ^i ^a^X^G j^to. 

J^i «ju^l Vjy^ *■ f^l> ' s>j«*Jl9 c^»3 Jly»^!> iUftaJU^ 
tsJdfiS) 'j^/^t y!>3t* t»«>.i«U JuLA^ot, < «yt^Ait LfjLat iU^^ 4,t 



a) B. ,^A^ ^ ^^t, ,^«x^! 4it vX*e ^f ,^ Xi^ JUjS, 
j^4-u»aH ^ ^U *) B. ^^\. c) A. 1^!. «0 A- « U?^. 
«) B. om. j,^. . /) B. <k\fi^t. ^) A. tôr^. &) B. ^^UJU 
t') B. iUUï' C>yi*s^ ^ ^) B. qISj^^I. A. KJ^JUJo. m) b. 
c>jt>>}> «) B. i^^â^AS- ^t vl-^^t* 0) ^ (^l^* #) A* ^y 
q) A. J-çèOly r) A. hk «Idit ^^y^Sy ' ») B. *UI jue _^t. 
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- irr - 

l^^^iMO^ ^ svXju tjvXJî^t ^•aL»^ ^^^AÂil v^— ^^^' o' ^J^ ^ I ♦ %^Oj 

^ v"^^^ iM^ ^Ir^ L.«^ Jl^^ iy^=> ty i^l-»^ ^^ ^J^ 

5^; J*^ L^ u^>^' cr^ *^' ^^H) P^^ s^/ c5*^ o'^j*^' 
JL^I vj-i L^^ ^t^^l^ ju^\ J^UJt ^ Jj^ y>!il 

j»u?ui{ ^ 1^3 oirU ^yjb ^ llliU o»3jAa3! iUiuX4J vjji^3 



a) Haec sic in B. wJLL «. ^t ^ e^^*""^^ lA^' ^^ t^^* 14^93 

6) A. ft^«:>3* Caeteram in B. haec post Terba ^A^.]t^ ««^ï'^. l^guntur. 
c) A. (jMi^3 o^^J^'* ^ ^ jj?LXao*.u «) A. \y09^\JLiy f) In 
A. additur 1 1 |g ^«i t ^ (nempe jJJt ) <^3* Est additameotum ab auctore 
profectum. g) Addit Ibn-Adhari ^^.f^âAÀXw^t ^ 5JLII ^. A) Do 

bis iam antoa in B. sarmo fuiL 
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oU Lfjki^ ium^p^ '^>^I-j 'Stjt ,^^ .L&t «iU iJJt 8>>l^ (Ui(j1 

AÀjMJM vtfMUMwt XÂmuI SiÀP ^y rKÂAAfi Q^ Q jÀ»»» 0>« 8^t ^1*^ 

JjSj gl^! ^«> v-o.Ue jM;i\ ^JfXfi JJ3 L^^] *«iUf 

^JijjJ Oi ****^ «y^** ^— *^^ <yf^k »r***^' va**MJJ ^1 
llkJ ILiLs» ^:)Lâ9> iUt^u^ ^ v<^Ju (^ ^1/9 ly^L&It <^t 

oU 1^^} * t/uA)» *Uî «Xf» ^\ JUS ^^***xJt ^^,-i^». ^t 



a) Om. A. i) A. ^JUe. e) B. Jl^I f Ju^sSy* km! jJDt icLty 
«j iuuwJt J^b JU«'M ^t uAÂ^3' <0 Hoc nomen Ttlda indistincte 
scripliim «t <r) B. ^ ,^4^\ ^ ^ ^Ji.*:" ^ ^ j5 -^^ 

^{l. JLsyi) JLfvJl^j-^* ^y .Us»! I4J55 j^tj^t JCJUe ^Je 

B— M. 17* 
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- r. - 
» t^ i5* r*i^'^ o**^' ^r^ e^ J^' t^' 1*^3 ^l/^*^ 

XLJ j^lS, w>'U> <ii^jteà ^J^yi iXgX* ^^a iU» jiU. ^ J^ 
JLé j^ * ^1^)3 JU^? g.*-»t, 0^-*"j^ O^'^ '^^'-^ va**-Jï 

^^* i^yM^ ^\^\ Ok9>tj]| v^^< Wt «^ <J^< i!>>4l 1><>>:!I ^s 



a) A. ^yJ. *) B. UJU c) B. ^'iL* rf) A. .^.t,. 

«) A. iu._,4*. /) A. 1^^. ^) A. J^uJli. k) A. j^^i^?,. 
I) B. ^JX»- Juki? ^l 5yêJ^ 1^1 yXinlJ) «iJU! p^t ^. *) B. 
Xjwjm 'ÂAJtAM* ^. /) B. Lw^U ^j>»..> ff - ^ (.^'^t \£>iyii <S:^^i 

kJ| jJ^y m) a. ,jJU>. m) a. W>^> 
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- tn - 

OA? U«yt c5Î>^ *^' vJJS vOJ^ ^ Ui *Ut S^l-îj ^t «5J3j 
<u«Uet ' ^ JL>>I jA^lr^ ^jA^ti qI ^^s> ^^W^ '^'^ y^ ^ '^^ 

JLS iuU yi^û Uà v^LL ,^! ^ idJI uX^fi ^^ (iL<i' ^j:f^ 

^ U^L^ ^,1^ ^ U-^^^ l5^. o' -r^lî '^^^^ t^ ^^'3 

«5J3 ^>jtài ^LfiJU Q^-**-*^ c5^^ ti'-^ *)^j^' J^^>^. twXs^l^ 
j^ L5^ crî>*? L^y^ *^^ vl^ C^' «^^ V^^] î^y-? 



Codex Gutbaniu operu Ibno**l-Kattaiii , quem auctorem Ibn-Ad^àri saepe 
ad Terbum descripsiU lUa quae in Codice Gothano noo reperiuotur atqae 
igitar ab Ibn-Adharîo ex aliis footibus hausta «unt , uncinis rolundis ( ) 
inclusi; quae contra apnd Ibno-*l-Eattanum reperiuntnr, non fero apud 
Ibn-Adhàrium , inclusi uncinis qaadratis [ ]• Omnem quoque scripturae 
Tanetat<*m annotavi, brevitatis causa opus Ibn-Adbârii A. Tocans, Ibno>*]« 
Katlàni opus £• a) Om, A. b) B. x^L c) B. add. fu^bo ^J\ 

JaS\^i\ ^U- d) B. pro his *JLJI 8^Ly »tj Uâ. c) Om. B. 

f) L 8.^J>L^. 9) Dcësl in A. k) A. ^5U •) A. ^X«^t ^^t^» 

A) A. ^^Jt. ^' ''''^^^* 

I» B-M. 17 
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- IfA _ 

«-? « C>» JMj «Ox* «jj-l p^t O^î ^» fjS JL» 

iJDt BJ^ fJJB isJLc •\jxyi\ ^XiJi Jût «A^t lui ^ lui^ X«Um 
a^b Jô-b u»^^ ^ «Ut 8.>l^ ,jJL:>, BJuJt, Jl^'^t ^ mu ^li" 

KJuM ^\ s^t ftJt 1,5^' (»H O^ '"'^* J"^ (X^l^ j^t MMa 
^^ lui V25UJ5 li^ôl Lo ^ iJb3 qI£=|5 L>J oy*"-^ é^^^ 

^.xi ^ ^loJ! ^ ol^ cy vK g/^« o' ^^ fl^^ LâA^ *-î, 
^.OJiï ^y iû^ji «J^ tlUj iJb3 ^^Xc Li(^- f U Ui U« vJiij ^^ir 

»jUC« 1^3 Ajut ^ gu^yCAMj^ v^mI ^ «JtUaJ^ iJUt H^l^ OUa iXJt 

^yJt ^\ OdLj ^^A> âJU^^ MÂfi «Ld Ai^ lu «j^^ ium»!^ i:^^^^* 

ô&i^ JaSL^O! C^3"— * j'^' O^ i^A^^ L^' >^' L^' L^^^ 
JUb luJLe HJuâM L«it ^ ^ JJCi «L^l ^t &JU»t^ ^Ut B^I^ ^1 



a) <}uaedam hic ezcklisse videntar. h) Ab hoc inde loco iocipit 
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ot^ J63 Lc^. «J vi^JUâ ^^^>^t Q^Ui^ *^^t>> ByMXfi v:;am« ^^^^ 
^ï^j ^t ûj>t^ L:>iU vJiSLo^ w5J ^L^ sXS «^Ou^ U SS^ JuU 
k^JJ^ ij^^ x}^ ^ u^AÂj (31ÂP «J vâ^LS ^{^ Uli fjô ^Iji 

iJ JLa» ttf^JôJ LoLÈji;ûMt vJ^>9 Qi«^ is^^^ o^' 0^^^ "^^ 
LfJLe u5U3 ^4^3 luit ^ J.30 LJA ^^^ 1^0^ % iJaaI 

*:^^î tr^ l^fl>^ ^^^^*Aj aaLm juJI L«J ïU>3 ^^,«-«5^ wX^lj 

^^JUJJ JÂP ^ b^iâD «^Li^J^ Iju4:> juô Î^-Ui ^2y^=uJl vy^l- 

9JJ^J>\ ^JUmJ JLi^ fc4^M ^Jt ^ A£aU4,U ^ »^yJ ^jJjJt 

aJmm pU^ift K^^ X^mJI »Â(U ftyf^\ AÀA» XJUJt ^;^<UL«jMÔ sJ^juit 
KJUn ^^ (!5^t '^^^3 «^"^u ëMi] U>U^ ^>^t >^ JOùJt 

<**A^' «L93 *«^ o' ^ 
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^(^yUt sL^ ^^(3 iJUU» UlXfrt^ <3<>^i KJU L^Lm^^ KJU. ^ty> 
^,«^^1 »3 «LJbtoait ^ l-^>»yuJ SUa^ ^l^t Lfl^t »>>^ 



^ L^ fr Ou4 L^ ^J^ VJà^ Hj^j^ ^t UU* uu^ fy\ 
fijH^ U^. H^3 ^^t I3 XJLm t^A kXi*^ 9vX«3 KJLm ^ f r 9j«^ qI/^ lu^ 

J)>^^) ^4^ ^ J^t^ aJt^l O^Iu 1»^ v3L»d^t Ju«o^ B^t 

âi>li vyCi joÀt ^ JL> 5^^ t^* oloj^ iu^ J.â9 ^j»f^ 
vUi^t ^b ^y<JI lû^t JJS loi ,^2=^ juL?v^3 i^lA^! JJ3 ^y 
JiJI ^^AiioD ^ir^ 8^ o^î Ljj oLi ^ j^U ,yl3 juUj jJJcSj 

tl«>5.»^^ v3li<^|^ Kâam^ jffH ny\ tJu ^ iJ sfi^ôU^ «XiMh^t JuJtÂ 

|M>L^ AÎU dibb A^^ J"^ ^ f"^^ luLdli *^fy> (jaiu Oli ^ 

9 s 

A^t Vl^ûiy^ lujL» ^^ A-^l-Â^t y^iK^yO iÛjL*J l^^^t JiAd^ t^AA0 



a) An-Nowairi (apud Noël des Vergers , p. 144) 235. h) Falsum 

est hoc. c) gjCÂi, 
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o?' is^^ r« ^^**^ f*!^ u****^ t^y**=^!j «y^aj «>-^j^ o*' 

«^•-Wi i^j*=8*^' «^L**y ^ (»**'j#' iy*?3 «'^^Jj j^JS, aaS:> 
jyjii ^ e;WW JJ^fi* »-# j-«!s J/ «»*»> î<>* o«^ «J v3LJB 

^ iX^t jy ^Jyï ^ u-l-Jt ^^t ,yy JU3, »aoLÊ9 L^*», 
!^ t.>aA ^JJCS, ft^^*:?- oy* ^y^ -Wal* ^T^ ^s v-Jl^^î 

Ou»! ,y ^IjjJ o* «Jiil «V» (j»L«JI ii\ ^y^ u^ 8j^ iMjsdU 
•bli LjlPt ^^ (^ ^^t ^^-13 l«J UsdLo* J^îJU »^l *^j>t 

*-**:J r^ f/* «^' (»«^:i* OJUSj ^ ^ »^0>5 jJiS» A\e 

^^ iU^J ^yi jyUM, j^ ^ jAiJ L4B05 ^li J^-iLi 
^^i^ ^ *iJ? ^x** M «AJj.tx^t ^ fjp\ji\ g.^» fAA iu- 

^£>0>i *jJ^ v_*&.tô (j«L*Jl _>#J jjpjê! Lf^j wîjij ^t ^. . ; * *=-> 
^lya»- >J . «ttwUlXiotj K ^.M^ fA-iÂ LfdÂ aJ^^j b^ XJ^ îU »X« 

^l^li ÎClXJCj t^kxJï aUI i\*e ,^) j-»t ,.UU«I Ù Xj^t JUJ>J 

^^\ ^-^ ^J>i L-^LiJ» yUJI J«>|5 o^UUt iïiu.15 fJLkJl 
«) t>Afi. i) Additur \^*>Lo, 
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- irf - 

u»âil CT^ M» v)-^ irb^' t^' j9y »Jî>j tr*^ o' is^^ 
«joir fAf XJU ^^y Cff^J^^ f^ is*^ J^'^ CJ**^ f> *^ 

*X*».l ^ f^\ji\ r,jà\j, ^\ f^ \Vôj Ui KÎU C»Î!lS >S0 ^ 

L5*' o* L5^ '-*;*•'' r**l-^' *^ »i^ 1*^ ë^ **^' VjS* i»tf J*^ 

JuAjÀi u5a;3, viJU^ ^ l»^t^t Ij iJUt iJU«J «J v)L» vpJUi 

«•■^fl^ OW»- 15* rWJj^ «i«*^j >*r*^ Lf^ «^'' «y^ ' ^^' ^ f^ 

jSâst Uii L-e^ tvX^I^ ^Lâ» i(«^ JJ><- ^ Ou«A*JI ,^i^A<Jt 

j^^ x-^ 0^{ jyi j^jj u^ ^i^ jy^\ o^\ ^ f^y 

_3t \3iJU} i.MTif stj» LJli &Jt Ju tÀ<^^ JbiAi h>jJÛMj |»À^ ^ 
^\ viwu» j^^i «*5U:J^ «SULaâi w^U^Âfi *J i3LS jy« i>j^^t ^^t 

^ Ooy>-'^\ ^\ JUa «5iiUe ^ m3J3 j»5Î j^^ IJ^Sdj ?J^Ê» 
L-4 «£>JUe L4 «tfJUe >t, u5CJLe ^t ^1 ,^^. "^ UU! vÛJb3 
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y^^ sn^ o' ty*^^' Or*** î^/' v*»»l*» s^^5 o-^ <^}ji\ 
^ 1,^ J^ ^^ f**3 ^ ^ juu^ 1^ ,y*«^ y«i^- 

^^LtîLJl .Uû \^*-fe^« 0^*^ çf u^jS ^\ j\^\ o£ji Lfitj 

**^ i/î Ljiij^li v^ O* Gt*^ o'^ U*4^' v^' «-J^^' 

j^ f^iU^t ^j j^iXie ,i^ t,» ^y o**^-**^' cy» J*-' '-*^' 

^;*jl9 -51 Jb>^ Vjj» j^^ *L*> ^ tpl^Sj ji^t «**U5 ya^l^J^ 

,,^^ UH^i^ï ^ l«> L-t^» ci^^ viAïl ^ >ii\ iC^j ^) 

»0^ «5ii5bL>5 ^^ *i;**f*i' t^t »J ôj^i {j-^j* J^b iJbù «^ Jt^ 

^ iJJ5 !oU jyj JUasu »^ ^ti »ifv>«a ^JUI J-mJ! ^ ^I, 
r^ -- a 

g^ ^'5 ^^ r** '^^'^^ •* k^ ^isl^' t^' tr^'^J CJ^ u*»4i 

jj^l gj-j)'-» «^^ Cr* **• Cr^ >* l- g'*^ l J^jJ. *Jl 'jt^ («^-ï»; 
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_ mr - 

^1 ikj\ ^^^àkj^ tiSi^S fJjLéA AjJLfi Jè^su iUi\ &:>p' ^-fA^^ L:>t ^t 

KftU:^ ^'U A^^^ vl3>t ^3 *SLaa\^ KdM4i g^t >^t sL> 
kÂ**A>t ^^ji^ !3I ji^S JMj ^^ (_^ tV^*^ Cr^ *4^ ^y^ ^ 

gJuÛJl J-L<J IjAÎte »^^^3 (H^W ^Lui^ 4yS«^ iui£l g;>^ 

^33 A4« 4^ fl*^ J^ /M' vi;^^^^ »^ï ^ kS^jajt A4A 
ù^\ f.^ jXàA^ Ji^e ^yj ^j-« ^ j_^ JL-fi>|^ bL-i-l f^ 
U>J> ^Ut^ ^^ UJL:> f^^iA ftJ £4;C>li ^IjJI Ki^Uu UL^I^f^ 

^ iU^ lO^!^ iJU ^ ^4J> ëL&y! iJyâ» LJiâ a>{ «Lst^ 

oJl:>J;^ «Ut 4Xac^ ^^ JULbJt jUUâ» ^^^w^U iw^ ^^3 tO^^^t 

Li ^'Uty ^ 1^ vJte^ !(Àâ»^ tôâs jOâ^ i^iÂJt vâ:AaJt J^t 
w5iJÔ 4XâXaj ^Lâ»^ KjiaAJ! ^^ ^^ »^l-*^' t»-*^ o'^^ ^^ 



b) «uJb^. ^) Add. ^. 
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jiJj^ ^\ L-j jJCaS ^:J^^^\ osL> JU)5 yiy^\ J^l JUaj\ ,^yS^ 
^ Jju^ »J^,ù fj:^ j^, «ut ^îj UxJ^jJ Q^^^^l, Li^Uiil j^l 
(*^^^-?H^ Q^JôLJÎ^ v^Lait fM\ i^x* j»W Q j XgMx JÔl^ (£>^t J^l 
^^î ^^.ÊaJ ^^yOj I^JLSd LajOJI jUh gJiéXMU *JJl ^«3 iu(5*3 
V^l Ut guyâJt <J JUB 9y>!i)3 LJjdt ^ ^ £»^^?^ ^.,MUa^ 

X^LS^t g>l <J JUS jJUU^t VA>1& Uf )^ 1^0^ ^ «5:^1 g^t 

v3^t liî^ «^ j4^ L^Im Uit^ aAIUo ^<>Â]t AJUf ^ QWMMuJ L^*^ 

U^ «5U3 ^,yC^ Jt^t ^^b l^t^ Hp^^l UjJI iÛU> ^ H\JÙ\ 
çXi^ rsO^jj U Jjdli ^ ^Lb Ut g^l iJ JUB ^^tyJt ^ 
^^ Oûju ,^t ^tjJt tJ^ jL^^\ o^ * e^î^ «^i'-^» *>^ jt^ 

^ ULi u5L^v3bi ^4-^ «t^.^ ^^^^< (^"^Jl ^yuit iJ^i^ ttf5LJ 

uiÂ luà v^^ ^t yo^ij ^^.>t Ut guuâJt jJ jis iM:ir ^ 

jâL-dM «jo ^nmJI «3^.ÂJt^ LUûM «^3>t tULfi v^yâjli lubO;^ «JL^^ 
XXa;5U vi^ui^M ,^^A>- KLu^ ^ jJJt OUe Lt ^ yjuaji XfiU^t 

^yC^ t<Xjt^^ vi^-W i)^t ^Uâil ^t A^ v}^^ ftjLJU *44lâ «Ht 
^ jù>Ê^ ^ yi:>0 ^yte». t^5>^. jJLS i^LâJ Bj^L^^ f^J^ wJU> 



!• B~M. 16 
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- \f* - 

,yl«*ji fUi fi»A ^ o^wji ^^u iuur dj^ ^ ôj!j» ^ 
^Mf^ U«fft KJbkf ^ vâ>tj y>^ k«Lb ^ ^t «^t ^L» 

^ UU «3»$ «£7^^ ^\j La» l«fâJt xUJt «,^U» jij&n 

l-Â^ (^«i<J^' J^' i^f^^H' ^Um^ vJ.Mo'il V^»»* ^l^UMi «JU 
lu «Jji) iX^wJt ^t iX.dB ^UâaJt «.»P>U ^it&i\ ijiA ^î^ 
VUaS^ pl»> XJi ik*»U> g.^t «U^t «vUs^ (^W«^( l^ki ^J^ N^ 

^51^ Ok^Wjl j^t g^ jyl J^l g^{ j^ ^1 ^3t ^t 

vt^^uU ôj*^\ (JUiJt «>t;l UU «JUU, ««le ^ «Ut OU» Lit 
8^t «MttSSt Ui ^tOJt «U! !>.«« U;t |>â}, ^^t »j;a «^t 

^l». pt j^t M4 e»X«3> Mt^t ^^ jSiiî «Jji» ^^t AM pis 

k5J3 ^ «Ut «X«« >t jU^ «JyoJ^ ««» ,>«Ux]t3 iX^wJt u5UJ 

l,yt*3Pvi o«,îJt ^ ^^ k^sç-tj cjt««J» rWi c^ ix^wjt 
»Ut 0^* ,^t j^t I4* ^^-li g*âJt L^JU otj, tjli!.> o*«j' *^ 
«0^ i>^ viUt «ut OLj» ^t tfâsy!» i«$U3 ^ «J^JUBt> «J l(«kXi 
giAitJt ^t jUjt> ikSU fjf.»^ «JU V|AM>» w>Jl* o''^» " ' ^*^ (^^ 
Lit «uM«Ii Aj i^,;t>t L* jA^t Lit ^LMttJt fS**} vtfA^J «J «3U>9 
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- m - 

«c5^' r«*^' t^i ***^ L^' (^ 0*^5 h3^>-*^ cM* ^j^' 

^^1 j*-»j jyï »J^ \y*àj ^2Lsa-o ,»,<j^ vtf*j-a! ^^t ^^t ,yiJ! Juu 

K^ tyUÂ>t (kiâ AÂ^ V^ «ilâ» l. g t ^ jk(ÀS «fA.^ ycM ijLoy 

f^^a»^. ^\ liftiji y>^j\ U O^M» »À« O:?.» ^ ^ JUB «^L, 

r*^' cj* ^y •— «-^ \9^*^ (^"^ tr'' r««- J-^ o' L5^ 

L^ S^l ,ya> ,yÏ5jftiS:i. ^t ^^ ^ â# ^ ^ JUS ^U«Jl 

^t «OUe gy« ,y;> JiLSit ^L»t oytÂ^ oW^^ f^^ 'iÀS^ 
VUiM.t '^ Xâ»^ «Lftt ^ tOiX^ /â>) X«^^t JJU ^ ^ 
_^ U^o^ «OOe <<5Ui ^)Sj Ui lUUâ» ^ ^,UaLJI ^ Uy* 
^ vJùl^LJt ,yp^ B^fâ aU; v^y^^ ^Lxi^t g^l fc*J»l-^ 

^ J^fe ^^ g^j» u«,ajî j^ jiUlj ^^L# sJLjjWt ^ >5 

l^Jt L«Ui UfiJUi 1JL9 L.*^;^ Vj^ «^t £;* *«* u«JL> iUUâa 

^ «IXj i\jA] ^ M^yai oUû'^t i^tOJt C>\j\ ^ k6jM Ouu 
Jjj ^S^ ^1-^ (*fr»* t5^ o*iS (H^« «i**!^ vt*^J o^ «-*rf>Jî 
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j^i v;*jp^ ,;^f ^t ,>jj» ^^eosi vy^i tr" •-**'•* !^j* 

^**: > ^ ^UuUait «JLlt tX*s L^t ,_^*m«4 'ifi^^ v)l«X>3 •»''»4 «rt^g 
^Wi»)^ ^1 iiÂ» jJUt OUS ^t jlmi Bjtm ,^ «^ lS»^ ^^ '^ 
tf^^t J^t ^ aàmJI •<5Jij' ^.^ ^ ^ fc^ £*^^^ é~^^ 
tÉ$JUJt >*i ^^ >**^i f^tvX. ^ cA-i*!^ ,»«SiL>l oiAb 
AAi «J^ ^^"^l f^^^V^ ^ y XfiJt jJJL> ,yS^^ iVA^i vJ >a «<a 
^ ^ g^l ^^ ^^sdJ 1( f^^ i,^ L-Jli ^ î« iJI ^ 

^ f^lmi ^ g^ ^ O**^ iUUâ» j)-w3 ^^ JL>, 8;Ac 
^t Jb^ «JLe s^SOuai *|*9Jc* ^ it^^l^)^ l-gÂiMJ iijl^*»li «^-^^ 

J^ ^ KjiJ! «sX9 ^ lu^ ,)»0^ 8;IXJI iu«>UtJt wspJu ^1 

•i'^^W (»i«ib o^**^' »^ cr-» »>i' *— ^ (•«4?^ (>-H:>*>J^ 

r*^ t^' f*';»^^ o** '-^ **W >*^ r*i>** (•+t^ o' «^^ 

» — 
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. Ilv ^ 

.SM» ^ ,yL£» LftJ, vJ^TIf V^ ,>6 ^g'^\ £• fl*«U 

' lyJL^ JO^ ifc>L-i, ^^^^5 «jytfOI, y^jjS ^\ ^\ «JLJJ, 

jule iÇAiil «a»,Lai i^ealfl ^L^ j^Ji^nS ^^^^«8 ô^t ,«JlÂÏ! ^ 

»X«Ju> v!^t «^ v^ tiLJkj ^Sy» Sj^ Jtmi g.JLft^t 

ffi- é^ ^^ y*» a* é^^ y^ «sUB fc«ai ^t 5*»3 

JJSj !^j4Jl ^^ f^Jà ,^A**JJ U,4^ j^» gj.j544 yJLiïl 

pj>> •— a*' o>*ft^ r**^ u*i^ <^' '''^ «i^ r* f*^ *»u^ 

g3jAn vttJLiAXMt, iC^^t v»««4r» «3!^»^) ««i^L^ X,^^Ait ^ 
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U JUB ^ ^! ^ fc^l;^» Wl»*» ^5^^ gl^» ^^\^ o»A 

i/> y*^ cj**»-^ £^ ^1^' *^:? !>* i.^'* e^^ '**^^ 

f>^ 8^.»». Ji^ ifiSf jMaiJI ^ OU^U it^'^ i«»«>L£3 M iUM 
^ yj^:^^\ )U«Jt <Jk» ^ JJCS ,^ «^4^ « < . . . ^ ^ K^l 
iJI u5J^ '«amm^ iJldJCi ^ji4i>- L(Ai JJât^ «yU ^^a>> JsU^mJL^ Ajy» 

ij t^ii i^ur^ 3U«>ai3 ^.iF^t 4^ ^\ «u^^t ^^.t^tâ» ^^^ 

Odâ^ 8jL»»3 i^UJ^ îCâ»^ A^ wLjâ ^ tJ^i ^1^ Ul f^\ji\ 
Ait aJLîI^ ^3 XfiU^ f^ ysiélS iJba3 ^^^U tvX^ Jli LftA^ 
^•^A» i^fiui:^ Jh^ ^I f^ jX^\ »^ f^\ J^0^JAm\ sXS 

Ta* îUm# ^3 a^^^^^^ o''^^^' ^^"^ XJUuJI QleuCd] ^j^ La 
,Jl£^l ^^ J^ï ^ f^\j\ ^S f.^ iU^ JL>^ glau^l ^1/ 

Ç^ ^ ^ H^l^y iUivX* ^I j^ jK^ftX*-!^ ^L> lAK ^yL^ 

B^eï^fe l^i^ ^ ^3 ^ ^3 f^jiiè j^Lb^t ^ ^^ &ÎU 

lOft jû$uUa4J fn^^l (^ f0^\jj\ Jw>^ «JI--^ oLâ:^ ^4^ tyiULl^ 



a) Aliqnîd eicidisse ? ideinr^ 
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- Ho - 

^£s> ^J> Xj^UJ» L>L-m- ^\yi^ j^Md Ju*.t ^ (^\ji\ Yjto^ 
s^Ub ^ <X»»-\ ^ JJt Ou» J^ 1^3 ^1^^ syU LfJU jUi.> 

(HX;at3 fJ^Sifi^^^^^jiOUi j>\ ^/S\f JyttÂ:! ^L-i ÔL.I ^yUP 

oU ,y-i^ ^^1 v^ JLS lul^» J^» ^ ^ly! J-3 U15 55 

Jli ^ Jût Lot sLut iX3 ^3 

^3 jUIX^ UitaJu fia Jbym ajU (j«%*^ lhJyS9 qU jULo^I ^ ^^ 
^! \yièki ^ aJ^ ^ iJUb jJUxi Vj^ ^1 (»^ Mri9^ ^ i^j!^^' 

lOtu v»£^ ^'^ Sy^ y jCi iii^JiÂ^ (^ V j i;^L ^ ^M& jJUe yyto 
li5JÔ5 wui^Vft jÈÛ^ ^t jUL^ ^ jJlib i^JI ^^>j^ UaW lia 

j^\ ^ -âic^Lj oI jLft *4ï5 oaj>.^3 «i\Aâ3 ^ (?) u^u ^ lui 

a) Additar lult. h) Âddilar ^« e) ^^y« 

B~M. 15* 
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- Ilf - 

«jaj;j Ûj^t;jJl H,^ O^'^OJ» «ji^ xjyd itSVs* «fti^W 

^l *».^ iUik>JJ Ij^l, vM» 1^1 «>>x*^ o'5j«^' «V^*-* 

tf^y ^j5ljsu,l ^^l j^ aUI *X*» L-i» n^ji «X*>t ^ ^U 
^j*» fSjai JUSÎ» ^»jjô»J! J^l iu«iUi 00*0» ^^ ia-,* ^ 



a) x*aiM> ; *ed cL inlra p. Ito vs> 17. 
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m^Laa ^ ig<!>4i ^t '^^i »3ii^ Xl^ . . . . * jj JL».^|^ 
Ç*^ KT^^JoS J^t v^X»' *^ Sïj* i/J' ç;*» C^^ O»^ O** 

_^UJt> 4UJ ^^ vy^ >>UQ>^f «Xâk> os Ju>t ^ ^Ijjt 

oUr> l*H=î- o*^ ''/^' W"^ CJ* O**^ v^^* W 1U-. ^^3 
c>* ^ c>^ c>**^ «y>i> '^?:^ u*^' oV* a* cr^ l**-»^ 

8>*^5 V^;?u plTj »,sS«J? (J^ ^ jiU? ^ ^l ,^> ^^ 
l^j0 XaUm» v< r» -l ■<< » iXkSxt ^ ^pA^^^t ,,^ Cvl iwU (^ 

•x.u l 3;ta.-B» ^ «Ui> vjbj^ ,^a ^yA 4L»»Jt ^ jJlSj u^léa 
l*^ g^c^ ^Sj**» i«*^* *M^ j**â» jC^ ^J^ j,,>«#^ iJ JUy 
^ f.jli J^l V*^ IPvf A^ ^^ X,^ ^^Jl qUW oiyiJ-Mit 
«j^j^s^ Jb*^ (>MJt» '^' cr'^ ><4*^ v»W «X«^rf gjj $>>|^ 

a) Hic qnaedam «cidiise Tidentar, h) _le. 

I* B—M. 1$ 
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JUB j>j^\ çiL^ ,jSa, ^t>» ^1 flîsJt >^ ,yL luU jUt 

StJU*X«.t ^ vXiT ^ «Ls^ u-J^lji'lj «J^ (^ài IJ^ t5jL>i t^ 

Ju>r< ^ tlLi jMu> ^ Juut, (5l-d3i:jl, «Uajiilf ujj^ Otju ^^t 

o 

•^j^ sr^ "^ t^^ ,>Mi^ (/* v)-«^ "M L5^ oA^ o** 
iX4j>t ^ ^J^LJJ! J>^^ iM u^'j^' J^»> er^ J^"^ L5j^!> 

^\j ^Ji\ jU..*i^ ^^L-3 iCîU ^^Ui vj^ «iX;Ui il:>t, Ja:> 
uXSj 80lJ ^ ^ yà* ÎUm3» ^^ v-*jy> ^^ v\4^l *j ^5^13 
&%|JU ^t i^^ ^ ^ i>^t Vl^^^l i^l^j^ JUfUt opt^ 

^UaJ! lOt^Li er^ o' cAî ^3 ^? o^ ^>^» fi«^' c5^ b^^ 
^ iX4^t ^33 v>^^^ >u^&• lyL^D o^^ o^' v'-^^^J ij^ 

fj^ çjiw ^^ *Jt»3^^ (jûju i^^JiMùA l— -î^^ OA*t;'i *^ r<^ 
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- m - 

^^ ^^ JUe ^^t ^ jule Ljl»? s-^^ LtM'^ cjli iu>^'J 

f.Ji>Mi\ ^^sii ^1^3 m x-^w- ,^ ,»4âjjl« î^j ^^5 
j*j;*i vp^iXJ L^isj* cj**t>'5 *^'-* >*^ cr* r*â r*^!r»* j**^* 

byU|, (j«jU KjL* ^Uâ ^ XJUJt »yj> ^ (mXS y<M v^U» oJ, 

v^^' 15^ s'r^b h^ v^*^'â Mh/J ^y. r^^J c*0 ^,4 sa^ 

^U> J.«»- iuUiL^ jiajt J^mmA \a^ çy» KmJù m J.*») ' Lfle 

JUJ» ^ J.**- U jJu- ^yt ^y|5 l^ ^l^^^l *uL*u») j^li LjPô 
j^lsdj »** g5>s^Jl ^ ^.isjri] jjbJ juj^ bUC wobai ousu 

a) Hic ^^^amcaJ! et dcinde ^yt^^U i) ^jt^Jo' c) la Cod. 

hic scriptum est J^>i , quod quid sibi velit nescio. d) U('ri 
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- lU « 

yafiJL; »^^b j^ 1^! ^^ jJ yUb «yaS j)j»o! ^ «jj, ç^W 
XJLj^l J^l gJL-â«. Juul— a4 i.,!^ ^I^< ^)j>^ j^a». yaaJJ j^Pl 

ju^ ^» ^>f nir iu-, ^ v^^î (^;^ xcU> mhL^ 1^^=^ 

s^Lu jJ 8La«:j jl«à. jyi ^yLTj ^^^C; ^U« ,^«^ ,^ 8,sU 

îoUiJ VT *i« ^i 4.;JaJ^l j)^! ^ o^j#vJI l^^^î y,^ 
nf iu-, ^j, 8J>13, iUjiX. «L^ vJIê'51 ^y vX^t ^^ ^bt 
J^! ^ f^y j^5 JJUiJj gjaUU U.;*Jl y^lSJI *Ljl, J.*â, 

jîr! Lj*S JJSi e)^*=»^jJ «i*i:i- XM BjAc j^^^l ^^^M p^ x*.^^ 
KHgXti v^Mj |J U (JUàll ^ 1^ v^uaI^ gJLe o'^ XjUj^ ^ 

o**L»^» fUU jyLTj ^! ^l*.j cy ^ (Ji '^jAJ! j^jîtiX. ^ 

0UJA4 ^ yUft. XJ&Mï tf/^i^ ^>X5 Lfjki, vttwHX^ ^ oiji^ 
Xj>jJt g^ wJajt uJ^'^t ^ JUJS^4 ^ yJlê'Jt ^ iùUè jJbS 



a) Cod. pro hi* 2 toc. mXsÙ) , (cd cf. an-Nowùri apud Noël dm Tergm ,. 
f, 127 in aan. 
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• w - 

t^Lfi iwOts^ iJbâ K:>Lâj> ^ JU-^U jû^ v-^^Lo ^^^' L(J»^ 

si^ o* ^^'^^^ *s^ L^ r*^*^ ^3 '>>^w fjL^i vî5^^ 

^ *iJ{ O^ H-^l (j;^^^! ^ ^^ «l— it v^^ïJ ^^ï ^.JJtC^ 
^^^a:^3^;&wJL^ L^ Lsjî^t Ih^^ l»lA!t l«^ ^^ Ufi ^^Lâai w^ibis 
^^^- ITûA iC^ ^y^ ^^ ^ V âU*** ^ »^^^ O^^' (^ 

LfÀfi ^^ijhjyU wJLL Q^ sXii^t Q«^ aJUt iXAfi J^^ ^s^j^t l<^ 
^^jxx*^^ jwU eûlî j.iWUfi I^ISd ^^.vXll ^^jaJU*mJI v5y«l ^^ iuJt 

Kâmi 1^3 !^ft^l vl-?^ o''^^ Xfi^•.:?U! Q^v> ^s^\ ^UII 
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.. X 



f^\ « tiXéiS^^ iJj ^^\^ f^ J^ f^ L^l JJUB 'tiMéjSjM 
XjjmJI u^* ^; M N»iM» ^ U"^'*-* ^' (^^^ i)^^ 1^^ CT^ '^.y*' i^ 

\ja^\^ ^^b «Lâ^ âuJi «M^^yMMJUJ! Qt^jjjkJLi w» ^ ^i ^L^t (^LuJt 

^ UyAâ L i ttV.^-^ L^S9^ (j:(9;/i ^ ^;jy^^ Lj^as^ ^"^b ^^j^' 
»vX^ vs>J^ ^Uailil ^1 jL-3 rôt** iUm ^^ yJ^ j^f iV*JS^ 
^yjj wiLL?U yy^ jAi> L^aS ^^ ^ *A^jàl ^L3-t ^ iU*Jf 

L^' £?>> h^ (*iUi j^-iii L-^wOiij Aam^^m ^\ 'i£>\Às>' ^£>^ 

^Uâ t^Uxaj ^A.^rn ^^ ^ »iJUi}t JuiULd .jâU âLLUlAtf v^^-^ 
.LjiMi jJUAi I^^amXjU ^A4l>*^J1 qIa^^^ ^ ^Jm JJCftd tJovXâ/ 

oLt XJljJj lûjtb^ ^JJi*^ ^>yjk Jj^-^ AJUfrli ^U ^^li |»;U JSs^ 
iL^^^Jy*, ^t «ûa£7 ^,5âJl yi^3 %5*C>^ ^^j^ p«j JjJ inOôj L^ 



a) vX*^^, 
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- U - 

a=?r^ o*^ a^' >^^ ^'-•^ ^**^^ j*^' ^>^ o*^ G?** *^^^ 

^U &UI iJ^Lj^ w\4.:s^4 ^t tô^ qL^^ «^ &JLp^3 ikAj*^^ «Là3^ 
xcL^3 Oy>5 S*>^3 C5!; '»^ JL«^' J-ï*i> 8;*^' o***^' '"•'^^ 

^^Ll JMUdx^ ikX^t^ JUgw JuJ^O v^LÛ fô. JiJmm ^ Bjuiiit (^ Q^ 

va^wj ^^ «^J lA^^ f^ oLo UU JLo j»:> ^ jUP aJ ^^* ^ 
•/3 ^yL U j^ iP^iT! U5y> lO^i^^ v:^Ly3 /ou L^ J^» 

^t ^Lmi^ k^ijj) «ArfMiLi »jLj yûi \jJi iûJUUd wA^^Uo X>U^ ^t 

B — M. 14» 
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- L1 - 

&.«iU9^ ^Ixp sj^\ jjSiM iUwiÀi ^^^ i^iy^b»» qI Juu c\>vX:^t 

|tJUà fJJé fM^t ja9^t ^S^I^ UA^Ud yML-AJkJt tj£ liff AÂjm ^3 

jL>uji ^iuj^ j^!>4Jt yL5^ ys^ ^u îcjb^t wa£>u v^^^t 
^1/ rf V jlu. ^^ u^i^ itXiU ^i^ ^j^ ^ jj3^ jv4--»3 

L^^b iuJbyt w^>Lo j^l— i BjCaÀiiSt jm^ ^^Jàt:. J^y^ q^^J^*^ 
»>w>Jt VyiLfU.-^ ^^LSdj w^ A^ ^ O^J^ "^^ iy>* '*^3 

^^ ç^ jMi\ *JP X^bUt^ ^y^ i. g,<^ oJ^t XiUd^ lutx: C^t^ 

JA*^ er^^ VÉ^L— • ^_^J J.a:> îUjvXo g^^'^ t^'y (*5 iuUu)t 
^_^^ \:;m^ v4;^Loli b^iÊD L!^ vi^^ kV^!^ 4^ O*^ '^ 



a) Ccfalu. Cod. ij^^^ALiMt h) sXa. 
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« 1^ - 

^jjc;s «IJjM, jôyuj v^.«M5 (>*M *jLj ôy»- (►>». »)^ * yj^H 

ija'îfj vivobCi f/swJt o- bifl. ,^,iydl<JJ XASjjiJ v^U v^î» j^l 
^^! «o«u ^^i5 s;u n ^^1 >>? 0U5 U^ JPj ^t Aj iu*. te 

j:is>>i\ ^,^ ijt^\ J3-M». jyU'i iU», ^^JAp ,^1 _^, LgJj 



a) <_j.oJ'> h H<>c Toonb. ab«st , sed pronomen ia seq. L^^ illad 

addendum esse demonslrat. c) &aç^. t') Quaedam èxcidisse vi- 

dentiir. Ibno-'I-Alhir (apud Noël des Vergers, p. 122, in aon.) ait; 
>i£n 242, £1-Abbas, ayant réani une armée considérable, t'empan d» 
» cinq forteresses." 
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«J4JU *J! wJC^ (j^L*JI jja^ ^^W v^"*' o^ ^>^^^^ ^^' 

jJLÈuit ^j^f:4Xi\ yûi ^^ .-AAA»» ^jJj t^ »J^ ^^ -Lfa ^Jî 

LrW*^' c5/' 1*^^ 1*^ »W oy^^^ i^^^ c^'^^ oVj^W 

A^^t^ t ^A » ^^ I— M^ (.^-^^ ' ^^ ^ ^ l»jUê j»^;«9 |»i^l Q:0^t X^iiûâJ 
KJL&o v^^a^^La JyCaft3{ ^ u*LA«Jt ^jfit l*t^A îUm 1^3 (»^^^ 
|Jb iUjiXo j^ï ff^^ crl-H^Î t:i^3 O^^J^^ '^^ ^^ Pj'' 

8.j£ ^y KaUaoj ^1^1 qLSd m îUam j^3 yjlsbo ^\ ^ 

^3 (? sic) iuj^ iUp^ gJ33 f^ iyatf> ^\ J^3 ji^ 

«>L^) ^Lâ» 1^3 «JUI &^ o>^^^^^ ^^' C^' '^^ ^^^ 

Pfl XJU. ^^ K*^ ^Ui Î^^Job LityJ! ê^Sî i-*-***^!^ yj>3 

^^î KS^ilà jiU J^> ^y (•L3I3 Hjffi£i> fàli£^:;A^Mà j^^^yto^l ^ 



a) Hic A^33 et deinde e^j* h) lo Codtce semper ajLj yas 

se riplmn est. c) s.aâj ; cf. al-'Idrisi, II» p. 85. 
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ojj^t ^t ^ ftUt Oufi oU Lfi) J^ jf^ o* "^ ^;^^ (^ 
XjU ,j«4Jcu lûyJlbj J>UiliUt ^t KS^ ^ir^ o^^'^^ Cr^^ «y 

^j^J ^» ^\ ^^U ia« L»^ ^l ^^1 JL. IJ^ c)^ "^l»^' 
XTù W-. ^5 jyïyU! UULivj ^ ^l^ *Ui jùf ci^SB-» 

OJ, lUiJs |k^ jJL>j cy^Cit ^t OUu Ot^ Ou>l ^^ TUtj^ 
(JyAJt^ jLjl«U>l ^ j^Jt^ JJ3, «UU» L(«i ^Lâ» iU*^ g^t 
j^^J Xâ»^ OJUAI^ CJ«^^ VJ^^' O*' 1^' Ù*'*^' 15*-» 

w*Util j^ Ju*u i/^:?. *XSUS ^L-ji-. ,^ iC:?4i3. ,;^ y«J^ 

iiVi .«^^ ^\ i)mm\j J.i< r>3 iLftJLs vu<ujji^>iai ^i^l *^<>|9 K«<».^»p 
iij>lJL» ^A^ J4JI ,y«0.t9 »L-^^ «L-LS Jj«y v^"^! ^t 
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«1^3 ^ «JU ^1% si'iaL. «J ^j^ ««•'4>9 tX«»t «St^W v^^' 
«L>t v^^t ^ Jl»^U Lr3 ^ UâaJt, Jl^^l ^ jwlîlj» ^ 

t^»:>«J' vr***»" o* *- ^A« -«" cr* o>^^*^ t5-i5 i^*^ '"^ trb 

»U>S}t lUAi 9>XSÛ Q>Lï^M ,_^4M Lit) ^^LJt lAoA ILM»!) luMtt 

«Xtâl»3 i£M>>à^ tJj/y «A^ J^t ^ J^sOsi «JiUaj tût %bU«i) 
^U Bjji v»ôlâa L«^ b^jâ» ^< In^l ^Jl^t f^ <<3^^ 

vx«rfu *Jj«i v!|J» t*^ yU o"^ "' •^'^ «J^ ox'^ O*' 
^1 *iM> ua«? ^/ Jj- ^ o's;**^' ^j^ r"- «>^^ V»*^ O*' 

CJ* O^ O* fJ^ y;** '-•'^* *t>'^ **^ «5j^ UijM^a cr^t» 
^t lU.t^ ,).4»;, lOXS, guMt L^ iJb^U X^-li» Mtôt-S JJLit 

V,^ j<«l_i niXiA Lw^AtfU* jS^t «Uft O^"^^ V^^^ O^ (X*^^4 
g^U g*i^ tj-A^J ,»*l«' cjî i.;** P ^ *^ iji **^ 
iU^Jt mX» XJb k^ f.l»U -^^ ^ ■iS'L-i» wJLÀ^it ^t ftJt 
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- U - 

^< (7) fcjt^l, «i-f^ fcàA/ ju; _^:«J ail gJL^I JLJu ^^^ 

i>jaê? ,yto. i^jL* ^ vL-J» î>siii!> !^Ai jL>^j ^^ vMi 

^yj tX«jsu JC*Li> ^ ^;^ «LjjJlsLfiï 1^ L^ Oujsu» vl-*=^^ 
W^'i ^j{;jm 0#^l a-** ^^ ^ ^^(jt ^^ LUS U5 vii^î 
«^J ty»^ Uli iieiyt ^^ ,^ Ulj ^^j ^^^ Ci!y\ J^ 
c]y»s^\ jii& ^ »^^\^^\ vX**^ Jû Wj JUfiJI » ^ ysy) 
tX4j>t *<si-îl ^y3t5 'iL /L.^ jLthi iXjuâj ^^JJJ ^JL^u ^^ vX>» 
«iûLXJ ,^«s^X«j i>li^ ««U J,â^J ^. «M jyjJJl JLs-yJtj 

J^ c J^s.1 yaçS, JaSi a,U^t ^^t ^J ,_Jl£^t ^^.Jl^^ ^'i\ 
t^«^ JL>;Jt ^t, V*»-' cy V«>*> <>î;5 ^ ,JoaSjJ^ «U ^^ 

«) li^Uj. i) Deëiit. c) In Ccâ. par «rrorem aèUtur _U ^^ 
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t^^tj jt^uX* j^ p^**^ iuULsw ^J fÔs LfeJj, jyLLfiJt ,^t 

s 

* ^^ OU^! JOdj XJwUiwê ^^^1^ iUl'U L^^ï ^^ iJiii^ vi^Jiy 

(>U9j ^ ^yj^ A^$\i v»a;:û j4ibX4 ^^ L-i^. qI*^ s^*L^t ^L>^ 

O^ Qj^yoL^I Vi^AJ^bé oLAâib iJIa:^ v2^L«^ LklL kJL«-^ Xâ^JL^ 

iJ ^Lib ôf^t ^ aJLIt s:>l^ 1JU3 luU ^4^^ bCiU ^yîi^ ^Al/l^ 
J^^l JUw. ;iya:il iJUt gJLoi Jli ^LoO v-ài! v3L3 J^{ iu^ f^ 

a) XJUkuvii^* ^) Deëst, c) Cod., uifidetar» ^^JUl?» 
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- 11 - 

^^ï ,^aA*oo ^ ÎUJUJ ^ 1^ va*-U3 U ^m L. »J>àj «1» 

^J BjbiS ^^La^J o'3>^'-* H^' iXfwJ» ^^L^ oLuo. 

j.^^^ c^' oi **^*'* t5^sl>J!9 '^r- *^*^ o***" «y^ 0*0^' 

•^ t5*5 '^l^' t**' cr*' «^^ ^-^^ ys^ »yMj*' V5*l-^ 

^t j^jxjuui st-JJue «jji «>jLs. rit iu« ^^ ^\ ^1 

L^ O^*^ OA^^ i>^9 î^*^» t^Loli jUJt J.«:> K,^ 
^ JydaftiJ 8,^ ^ BjAÎâs J^Lm, jUJm ,yae>. ^^JUJt ^ 
^ fiUJJ O^ ^5^1 8j^ yOê^l *^t L>W rfjêl Hi?»*! 
(.jfjU ^OwJt jult ^^ v^^t ^t L»L(t Ujl «tjél vl^t OUA 
hXa; (^0^ L5^^ ji^LMJt iXoe j-wt^ Kr Lt. ^ |»fÀ« vumI^ ^jjJUmJI 

y>^ .-*:?.^ ,^ ^aUé. XLJ 8^ çjjîJ tÛlaiî p^ JLÂijiJ v^aJ-a 

^^ ^\j.\ ^, wJlé'^I JUc t^f iu^3 

Ut^t JUjJI ^^ ^^fAj, jJL«3 oôLâ» 8j«iâ> UtJot ^ OO^i 
Cj* *^«^' t^ *A=y' o* f!i»M O^A ^ff c»iL>j X»»^ 



a) LàjU h) ^t. c) Apud Ibno-'UAbbâr pro ,jd. logitar .j». 

B— M I3« 
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V V 



- v _ 

i/*' c5^ t*** *"' *^^j «*y*^ j**-*^' «^*^=^ a* v>««iS (J-s 

jyU lOit j»U4J y.^^ t^l>*^' v_*4a». j^ ^yUl ^ 

cUUI çjS. U »;* >5 iy wA^< jy^ ,y?y. OS, 
^^ JUJ, ^U f<3 ^y^)^ jJp5 ^l jdJJ 8.>L_J^ vtf^iXij ^ 
^':JI l^t JUi vi^ji\ U^ J^ U«Jt ^LUÔ- ^t wJuUU L* vl;^t, 

«^j* j*-' o>!>^ W!> (tH i>^» a>?H »^*^ p^ t* '^ 

l^jfSU ,^,j!$^;ÀJIj ,^(i iL^ wo>^ «r^^t O^ >^t <Jue ^t 

KrtU- ^^U ^>f m XX*. ^^ ,,^ia J^J Jb. ,yto. ^«îJrti 

u5J^ ^tjAB Jjiii < A,^ (.^^^^ <^< X'^'-J:) 1^^ o^ ''^ *^ 
wJU'^ ^_^^ UUt» JmSI s^b ^ Juf -j^ &Am J.«> I— »U 



a) DesMentar. i) fAj ut saepius. e) Deëst 
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^^LT ^ XSU! yill ^ j.^;it ^^ ^y 1>#J^5 )y^^ giUUf {yX>li 
?3^Ut^ ^\ ^> ^ t^J^tj v^J ^! !^^L^ U^y^y ^1 
'^\^ J^\ ^^^JL-mJJ^L^ L^ yiSAj!^ L^_>-«sW|5 iUivXj» l^y>5 

^ Î^J^Î j^ ^,j,h ^j^ ^ ^jA^:^ OiL> ^ JaS5 j^/l 

ft^Jb^ ^^^ Â^^ u^AjLâs ni iLÂ.AM ^^ ^^T-iî AÂJiX^ tr^^t 
p^ UjJM ^^j-H iLxXSti XjJb^U K^LoéJûJt ^ J^-kcU-^fj ^ 3 » £ ,nJI 

C»*^ cA^^ ,^ u-aU'îH ^ iJJ! cXac ^ vX*:^^ j^ _j^5 auJ{ ^U^ 
^^ ^ vi^Jlii- ^^ qU'^JÎ v^ ^^ Jj3 jJUI ik>L^ ^1 ni iyU 
x^l jLÛ» '>JL^=Î5 vl;*^' y^S '^♦^ lT^' '— *^' LT^^ CT*^' '^^^'^ 



a) Cod. u^AA^ » sed cf. infra 9ub anno 305. h) y^d. c) An 

^^ addendum est? 

!• B — M. 13 



Digitized by 



Google 



- 11 - 

iUUS -ijJUi «Jyiûf ^^\ ^^ L»*j;ê ^ Of/'^Is ^-fe^j^ J" 

wi,A! Xiio*» vW t^ ^ s*>^ /? o* r«yr> o^) ^j^ 

gJÔ ^ «X*».( (}^ ^y^^ ^^^ J.«J>» y;*»JÏ U»^W LTaJ vJÎjyt 

^^J l^JU, iOay. (^j^^ 01** yaS yj iwiUâ» yaS ^5 Iji^ 
l«^ !><- l5>>^5 J^ Xj/ «t«JLâ» L^J ^^ ïX^jA Hjif^ ia,^x* 

k^ u-^ i^ /•< USrfi» «yûJt iu^x^ ,y^ iOa-y ^JJ^ ,3^ 
k^ v^j t^ «^yi» a* **-^ t/*>' "-^' "^ 15*5 à^^j* 



a) la Cod. add, articnliu. h) (^Im (*■«). c) u^Lmm 

lit mmv <) Cod. prn his 3 voc. (^(.d^Jt ; cf. an-Nowairi apnd 

Grajorinm , Xerum jtrabkanun caeL , p. 5. /) ^. 
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- 1o - 

|J{ tj;y<=->3 «jjoM»^ )i)À»-U L^JL f L^tj w*Ls j^t «âI^ o^^^ 

j^ ^t> U&lP l^t JuUâa ^L> UU fSj*] iuSU j^iL^JLiU^ 

,^j^«««, jJ £4:^1^ iCJi&o jiit &>L^ ^jèl rir Xim ^ ^Li 
oiji ^ <XJ ,yi»lâit OV^ U*J^ JÛL_« ^M L(a9 Jt«» 1^^;^ 
•jsl, Ji.(^\ Js. »V 3J*" sîir^' 15* *"' »^4> i> *-^ 

^^jA^JUJi JUe ^UâJt Oj£â») Leijâs, <>>iâa XJU.9 t^ Lam* 
\j^ UiytfL») iU^ly» Uj(X* i^Ia iiM 0*j <Xiw) ,_^U3i tP^I» 

\^j\jj,\ v^i vi*»*^ p*iï Jts jjJi lol^j ju^ ji# uii iwaiji j^ 

u^y^ o* LT^:;'*' k/^ I*^ r*^"* i^' «^ 15J' 5>^ jyAx-U 
Hj»aJ\ sLê-l ^y a*jsay« ju^t jij*i\y ijJLi ^L-j (J^ ,y.M^) 

8^1 3ii#x.5 j^^'J oLf?. *j>».l JU- ^^jj I^aLi L-^ iCsu^ 

(J>J^^ ^jl/^ O^jiA^ O^^^^ ki> ^^"^ ^ \.^iÀ^y v]^\ 
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- If - 

^ JjSj JUtfVJl c^Lj MM i)Jû3l5 JuJî g_jià\» juojj^ B^î^ 

,^*^ ,.y aûlâ I4J j.l5Li kJJLmS ^l j^Lc ^jy ji^£s» ojui 
^^isG ^Uj o\j\ L- «a> ,^. xJ J.4ÊB ,yc> J,L-^j iy L^JJ^t 

45^5^ B^jAtu »^*a3b _^_j ji^»*- j**:! (^ iXifOl ^ /•!— e lula 
jyUIJl »JU »-aU»5 jl»***^ »iiM?ji wyeLsvi ^J«J^■ ^^ ^4* «Jl v.àa.j 

jL>«^ fj^iU ,,^M JJ33li f,^ji\ Jt» t*A jyLSa ^^ jSt^ ,jS{ 

. ^^t J^U A»^ uoiLiJt ^ J^*j Jia. 8,1^ ^y{ |,^ ^^ 
U ^ *Ij:> jyLSa \Ô^ jy^S ^{ ^ ^^«*<. iJ JUb ,Li-u 
^ ^yuw qI Çj>U ib^it jU# L( ^1 j<»'5l{ jL» o>3 JLi i^OLj-t 

iOjvX* j^l JUi î^^^ ^t J-^ ^.^aAJU ^^fj J^ ^ « \^^,,^ 
vXAfi ^ Uli tdi^LÀ^ ly^^ Kf't^^ ^^ J-^^ t-^ jgiMx^3 M.> 
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- ir - 

J:s.^^ f,^^ ffijL^ jS^ fJjU ^\ M^\ ^! »i>.JJ, JUrfJg. 
JCLJy jiU ^ yiLfc ,.»JJL» jylâa ,,«jJLe otjJ» ^1 iUiJI^I 

>JLJI i*>4i o** **tf o^ (^ ^^! n >«J j«»*J' tf^ ijjij ^ 

jyoiA <jiyaj>\ (^ oW^' a* r*^^-*' •**?^' sr*"'^ *^'~** ^~*** 

xCJ) yj'^^ i^' B>»L_^ ^..«^ Çf!»^ jyoiA «É^j « a' ^ L-i»> ^^ 

«£*J^^ iJûa >( jjat 8^ j^\Ja <<5UL^ «1^.^ ^ ^Lt^t ^ 

^J ^ jU» ^lL*l9 (j«,li XSU jJ ^_^U 855^0 ^J\ *4i fOJûl 
^y çàU ^ yu* ^)-3li »>jL?-U «CUÙ ^l li^j; Uxi «stjii 



a) & recte l^gitv in nodro Codiee Ibn-KhaMiui (apnd Hoiil dw Ttr* 
gen, p. n « perperam >Xuw)i cf. Ibn-Uaucal in Joum. atiat,, III, XIII, 
p. 214; al-Idriti, I, p. 271; Shaw, I, p. I8d vers. Bc%. 
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Google 



- ir - 
««^ c^» J-»9 1,»»» 4>^' ^J r^^ J oy^j^ »-**-^' 

tylSSiLi iu»U] L»l^ iil*«j ^ v5/i^' JL^"*^ 1*^' ?;r^ crV 
t4t3«.m 8JJU ^ JJU( J.â» XJMjit JUet ^ ot^l s^t>r3 

^IX^ K^:?. jy ^ Ojiji\y » JjAssUrj OO^J grt*». ^^jXi a^l 

o* C3J-*^ o***^ o^iji^^ ir^' «^•*?^* trîH cr* rH *-**•> 
Ufiitf o^ ^'5 jf^ ^' o***"^' «^^ v*fej* ltIj^» c5^^. 

«;»«ilXi fcxJL» ,_^ iSji*^^ ^y^^ yjfX*s>^ kMj |kJ f^lâ» luùu^ 

^! .^i^ „»5^« ^^ j.iU»l ^^ j^-o;- J^f, ^l >J^ Jjj, 

iuL$u0l JjÛ;, W;!^ c^» jy^^ C^l^ touixft ^us tyJLxxsli ^bâdt 
j^ jJQt iu>L^j j_^»5 8;S-'iH i^.>L- tj». juaau ^^ Liy,J ^ba 



Digitized by 
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^^.M^ ^ « 'éjS^ «?y3 «US^ ftl^J ,y Jà^\ ^ vi5U6 ^^ .*J 

8j^ ^1 ^^^ 8j;?U ,^U« ^ ajJtiii ^éi^ ^IS j^l lu» 

v.Âd^ akcL^t^ tliJ> Çf^ K^L^^^t L^aIa J>«^3 Jt^\^^ \\s>\^ 
bjA^ ^y^ ^j> "^ LT^ r*^ î*'^. ^' ^^^^^ ^\^ u^' j^t 

ft 

^^Lfe ^^ JJÊâà ^^^ (j^UJ^ ^5 Jja! iiu Jbait ^^is^^Jj 1^ 
iXL;fUt «uJt J4^li jy^^ t^^ ^ O^ <y^ LT"*^ O^^' 

L^ idit sc>Uj^ ^Ai?at ()aJt UU |JL« L.^tL'gj w«L.3 iX»^^ ^ 

jj>j jbU J L.«« lùuyie ,^jU;:>'^ |»^ tA»>l^ ^t ^ «JUIj JLJè^ 

B— M. 12* 
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^ 1- - 

1^» (^ «Lf^ o^' k^ "^^ ^ ^y r^ ^^' y*^ >^^*^^ 

iJ JUb a] «XiSUa* w^ ^J J3.^^ Ki^^ fj^ ^jj ^^X^ (••fr-^AS^ 
mLwm y^ ^ jJJt Hi^U,^ ^JLaj j^^i^ ^3^ yoé^ vs5Ue ^^^ 

HOLj^ J^I J^l vjuoi jy ^3!/ Uà Jjûà ^^^.mj^ ^\ 45LM«^A> 
iP^ o' Vl-e^^ ^L^ 3j^ ^^' O***^ ^^t^^ L«AS «yod ^^Jt 
^\ fU\ j>^^3 vi5J3 ^^Lêd oui v)«^{ JUtt Jyl^b ^y;^ 

ja4»>Uo p^t vB^i Ij^ Vj^3 UT;^ c^ (M-ry iV*^ *â^ Vj**« 

tiAÂAO^ J4 ^yls!^ aaU (ji^tiûi y«J^ lj>aÀ^ eA**J <y^ *Ai]j» 
w^A^ »yo5 ^ LJLfi r^^AO^ ^yJLà ^^ ^1 ^j4j> ^5 ^U* 



a) B^L^ ^) In aii»Now4irii et Ibn-Khalduni Cod. Paris. (▼. Noël 

des Vergers, p. 98) legitur ^JUL^Lx!) ; ÎQ nostro vero Iba-Khaldoni Cod 
(lY, foK46T0 legitur ^.^t «t Uc 
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P* i»»jiJ{ ^3# ou.t « *JJt ou* ^{ ic^ïj u^ilâ» r-p» îîju j^ 
«M «i<ryia Jt ,^^ï>U}t * j>s^ ^t v^U» UdUt iX«.t ^ LU ^^t 

,^*i!*Xi\ »ii\ 0^ ^ »X*J^ ,»«il»9 SsilJ^^ Ujgj:^ o^J-«^5 Îj4 
jj-^ jU r.A XJU ^/5 »»«B. Ijjb' ^^JJI ^! ^\ ^ yeSiJi 

jui( (^toj, jj ^bsp, ijat «o^jj :Uft ^ir» x^p^jji «Os j» 

J^JsO «5Ut vl^»> lO^t iJ ^ r ^li^ jmiy vt4> U^OO»^ 
^"Jlt ttX» JU>, ^ «;;m«J3 WÎ^llfU W^mAS vSNAy^ ,»^^ j.<«t ^ 
t^Mà tSjt>ià ^ idlt viût, <6y\ y>\J ikXB >, iJJuft uJUiJb X» 

a) In Cod. add. ^ A) Ou;«^«. c) jui. d\ tul^. «) ft^. /) Sic 
recte ao-Nowairi (apad Noèl des Vergtn • JK 98 , aan.) ; Cod. yaJilU g) Sie 
fortasM legendttin est; nomen cerU ^Iam» *i> ad'Dhalubîo u «/-iTtfwA» 

toitVi (Mf, 325) commeffloratur. Cod. Me (ut ridetnr) ^L^^Wm • et infn 
O**?"- ** O*-*?^ I* B— M. 12 
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i- AA <. 



iJUt «^Ly «^î ^y^ «13^3 U.& vJ^ÏJ ^1 oL.^ L«^3 



2C:5V:^t ^i ^ ^yJh j^ iU4^t p^ ç-ij-i s.-JLc'îff ^^^ 

vJJ' ^ |^{jJl£ lÂiC^t^ sUjJt 1^ vàJtMé^ 0J^\ ^ H;A^t SUU 

*Jt ^/^^^ g*^!^ L5^' i>ai5:^ * X xJLSAait ^ ^L?j &JL& j\jâ K^j 

^t <â^3^ Uajt dJU: jû«iAit ojLj |«:S |JU Mj^ to|^ ^ JLm 

^1 Aô ^èiJuié ^ o*^l^ vXL^t ^^ iiU! Qlâ» iJlit lfc>L^ 

^^ (*«i^î^ j^-H **^ î^^ «lî^ô j^ *U>.^ j,-^ vJlÂilX*«î}|^ 
yC- ts3î xljé jp^3 âJCft^ ^t ^^ITi; xajÎ ^^ T^^ iJLtS *^^^t 

j^.JJiIl yaàJi ^^j^o:^ lu^i ^^ oL> ,yte^ JjISj^ v»5y> j^-fUjj 
,^ juL« Oue u-L«Jt ^! UÛJLa c>l^» vJ^'^' o' **^'^5 *^^ 

4Uvi j/tLis «dit io4i oïfiij *îijï^ i^ u«L*«îï ^J qLTj ^J^t 
vJlê^ft «sb. «dJl !WL^ ^^J /i\ jLx> Ui lui c^XJuJf j:Ai>U 



a) Sic penpicue in Cod., non v ■ 1 p -i t^ ^t ut apud Ibn^KhaUun. 
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I» AV <- 



^ ^1/5 «5Uô J^ M joO^U *AAfc^ ^ Ui^ • tj[^ oA^4 
A^U3 &U>^ (?) L> y;uit ^ lût LfJU KjuJLà fMhi] ^ \iy>^ 

^jXa vXaÀmU Mj\Jui\^ Jl^l ^ <i!^3 ^3 V^AâJ ^ y V^L^t j^^J"^ 

sjd^SJJj^ fjSKj] ^JA ^ uN^4Àl «KJJi>3 o>^' '^^ ^^ /^ 

/^' i^-^^ o^^ oW^*^ o^^iî o^:A>**^ !^j^ r« o^^^ 

Iny^b C5^' 'y^^l^ UUlisiJt ^y* (jlli :i9 ji^IiuJI ^y» LÛi^ 

U wt aJL^ Jl^â^ ^ (3L2»^ ^t *Uv> ^ yM>UJt ^ «udUiâ 
3JIJÔ «^^ u^J) jJU> OU9 ôjm\ OUfi xi) ^ lul^ jOfi uÀ^ 

5J^^ u!5Li3 J^ t^M^ ^ii^L^ ^ pO^ o' cr*' o^L- aJ 



«) Ex ao-Nowairîo (apucl Noël des Veiigers, p. 95). Cod. \j 
h) Lér:'^^- c) In Cod. add. mXîu ^l 
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- a1 - 



luki jJLSt ^ oL) ^j4^ Xd^ trf^L^t Q^ u5o ^t xsli oLs A ^^ ^ 

riô 2uU ^1 oSr^I-J *^^^ i^^'^t <"j^ "^^ 0«^*L«>^ ^*=^; 

«jlsiUÛ.|, 8^^t i5>>U> ^ (jjJl»> e»^ vtf.^t ici^ o^^l;^ 
wdê'îff ^ ^l;#J )rt ,^^1 ^t y.^t ^U) Uj »SJ, ^\ Ou:»U 

auJt y« jJL^ iJUJ B^L-ij %y>\ «lSl^ ^jJbJ^Ï ^ wJl£^! ^\ 
tjuJuÀ :A4^ iJUt 8^L^ lu^t ^ lUpL^t ^ idil iXAC J.4^ 



«) LjJ^'iî. ») ^L, e) t^l. 
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-. Aô — 



wU^Ï Ht/j y»»^, f\j^\ vi>uuiï ^y vi^i>^ 04^f5 iûUJt^ XJ^IJ^UÎ 
^^ ^^ yia£> ^ iCfiLé^ Ug/^r iX^J^ vX*;S\a^ jJLI{ Aac ^J^ 

^LT AA iuU. ^yj * U^D sJLc'îJt ^^ f^!j{ iUfij^t 

luLfi l>2^ J>^ U.tf, .1^h AH XÎUU 7V7^ vjLAOftAâil y^i^ ^ |M)^t 

SaU ç^ L-âJl o^^J pPI ^ ^^ (•^fj ^^LxU 1^^* 

^U^ ^yb.^U yU-,^^ ^t f^\^\ \J^^ e-u, ^5^5 ^t 
1^ iU^Uxit _yi\ «3lâj «jas ^^t) «jUli «Jle ^mXSj |JLi<>Jt v,a»>Lo 

jj^ L«u ^^ <L>j,j jOSj* a*&Jt gjâ uj o**=?y^' J"*** '^'-^ 



a) jSib^u* i) Dafldenlar hic aliquid, sed Tacaam spatinm non 

feUetnm esb c) -^^i^» 



Digitized by 



Googl( 



N 



« Af « 

yâ4J &i^t s-ftJL^ «AS 

^^^ Uj!.> ^^. «4,-^^^ ^* î^^y»ôj«)L>'i!5 ^ ^^ !-• 

Aô iLU, ^^ « ^.43 v^ ^^t Qji*ol^ L^y"J v^aj vjjj^ LP j j 
»]jAi\ j\ù id5l3i> Oju ^Ld^ (e^\ yoAit JuuO^ Lâj ^ ff^^ji^ 9j^ 
^yû&l JÛJ ^LT^ ^\j,^\ ^ JLyot KSblS ^ ^\S^ wd£^t ^ 

s Â 

vi^NÎtit^ «jLd^ tJLA iJ s:;Ajli^ U'<4^^ (^OUXJI »aU ^1^3 »J LiJLe 

|a*1 îU*»# ^^ O^^J v^^JbcSS i^SfcL-AO f'j^J tX-^W-JL vi^juîj 
^^"^t <^ lOu^^^A *^5 *JM pp-y>t^ «^^A^' O^j'"^ U*'l-*^'-J 'f^^ 
Jlj) &Ut iXa£ slX^ê ^^3 auUad^ ^^'^^ v^tyf^ O-^'^' ^' ^"^^ 
^^L*à ^ lApii iC-JÏ^ v\4.;5^/i aOj^ OSc J^j^l o'^ L?.-^' 



a) LJL^. à) El Ibno-M-Abbar (foL 15 v.); Cod. vJuax4« 



•1/ 
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O^ «:i, OU&Jt (jlf^ ja\ -ijJiijL ^ fJJiS Jùt lui <J JL), tAf 
JLs^ rj^^ LfW^ '^^^'^^ l5|; '^ IjAh*» \js\jSi Lk^] LfJi» v»JLé'!it 



a) fUi. h) Kac^. c) CocL ja\. Ibiio-*l-Abbàr (Mi. , foL 15 r.) 

B— M 11^ 
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- Ar - 

ilJLc u^<3 ySà jCxA^b ii2^XL« u5LJLft J^ ^«-^^t J-&-^ <;;JLc*ï{t ^it 
i > s 

u^^M ^ '^t^! UO^ ^^ï Î; >( .>^.^ ^\ ^\à Jjjî> j^ 

_Ait mLLiU "i^ ^uJLfi y^A^l^^s ^ *^*^jfp <>2^t v^>*"^ (»>^ wJLc^t 
^p S:U\ wÂi^t i«5uJt ^. ^1 8^ o^»>^ iCUiEULi lJ>^ 

tJ^2» JJCâit ^t (tf5ULMj (^ ^/I <.!5LJt ^Ajui »^ tJjô L^ 

« os ^ 

:iAfixJ ^ vt5ajl trf5LJLc S^ KcUb Jy»a5 ^jA f^^] JS L^ 
^I^J e5* «^^^ vl;^^ «^.J; XÎS ^ ^*^^ w5uUr j^Âxb JJ» 



a) t y Uaj^ s^JLmo. 
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- At - 

o-^^ o':^-;^^' J^ ^j^ L^' fi<^^ ^'^ ^^ ^^ sr^ 
UdU> «yCMOU iyà fi^ J^tj «jU'ït ^J*> i^y^ LpLo ^^» »,t.> ^y 

^ ^L-4-J «>;^l qÎ j^t *Aj'Xyvi>iLû iJL-^^ iJL^fj luO ^^^ 

^ pU j^^l ^\ iUib^l ^3 j^ ^^t Hy^^ ^^j^ûCÀ^ ^l^^^t 
^ j^ï^î &J! oia^ o'^jA^' '•'^ r^' r^lî l4l^>*^ «>J^>Ou 

^ f,.^Ac ^lAfiJ! f^y^' J^ ^^^ ^'^ a^ vXé-5\^ ^^5^J V^^ 

^tjj^jjiif MM Q-»^ j^ J3o jy:fi^ L*^!; iML-^ vjy^ (^ «^ 
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A* 



<>yt^' o*' ^^^ sj^ "^j^ ¥ J^ ^**^ «>*=?• «y ^J* 

V^Û sl&R&w^t v^JLL L(Jl»t KX1LJ9 ^^«3 iSt^yW u^ii^t ^ (^t> 

'^'sr;'' C**; o^^i o^ i^ '<*>^ u^' P*^ o* ^^"^ o*^ 

o S 
«Ûl;^ O^Ls i^Jl» MtiASt ^t «^L»t ^ iU* jiS^ L* g>HS^ tUjUM 
* * 

8^t *Ut^ JUL^t ^y ^L^it Ail »;U3>t ,^ «j>4 v^ *e$Ui 
fUJJ JJ^I, ^Uy> J^t ^ j^ OSUUI ,jà*4 }û*p! ^ ^ 

gj»3 ,^î« 8^ ^ iXLs^ ^ ^t, ç«a>.l j^cp. ^ Jjj ,0» 
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- vi - 

tvA KÂw ^ Qt~t*A ^ -3j ^ Jw>33«it k)>^ |«^ MM ^tl\!t ^ 

XJLfJt }ily:> u^ôl^a» j^t amm3-j !kX>t) XJU» tOi'^ u^ôLÛ 

8,j*^t ^5^u> ^^ «>5,LsvJt ,^î ji3j icji-, » j^^i e;:iis * jcjbjjij 

iXx&^t «Lbcit, lUj^ ^IS^ ^^t ^ «J vttJL^ ivA XJU. ^ 

t5«y« o* is*^- s>*^ L«Jll3L- «^l ,0-»^ ^li ^J^5;AaJl (*X3J 
^ vXÀ^t }ù«LiX L^ >UUl:r u^jU ^ Uli fys\^ ^ ium ^ 

cf*"^ O* L5**^ »^^j> J**' ***** "^ij^' O*' r*— •*•' *^^ 
jjaa LjJJ iUJJ *»««i Q<jj;*a» ^1 o**^Uou « ou** ^ ^iWt^ 

^^ ^^ ^ ,^,AtJb l« ^^«U iU« 4^ J^ L«JJ J^j OJJ 
^JJt y* iûLj jjki iUây> ^t v'Xâ» ^U]t ^lâs OSj iuSj^t 

,^*^ ^yL£IlJ x*i«, 8jft^ «jUsJi syv^J ,j* ô^jlf^\ ^\ ^\ 

J^ «;L OjyLsOJ j^^J iUy ^ l_*J5 K^ *aJ^ ^^«y. ^l 



o) J pre i_i. *) jyjj^y c) In Cod. Out*, sed Ou«*. 

apudalios auctores, t.c. Ibno.'l-AbbnrntD (Ms., foL 13 t.), rqwritur. 
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-. VA — 



«jXw« ^ >>^l^t ui »4j <>^ o^ «^1 i^^ i)>t3t g.Mdt L-Ji 
l^tO^i "ï iuLamI J3n>i jJ [PySM^i LfJwo «^ tX5A ^i <-»/ Ui 

(ul3^t CP*^ "-^ tf*^ Cr^ ''^^ &^ *** i)>*>aiit rj^ jMiaiJt 
,j;»s.j -ijiil] sM:S:» li î^^t viwi» (^ «Jl» j^' VL-J o* 
Juù ^t Oo.t ULs! ^ >JJt ^t iJt ^ «i5U3 OU» ^Mii\ JUB «Ut 

Oj^L^t ^t »i»t ^j^j\i ajUj sLs. ^bli t^U» tJ^ Li > Jl£i :ij» 
^jyoJU y> t Jli ^t ^ £4^ ^ JU^t u5LJle ol3> w'i u5^t 
^ 24«< ,Jt tô^â», tiXâ» v3Uii u5u sL> L* jJ JLSi |.i^ ^t 
^MàiJi Si^ 'hj^^ O^ '^ *^ oi^ *^j^ v-«»>L«o ^ \ô\i jè'] 
,^ XdUç. 0>5,LsJÏ ^'i t^le jl— &l tût ttjUij <jSOjji «Lia. t3t 

çj>jj5 MM (j-LJt « ,JM ^ trij^^l Jj>o^ «>£»jS3 ôt juLsuït 
Ojj^L^sOt ^t KeLJj ^ qIê» j3-« »*>U* i.9i>L*â jylsjASJt j^t 

^)uCûÂJt %^ \jjI^ oA'^^ (jmLâ3I £6«>^^ v^JLgJt ^ t^i> L^Xju 



a)^l b) tyUë. c) pib. 
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— w . 



L.. ,»jCa«^ ^ ^>t3fil ^ i3L» Oj U» ^ u5J L4 iJ \jl\J& 
i>j^\^\ ^ *Ul »Xt* » çjy ^ J-iaâU ^.aSa, u5LiM ^y-^ «;*it 

e>tji>^ ,^ Xftiyi ^ i^y^ «yui g^ (j Jii juu u 
u*t >3«>^i^) ^ ijai sXffc ^) j.«àit v'Xâ», u»4i^ ù^ :?t3 
^1 4^1 j^^-ji» ,^4-jb-:* t,^Us.u fS^tSs. ^^\ ^ ^j,^\ 

•>*W^ 0>HP' C*^ o'>J<^'> NA8>» j*-l J-»ii» ^ o* «i-^' 
o' t^' •.;S»3 ^ jrtS^ fiLT J^^J ^ ^^ c |,^^{ ^ 

<»s»>L^î cj*' r«^ «>-*^' j^**^ «^j*^' o** o*? Vr*^' »»*5> 



«) £z hù rerbis jwtet IH** de Slue minus recle verbis an-Nowùrii 
(p. 53) f, ji.» \JiJfJLJi qI Ouu substiloisse «Jwi l^jiS^f ^t Ouu. 
i) Perperam add. ^. c) |»XMiAit. 
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- v1 - 

(jif^l ^ ,jJL> y>5 éjof^ Laj! js:^ U(im ^^ ^x^wJt 

VgjU^t i^j»^ oyiLj ^LJ! Uiet^ v^AA> ^ yoi tiAAjl^ «LoLSLè 

^ ^.iuijl ^^L«;J y>^f yi^t ^ *àJU*i ^LSd^ l^lil^ fyu^ 
Aâ^ ^^^AAJU. ^^ imIXp^! ^ JOic^ iJ^AM" u^^'^U^^^^ (vf pL-fi 

^imi\ K ; . »X»j vX4J^ jO^^ lAAi^t JJKfi Ivo AJUr ^3 ^t 
JUfVlt^ C^yi^ Muj JuJLe 0^(3 ^j»JL>Mjt iX«f.fi jU*^ «JUu ^ 

^^^^^^ ^ vl 5a-« ,^3 ^^jA^ y-M^3- ^xtj^. 1J3 ^^til^ »L^-*3 
o ^*'^l^ cfA^. a* ^)^^' ^A^' ^y^ "^^^ yf^ (^^* '•^^ 

tp' *\8> O? V^ï U-l^' y^ e^»d 0^> ^'ï'^*^ C^ -J^ *^J^ 

>j *i^* ^ j^ ^Lfc^ ^;^y «^1 *^! ^\ ^ JmmAJI 
{^iuA>li X^^U^ H^ 1^ ^Lrt^ iXL^ vJisUyJi jlH^^ A4«U« 

1i L«i (j^l^ 1( X^U> J^â» I^IB i^^t^ ^ Ju^t J^U^ 93ji^ 
^^ * jJJJ O^ j^XaU ^t fi^«a nM JLa* (•+frWauo ï^ (».(^^ju«« g=?^ 

&^t ^^^kuJt ^4>wSt^ «^i>^ I^^J^ 1*^ ^ LâI^L:> lAd^ ^ji^\ Ui 

c) ^^yty^M» (cf. CL Weil» Gesekickiê der Ckdifen^ II, p.40» amuS). 
i) Alu AJ^JUfi ^i ef, Noël des Vergers, p. 74. 
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«. Vô « 

«5LJi v;>^ ,yt i^ï ^^ i^y uâJ! ^blS XîjIXI vi>ju jû! J^^ 

y^l^ ^JJ. *ï^' o^ "-^ J^^ Z^^ O*-^ C^ImJU, iAju b>, 
ç^ Jo:J5 îOJLJ ^y JdL> Ll ^yL<^ ^L^^ i:>LSJt^ v^âjloJI 

^^^AÂM V^^ ^."^^ v;>ôLâ tvf xÂAM ^ j»tiiriii{ qLaSo^ ^ (2^^ 

ajI> r^ ^M ^1?^ ^^^Jlc tvX^ ^^Aâi {^^ ^ qLULm ^jâ! ^JUaj ^ 
v£>au^ »<Ai^^ ^^^^t V^CÛ ^jt:M*l\ Cty^^^Ji QLâ=»^ jUfij^t^ y^^ 
^L^Ut tX:^UMJt ,^ AÂjt îUsA^ ^^ .3^ oU LJi luit \j*té lu 
V^^J LT' ^'^ C^^ Cr^ iV^saftiJ o''^^^ *^^ iS^ U*^' £*^!5 

fi 



a) Cod. pro hb yoi t Ju^ ; locnm correxi coUatû iis quae sequunlur , 
el an-Nowairio (io Journ. aitat.^ III, XIII, p. 51). h) ._.vg=^ , 

r) iJ^vbu. (/) Hic Terosimiliter aliqmd excidit; an-Nowairi: » Dans 

»]a même lettre, ils nommèrent ICoseïr** [apud Noël des Vergers, p. 72, 
Hîaçr, ut apud Ibn-Khald. et Dostrum] »ibn Habib; ik Tanièreot sa sa- 
» gesse** et quae seqauntun 

B — M. 10* 



Digitized by 



Googl( 



. - vf - 

Lo^^wmmq \jjJ^ «tiafili jJlÀAMt ^ KJLfi aJ IXm^ »Jt |«:î ftJt qUI^I^ ^ 

'^ y^^3 '\J^?J>^ ô^' >^^' Cf^ '^ '^ v:»^.;^' ^ ^UAit 
IL^U5^ ^ v-Aj^jS) j^<^ \Ô<^ yoA Ou^ v"^ <>^j^t (^^ f^^ ^ 

J/ ^ jJLJI Jufi ^ ^J^^o] ^ JJUUl v:;.^!.*::^! IvP Xi*- ^y^ 
AA4 t^Lj^t^ Af^MJLst ^^^ v^-aXS^ «^»^r^ ir^Lbli qL^ta^ K^ 
lâxILo qI^s^ ^*I-:^ v}^ AJC^iXi^ QAS^^AJyg ^ M.VrIhi qaLu;jl4 

^y,, ^1 jul{ ^ iUu v5ouU \j^^ *i13 ^ XtoU iJt^^Al 

j^t ^^t ^^ ÎCoytJl JJLii» ^^=m».iri «>î>;> ^^Lês tvr KJL^ 
S^' L5^* £^ Lfî^ r*^ iC*«#L-^ j*^^ (^ûS^l ij»iyMi\ SLi 

wL>|j, v-*tfôJ! jyfcXfc» t^U ,y> J-j». ^^ O^ji ^J^^\ ïif- ^ 
jJ y;>JUâa>9 igUJI ikX» ^ «^.b, «^ti»t, iUykJt JJLSit ^a*^ 

^ LjAxe *L&jH .x»#u. ^, ^y)j> o*^^' j**' "«^ »^^ 

iXie y,**AJ» ^^ LisJ, ^ts. ^, ^j J\ ^j jÈûj ^6 j^ 

^yii Lwsjli |«^ju i^ô ^-V** '^^'^j*^ ct' b^^?^ w^^Us 
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j^ Jj»5 iuLyb Jj>{jJJ ,^49^^^ J^ ^ fLAP «,L*^ XAlMjit 
1^ u*^*>t oL^ L^j) j(^t '^^X« wiûlâa^ ^^t (j«Li £t>^ 

O**-^' O* *^ 0*^JLJ^' O-* "^J!*^ «J/*^' g>*?^» tf* 

Mt^t ^ iC»U:^ JUM g^ VI XJU K^v^t ^si ^^ V^ ^J^ 
y,»ij.>t «JISI5 JuUsu»! /rî, ^ ^ r^^yf^miS^S JJ» « ^ X«3^{ 

g^<, LWMjJ ^ qI/^ ya^ ^Ï ^ VyUJI t^l Jj>UXJI !J^ 
.y^M o* ^ O* *J Vl^««-<1* ît^Vib y»,t ^ iJLji, }U,,Ju; 

«Mj *)-*«> 15^ sr*** »5^^ t^ zH**' tr^ï tr^' trb 



«) An fortasse add. «st ^Jiyil\yf Gt h. p. ti. 8 «q. h) _jum>. 

e) DesuDl h. 2 toc.; cf. ann. ad Hm^Badrnn [noU*, p. 75). iQ i}t. 
c) ^u (sic); et ann. ad Ibn-Badruo [notei, p. 74sq.).. /) .yw,^!. 

I. B— M. 10 
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- vr - 

1-*^ ^ ^1 >Ai li>u o'5;*s^' O- '^ t** ^ SrS 
U^A^xili tj«L4J jl-H q'^ Lf^u>4 ^»j LfJUs »^ji fcij^ ooli' 
«>î^J *^3 ^ Li^ ^ 3î#X^ ,^ ^j^ 1^»*>5 I^SP^Ij 
lOj'li^ vttôlXi vl »*M ^ O'^ t$^ l^^ vtf«Jl^3 t>}JL^t iijiV^ 

<frkXA^t Q^y X4iL> (jaiuj 

Umj, ^t Xa«m KJUyLj LjJt, ,a3li Ksoy» ^ s^t juJLsUmI 
,^tyi 1»^;^ tUûu ^l/j 8^ i^^l-:^^ jij^\ S^^ stj^t «T^L^ 

XftL«:> JuL-SVaJ ^ l^^ «^^ O^j^j ,^ vV^' *AÎ^ gij^ 

r**"-»^ j*j*^' vj«* »-»'5" "ir^ t5* ^>» o* ô**^ '^'•^ r*^' *^ 

XjJbjS! j^ 0>jb fUfj o"5H 8jAe ^ ji^t f^ JJS, ,»<«*SJ 
*V>J» ^ \j^\ ^L». j^ Ç5J **» K*le jkXS jy! ^I 



a) Perptram additur _JLs _j. 
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- V» - 

«LLeti 8^:fV&Jt iX^Uma ^\ f^jiLo iJLIt ^^^ Ol^Umwq ^yj^ rr^ 
ju5 JuiS Uo^ vJuS^t /Ô IJjC^ jlLiv> 0^5 «yUj vk^ f^jj 

\j\y cL^ iJy\Ji qLL^o» iJ vâ>Jl^ c5JJt vy^t "^^t^ ^. 

oU^ y&fi vLt3£t3 îus> jCa^^ ^ o^^ J^ vV^ O^ C^ 
(^'1— 2> Cr? ^iT* ^ 0^3 ^^^^^ o''^ *^' cr^'^ *^5t5 

s 3 ' SA 



a) Sic recte etiam apud Ibno-**I-Abbâr (Ms.» foL 1 1 1.) ; apod an-Nowairi 
(1. 1., p. 481) perperam ^Livj. i) Cod. ^-jy*» wd an-Now. in 

primo versu pro LâjûS^ habel ULj^ ; Ibno- 'l-Abbir ^^jS> «* "» 
praeced. versa eliam U;ûy>. 
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^ V* — 



,_giXj Q^i»- «*J««J «;«*Jt çyJi u^i^ JUit Q« t>^JU aJUt LgijA 
L-^t ^Lâs, iuUJt «Jk» ^ Xi:)li^l^ i^OiiL} j.&Ut) iLp^t 
»^L3-t^ »^Uât (jUM LijâsJ sXiy yt&i\^ v>^^t J^^ L^ t^t>>. 
,ya5ï« v>iJ< ^'^^ j^^ l-^ 0»j*J' •>' ^j^» g>H;l-3 tT* 
oUj j^ ^^^J Ou. OJLs- ^t ^^^- IIP iU-, ^^ Jï<«j^t9 

jL^. HcXjLo ^^^ UJ luJLfi vy!^ iJj^ vV^^t ^1 <^^^ o'^^ 

v^f jCÎLij iJ j^\^ SûLx^ai irfJiLJ^^ w5oy:p-J ^^J iJ JLSj ^^j^ 
UJ{ v^! îuUj Uit ^2jA«*^i '^«^'^^ jy f3j^' ^ L^' O^^ *^' 

Jjkd^ 1. htr 11 t^^mA ^^fSO ikJi^ V*^^ (^ \^jàX:>\^ xUt <k^>^ 
Kâm ^A^^L:> v;>JLÛ sjbâi^ KJum H ^1 ^3 J^^t m« ^ <«^L|il 



Digitized by 
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.- 11 - 

Oue y^3 iUUT J^t^ v^"?^^ ^^ ly^"^^ v[j^W ^^^ ^.v>^ 

^ L^ k6j^\ ^y^ KfrL.^> ^Uit Jjâ^ L^ v^^vt^ ^ lt^^j^' 

^^l ^ ji?^:^ *Jf J^Ï3 U^'>' %>1^ f^j]^\ W^J^ 
>UU ^>JC33 ^^a:5U j-jt cj^li JJmJ^ ^Lxâ yiAAdt^ ^£!5u» ^Lô 
^>5^! ^ iL:U ^1-^3 o'«|^W C»'-?^' iX?Ui^! Lo ou^ iXX:> 



a) In Cod. ^ additar^ violato metra ipud Ibno-^l-Abbar (L L) 
(qai plures Tersûs descripsit A âddit eos este p^l ^J ^j^UJl ^ B^jIm^) 
islud ^ non legiiur. 
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- 1a _ 

us, ;>j*« Jus ^t ^l ^L,^{ j^-L:> _^t luiJ J-SU ^\^yjil\ 
•^^Ji A^^t ^1 «:ii*«j ij*^ J^ jjAaÂjt ^ L»Jj «j^bJ jMASJt 

l-*' (y^sM o'^ v*k*i' a^ ****** ^ ^-L». ^^ ojjj y> 

I_j5 »JL»5 j^L*jJt j^yaùjt jft«».^t ^^jwj^t jjyol »% jJL». 

'^i^ L5* ">* cf*^ a* v^*»^' "^^ *^^ j*^ ol^i ;^ jA^ 
^ oU ^ e«Lj'!(tj, jj'=^V» ^ oJ, xjU e^:^ v^t oJ, 

^lAju b^amJI ^^^«ro. tJ^ oujj qI^ «y»"-)! ,■> ^t L(JI e<oi^ 

^ XcLàas J.Ê» i)j«»3 t)'^;**'' vJjî^*' S'»Ji5 L-J^Aot, *â^yt 



a) Nempe O^ ^^^JLj ^^ ^^^t ^^J^ ^ iU-o,. Ibno-'l-Abbâr, 
LL, foL 10 V. 
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- 1v - 
^^3 OL>»^**(^ LTM^^ iuL^ v::^^' f^jA\ »LA3ûJut ^t u^àfi»» ^t 

jJU^Ot ^ »/ô jK^fij U ^ly «ôï* Kju. ^^3 vr** o^ o*""^' 

*(jb«3 Uil o>^^^ Km,*s> LgJU J^x5\It Lait Q^'»'»'»^^ v^S ^^-^ 



») Cod. etiam hk ^^ÂJt. h) Excidii Ue Terbuoii sed faenum 

spatium io Codice non relictum est. 

B — M. 9» 
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- 11 _ 

SJLtèXi fiimj ^\ |_^t j,j*» «.»3 iujJuait Kj>yai\ LJli |»i<'Wj't 

oWi^' 1^' y»*»- a* Jtf** £?■;* ^^ÎJ**^' c5^' 4h^ «^''^ ^^' 

(^jUsui p^ ^ ^ ^t g.^. yai^ ^^t ^yli-, UJ{ ^y^Sblâ, 
^j*iLU9 j^i^^ *^1j^ yii'l^ (fijA) ^U» ,yto. «iJÂT tp'j:! (M 

^^i ^ Uua^\ ^ S^ ^^JCj> yj^3 CT*^- ^J^*?^ grS 
^ Q^uUJt «^X^ ly-iV^':^* i3L-^t lïiu fji^ lof XJU ^ iC^^^^t 

juic i^LJ? Ub Qt^^AftiU (jâà> ^^ vy'A4:^ 9L^^\ omUJI g>L^ 

^ VLj> ^t wuûawd |»P«>t^ CX^'^* ^^ i»gU.til^ Xisl.ih q^iL^, Y 

^ o.-.^. pOJ) i«L ^ vlr^» ^^ Ul^ï j^^» S/^ï 0^3jï^' 



a) ô^. 
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- Mo - 
e^ili o'^jAft^^ f^^ u^J^ '^^ u"''^ >^ (^ "* *<^ (^'-^ 

AxSUyt U>JL^ vlfl^t ^ lAjjJ ^Jà V^aaS»* ^ U.^JU^'» V,>L <U ^t^ 

w^^o^ ^l Ô>>,? (^ » iX. ^^' iJ yU|5 ituL 1U#X. ^ p^ 
j^^ a:>^^ cX^^ Vj^' ^<'^' v;;^.^^) pt yXJLi s£:AJt 9j^' ^ 
^ JLS5 &Â*. vJyûJLi p? j^ B^ Ur^ \j^ ^U b;^ ^^» ^^î 
(jiAJU «J ^(Ai tui>t ^1 ^\i^ ôj^J^ Li/âili u^<Àj ^ )iJ>L>> 

^. ^ ^<^3? J^U j4:t>J^ ié5aj *;dLJ ^y J.4jé ^bb ^^î 

I. B — M, 9 



Digitized by 



Googl( 



J^^ fKX% jji^l-i j^t ,yûM Uxju jKmi\ ec^ V^^l J^f^ 

^^\ KjJU;^ bj^!^ K^mi &aj*2(^ 



a) Ex an-Now. et Ibiio-*l-AU>. Cod. ^yLÎJu. h) Ibno-U-AUnr , 

erndituf et fide dignus scriptor, tndii al-Aglabnm ad al-Hasanem venus 
teripsisse bos: 

M«> 1 O « «s 

Vr> o^ cr^^^ L^' '^ >^^- ^"-^^ L5t^ £^ cr^ ^' 
Vj^ ^ w5L5 iuj^ w^-U^ JU^ *Xfcil ^\ ^U 

Quibai respondit al-Hasan: 

^j^ ci^a «^l O^l u^3 j^ïO^ ,^<ÂAj o^t ^U 

^uyU L^j.x^a^ la^«-j ^^^5 L5--!H5 f^^ f^=^^) 

e) «Jl^ v^-^l^* I«OGain correxi adhibito Ibn-Khalduno [HUioire de 
V Afrique sous la dynoitie des ^Uahiies , p. Pf » ed« Noël des Vergers)» 
d) An-Now. et Ibn-Khald. Omar. 
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^wiLj cVpJt v^-^^^^ «^ ^^ j j^ûâ J Î ujLxâs iJLa£U|3 S^ijJ^t L534» 
XJLjOl^ O^e^^^^^ lA^t ^ S^iuJt ^^^««^3 A^Jt ^ JJ^b 
J^^ ut L^ i^j^, ^^ L-(^j> vtï^rt l— «■5<>-^-^ olîjA^' 

5Cfe^ L(-0 ^<J ^ fl AM«i^ »^! ^ sSii jfS^ «jAc ^^{ 

sjtii^ MMi ^^JJt 0\ySà\ iLiLc ^y vJ^'îd luJ» ^Ui ^^^l ^ 

uy uaU'ÏJ ^! «^ ^l jOft UU 8^1^ ^^ jJLa*! Qt^^J ^ 

Juk>Jt ^^^ 1»^^ v|r^^ viê^' f^^3 fc^L^UDt vJtjâj^ V;^ ^^^ 

L(ii»0^ ^t^jASlt ^t |»i(JM J^t^ ^*r>iia N^ \Ji^^ v>1^t ^^^^^ 
AAAoïLiJt JLj!!{3 MlIaJt J>«3Qib ^yu luuil w*.i;grr>3 H^^lmo li^ ^ 



«) Cod. addît «.4. h) Cod* #^, sed yyv legitar apud aa-Nowairi 

(L 1. 1 p. 469) et apad Ibno-^lrÂbbir (al^Hollat^ 'ê-ny^râ , Ms. , M. 10 r. j. 
e) Sic etiam apud Ibno.*l-Abbar , non _« ut apnd an-Nowaiii 
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- ir ^ 

^Lj^I ^^Ljl:> ^ adJt Jufi JJS^ iûyK»U^J ^ U« ^ JJSj 
tlb j^yaÀjt jj^t LaIuI I^aS^ o'i^^' ^«^ ^;.^^ ^ eAAÂ^t 

iéS «-0^ j^ &r^ (^ S^>*^' «^L-'^ i^^W v£>jt&^{ ^ (>^4.^u 
t^^yU^'t ,^^ ^ ^^^^^^^ XJ^* ^^ iXi^J oui*! fâ «/ô (KXfij 

^yaX4i\ ^y* vX^fi ^ ^ i^i^Jj Vj*^' U5û«*f k^ v-JiXS 
a) LP pro UP. ^) B^^^â^vXjK ^) '^i^jojt* 
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- Il - 

jc>^ j*<M e**i^t j^t y«> ^l ,_^ |».fU |»4iU L* jJ o>i*»j> 
,^5 ^t y«:> ^l v^XÊ» f^" L»^ j*^l «J^j** L>î>»-^5 Wî 
L«*]l«' LiJJ O**0Ï 15* «Aîyjt i^i» ^j^ f^-^ jf:^ Ji vioui^t 

^^î * £^û ^Uai* ,.*Le A>* ^^ \y»a^ iLç>lj J£» ^^ «jl^Uat 

juJt Jd>^ M ^ vâMt^^t ^t u^i ^ 1»^ KaU». M^Ui Sjij» 
f» ^U^i\i\ ^t 0«u iuJb ^ e^fcii^î j^J ^ yl h-feJt ^J, 

juc ^t ^^\ l—J, iJÂij ^^l vl-^K^I tr*« u-'r« ^i'***^' 
o/b- ç»^ ^^\ 4,l# ^5- vUai^» i^» «y^ r-j o* a*^J^ 

IjJUel, iùJL!/» «i**a^î o*' -'^î^i '^ ^'^ V^^ t^ **Uï jyl/j 
jj t^lj «js\Jfii OofiJU ji^l jy. fcàJL». ^ j.£» ^^ ,yMÏ3 



«) lAula. i) « ^ vjtiÂï» 
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- 1^ - 

O'^jï^' *^îy. "-«A^ C5^y^' o'-^ LaX^ U*^Î>Ï ^y/» gj^ 

(^ f^^. fi^^ (^j^ f-5 (^^3 c^^ tj^^ *^yf^j^ Ji^ 

L>y>^' ^! J^J If f 5CU# ^^ crirf^^ *^ oW^' L^** *-!^^^^ 
^^ ^j*!^Xfi4J t^L5 v'-^:»^^ ^^ *A^l g>^ S.>^^^L j^L?^î 

v^lbÀll j^t (^^^;c>{^ &jL$\^t^ OT^"^! ^1 rj<^l^ j^^^l is^^ 

i^^^' *>5 o' C5^' *:l^ (y ^ ^y^;^' ^^^ «^'> L5J' 



a) JûdLjî^i. h) iûijjkJL 
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- ô1 _ 
ojr^ 1^' '>^» '^'iy^ji t***' t^'-» i***** <^' oM'^' ^^ 

Xx>U ^_^t « t^^Lij LaaSi^ tyrjP ^^t tVxf V;»^' o* (^' 1^ o^ 

^y> (jûw ^y» j*.^AjMj Li> Ulà qÎj^I ^J Ih^I ^yi> yjJ^ 
^ (j*LjJt or*^3 U*'— ^^ (*f^ 1>^*55 ^U j^^*fca ^ KfcL-^ 

^.Â3» j^i ^^ j^^ v^i >5U ^y v^^ y^ ^i^3 ;^^-^' cr* 

luL^^AOÎ ^1^ >,0^.f=n _^ï Jja ^^^a5^ t^'Lfii Cy^-JJ ^ Q^^JL^Oy^wi 

^^ /UCi! 1>.^^3Î3 f^L^J î^iu^li o?^^t 'iJiy^j^ vViOj 
^ idU> ç^ aJbSj VnVî^ ^'^ j»»g> Lr j^t jL-mÔ {jf^j^ vKî-?^ 

2^*^33 tr*-^'^ -^o*^ y^^ >^ "î-^*^*^ cr^ cr^^-^^ ^^ '^•'^3* 
tym qI^^I vMÎ ^^y?^^ * osl— «3 L.^t [^JiXfij uHr^ cr* 



a) Deâderatur. *) ^^jL^fiJu» c)^L*»#5. rf) ^^jaL^«<JU<uo. 

tf) In Codice ^jl^\ ; apud an>Nowain (1. 1., p. 461) ^jàJjU /) Cod. 
pro his ^^^jyuw ^."^^ ( i* e. Habibij , sed ex sq. kasA patet hic de Abdo- 
V-rabmane sermonem t^i^\ et. aa-Nowairi (L L, p. 162). s) 
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0JL> ^ (A«r^ o'^J^' J^ vjJL^û^tj «^^j -^ ^j^LJt ^^l 

JLn^ xJLI^ ^ u^L» ^^ l^JLc ^^^i^li o'^jA^' L^' ^ 1^ 
(H^ £*^ er^ *^' sr^3 v^A*s> LS>fiji *-«-• qI^ ^2r* *^ 

do 

(jnIà1\ }i]ô\Jè liJLo ^IjamI fcA^ljo Jj3 LuLd Lit^ «^i 3j^t ^^^^^ 
\^^^3 AaS>>Lm> ^t U(À4 <A>>t^ J.^» rr^ Lt'^^ ^ v^JuaîS kX3 
b^Usj ^ L4^LjUd oJLCj ^^^ UfiLLû3 Q;)iLL« ^gu^,u j^t 
Kjy:? I'^:^^ U^^^l VV^ f^ U^^jA^d ^ (jArUit s^a;^^ Lig^^wn»? 

«3^!^ ^^ Lf"^ '^'^ J^'^ *^l) J"^^ '^^ V^' f^ ^Xl^iUfV «U./& 

jù*^^ v^LÛ Ta f»L.fi .^ u^ô^ Vy^l ^>^^ Cr^ ^^r^^ l5^^^^ 
^^] fis Ta jU-*, ^^3 ^J « ÎU«,3 SÂ*.*^^ JJ3 ^t ^1 jj^UJ 

^Xm^ ^ »JW qI^ ^3 V-AAA^ Qi C;»pt^t tX^ft Vj-^ U^^ï^' *^* 
«^Ll U.AAA> iui\ V^^AA^ iy^ï4^ ^ f»^'-^ (^J^!^ I*ft^ 1^^ (^^' 

ftJi^3 A^lfi <u^3 VyAAA>» xJt v«^&>^ Jjiii ^ 2uJI 1»^ '^^^^t! q^ 



a) (j««U. ^) Deëit. c) aa^; cf. p^ôl, ts. 4 a f. et Ibn-Khal- 

dan. d) wuJu. 
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• ÔV «. 



U^iXuux^ UfcJ5^ L^ { } sJL^^ »^\ jiJ^ nypAi Lrî>^ a!;^** 
U*«^ o^ o!;^ *rw> •l-i'^i u-U^' g>^ î^P-LS J.ÊD ^^ 

yMLJt^ âûJUb^^ jûoàS ^^^ V^^^^* 0>^^^ ^;7^!> H^^^sLuo^ 

»^^l ^ ^jô<^^ I— « id^Lc ^^1 JJ.UI .j^xû xs^ tysj^ JJ, 

J.^D ^ auJt 1^1-3 lOftLb J^Ij \^y^^\ ^>^ J^yA JLJ JLM-Ô 

^j^Lsu ij^C*fcM jy ^^ u^-Ul J^Le ^L^ ^^ ^^j4aU î^;^3 jLc>li 
^^t ^^t »^^y>li wuiA>> ^\ ]y^j^ M^5 t^vXfc^ «jy^li Laa:>- 

V^ îfj^ l^iX^Li « v/^Jj^ï ^_5-55 *>Hi î;^=^ ^f^ >^' -rf^ 

a) ^Jû^l ; sed Tera lectio invenilur apud an-Nowairi ( L L p. 458) 
ubi cf. ann. IllJ de Slane. 

!• B— M- 8 
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- ôf - 

y^ JU ï2Uj wA^3 H^\y>' *^v^^ f^ C^AJJ Cr^^^ O^ iX«.:5\* 

,^ii^ i>J55 sU^ o^l-*^ ^y^ ^Jb» iKwS cr-? 8)!^* ■'"M;^ 

0J.3 3ULX«, Xi^^t vjk^jt Od^ KJL4J^ 8(X$VJ ^^ Od^ 
jJLàb*j iwjiXi0) ^;^^^ Xh l,» fi i « ttf<oj«j' oJj^ ttf* ^j <j' I »n ,it ^_g^ 

j.^ j^t t53^ ^i5 j«<J' t55^ e*^ ^5 «>#Vs 8js/*J 
^*iai? ^ vXJjj oJ^ t^ijj « ^^/^s 8j»-*-^ j**«a« ^^j^ 
(sic) iuiiy<Xw ia h. «» . » iXS^ Ja^^^ «.iyaâs hXJt^ o^b& Usjt 

^yjj SjJ^ o%\ yb-, ^^ 8j«^^ ^ ^\y£A xiljvx-, «^ôli-j 
cr!/' ^ o*^» »*^*^ u** >>^j «ï^ ""Hj a>^ r^' o* oj*^ 

o'^ o~i^ o# (^«^ ;î^.) jîs! a* y a? i'j*j a* '^ o* u*^j*» 

^^L^ jOciJt Xi^Lswj J.U-JJ u*LjJJ ^t «!ja*! j^LSa n Xi*» 
^ ^y «^^ ^ «JaSj «^ cSjI*- q*.; ,»l*w« ^^! ji^ jj*»-» 

IKXh» I4LS o ]u^ ^ }J,L5uit wjUï loocjt ^Lâ3 j^ ^^ ^jjo 



a) ,^,,.v>c^U. Pusim haec nomiaa Bà-berica diveno modo, at vides, 
scripta sunt. Sed tutius puUvi Codicem seqai, quam afiquid mutare. 



Digitized by 



Googl( 



- or - 

(j^L-5 ^ UJlj ^ ^^ J.A*M-' «^^ ^>^ • *>^ u-t*«ît ^t 
oaU{ yL*. ^^ vyo^t ^^t L^'cH "^^^^ cr** c?A^ 

U^l^ï^' ef^3 »iT iU^ ,y^ KftLWfj ^mJU juJI v^ yJ^l 
yii (^' cf* ''^^ o^ is*^ pU-*J{ (jUiAjJt j^t e^ju IM^ 2Um 

oUi ,yaa^ *«^ qL&> ^^ Jw^ 0J^[ ^j^jL vJL^J ^^^ *uJl 
Jh^ ^j^L oLV^ Jj»^» L^» o^ k^3 J^jJ' <y Lille 
C5^3 -r-a»^ cr^ O^J^' "^ ^^2;*' «^ 0>^ J-*' y^ L^ 

igjlj^ L^» 1^ ^ Ly^ JÛliUD KJM/l V5^U> v^^rt^ c^» 
3ÎÎ ajLSj jUOU ^b ^3 Ja^'tlt vy^t ^^>^^ 0^*"^' î^^i^^^ 

*ïU^ O* JiUfiit 0»ib iOauM^ ^^U^l ^..^JJi j^ XjUj KXUt ^l> 
(^ ^^^ a* Cr^ C^ '^^•^^ L^J-^^ ^L-^t OuaiUj j^jxèj 



a) <A>^. i) ^U c) Desunt hacc duo focabula. 1^ JU^. 
tf) DuUto âa locus mdus tit. 



Digitized by 
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- ô1 - 

IJluS s:i>sjsà jMO. ^^ L(^ U>, «5^3 ^ L..t».t >Xt Jâ> 

,^,«»Jt iXffi wOi'/b tJli LjU «I3>t ju>^ o^^ "^ O^ 
»x^ »^5 OJi jyL&5 ^» ^^jXi jylÊ» *;jî ^! j^j^ ^xiSit 

a* o^iji^^ J^t ^ U^ «JJvi J\ 1^^ *#L>Li e,^yt j^ 
ûL>^3 v***»- cr* u*"-*^' '^Âte cr^j^' *^ !>^ o' Vj^ 

_^5 «tie Jj>tXJ uSaLjy» i,6\-iS\ o*^' "■*^*î> ^' gSj^^ "^ 
»i»,J^I U^i iLjjis iX«SJ ,yf^ ^ jft*- *i t^t^ «b^, KÛU ^ 

V**-* 4;"^ srS »#/*»* '-**^' c?^ "^ ^^ (^ "^^^^ t^J J-«*5 

*«^ ^^ J-.L*Ci ^ ,>as.U «xJ|j ^VSJb j*î« Sss^-Jl ^.^«p. 
JUB ^^t ,ya^ »i* ^^ jylj^l vI^*' •^9-» u*iH vU? tr^t 

,;j»s»jH «xas jy*^ vsjjLû »*>jy y^>i" ^tj j*j v**»*" o* aV* 
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^ 60 ^ 



^t vUâ» »LJt^ Kiu^t ^^^ j^èpCJI /jt> ^jt J^s^Oi iJJua 

kXA£ ]StjA3t LfAd^ iW^^' ^t JLm^ ^t (JÛ^Wm; a^* BjX^L JLmmO 

^t luJI v£>sjud aajuj qwo fc g liA^!^ iu:>t ^jt ^^^ifi _lfi ^j aJUt 

v^U<]t auJt Jjo^ UU »A&^ luJI V^^ /jo- ^t wuaâd LfJwt 
luU ^t^ aJLit JU^VS ^AJLjt xXauûi J3- o^ ^ CT*^^' "^^ 

tJ^ ^ ^i^9^ Uâa *XiiL> iXS ^^\ ^\^ vJO^' i^LSJ ^ 



a) Hic aliquid exddit ; io ? ersione lod an*Nowairii (Joum. ûiiaL ^ III , 
XII , p. 453) legitttr : /aisani savoir au khalife. h) ^ymm 
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— ô* _ 



Uyail 1U4 lv>^ ^«. UU XiJLtfiOt o1i,t ^^j^ Um tj^^t ^^. lut 

j^,*9.jJI o^ ,i»»*i LjjJ), j^jiJUo. LfÊDjJ U^^iL^ j**, cr^j^' 

îûjp pljXsi ^Lâd LfA93 i^Xfij Uâ» «y«^ s^UO^ aJu^I v^AAfi^ 

«4iA>U ^fd&t Mu^t ^t Qj^i> ^jJiXSKl s:>j^ iJlil sLâ ^t y#J«Aî'^t 
v.À»«^. (^.*^2ï ^^Ift (^J^^ ^J^ ë^ (^^ O^ Sii*^^ iJ^ (j*»Uil 

'ijiyA ^jfil\ <ju^ v>fi^*! m iu^ ^^ c5jï*^' o*^-;^' *^^ O?^ 
«J^ ^ KJLm ^ Ui ^^^AÂM jjSkSi L^L^,t « aOÛ*^^ ^Ki ^jJjSi\ 

^^^♦^^1 iXxjJ t^A;:^' ^t^ KJuJt »uXP ^^ y#d ^^ \^\^ U^^ 
a) Kj'i*. 
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- f 1 - 

kaJI wùaâ L-jtO^it luit (.^^X^l) lA^j^U ^ oW^ «X^^ <tM^ 
ïeU». vyîs y;*J!j iSiB^;*' j-*-«J V«W» cW O^' **^ l#^ 

*^ r*^ s^>* f^^i*" i*«**5 u^' 15^ cr* M>*" M i^ 

Utf)5 ^^ ç*y. ^ U4JLB jJll.U j^UU! jjaiu ^ JUs.» ^ 

«) ,;,JbU ,^^5. *) jy*-»?^ ■«) L*»*. 

I* B-M. 7 
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- ôr - 

yJjLiït ^ ^ 0^1 ^^Ul ^ J^»^ *A^>J1 f^ji ,yir UiJ 

<l4Jt5 ^î, Hi^j\ ^y jyU^ ^, vXmJ? ^5 ^^l ^5 

L..aL).t M^Lâs XL*^ ^ |.j> ^t JCi iCJUJI toi» ^ (^Lf«JI 
|k?Ve vg*l ^j Vj*'' 0^,>^>^ ''(^ vtt^iaiU» iCA4:$\j»t |»{aI)0 osiLâai 

^ t^JUS %ljM ^5 j^ c^JUj )ui Ij^IUSï i5*a5:*{ Vy^' tj* 

V».Jl«3 ^'i\ »X» JiL> ^5 L-«V.I f^jJià ^ jl^^Sy ,jJjSi\ 

o* o'ij* f^i *!;-' *^j' f^jA^ «î*-*»" oA*5' o^ * 8jl>^'>^' 

^^t ^LbLJt oiy>f» (JL«^^t Ùy LiL* t;^ ^UuJt IJ.M 
Lw*!^ «i^J Joui (H'^'^' ^j*^ *-*^ 1^' ^''^ <^l^ o^ ^!> 



«) iCo^> i) j»t3y^bLi»U« c) Lj^rfâë. </) ^> e) ^^JuJU 
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« ôl -. 

wyjt Kji^3 ^j^!^ 3j^ L5^ r'^''^ (^^ ii^LxAMt qI^ r* >uUf 

« oU5Îy»«> otjjfi *i qLT^ Aj^/aJ! «0^j^3 *J>a^ î^i^UJ! «^Lxi-tj 

j^u^ oH-^ (> r^ ^» *îM-t o^ ««^ ^ J'y jO^^ 

ss;/vitbiUt^ KJuMJt »cV^ ^ ^(Aju^! 1X4^^ ^ oW^ ^^ 00(3 
^^ ^Lst ^^.«3;^ ^\ MU*o^ AJU il ^313 v£>wil/» iLt^'^t Ki^OJt 

*- O V^-^ O^'^* O^ C^ J^^^ O*' f^^ Lj^ iL»^ ^ Jk«^t 
Oufi vy>3 |»^ i ib L-J^ SiLdS ^ Xwutt y^ ^^Jii fti L-^!^ 

L-« 1^ coj^i 1^1 wjL3 ^Jjô^({ ^\ AJ3L1M ^^ cr^^-^* 

Ouft ^^? ^ qU rv îa*« ^y l-^^XX&5 ,jJa5'5(! ^j4S>J\ OUfi 
i^^ C5^ J-^-f O^ Mïlji'^ o'^j^' V^*^ V^«^ o^ O^y^ 

Xj^v^ j^ ^M^ \J^ ^ \^jfj^\ y^^ ^JJ ^^j^JJ ou© Jj50 
8JJL93 ^n^j^ x;:<i g^ ^t &SU tJu0> 3^U& ^jd'XU xuL 

^^^ v;>3l^3 >lyo! ^^ iJ^,> v:;^OI^t3 !»£.> Q^t JLJ> ^ ^^jS 
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- f A - 
^^! v^Sd^ [;aX^ ^3 ju^ ^^ vjLi^J LgJJ ^Lta^t Uî 

c^j o» iîM^ o'?.-^' lP' rH J^»^ ^.^^^» L5* r«s%« '^ 
uii ^i^L4j3 r<^H^ '>L^^ r«^ yf^^ i^Ihh!^' cr^ ^^>ï 

jUU ÔdAà JUt «.i;aaj ^^ iJ^OuIt^ «y^l^t l^ «>^ âJLkL> ^t^ 
0=^j^. '* «y^l^ c^Lb o'^^' ^^-^^ L^ 0*^J^' *^ ^'^ 

Jue qA U^ (jteUJI IÛ& ^>>ji iX>t &JUdâ)*i "^ X tkÀ^ M iA>>t 

^ AfiU> ^JLc ^L-jI ^^y*^J^ iX^ ^3 UJ3 L(aU iuUj cXiu 

c^L^^ (3"^^^^ LiliuB ^t «JU |»li^ J^^-LJt «.-j^ jùifi ^U^ trÎH 

«) An-Nowairi (yb»rn. asiat. ^ III, XII, p. 451} Djomada II anoî 
129. h) DuësU 
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-. f V - 

ujUJ ^ ^OkS Ui * (►Wuu ^$5 d^ a* c5*»*^ o' ^'^^^'^'*' "^'^i 
OjLe^ ywaiUI <tt*ji»:> jkS JmmS J^ ^Ja jumS •• iai v-»*agi ja\^ 

^«^jjt ^^^ ^t xXkL£» vi53Ju v^^bXT^ «UxS! u5U^ »UJLit 

^ v£>iAUt ^1^^ Uj>hff y^WfjMê M5UJ4 jMÔ Vl5CUt wXa& ^ |»LÂ> 

V^t ^JL^ B«^jft Oju iJOifÀt ^t w^t Situas S^jfi U 4^ Jùu# 

w & & ^ ^? Çsl^te j^i Mi^Li so^l «^ ^^ j^L^t ^y ^ jjj 

çJL3. (i5 Uùûi, jf& >5U (ilSU Oljjj ^ ^tyl UdLèUM,?^ XJUJï 
O- ^^» c^ <^JH ,> 0*^ lui» J^ t5^^^' oM *-^ 

iuJb^l^ V^^I w^jua. ^^ ^^y^J\ 0^ it^t 
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KÂljCe Ou>b v|j^t ^ LJiJât ULâs»9 |.«^ Ojus ^ u[>lH^t 
KbU^ iHwJt vJ^j» &«la l*«J:^ o' ^ '^^^^ ^^-^ ^*^ 

jjJt ,.j|j »*#xa Jl_sj i^iAi jylÊ»> ^b ï^u ^\^jjù\ d^\ 

çy\ Ju3, 8/âD ^^,0^ ^ L^ jîjJî ^ J^ IL*-, j^i XAbu. 
U«j idil f,^^ ^jXO' UjOu» ^t g^^AJ Si V^ <^ «3LB o^y^t 

0^!r^' C5* O^^ ^ J^ «J^^^ S^^ O^*-* i^' o# *"' 
ilaIs J30 qA (Jjli (j«LJt ^ ^li, Jl^'^t ya»-t^ ^'^^ CT* 

^y^ ^Ut ^U gJS, ydi jUj» vj v5>Uâ ««^ v»US U ^ 

001^3 l^OM^W (.5^^^ (j4>^^ OC»X:s\II «^ OjOuSkit ^ ^t 

o/ ^ 1^5 ^j*J! «y*** oy*Xîl ^ vj»«J< V*** Lf^ !;^ 
XlÈUs». ^^l tJU-, K*j^l vaôlXs jjjJJ KJUjy» ^ i-yJI 8^.-»** 
»hSi ViSàis- ^\ Ki jS\i \jfyJi iUUCe Ô<s-\f Ootyt Ou* ^(^ 
l^ ^Jâcl i^U' KJLxJu (j:0.'^t ^ ^ L« J^ SJ^U ^ j^^ 

0) Sic bine dubio legtndum est cnm aB*Now«irio {Joum. ëtiai, , III, 
XII, p. 447), Codex iûL^o. *) JLâs. 
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ufJy * f* c^*»- J\ 1,^^ \^ fé^ ^^ ^^ )UUL> ,^ 

M^tJO^l ^1 lUjtj gJU> ^ ,^ fcb" «5^3 ' ^^ ^^ Ivt» -iJ^ J\ 

^idi- o^îj iufi^f ^yî^ ^^ idka. iû^3 

I^Ài* j^^t Mj ji^ (^^ Lf<«AJii lli XJmh IfAle «^ yoi* ^^ iJULfe 

•{yt ^ 'i^jS j(jt\ *JLkÀ> ^L>l ,2^ «Ut cLw ^t ^Jûltt 
£►»- t^ ,^^jL^^! t^JUJt KAlxi «Jl U»a|^ ,yto. [,iu«ui î»t 



«) tij*i. h) Sequitnr hle: «jy> ^ (sic) iJUt ,^Lu« c) «Jutj. 
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y 



^Xiït^^ ^y^ iUSjJ ^L£d Lj-ô^ 

uXi 'jjU'^ («^ ^î £• jij^^ ^y« uAÎt 2uU êi^ ^ I^LjLmA^ 

^ ^- aJL» ^^yoî ^-UU ^ ^! yx£ ^l ^>5 ^î^^^^t 

vJU^ ovâ=!9 iVi>^' *^^ l-^ «'^'/ti' O^ 2;*^ iKîj^ l*^!;^^ 
LJU ^Juijsj 8y^> v^^-Jo luJ!^ ^^<-i«uJ{ îiÂP ^!^ xUd. ^^ liX^ 

viJLàii ^ ^ ^ jj% !>^!^i o'3j^' ^"-^ *"' r*y 

y^t JJUS ^jaiu J^ \:yj\.^^ \lmA \ , ï ^{ \J^Jo jLMt | ». y 4. 7 - 

OJ^J ^ wàii»;5 »A^ «^^ oUj ^ U j^ ^y;;3 ^^^<Ju{ ^^ 
MS;A v^ÂJl g^iJI ^^ (^ fULà L5^U *i^l ^jJt jkXS» Aju^l 

^^*^i ^IfO t^\ f^ JLJ>3 '^^^. tjil^ c5^t (^'j^ '^ 
^_^! «Jul ^t gJU> iXtfi^ y^l luLx^ ^ jJUI »;S>3 ^JJJ 



a) Non addidi v^^^fiiu ^ quia io Cod. legitur |»^LMJt «JLc • non L^Ur 
l»XJt. h) In Codice Me «equilur: ^ ^^/^j /A^^^^ V*"^^ 

iuÂoJt ^jfé\j LjI.^=> ^*-^^i ^i^jAAoil o^Lb. Hane phrasin, quae hue 
non pertinet, infra insérai* c) Uit* d) ^^yo^* «) ^f* 

supra ann* h» 
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iUUj o^ttXi dJJiA gJU &A:>t ^t ^^j^yu ^\ c>X> |!>^^ CjA^ 
^U>5 njiXs^ u»L*: ^ ç^5l^ L^-lMU ^ l^j^ w^y> ^^^1 ^aJj 

vXiu ^sXî'i] f^ls^'i p3jtot ^ ^^yUit^ Bj^L^ («^Ua^ uSOiJt 

^jLi^! ^ îUm, ÎUL5t j^feU S^fy ^Kj ^^vXS^I ^l^» ^3 
wjji Cy* ^^' V^ >^ !>*''^=^ «^<Ai l^ji L^ Q^^J^. fl 

^yU]ï •^aJ! ^y ^jJ0Si\ Jus>\ ^ Zja\ \J^j& OSj \jfjA \ji& 
X«^3 "^ B Jb^ Uuâ! * f,%Ui v:>JLÛ gJU ^ )uU [^3 ^y:> KJu» 

t^ uai> ^ ^^ iO.^ .^1^. R>,w jij^^ k^ * «y cr* 



a) ^rfCUfi Lkâl. i) Excidit hoc Tocabnlnm , qnod addidi coUato loc» 

in Tolumine secundo ubi de hac rebvllione sermo est. 
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- f r ^ 

iXAft o'sijAfiîî ^ çy^ wàliîU^l* *rt^ fvAJL^ ^^^ v..àLÔo j,^ 
Mflid^ V*e^A> ^,X^«^ J.-Afl^ ^^i»^ ^l— -^ i4;l-ÀiJ1 Mft ^ cr^^J^^ 

^^ôil !à> JIS3 JUÛ&U3 w^u^ y54 er^ g^ ^-*-r5 H o'-<^'î^ 

JLÏ^ v^AA^ ^ i;yéS^j^ OUA Ju^l |»LJ9 LjJt ^^^t ilsA jj^ 
ywUil ^U»^ Xialg.»lJ iJ o^li vfi^JLÂ ULi v^M» tJ^ gJb L^. 

c5^ ^^ b^ l5^'^ e5^ e^^ r^ "-^^ é^> ty^^^ ^h 

'i^ ^ ,JUp ^ KSi\ g^i^ j^ ^ILiiJî ^! v3lS UiJ ^^:Aâ 
»^j^ 8!^ juJt ]^jè^ p.l_HûJ? iX^xi |k-j^ ^^tj *a1J ^jm^ 

u;JLâi'3 à^^l iM^I v&^^U^ ^^jJt v;a.cSVj jkj^\ OiXjë^ JLcOlt 
XiL>^l vi^ixJ!^ vy^t Jyô* o^iûJCiJ j^ j^ï ju^ ^yJ! j^ 

c5^î o? o*^ ^^"^^ LT^' cr* v^"^ 3 C>^^^ ipdi «^L^uït^ 
oLiyJî ^ o^'^'^- ^' -^ o"^ •^^ "^y*' <y ^k^^'^ ^3^W 



«) ^.yîXÊj* 
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L^ll^jt^ L^t4/^ Lpl^i>3 vyilt ^1^^ '^yt <»^' (> iP^ 0^(3 

^ ^^f ^ iJ JJte^ iUib^l ^t lâP o:^Lc ej? p>ii^ >i^ 
^ ^^ gJb iutatb j^^JLfi qL^s^ o'^J^' CT* '■■■*i'=^*^ Itr XJU 

i^gn^w.! jffii' f^ «o^ii ^3 r*^"^ f '^^ J^' ^j*:? L^ r^W 



a) Vide de h. phrasi de Sbtte m Jcum. asiat.^ III» XII, p. 444. 
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I 

»V u^Où'ilt ^U:>13 lûlIJU ^ »sU U i^*^^ ^ iUu ^ ^ 
JUe iuLfi i^LS^ IK KJU ^t L^ |»Lj^t^ n KJUi* ^ irf^JJ^ LfJLe 
j^ jrfliyu»? j^ J^ JuvSj «dLà^à (4j(i^t Q^ai ^ vi^Ut 

^ vy».tA j» > ^ji\ «.^.aaT «mAJ^^ &LqU JJS v^-^^^^^t oyt ^( <J^^^ 
JJPI ^ Xfe^ï ^y cX^LJ ÎUUu> ^ g^^b yb IkX^ ^^{ 

L5^l5 j^ J^ ^^ jl-«î5 «j^< Lf* ^'^ L5^' O^ 'T*^^*^ ^^ 

iE^ auLfi ^^t cyuli K^uJb ^1 ^y'^^ \JyaJ\ ^ &LUi «bS 
B^^wjut' qL^»^ UuîyJt vJbd juJLe «yM.bi I^L^d Ue v^^Ju^ &j.am« 

s 

OJL:> tfcXu r^^ ^'^^ »>iU29 LjjJLfe ^jHS^ x9^L^b ^^^-«jmo (\3 
r«^ O*^ >1>-^^ V^A^ <^» C^ ^L> ,^15 ^tSjJJ iXi^ ^{ 
^'bjJt 0U4^ ^ jJb> ^|.^^r <3! ve5Jj^ ^ Lju3 Juj^ (31^ 
»;^ V^-*i' ri^Li ^^! j^jIc Oj^IXa» f,^ j^**^ (i^âB- ^ 
O^ï ^^^ :uL5:U)tj> il«i^ ^U v^. q* "f**^ L^' O^ ^"^ 



fl)^^^^^ (sic}. 
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wyuJt ji^jà Mif^\sXj^ [^éf^[ji\^ jL^vâLp v^L5U^t ^ NJLit « 0^^ 
iufijyl ^^ au» bj^' J5I oôlXî ^yâS^i v/^W jt-^' ^La» jy-ib 
8y*uuo ^^ v>!W ^^ï 8^ vi^ir «fr fcJU ^^ fbU^J ^ 

iL?Ub ^^^ 8w.*^iy0 y^jl:> f$ jfSLS\i\ H^Myu« j»^^l ÇA l^ jij^\ 

âîju> v^ijb ^^L£pj Lsy^ô J^ KAii/t s^\^ ^'i\ v>J« 
^^ H^ xr^ij ^ OiXc: ^^ sj!^' ?>^ r*^ ^^ f>^ 

^J^ ^\ jAi\ ^^\ ULâ oLxx-^wiJt ob^jJt ^ a>^*^ *A*^:.-^^ 

Uli J!t jiAAfi <X-t^ vl^^=^'^^( vJUfrt vXJ» KaS» j^t qL^3 ^^{JLc: 
Sj^.^^ ^^^ 8<AJt3S^ ^éfarLà AjJI |»Lj> iJLSt cXdLAe ^^^ iUSc J-^O 
L-^ ^*i t^Lâà* «J^'îi^t &JLc ié5J3 yCi» «JOc ^ KJit -^^ Ul> 
1^ 1^ JLftà Uls^ ^.^ ^ lL Aèyaj) U& juLju ^t ^ tt5Lil^ 

a) kXa^c ^^> h) Codex maie v^tJ? ; cf. Koseg. CiresL p. 47 , 

Ts. 3 a £ ^) j^ Jiji» » ^^' '**fra in volumior secundo. d) JuK. 
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j^ Lê^u iLL> »^»^ :iL^ u^^ ^^u;^ j^ ^^ ^^^ y>^ 

fJ<Sè LfjuL'i^^ L^^U;:^!^ Vj^< (J— :»^ LM»^ îûLbicd!^ &»*LAâÂJt 
^il JLpJI w ^tf^Lu j^ UW jJjt qI^=>5 u-J^ XêLuJI jb^ 

^ BiXAfi ^^{ ^ V^A^ «^S^^ V5^|jJJ *UJ *A-JB qJ ^ j»S 

LgJLp-b :jt kL^ gju. |J[^ iJLfi ^ ^t J^t iJI^Um fj^ ^\c>y^\ 
yib ^^^ xJLiu> lyss tyli> UU ^^ f^ 0^\^ ^^x^ ^t L^^ 

Uit3 *L3 J^U ju<iy. jj U «^ôj a »> ^ -Jt *^^ c^ï (1^ y^t 

jHy^J *U3 oUà f:jL^ wu?u (*-î cr' o^--^*^. »V 0"^* 

vyjCftJï ^ ^1 2û6^» X^AÊuJt ^^ï g>b33 s>iU| * L^ 

a) \\s>^y b) HIg sine dubio vox excidit, for tasse ^UUi^ (t]uod 

saepissime reMlare significat) » licet spatiom ?acuum non relielum sit. 
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ç^y ^AÎbjjL? «-^A^ w^ O*^ "^ ^^^^^ ^1>^ LT^ '^^^ *a^!jJ 
Ki.*,Wr ^..Â^Jj Ljj'^^ *f î^**^ f 1-^' ^5 '^J^^ jî^^ **r5 O^^ 

dgjLAot L^3 ^tcX^jM^it J?^Laj o-jh ^y*^ ^'^ ^"^^ v^^^wM^ ^^^ 

a) Sic legiturapnd Ibno-*I-Abbâr(a/-/ro//a/o VWyara, CodSocAsiai 

Paris. , fol. 8 ▼.) , qui addil : ^', ! jl^^^ ^\^yiy^ ( L oéU! ?) Bîbt e5*!rb- 
Recte. Poëtatn «nim Omuiyadas alloqiii , patet ex toto carminé ab Ibno**l- 
Abbâr descripto, et etîàm ex ullimo versu apud Ibn-AdhàrL Cod. hic 
habet^ o^lil* Versus cpiinque httiiis carminis laudantnr ab' ao-No- 
wairio (Joum. asiat, III» XI, p. 582), sed misare illos esse dépravâtes, 
patet ex Ibno-*l-Abbâro. — Animadvertendum est Solamidas pertînere ad 
Kaisidas* b) £x Ibno-M-Abbàr. Cod. t^s^j^* c) Ex eodem. 

Cod. ^l^r« d) £x eodeiD. Cod. {^J^Xm^.. e) Ex eodem. Cod. 
LJju- /) Ex eodem, sed pro UJ habet L^. Codex: 

Seqnens Ibno-'l-Abbàri locns carmen explieabit: h*^^ ^\Xi U kj\ JuLS^ 

I o , 

^J{ (adde ^)* ^) Lwii. A) iûoJvX*. 
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- n - 

t^t ^vXd JlS HJUAfi {JL^ xJ Jh^ uL^ (j^3 Xiu^t i>^f^ 
&dL5iU9t3 y!^ JU& â:>Li BJuaa J^^J^^ »^^ aJdUa» Lii tkMJdi 

cr? ^'^^^ L5^^ "' *^ LT*^ r**^=^ ^?*^^ r^j^^^ f^*^-»^= ^ 

^ ^ Uut LÎI3 yJwXiït ^ (*X3 III JO**, ^3 ^Ljt& ^ 
^ AftJiÂ^ id^3 VjàJI^ ^^^^^i UA:>Lfo ^^^4.>pt vXa& q^ H<>^^ 

aJLmJI v^P ^ LaSuJ |»j^U ^ LpcXAd ^UXJt vXaaa ^ {*^^^. 

j.U^I ^Lbjédl _^f 1^ qI/ j»^jÂ*i3 f>^jà\y aJjs\*o\^ j^ jLi^ 

»Aaa«: iJ^ ^^1^ ^^ ^ pUI ^ g^^rt^» iU.^3 *AJb^l ^ 



a) ^^t. b) Sk etiam scribuot Ibn-Khaldun (Cod. 1350, t. lY , fol. 2 ▼.) 
et al-.^Likkari (vers. G. de Gayangos , II , p. 36). In Tolumine secundo , 
Ibn-Adhirii Codex ^^^wMw^it offert ^ et ^^^.ma^jJ! legitur apud Ibn-Habib 
(apud de Gajaugos, II, p. 405). 



Digitized by 



Googl( 



- rô - 



O J 



oS 

fcî^JUJ! iXaô ^ i>^ ^\ «^Jô lXju CK955 j^uoi ^ ^5*^ * i5* 
^ v25ULéit Ouc qJ iX^. ve^ t«ô XJUv ^^ vâ^JL^ «Ad iiL^li 

^\ ^î^ er^ jA. V ^*^' ^^ o^ fL-^ L^3^ J^^^ &ij 

I^aajEd L.MM I4J wlAoli 9JI&JO bu^niJu^ \jà ^^]yua ^ J^ ^\ éà 

QiJ^ ç^ JOôK^ v^lXà qÎj^J i^^^^ *A^i;»' ^^5 o'>*^ a^' 
* JwA-5 ^^jw« <^ Jt^ vy-fcôj ^^^-A,^ &XfiJ3» Ql^jt^iî ^Ji^ 1.5-^3 
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- rf - 

JbbsUt iyb^ï ^>^! ^ j^JJt ^3 >î>*J5 *-^ cr^ j^ ^^'^ 

Î^lLs oyuUJl *^^3l^ v)^^ ,yC> ti^L> iuJti^b ^^! c;^l^ 

JUkM»^^ .« y yjuw »i3 N > J> v4;ajLÛ q1 m awm» ^wo q^'^ o>»mJ qLju^ 

(-^•-^ (^' O^ ^>î "^A^ l^'^ ^Ai;^' kJ^ r^ ''l^ *^ LT^^ 
Uia3. -tJUJJ ^^ (iUà w^j.:^. jJjaJÏ qLS'^ U^ U^ ^L/3 

w^^ jÂAâj U^s j^^J^J j^ j^y> 1^' ' (M^ï ot c;aj|^ ^l 

U P^î A>-t ^^^ 1^3 lôli y*UH ^L# ^^ ^^ u^vÂj I^j^jJ 
aILa» ^JLfi t^iujt ium^ (^5^^ ^'"^ u^i3 |^jb«iAM I il3 iLj Oj^t 
jL^wJl ^^5 »^b ^yo -y> UJ3 c5^UlJI 3CJjÂ4J UU> * yiij 
^^U piM J^^ ^ u^l^I r^ »^^l^^ C5-» «>^ V>^J îÛLoJ 

jjci jJUa ^^t ^ Jujj <? iJL3{ *ixft jfcJb! xJ -OUô t^ijA^D ULfU 

a) Hoc Terbum in Co(i« desideratun h) ^y c) la Codice per- 
pcram _j addiium est. 
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^ OuJ^U JîU*.*t 8j?^iï ^ 1v iuU* ^^ JJ^I ^ ^\ *JLJt 
jt^uôjù;^ ^!^t v3l^^âÂXiMt3 AJ (JM.IIJ ^ ^3 viXl^ (j^^^ iV^t 

,^^ ^^ ait *x^ Jjs ^^i ^Up vjJt icîU viiilâ f^ô^ ^^AD. 
b>cv> çX^ ^^yk ^ jj^;*J| OAfi Ul^ ^yi/Jl v^-w> o^ '^^Li- 
iJûa J.^t^ ^4^(3 N<^^ J^ l-A <^ 1-^ «/«k' wXxMMt^ oW* Lf^ 
Q4JU ^^ vyJ' Ï5^^ '*^^ Lf^^ CJ^ v^.aJ» ,^1 uAA^l o«L>3 
Ou£ «u^? ^J0^J^ B^\j ^y^s>^ s^JbCfid &LAib A^^l-i u^JUI JUc ^1 

^L<è *j!âx: ^ ^^ ^^^.^ L4^^{ ^^vXj ^ L*to^ ^^A> JJt 

viiJLfe^ j^^Ai^t cr^*^' *^ o^ -T^' ^jJtXJ'îl! ^^ iXjjj ^l 
^^ XJbiî ^tj \^\ JS Ur. AAfij^l ,^!^ ^\ ^\ôô\ ^^JoSi\ 

j^ iJ^ îv^' '^^^^^ ^j^. a^ ^*^^ o^^ y^ L^!? J^ 

^3 ^j%^\^ Q jyuLw ^Xs"^^ u>Jiy^ |» g *l fi &4.MO juLot U3 KaSj^I 
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^ Jiâ» vjkiJ ^y a>i>^'' p'«>j=^!5 i^!>*J' o* «^ J^!> «s*ii 

^ uUtSt :^t £âaJl|Âlt ^t «^J^ c»^t jOi JLJ» wÀJt^ <^*ld 

^ ^^y;;^ jui^t <ii5Lc>t ^t i.^^ JUU liit^ ^Llo « vj^^it s J;^ 
^^t juU^ ^ JJU^ yaa^^ O^t 14^ vIuû^ ^Lâ» ^j«ku>t vX>^ 
,y^ <rf5Uô ^ ludfi y^. ^Vjl>3 t Jc/3 tiÂâ» vl^li^t 1AJU3 ^Ui«> 

n îu^ jA4ûi ^ ^^^A*j^ oJj^ o'^ *4h cr^ cr^ ^*^^ 

oLo Q^ ^t AJMM Ia j.-^Vj ^ yjÂJt) yJiXi^t ,^^3 tj^t Lg^ 

luaj ^ jycûi jj :i>^ os!;t u^x> ^ *L>.^ ju AUt &«>>^ w5ajt 

iJ^t vJ'Jb ^ Ji ,^^ lA^èj^ ^j <>^^\4 JIS >^ ^^ Jl^ J^* «J 



•)vjJU .»)11. 
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- r-i - 

o^Ut^ ^jJfj iHjJLJt^ Jt^'il ^^^..^ j3w\5 joJLo^i w o^Ib ^ 
jj^j ju^i iX>^ «^^OCâS i^^JUt vi>Aj L^ uX:>3 îJLlaxlL s^;!-!? 

«kUt Jjii^ o^S u5Uju iu>Li Jj4^ ^OoI ^^^* tôt ^Jû^b 

'-^'^ (yt^^ 15^ v^»^ o**^ ia^l^t ^^^ sp^'JI l^I— «^ 

^*^4jJLm jJ JlS^ âuU LJiM laiU ^^^A>> v^d^ iUjwyô lv> liJb ^L>2> 
^ï l^, d\Jè j\jJô sjà\ iîU ^ (^lii^ j^* (Ji «^^ vl>^ 

î'^ (^ cri' cr^ Jî^^^' a* l5*^ o'^ ^ (^"^^ ^ oa^^^ 

iXj)^ ^L^UC^^Ii jJLXd ^^ 1»^ ^.«>^ j^l^ ^Uo wâJI ^La ^ v6^ 

ji^ wdfJJ ^^ t\jj4 Q< ^ njjJ:^ V-AJW-^ ej^' '-^^ jfi»^ ^l^.^ 
a) vj--<^ *) i^^-. 
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- r. - 

otyiî i«^ ^"-^jfth L5^^' *>^*5 o'V *^^^' **^ £• '— fr^ 
(•i^ '"^ j?/^' »^>3 0^3 y^' yl-*î5 J-^^^^3 J^J^ o* u*^' 

(^5 er4^' c^ kî;^ O^ ^ i)^ 4^ o"^ '^ vjLvob jui^ t>>y>j 

jj 5^-^^^ é— *^ cr^ e?-) "^ ^' •'^^ o^i^a-^ (^' Lp:^^ y^ 

ju^t XiJLiUt v^^Sd «UJ^ ^ ^j:?- *Lt» gUjj ' a* c?->* "^ ^' 
BL^t JuS ^ «^OuS &Jt ^e^l jLâu «ytLs w5JLJt Jue ^1 
iXf£ ^^ iit^LJt <>>te ^ o^*^^ O^ -^ \^\Ji^^ »lit^ l^>iAJj>> qI^ 



a) An forlasse iû.L^<MQ legeodum est? b) LPo^^Loy c) In j/^a* 

dUho 'Uimdmati wa U^iiydioti (1$ LXYIII; cL LXXIX) K^t;^ scriptum 
eft« ^) ^1 (?id. 1. L p. LXix). e) Desideraninr haec 2 verba 

(cf., 1.1.)* /) bUâp. 
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(uJLâ»3 iJL$W by!i« ^jt) A^^Ve mU uL.9 «^Jl/ Ut<iS^! Ju> 
,3^ ^l^t ft^ ï^h* X«i3i ^ «^ Aj^ v,.*^ ^ SJJUt 

(►fttte iS« L^ l— !H >â*i^ >J^ a>i»5 *J^jt) <J1>-^ '^^ 
^ jAAai ^yj ^y^ W-W*^ J^ J3* £••***«•. [»^ ^-^^^ cr? ^^=*^' 

^ ^ j^JCJ» f^^ ^^--^ JuJfj MAAÔ^ 3I >^0^ « ^Jjt^ J^ 

^'^Âjy^^ \JUA.AP ^ ,j | > tl^==^ (^LjJI Çf^j^ ^^^ ipUj V5WXJLC 

o^ f^^ oW*^' cr* v^' ub*=?- *j«l— ^ **4?v* ^^ i>^ 

^^ yAi (^ bl^^t UU iUJUIl L.t, «j,^ j^Jt t^Ui ^Lù- 
Qy^Àti &S|^t ji^iXJt ^^Lâ» oUl;:^<« tjjij-:> <ui tJL.^ yùM 

^».^u j:?.^ ^1 ,^» *^^ ^^ u *ij;*ji u^ujj ga*i< ui ji^-i] 



•) l^jjj. 
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•iifjli j_^U |yJl^a> Vj*«-'J *-i!^ j ^^ cr^ ,«^j*3-) QjÂJt ^^1 

fiU^l çîJjAj j^ïyUï f^>LM vyJï o^ ^> j^ i^t*jA-i o*' 
jjlyUl |.^,>«Ly *jL*U){ yaiy ^ ^^ çiii ^ i;JSe jyLT c\S, 
^ Oia.t ,yfl5^l VjAJ' ^^'^. C^S (^j*«5 j^l^ r«^ f^^«3 

^^ K .y-y a ^^ L «> Ij t^JLwt jtPjÂâst q! J^^ «^ StXtUaJt 

IP^ ,^^» Vj**JÎ J-*' f^' Î-ï g-:!;LxJ' kX* ,yj A4 iU*, 
j^UJt yuâ^ iM» 15^5 O^j^» * k«* ^^^ L*^' iXa.UJl 

T'iiM. ^JJy jAAflJ ^ j_,-<^ ^^^ jylfe, ^j-jJI ^jA*. ^y* 
»U o' lJ»,S*i C/M 8^*S^ ^y^ t^ ^J° j(^ y^ ,s^ 



«) ^^JJi. *) L^Uj. t)o^.,^. d))^ 
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- rv - 

JLtt j^«3 Jl— S ^>>- Jw^3 JLîb v»5;-v>! ^^i ^xi^^! ^ L^. idJI 

^ ^j^' •^^y ^^^^ c5^' î^j*' 0^ ^ji— ^ ef*!^' 2/^ 

,3.*-*^ Uj^Ô ils ,1^^ ^«-J3 V;«i' o^ "^ V>^' L^' l^-P* 

0^3 o'y^^ A^' !^^ o' vyJ» r^!^ jî;^» vy^ UJl ^ ^^3 

jUôj^I s^ty> ^ JuL^-t ^ ofeU»! lAJift j^ ^^43^^ yîûJB jAAai 

> K^>- U^ J— fij KkjsXA vl-ôU fcJLjuj ^5 ^2?uJI ^y ^yi^ 

«^^Oui j^^ J^4^ UJ^ ' UiU U!Lm ()Âd3 L^ L^ ggv* r* 3 I-44ÂK» 



a) .Lis. h) iw^. 
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v'^' Oi>^ O^ SjiXid iuk\^ ^^Iijî^ ^'^^'^'^^ \S^J^ ^ vX>>li s^vXi^ 

3Li JUJiXIt Cjj^ gJCàll j^ JUf^ «yi^MÂÎ ^ A5>;^3 ^ vJUi^ 

gjâ j^ LjAi ^^^ 2Ôt v5lS ^^ J^ ^ * A^ JuU. «5J3^ 1^ 

JOfi j^J i;l>iï cXic ^ASà ^l^y. ^^ jjjjJt O^ ^\ ^yA AJ 
Od 'kAjS v:>ôt.âp^ ^t ^t ^ ^^ylS liJS=>jk ^£>JUMÔ ^USa iûy 

O^*— ^ (^ "^^'^ r^ ^^ r«*^ Cf^^ cy^ L^ ^i^^-*^ 
iJUI iX^ l-tA^î^ o'^J^ O^ «iUl vXxft *^t i)Ji ^ yoA vi5UU 

o' ^!;' o'^j- a? «^^' ^^ o^^ '-^^^ ^>^ '^^ oV o^^ 

j^U**.^ J^ ^^ Jjfcâ Lo ^J^ îUMJt «<A^ ^^ ^^jko* ^ »L>'t ^i^ 

^ L^ ^ 4^ (^'*^^' t'^î^ cr^ z?^ ^^"^ l5^ ^ '^•** 



a) L3U^^. ») rr . e) H^y». (/) Sic legitur in Jki-^ 

iiiho *l-imàmaH wa ^ê^êiyâioii (apud de Gajfangof, I, p. lz), sad for- 
tasBe in nostro Cod. i^^tb tcriptum eiU e) Cod. perpcFam ^ ; ef. 

înfra p. fv , ▼«. 4. f] J^\. 
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ajL« ve^JlJi Jufi mt^li y5UUJt «Aaa ^ ts>i^ |»'wâJt ^\ ^^^^^ 

k^^ Lit^!>33 -» o!>Ç v^^^ *^>^ ^ ^^J^' L^ «V ,;«^ 
ui^t g^ |i4A^ ^ iJLSt L(^Uftè (jM^li XjU (J..M3* ^^wM^ ^t 

jo^ ^ ^1^ s^l ajUj ^^'li Mjjjit L5^î^' O^^ 15^' *^' ^^ 

yjaa UJl ^^jaJU. ôio^. ^j-M>i=Uï qI^S^ LgJLtiJ ^^1i ^^yk u^l 

çJb ^j«.%*isJl qI *^^3 jgYft^ l J *^^ jJ^t wX^-ft ^1 L^^'^ 

^UJt ^^ j^3 luît ^^ïj3 «5U3 yaûù.t Util ^^^ ^^\ ^ 

l^{ yj.jjs^\^ ^^l iIè> U ^ woL£aJt ^^ L^Pj u^J ^LSi 
!)but vl^« ^ I— Ai ^3 'iU Uilâ.ij^t, *>jJ! ^3^x^ ^^t 

0^ j^jjJ» JL.xjt iui>1 ,^1 wO:âD «iSJUt iXac ^L& J^ 1^3^ 

uf*^ *^y5 o^-''^ ^/^ L^ '^^b cr* o^ ^ o*^î>^' jt^' jf^ 

y^yA v^^^ f*^'^ *'*^ *-A-^' er^' >»^^ *-^ V^ vtf^3 

^t |J^3 cXift y^y^ qI/j UJl v>|j3 J^^ w^i jkX* ^â 

•) ^3Î^ ; ««i «'f Maràcid in Toet. ^) Ult. c) JU. 

I# B— AI. 4 
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LCii Ju-yt ^ fJo ^jis^ xi ouJb ^J JUti^L Jlm^ ^j^ 
Cf^ qU^ Jli fi u5UJJ ^>i( ^^cta«3 jj^I sX^ 9^ çÀ^o Lo jj 

J^ .e5JU! JUft ^^ JuJ^J yutail IvXjl Xj^at ^ ^ c^? ^ o"-^^ 
^^Uj> otjjjfij ^^^î g^î ^^5^^ O*"***^ o'^^ >y«^^ *>^ *^ 
^^ trêH) J^^^^^y^ >^.0UJ W^ "ï^ v..£&^ ^:;l-^ isA^âM ^ 

o^ i^^ ssi^iô o^-=^ 4r^ o' o^^' c^^ j^^3 î^WJ iJbô 
iX^fi AAP^l yJ^ ^ù ^\^jA ^ jrfj^J Ou* j4* cr^ o'-^ jA*" 

,^! j^Dô^ JJI^ ^^ ^jÊa^ er^ iMj r^ o^ *^' J^ *e^ 

<„iU5! vXac l^Jjfi *-o,A)5 B^t g.1^ ^^ ^yiM^ qL/jj Oçîj ^ 
^^ y^\ x\^ ^\ v\Aa3^ * c^>* XSLèU iJCsL^U ^^j^. "X* iuj 



«) J^. ^) Sic locum corrigendum e»se puio , qui in Cod. sic le- 

gitur : ^j^^^ 'ÂiLs'vc luyLi "ï. 
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005^ LjlSS «>mU l^^ ifijtii^ sXSià. UyiMi ^^Uo- ^1 Ih^>^ 

|kX«^ U Iji^Êût ,s:JUii tP^ B^ iUPUUt «»^yS iVa^' *^^ 
OMij«JLa. jyit, w^t Ôa«;^t^ JL.Xi:t ,»:A;^t ^ XJ^ i^JLi 
X«U> ^U»> ^ c^^ L(tô ^ ^U^ L««tj|, KJ^lXit 

0»^U \Ji\ VXm ^ L44;U Ou>-t, ^£ai JU^tâaJt (,^00^ OU» 

>^ cr-5 rîr'' o>^ Vj**^' t#* osiy^^ Vj*J' £• i»*^'? 

^ ,^«w fL-St j^ ^^ X^JM^l f^^ ^ AaSTj gîySRJI ^^ 

O^i j«WO ^ ^t^J ^\yjA ^ jiyù\ lX*ft fcl^ (^ 0^\ fcfc^Lij 

pJJiJW «j^i • UUo. Jj«i XJMjil ^^ J^ ^ ^^ ^^\ji\ 

^t /..^ UUS^I, C^jOJt ^t, iùiX«^t ^ i<$JJ 0;j«, L^ 
«A^t (5t>Pt ^tjy» ^ ^yi\ Ou» yfly» j*«l ,_jiB ^mXS UU Jl^'îJt 
C**» jjjnî? »X*c k^M.» jjjJI, pjJ» <éjj> «UjI ^^ KjjL:?. jySU 



«) 



O' 
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^V OJujé m \ù»j]yj Ailtâ \ô\ ^j U jijJt çift:> çyS6 aJ 
Ùj LjU>j 8j*^ ^ vLî3i5t J*>5 ^t j^ *X>, J*.tjJI ^li 

yijM^ Li ^3 ^JG^ Uywo «f^as Uyk& 8^ -uaMàS vi^^ff 
>ty$) 8j«^t w)«>XS « LiL>M»- J.^ ^J^ JUjtS «JLD «^a^ » i<5LJ3 

^ ^ISa Uii jyU». I*JÎ J*j5 i^A^AjUp. ^^ fj.\^\ J.*». 
Lfi^ Lf»t, ot; Lfit (tfOet) jq^XiU ^t- Lglîjti ya^\3 JJUt 
JLiJii liUie» e^ju ,^\ fiùîii v^l '''^ «.?^ O^j IçHi»^ 

Lrf «£;JL» ^>y>mf Q^JùLo (^^ U l»^"^^ 0JL> L(] jUti L«4^ 

jijÀi ;y.vWUj^ j^lxili ^5JJJ J.^^1 \<X^ ^ LiLUU Q^^Js^ 



a) qU»». *) Fortas» addendum <st Jw&. J!. c) qLw»* 
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^jA ^ JiS> KÂ^IXJJ XXiUjI^ c5;tcX*ÎJ ^\^ i^S\^\ ti5CJÔ ^^4^ 

b^^^èU «^Ul vX-i*-ft ^^yuLe^t jégA ^\ qLm^ v.,,Aaû ^j.oL9 ^y.^ 

^ ^ju ju>» uiSj. Ï31 xjU l^ jj^ vj*^' r*ï 0*3 ^'^ 

>UlUr s^t^ JÂ^I ^ 1^^ (Wtt L(^fti3^ )m\ ch>Ij UL^» îuL^ 

\jyû2i «i^UP Lâj^ Lp.{j f ULi Ad^ J^*fi ^ «JLfi «>^ v!>^t 
iXju &lâ» vy^t AJLPL^Jt v^^^XLo^ qU^ ;l^^ O^' ct'' ;s*^^ 

o o 

Qt j^j^ v:>JLS I4ÀC vy^^ sUajl ot^ LJl3 ^^^AÂM# (jM4^ o^^'*'^^ 

L4J1 ^>>, j^ ^^. :ib vj«it LjÀ^ u-^. ^/to. Ljl^ xjb^ï 

^,.?V^{ ^^^yJaJb iu>U J£p Ji\ Lj^j3 stt.^ /OJI >l ^\ 
Qd« lbX>»t^ jLb t^Lâs *^j^\ ^ t^^âsiÂi Q^o^t oJ^*^^3 
^. ^ ^y::> SU^OJ^o ^Uu^ itLoL j^yij K^ub ^^n yJbybl 
^\0^ p\ \ ol^j 0^3» Ï3 ot^ jSTJ UJJJI ^L3t ^ 
jJLîU ^ Juy* -^^t 8^du*w« vy^î^ îSiftjyJ ^51 ^^ * L-JyQ5>3 

t^yAÎ jCJ^LâaJt ^ |4J J^ L4^ ^^^A^LJuM^ ^;A^ vJlU» A3^L9^t3 

^^jA>. iu^bJt vi>ôL^ *r[r^' >ii"^' j-*>--r> ltJoû^J ^^ 

cyyi^ wî^«/S?^< q! Ou^l I— ÎI3 j^?uil 1(5 «^JU J.4^! Jl^Jt ^^ 
vi;JL53 ^b>. y>:i!3 KSy^Jt UW^I oL^J k^ o^^ ^^ ^^ 



«) L^'' *) oy'^y 
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,»^*le iy*i>j Liu^ô iLa y^Jj (MjyJl JJUJ, ^jff Ji». f^-Lï, 
,^^1-0) f .^t t_^^ tShy '■àS f^SiL ^ <6j^ t_^ 'iJLç> iûsl 



iUb JU ^^ j*»3.j iuPLfiaJI L^ JMî Lrî;^' J"*^ bJ^» <>: 

• o • 

oJjj ^yO AÂ^lXIt ^^>J>^ KjU5um (3^1h JjJ^ ' UU> L^^ 
^Ub^l y^^ iJLLéJ ^^ jj ^US \^\Sl& qIjuj?UI ^yÎAJt çUJt 



a) ...Lm^* h\ 
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ffijas JjcSj ^_^ .y:». ^Ua. ^-Ui (^^ 2^ *J! t^_^ 

0^ ,_y^ ^— ^J^ >^t gb^l V;'^' ^«tV^ >^''*:!<>^ Xi 7-1 tT^ 
^ITj HyLft t5jS U<^ c)^5 iLwo ^ j^ât ^^ ^^y SU#A^ 

wÂ» 1^3 liljCiJ IiXm utj^Ut Uit^ U*4H (^i O^^ |J ^;^<>tJ! 

^ ^ JkXJi K2SL) iUUfttj iUJcui -KjJj^ )UJ^ ^LiT XJuJuJt 

*— i-* w^ cr* ^î; £**?•' W^ k*'-/ «P% k*^' c/-»*»" «V**> 

^y:»- Lj(;;èis Lf(HX*5 ia>Lb^ vsî/ï*^ i^j*' «^*'' i»*** '-'^ <»^ 
^jj{ j^^^XoJ^ t jw éA > < i^L^ûÂJt ^! AÂlb ^ ^l*J5 j*<b>»li^^ o^Lo 

a) Perperam additur ^, ^) L^t (ef« al-Idrisi, I« p. 262). 
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JjJC^Aj^-l OJi ^Ls-j tilyils ^j**t jyJ •j,*54i jyljj*. pi «ïOJJ 

jÛAia<« i)yù« iC^AMM tfi^ilë^ «Jw^ j-^^ Jwiiail 4()^ u^«i ^»^u& 

jLli ^^t .i^JUt Ju«] i^L.«9 yr*-}t vjt^t C»^'^ ^^ '^^ 

• ^gjî^ï *«-?, O^ ^-» ^ 

hV*e L^ v^U»! AAibyt QUiUJt ^ (2)L^>ms» |MXi * va iUw ^^ 
^ ^^ mUS UJ! p^Wj! lui ^ ^ *-*Aïs t)!^;- ^ us;uj 

^J^ KJl?^! 3^ ^^îl s-^'-^ ^^^' '^'^ '^•^ *^^ ^^^ "^^"^ 



a) AA« Alii alium nomiaaot annum; sed cF. p. ff , ys. 10. 
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^ J-JiâD î^iùsOi f.,y?5 ^^r v^ ^^ u*L-iJ5 ^^^sMj ^, 

^Uji^ (4*'yi'a r<0^ «)-**? a^O*'^'^ P^' «^"^ v^** **î>^' 
o- ^Ji cr^' J**J /-** rî^ «^«^ ^'Ji5 l^i 1>^ 1;*^^ 

j£>UJl j^î j*«mJLj »j<-»ft yL-â f^j^ jtPj jJ-^ ^f^/i 
fSp^ t^ "-tr^ ,»PàiUX*^ o****^' tS^** ^6^ o' '**^ 

^l, ^ AXo ^^;5 ^Jl p^yj Jjii j^j^UJl ^y. ^/J-l 

a) Cod. ^y5^JJ, 

I» B^M. 3 
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_ Il _ 

^^^t^ 9^jiX)3 2f^]^AMO (jmL^I |*>Ut^ âC^ftc V;^i»>|jid twX^ ^LJsi^ 
v^U Ki^^^J ^3 jj^ ^t O^^/^ CT^ Vi^JUJt iXa^ ^f^j^ &^ V^l^ 

ajJLc Mjfi^ 'H^' ^«^vXi |»jij ^1^ *^^^s»*»^ Ma9 A^^t <<-Jt i»>tir 
L^ ^^li iUîJuJI »ôO> ^ J^J ^^t ^\^ J^\ fj^ ^51— Sa jjJ< 

^^ Lf^ «y r^j^^^^ ^y kJ^ ^^ o^3 "--^ )y^ r**^ 

U*L5 yJULW j^5 ^UojP ^1—5 j^iwkc uai> L5yC-«jj ^^L-i (?) 

^ vJyiJ ^y:> 1—^ J^^ ^\J^ ^yÀ\ ^^ L^^ jJ^ fM 
a) Ljuit^ («t Tidelur). *) I^JUa^^Ui, 
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^ l«>H^' AJLkX^ M/0^ «jâa^ jmXSj U lUuo ^IX» 4^^ UI3 ^^iit 

^ LpjXiïj Q^^^t iU,^Xo ^^^l KL ^ fe JjîO If iU*i ^3 

^ ^j pLJui ^^jxJUJl j^ «iUt ^ ^^3^1 ^t sji^j^ 

^XÀj^t ^. g lx^ ]yi^LJi Hv>L^b ^«.(aU aUI ^ cXs^ AJL^I yio 
«50^ J^ Lo «liJ^ tJ ^\jù^\ ^Jj^ JUb *i5J3 ^^3*> ^ jJL» 

^t LLuly l^ (Oili *3>4 yoib SJUSJ3 »^t ^ ^ja^ *% J^t 

ULd tfjTljMfJU ^^^^^t KUmtk^^ iM!> O^^/^ CT^ M^Ult «Xa^ KJ^i^ 

o^'"^ n^^^ jij^^ o^ **^ er^' ^ r^ *^^ ^i^ r*^ o^ 

Kljn x^ *^ iXj ^ ^2^aJL«mJI ^ Lfj Q^ '^fe^Mj^t u^^^^ -njiLoêÊ 
a) lv>^, sed cf. Cl. Quatremère ia 3^0^. e/ £xtr. XII, p. 530. 
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U>^^ù JL^ l^jj^ [^3 LjAÎJ ^]k 0^^ cr* '^l^' cr"^' 
[^L^] L5y^' c^ e!;^ xSUa^-^j g!^3 ^ v^l ^ KS^Ai 

ou^ e^ **^^^ *A^>!5 y^ i^ o^— **^ LT^' o^ 'sb'— »-• 

çàU ,^ **te Jjcj yû^ ^^ g^J^ ^^ [Xj^l*^ Jjfi^] c5jUû:ji 

XjUuO ^3 cXd • t îU^t ^'-^'^3 s^\^ *e^y( (2X^ 

IjJLfi ^.^ ^Âe xJifi v)^ i^yt (?) o^' aJUmo ^3 Ul3 yM 

^jjbtjbt ^ 'ÂJ3IAA aJ aJ^3 u^JÔ «4i> yâ4 f^^ ^ 

luU UJ3 [J^. ^3 iJLfe i-JU3] £^ ^^ J3I jJ^3 X?Ub ^t 

ya^ ^^\^ Odisu ^^ XJUJ J^ XJL^t 

U>J^:5W^3 o«3^t Uj ^uXil ^3 ^Laa93 XîbU fcî ^li sJfijtJ\ ^ 

J-ji jiM^^ K3 iu'^3 jAC ^^ Lâa U . • . . UX^IjSd 

Jp3 jC^ Jj« sLim13 aaA^I IXi qI wl^G {J^^ 

• . . . ^^jaL^ ifcàlj> ^ytoN 3 îUiiXjl ^^ Lj>,1:> 

* Li ^jMwS^j vJMj^ 

a) UiU ^) Hlc aliqaid ozeidit , et qnidem naorn ^ ut mihi fidetor ^ foliiun» 
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as .w 

oL^tj »^j> J.*:^. uAjvXJtj [L^^I-j-Siï 1)^*^:=^*] |;*^t ^ sr^' 

ULfi: yL^^jJ ^yto^ j^ix: t>ft^=] (j^UJI ^y j^oLj^ \^Si^\ J.4.:^- 

Jji] L^' o^Mî (^3 fW^ u^^» cr^ ^ ^ s/^ 4^ 

«,L«'5iî ^b ,ïiA^55 Iju-My 1(3 byUi [L-gj Q5^ !( 'ÂJU Q-i«J;l- w^i3 
^3 «uS ^Ji^oj qL^^ 5L-ÂJ 2^0 cxxJ\j fj^ j^^l Jij^wjy 

L^fj-^t L5^ u^-Msài uX^T»! ^ <A.^UmJ( t^^-^ '^^] (^^J^ (H[^^] 
!3I iJ JL-fi5 [kAJ^ ^ of »L-Ii] ^. ^t J^;^ ^ îJLit 

iXS^ <)2^ty5y^ [vi^^dLd j^ jJU^jt «J^ (i2^JLx: ^^3fiÂj t5<^t ^>^Jt 

0^].^î ÎÂP^ XJuCXj! »JJ>5 ^*^>MirU IJ^ ^1 ^ aJLJî ^^^ 

1JM3 iX5u*mJI ^^ ^^^ [BbLoJt ^ ^]^^^ l. .Ap^y^ U^ gr^3 
[^AA^{ f;*^] 0^^^^^ L5''^ ^-^t >?^( '-^As (jmLjJI ^|jÀt 

^aaj Jw^.dt^ AJi^ ^^^ Mu29^ r&t^t ^Â^tj^ «JLJI (>JU& ^^^^! 
[jJbiUli] çjLf\i\ uX.?wJ5 ^ ^^Âil v'>^' J"^ c5^^ JïV^^*^ 
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a^ o^ LT^ ^^^ cr^ £?^ a* 

^^ is^^ oi^ J^^ JJUi! oJ^ftj «JL ^ ^ 

^^ ^{yî v3L-3 tisX>\^ XJUo j^jXô [^^*t] J-î-3 JJ^ iCJÎÊ ^^ï 

^ ui'î^l »yi^ j^ *Jb^M [^{ C^'-^] o^ *-*Ji-c iV-^^3 jM«UU{ 
^_5j^LaJ! O^ W^ cy* (^ vJU-J! ^^ L^liOj L^.;5^AAJli ^ ^ *,|JU,»it 
^ ^^ |i^U^ riyÀ^S fl<\ L^^ tôt JUib^l Qt v3lj» aÂ 

^^jaJlm^^M yijt^ L j^ <^^li ^t ^^'t «JLit ^.oJ j^^ vW-t ^LT 
Utâè ywJt ^t ^t (.^iU^ ^j^oJ^ Î^Jciuï ^t 

• • • • o^^y ^' o>^ o'^ '^^ L^ ol-^' 

AJurlaÂtxMfwfiJtj w^^lo L^^Lu q! oL;>t ^! juân JJb Jpl^t^ ^Lf^î 
u.*^U> L^^d^uXj ^ . . . j^^t QAi^ LfLo yjt:>t o^^^ '•4^'k?3 

iLÔ v-..^?u :i U ys^Jt j^3 L^ O^ ^^' ^^ j^ï 

^ l^j3 JU <^i ULà Qjiijt^ f^ «XcJU jAAfliUH 

— ti L* ^ust Jmi.^- ^'t ^^^ ju^îit jj:î»^3 ^Là iubu^r 

Jj^iJt L^ LJ iJLJ! gw^i ^^^ ^L^l^ jjjiit ^ Ju j^^ 

y^Jt iupU ^^yo iuL«t L^Afttj-^ !■■■ * l ) t ^jj^=S*i^ J^^li 

JjJcs^ ^jiJ\ ]^ aXJUwo ^y ^^^JLuoi'iit JÎJ L?;'^^!^ 

j^3 jî-^' ^)^ ^ ^2^tiXjt t^^;-ô iuLt^^t g^js'^t a^^^3 • • • • 

«5Jv5 ^t vjj»Jt iuL^t^ oliîjA*!^ *'^ «tcXA^t ^ Ka^îc Cj^ ô^ Kâaw 
^^j.^^5 j»t^- 'il (jipuê^ ^LiLi ^ [UJb Luy! «5ot &J] Î^LS ^ 
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c t% 



(^JJt oôi vî^wlit di^Ut i\a£ xJ JUâ ^l«^ ^ cs^Uit Jus ^^ 

..^iJOi LaÎjJI jjy- [vi>jy iJlit ji;J iJ^t^ iJ JL-ai ^j]« ^1 
Ju-5 BjS^\ ^ fl IkiU ^^ <^<,f5Ur: o^ iXd JUb ftJt vI>JU 

.^^ypJb ftib^ îOiâf^ w^ô ^^j^ LoLiwtft L^ wL^t^ (jM^ 1^ ^t 

[^ y^]\jà) Jl^^ JjLiJU \j\x^\ fcxU «5LJÔ (j^LJt yCiii ^jui 

■MiA ^jJ jSsii ,^t ^ • - qU- j^J ^ îs»3'~*^ a^ 

kA y^ ^k j^« ^ p^^ï L5j«iJ^ [ç^^ 



B— M, 2* 
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JUm. UI5J3J JUSjî/l^J vi^ ^yéé ^^\ ^ xUI v^e . . , . . ♦^. . . . 

^1 Â:>l Uâd v^iÂit ^ ^LLûd /uU e>^ lUJ^t ^ 

pLS=> ,^^5 jJ ipiij. r^j^lî XÂ^LL^ JjJLJ ^jm ^\ 

• • • • jUj>>Ufl>> iJ JLib ^L>^ (^/^'^ (»^' o'*^-^ ^ iLÀckc. 

&JM vî>juj q! aJ Jm*] • • • . XjJIôI JL> ••••••»••• 



^suiA^^ ^l jLmô fô X 



G 



. . . • • lu^ o'^y* O^ vi^JUit [^^Ci] • • • 

c^r^ ^ .....ly^ 

(^ gj^' o'^j^ a^ ''*^^' *^> ê^-^-^^ C^ ^^l*^ Oï^ 

»Si ^l$\jo\^ >À\yS>\ C>\j\ sdU\ JUa ^ <d5L'Ô 

Tl^Ut \Xj^tà U^ ^UÂioit ;j^V^A£> J'JB XJUWX4J) gJ3 V,pA^4M qU' 

^- ^ iis^l ^'!(l iJ^ oj^î*^ XibLè^J O^»-»^ iJ^i>à «5oLi L^ 
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Âi>t^ JCj^ iULjliJJ JJCiià BjJLê Lf^^à ^ycs»- !j^^*^=* '^^^^^ 

^£^ Jj>^ J^^D wiUot ^t JLiui ^*^aJLj\mmJ| ^^1 «.««mJB ^.v>^* 
\y9ya^\ ^ \y%^ \y^\j>\^ 1^*-^^ !>^^ V^ t.y^'*— ^ C/^ KJliu? 

^^ ;^ ^i^aSIj y^^j^b îu^^iJU |»LÂ^t^ ^-^j3 ^ 

iUAbJLL^iJJl «5^JU JJiy> qL^ vJLS iuLx^d ^ oÎAp^t JUJ 
jj^L? ii (H*^^ '^V^ AjjuX-iX^'îd w^^Lw 



a) In Cod. seniper srrijitum est ^.Jl^ ; sic reverà legitnr in plerisque 
Codd. Arabicis, et omnes, ni falJor, Yiri Do€ti in Europà ICkodndj pro- 
nunc.arunt, excepto Cl. Weil qui, in Historiâ Khalifarum^ ffadaidj scripsit. 
Recte. Nomen propriuio Khodaidj frustra in al^Kàmuso Tel in ad-Dhahabii 
Moschtahih quaeritur, nec exstak; sed Bodaidj uterque offert , et in ICilàho 
*l-gazawât {Mb. 343) ^Jc!> scriptam inveni. £iiam ex nomioum série 

apud an-Nawawi (p. c*!!**, ubi Cl. Wûstenfeld perperam ^.Jw^ dedil) 
patet primano literam esse ., non ^. 

I^ B — M. 2 
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^^«i^i ^ ^<^? ^ o'ay *y^ r^» e»* *^*^' ir'* 
4j^j «Ui ^t i\«i ,»^#JJ àj ^i i^ujj fcS, ,y»S0 ^ » ^j 

tiJUlâa ^! cr^^' ^^ «^ («^ '^^ 

«^ l^>^ tcJsJUi) «\«£ Lut ^L^A vtt^Jl« U^ o'^ u5oli . • . . U 

>i^ Le^ Ui^^J x-^/t ^! ç^ ^t ^ UJÎ .X*«: 

LU^t *^3 X»i ^:SLâ=i! 

• ••••••• \ «JU ^Lw •••••••••••••• 

^^l ^J auwo ^ j JLê Liy^ c5^ J;-^ 

>^:-Jî J^ Cf^' 1;>^ «^^ èW '^^^^ 

^j.A^U5Lê pr^b. j*«*Jj 8^^ oA < ^ *^< ^ W c5^ 7=^' C^ *-M» 
"i ifJyLu> ^\si J^a^^j^^^JI ^^\^ il.^ fc..Jl {..•.. Ajty> ^ 

'^ cr^ r^j^' L^ ^*^3 • • • • ^^**^' c^ c/-^ ''^x^ *^ 



a) vJ|.bM. i) vXiUit (vide Gtossarium). c) b^. 
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. • ' J^ ^^ ^î j^î _^ï< L^ JUà «Jus, ^» i6j^\ 

tli\ i\a£ ^ ^jX»- l%jf\i ,j^ u«lJJt j*i Jli • tXi]j \<i\ 

ZJ-^^ Oi^ c.^Lfi^^^J^J 

*. . ^JJI &JLC «Ad i\M sbt <«5aX2> UuIa^ jJ 



^^ cr' Lf^' o^' *^*^ '^^ 



. . . • «JUUit 

o^--; ^ 

^ . . [to^kX]^ t^Lâ> lUL^ qI^s 

iûJb^it ^' ^^ ^-^l^ v-^ÂÎt j^!^1 yrî ^1-^3 t^ 

ly^ 0=»^*^' (^ W^ LT^. r<^ J^^ i^*?^ '^ (^ cr*.' o^ 

^ J^=d \J^ ^ vi^J^Î ^^yio I^LÛ vi;^ j^ ^j^ ^jJ?U«3 
^t vi>^3 jUjP s^J J^yi jt^^ U^ ^Up WJ^l Kâ^iS ^j^^UJl 
ji^^jââ xS^a:> u^Jd^d îCibAAjM» iUjtXo ^' ot^Uit^ bl^^t rj.^ ^^t 
Â^jLA^t^ '/CJLs^L pi^^t AJU^t (j5JLj v^ô v3l— s l^'**^^ î^^**^ i^^^AÂ5 

^ii w^^ÂJt ^ j\hSji iOl-^ viiblâ f^ J^ qI iXJu«« ^ «JUÏ 

o • «. A 
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_ 1 _ 

i^l* L^«^ v^'j^ .JslLu-aJt j^l^ ^^ vi>a^» ^yto»^ OjOi .JL-3 



qI o^:?5* U^vX© ^^ H^jji viî^^t^ viiJS jA^l ;^\ Lj <tfX^ ïL> U 

^^y ^jjh ^ f\^ O^l s^i^aJmf^^ LijJ aISS L^LP My q,^' 

^ i4*^c5^t *>^' ^ ^:jJU^\i ÔS ^Uj ^JL3t i^U j^ 

^ V^b ty^* **^' *^J L5^' ^^ VM*^ L-i3 j,^^^ ^y^a .*u» 
:l)juô iOj^' 9!iSjù\ ULi *J{ v;!^ (^ ;^J^^ C^^^' -^' CT* ^ 

^U^3 ji^i>L?vjt Î^Jbcfiè yt^!^ J^t ^y ^Uàj Ua4-i ^j.JLMjt 

^^1 Ui v;;JUà ^1 B^Li ^^ »SX3 ^ ^lki\ gjLu L^^J J.aS 



«) r«^jr 
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UU j»» ^ \jSaiA tieAh^A jÀJti ^^^ ^ Juu. ^t ^^ 
^^\:pà «Jbaii yj^^i ^rU*!! ^ v3^ «^ Om», 

^ Lgj^^ l-^i^ «-»*>»^ r>^ JJ^Is i^ï tj* a>^ 
oufi (»]Cw* XAityâiJt) yA f ju> «^uuJt xjLjt 

l|JM Li «jJt Vy^f j^t Juuw ^ Jiit 

iJ jH'' i^^J^'i ''♦«J^ fJ^^' O* 

itsx^ .•..|»fJt3ls • 

• i o**^-*^' »:^ (** 4*» a^ 

j*^j=?9 »M» «^^^^ LS* OL^»'-^*^' c>^^3 yy 

^ Ouu» ^t ^ lyLCp-li ^' Uâ» util X2U, ^^ ^ 

tt\/iLA kUIsMi J,»0^ ^tjft 

^^yçj }Cù:>j ^r ^^ &Uî Ol*c »y;S ^^ 

MM ^i^Âe UbSjU ftAtftM) «jJl^ V4^^ O^*^ L5^ '^b 1*^^^*^^ 
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C/- ts*' cr* ****" cr* »^' "^i* (^ iï-^*" o' lt^' e^^^ 

Itii —fM ^t ^t kX<u |_^s»}.JLJ Lj'Lâ» fiMLo «JLSI «J^dw^ «kX^ti 

c»i^t w5U<3 ^ 2MbL.t (;7«M»i Kel^l ^ ^UUl L>t ^^ ^t 
IJOUs-, y<M w5X« ^ «^l^ iJ») ^U£e ^i KibL^I vtf^jdait U^ 

JÇiSjjJl v^o^ jizf^ jyl/j » *>I a *M«>» Oj«* çJoy*i }^\ ^yf^ 



a) Omittitar, h) vSiaxM^. 
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SjAi^ Lg5>*3 îUiljjJt o:i? ^{ &4U! ^ ^^3 yûJJt^ ^\ ^ 

^Âû o!^^L »^13 S^^ (Hi>0 /^'^ • ' L5^ "^'^ 

O^^yy-itj'^^jka^^t ^U vVAC^yU yC^l ^^W ^^ jj^ ^-^b 

'^ ^y^lAlt ^ «j^ifi i}^ >3bL^t ikjSOj qUa& ç^^ UJb Kf^Oj j^^ 

'^jS^\ ^ Po Kâ^ ^ Oa^ ^ idJt iX-^xi I e/ >> n ^33 yû^ 

t&iUS^t ^^ ^î ^^î ^ j^ 
J^^=' £^3 (^^< cr^ oW* LTA^' . . . . U> . jft! 

cr^jJ^ ^>^^ *i>5 ^^ bwc ^ 

• •.•••••:••• iJLIt O Lfc C^ UgÂr iJJt ^^^^ 



iULfi ^ 



Ut 






0) Deëst in Cod. 
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^y^\ JLJ5 ^ ^1 ^^t u^3 ^^t ^ ^JuJt XU ^Lêd 

2kSUj *!( (#tc) bu^ ^^^Aju^t s^jyy.^ L>;^Xft4 Kj^ LU v>^l^ o' 
*J^Ï i^y^} vl^^^' O^ ^SiSi/' J^ u-^.4-âJ' *^ C"^ L5^ *"' 

v^ *^ vl-ta^ï a^ j*^ crîJ c^ ^'-^ **%*' ^J^^ a* ^^l^ 

x:^^' ^ Lf^^AXsli <^ Xiy^ XLi^j * ^^ t ,^^1 çili ^yj xJîfi 45^3 
(?)^b^ jy ^ L^t gJUûâ X3y ^1 lu^ 3^ 



a) loiliom operis (unum, ni fallor , folium , sife 2 paginae) interiit, et 
8 priores paginae Codicis misère sunt laceratae , ita ut multae voees non nisi 
difficile legi possint , et complures unâ cum ipsâ chartâ evanuerint. Sed 
hae paginae pretio suo non carent , ideo inprimis quia nostris temporibus 
hiskoria Africae per Moslimos expugnatae acutissimis obserrationibus ansam 
dédit y nec inutile erat yidere quo modo Jbn-Adhari bas res gestas narra-- 
▼erit Nolni itaque lectores bac operis parte fraudare, sed potius diligen- 
tiam et oculorum aciem adbibui ut Toees fere obliteratas discemerem , et 
exaliis quos bic conferre poteram auctoribus, aut ex coniectuii, nonnnlla 
certe quae desiderabantur verba supplerem , quae uncinis inclusi. h) Si- 
gnum bic in Codice cernitur , quo indicatur vocem bic déesse eamque in 
margine esse additam. Ipse fero margo demtus est An fortasse Jl^JUXJI 
addendum est? e) xSLjj («V) iûuj. 
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